
L'ENQUETE SUR LE 
UESASTRE DE RICHMOND

t ^ __________ _______________________

'Plusieurs térrroins sont interrogés. — La vapeur n’avait 
pas été renversée selon l’un, elle l’avait été selon 
l’autre.—4_es médecins font leurs rapports. — L’en­
quête est ajournée au 7.

CETTE ERREUR JUDICIAIRE
L'affaire Beck à Londres.—Indemnité refusée — Manifes­

tation publique.—Une souscription.

[( WpAoh» nplnafa)

Rlrhmond. 2.—L’^quAte tonufl, m«T- 
»rf>di, p«r U> coroner L. C. RacLiond, 
|Le Sherbrooke, coiu-enmnt ré|K>uviui- 
hvble catoiitrophe du Richmond, »’etrt 
continuée c« noir. I.e preuui-r Unun 
(.UMpe qui a Hé rendu, fut œlui du 
Joseph lierumiu. Il dit qu'il deuMniro 
à Montré»), et qu’il eut inpAnieur à 
bord du convoi régulier venant d'L 
W.d Pond.

poonihle, car !e« mot. première «rt se­
conde clam** uont éorita aur chaque [>«
K*-
TEMOIGNAGE PP CHAUFFEUR DU 

SPECIAL
Le chauffeur du train allant \ Sher 

brooke connu ensuite son témui-^nago:
Il commit parfaitement *ea ii'-gle- 

menta de la compagnie. Il m a mit 
, _ aucun erreur en rapport «vec l'ea it*-

11 n a pan r**aversf la va- gleuients. L'ingénieur n** lui a pas dit 
i>eur mais a aeuler.ient applique les , que le convoi No. 5 était arrivé ou 
Iraina en voyant )o convoi ajaknal. Il non â. la gare. Il ne «avait pas l'heu 
u avait paa beaucoup 1« tcm|ni de r«*n- re cl#* Farrivég c# convoi up^cial. Il 
sereer la vajieur. il n n paa cru né , H vu l'ordre à «on départ d- Montréal 
le*»atn> cmi^ le faire. Il dit ensuite qu’- et un autre A St-Hubert. Il ne sait 
.1 t'tait a«sia aur non« lAge lorsqu’il a vu pas si le» ordrea étaient différents ou 
) autre convoi. 1^ chauffeur du con- non 
loi sur lequel il était *** nomiimit Hol­
land. En ujmrcevnnt lu convois 1 in- pagine nu «ujet dea r*vi»tri*a «-t «le ln 
^••iiiour a «auté, et le chauffeur « est , signature dans ‘S** régl«tres Son nu- 
hu^si jnne^ en dehors d^ lu j vru^«' d© chauffer 1*\ locooiotiv^. ^
se qui n était ou à quelque distance de Porsonlic ne lui a jamnta parlé du té- 
la locomotive du convoi B|M*cial. 1,’in moisnage qu'il allait n*ndre II «ait 
yciiieiir a expliqué enKiiite, que dans le qu’il y a un livre enntiwnnt les régie 
tas présent il fallait L'-^Hi pieds fX'iir ment s de la compagnie mais il ne s‘«xr- 
pireter un convoi. Il n a pa« entendu cu|jc que de >.a besogne de chauffeur. Il 
jiffl'T In locomotive du «■onv<ii «,'iécial. dit ensuite «pi’il a vu la looomotivo No

5.et il n sauté.

LE CHAUFFEUR m NO 5 
Frank Holland, chauffeur du convoi 

régulier rend ensuite son témoignage.il j 
demeure A Montréal et est chauffeur ' 
du tirand Tronc. Il était A gauche de ; 
In locomotive. Il n’était pa« rnpnhh» 
«le voir la locomotive du train s|iériul j 
parce «pie la courbe de In ligne l'en.|M‘ 
«•huit Lu vapeur avait été renversée 
lorsifi'il a sauté. Il ne savait pn»

3u‘ii y avau un convoi epécjal venant 
e Montréal diu.a la direction de She» 
brooke.

londrea S — Le "Daily Mail*’ an- i «astre, puiapi >m l’acceptant, M Beck 
nonce que M. Adolphe lte«Ji. victime aurait «w, dit-on, à signer un docu- 
de la grave erraur judicial!» qui • tait ; meat par lequel il se errait engagé A 
BIi ce moment tant de bruit en Angle ■ ab«temr ne toute nouvelle «lémarche 
terre, a refueé la somme de 50,000 relative à aon pnx’Ae, 
france que lui avait offerte le gouver- En attcmlant, U presse entretient 
n e m un t, A titre de oompeasation. t)n tou)oure une vive agitation autour «le 
dit que le gouvernement aurait l’in , rette nffairr et l’on insiste |K>ur qu'une 
tcuUon de ne faire aue«ine autre offre * enquête rigoureuse s«>it ouverte l ne 
de «•onijieneaiioo et, fxmr parer aux i|émon«trati«>n publique a eu heu dan« 
Préjudices que son refu» |s-«it rnuser A Hvde Park, o»'i «ht nombreux oreteuis 
■ Hecit, le "Daily Mail’’ se charge «*e ont pris In pande pour flétrir les «-ori 
r«'mettre A celui ci )m somme «ju'il a damnations injustes dont M Beck a 
refusée dans le oa» où le. nutorité« se «*(é victime et |K>ur d«*uiander «jue les 
montreraient à ce point intiansignaii- resjv>n*aliilités «oient nettement étn
toe j lilies.

Un soutient que l’aoreptatinn d>* l’of Une souscription »et ouverte pour ve 
fre du gouvernenient aurait été un dé- ! nir en unie nu condamné innocent

RENTRÉE DES CLASSES
Nt>ua avons un assortiunuit considérable de Otwr|Uea 
et ('aaquettee pou~ éeoliera. Toutes formes. Toutes
grandeur». Aux plus bas prix.
Noua avona auMi reçu notre importation d'aut«>tn. 
ne daua le» chapeaux.

HAUTES NOUVEAUTÉS

Chapeaux Durs, Chnpoatix A/orivS

•ouv«n«a.voug qua tout* commanda do Fourruroo 
falto matntanont oocaalonno une épar^no do 25 p.c.

E. A. Ste-Marie,
141>Q rue Stc-Cnthcrlnc Coin Amhernt.

L'ACCORD FRANCO-ANGLAIS
Ce qu'en dit lord Rosebery.

LES SERRE FREINS
. . ndreaaée A l’auteur d'un livre sur h*

Emile Kouswau fait «msiiitc «a dérn, lor,, K<>B€bf.rv Mliriin mmi.trs
«mon H a entendu mêttm le» hren» (,„s ftffllirwi
“' “'I 1 ^ r,,n d«*.,t du ron.«ni. fait allusion A l ac

Il ne connaît pn« le lois «le |n corn ' . ah’' dermera chars du convoi, j,.or^ angl«> françttis
■ - Ildu cn-u.t.* qu .l na «h. nu, un.- , onl K*,a. b« rv dit que p. ro nne n«.

régl«trc« Son ou- ‘•‘«versa ion entn le conducteur At ^ ^Jouit ,m (lu ^
er Ta locomotive, k't^on .-t h* UN «'ra|>hi«te «le In gare t|t,H 1 - '

de Hichmonil au sujet «lu con\««i No

Londres 2 - Dans ijn«« |.*tt«-e qu’il a | m««i« qq’A ««.n avis, l'aeconl englo
<ran«,ais cei fait plutitt pour jirovo

bonnes relations av.-.- In i’r.ou e,

il pour
qu«*r que |M»ur cmjaVher i«*» <ii««enti- 
m«*ntx l^>r«| Ros«*bery «-«tone qua cet 
««•cor»! rtimporte “une flonc«**Kinu «lan 
fibreuse »*t inutile.'* "I,'accord, dit lord 
Roaehen, semble f*re fait jilutét jiour 
amener d«-s coin pli rat ions que |K>ur gf 
fermir la |i«ix.'*

!.«• «levoir d'un ingénieur e«t d’aller 
consulter le« n-glea A la gare pour voir 
n In voio e«t libre devant lui. Avant 
d arriver A la courlie, il ne jrouvait 
pa« voir I autre convoi, mais «lu che 
min seulement. Le convoi régulier vc- 
nivnt de Sherbrooke était 21 uunut«-H

LES DOUBLES D’ORDRES

M. Wivbnou’, télégraphiste de la gare, 
a ensuit* donné les duplicata «les or-

_______ drea que le c-judm-teur et l’ingénieur du
«n retar»! A Windsor Mills. Il est |m,s couve, s^ial ont r«*çus A Richmond 
cible qu'un condiu-teur «>u un ingéoirur Frank Milton «-«t le ti'-moin« suivant, 
pul--,* faire une ern-ur en signant les II demeure ù Montréal, il u«- -aii pas 
r< gistren. L'ingénieur ne signe lainais «i l'ingénieur «lu *p«« ial a renveAé la 
h’«i iivrua. il le:« f*xnmine scul.-rnent. Il « a|M*ur. Avant la «‘ollieion i! était (a>c

rupr n son f«-u. MM. les l)rs Brown 
IIhvcs .lohneon et Richard^ (ont leurs 
rapport*.

5. venant «le Slu-rbrooke. Il n a v u 
h* conducteur Atkinson «titrer A lu g«\ 
re jKiur «igium le» repistrea. Il a été 
«••rp frein depuis «juitixe moia A U am 
ploi <f«' In compagnie.

Arthur (îoyette vi«nt ensuite, il dit 
qu’il est ««-rr*- fn-in A l’emploi «le In 
e««mpn"7iie. Il était sur le convoi «j*-

LES ANGLAIS AU THIBET
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«»*iii|'«i II»». il exilli mil It'IlvxMlttFV • •• Wf • • g __
cinl. Il n'a tins vu l'«»rdre «lu conflue L3 lïllSSlOIl 1 OUIÎJJnUShdnd qUlttOrS !.h«lSS3 iP l«> SPptPfll'

bru.—Le lama cédera probablement a toutes les exi" 
gences des Anglais.

Hit «•nsuite qu'il n’a pan examiné le* 
rgistr*-» aprea l’accident et qn’cn fai- 
tant att«<ntion il y u aucune orr«*ur

teur du c«»nv«>i A bord <l,««juel il était 
H ne savait pas «i *«*n convoi devait 
«tU-ndn* l'arrivév* du régulier No 5. ve 
liant de Sherbrooke. U fnllnit un or- 
«Ire «t>é<-ial pour l’avancrmetit d'un 
«•«•nvoi d’une gaie A un«* autre, il n'n 
pn« «il le «ignnl venant «lans la «lirec 
tion «le la gare «|p Richmond.

Ver» minuit, h* coroner Bachand 
ajourna l’enquête A mer«'r«>di, 7 M*p- 
tembre.

Simla. Inrh-s Anglaises 1er II est [ pouvoir* instruetion «I obtenir, à tout 
à |h'u près oécùlé mninteimnl «pie la priv. I» dc|>art des Anglaie 
mis«ion angluiH» quittera Lbaesa b* 15 i I .• 17 nortt. le régent unnoni^nit qui­

te* ITiibétains

SIR WILFRID LAURIER ACCLAME
La Gaspésie réunie à New-Carlisle fait une ovation monstre au 

chef du gouvernenient. — l.a ville pavoisée et décorée. 
Enthousiasme magnifique. — La candidature de M. Mardi.

(111!
««'ptembre Le» Tnibétnin* semblent 
vouloir i-éder A tout*** les ré. lamatioii* 
de 1’Anglet«-rre.

Ln eonvrntion qui b-ur n été propo 
»•'■«* comprend neuf article*. Elle a< 
corde aux Atigla.* le» privnhge» rom 
men-inux qui leur avaient ét«- ref ixés 
ju*qu«* là et plusieurs autru» rooccs 

! «ions
Avant «le «potier Lhassa, le Dalai 

I Lama n nommé un tija ou régent A 
qui il n «félégué tous ««•« pouvoirs et 
confié le grnnil sceau On fier, • que

Dalai Lama

acceptaient un «te* 
ai ti« I«*n Mis-ondaire* «lè la Convention 
••t s eni:n;.«‘ni«'nt A relAi her «l«•,»x Sik 
kiineses »«ijeta nnglnis, dét«>n’is pri | 
aonniera, depui» un nu.

I ambaii et le» principaux «>ffi<-iers 
I hiliétain* «mt «•’•«•cinnient «Vrit au Da­
lai Lama, h* priant cl»* r«'V«*nir a Lha­
sa et l'nasurant qua tout dung «r de 
guerre était |)a>s«-

ttn croit que ce nui retarde la cou 
elusion «le* négo<'intion« r est l«« «|u«*s 
turn d argent 1 Anglais réclament 
en effet un«- somme consuh'-rahlft

son f«,n‘l«-«le I couvrir les frai* de l exitédition.
I our

Le Cigare Idéal Après Dfner
ln nulaMlirr npr« le iii«'llleui x-iws 

> »t un ■ vi «lli'ii! < Issri l«- melllvin 
«iu« I nu pnUftc rn hcler.

Emporium
CIGARE A lO CENTS

I n «U'Iii iriil risïir» « fi in« r le iiinttn 
I «1 r« • nilitl ri le nilr ii<miUi,us tien 
r« «Il el val lsEnlI. I« li.rilleut l iant» «le

1 ■
«I* « 4«r«» v «-u» «teiiiK- nu K mi«>riuiii. ' 

'J- , .n

E TERRIBLE 11 LOWELL
( Dé-péche particulière.)

New Curli.-'b’. 2 —• Dix mill*1 ner^on 
)•'« uu bus mot ont n•<»i-‘1«’‘*• nujour- 
:i hui A la plu» grande ilfnionetr<iti«>n 
|»>liti«jue «pie I on ait vue dans la Ua»
| ^u- depuis «le» année». On en "tinle 
r., )•' souvenir js-ndant longUsup*.
Nevv ( ill lisle « «-Ht surpassé IA'H ni«>.» 
«•t tout»*» le» maison» étni«mt pavoi- 
sé«—. Il y avait n«-uf grande» nrch«-» 
triomphale*. I. entiiousiaaui» «-tait
exubérant. Ln teinjératun* était id’- 
«t* Sir )Vilfri«J .-t Lady Laurier sont 
«rrivé» «-n train «|M'-einl A deux heme* 
cl < arl- ton. en compagnie «lu Sùntt- 
1 n et Mme f'asgrain. I n auttv train 
n|K«ial a amené di*« cent ai ne-- «h- «it», 
yn-, «|«- toute» l<‘» paroi-s*-» du -i-mti- 
et «♦«■« comté» voisins, «le Glou —ter.

tllmatre ils la Puisssniy «tu Cana<tn
Monsk-ur,

I-es citoyens «te ln paroisse rte Nnint- 
Kt.-mw <ie N«-vv-rnrli«l«- et «utr«— Tran-« 
Tsnanctera .lu comté «te Honavrnture. n,i- 
jourd'hul réunis A l’oirnslon rte votre 
Visit»- offinelte ilnns «elle partie él«ii- 
gnéc «t«, ln province, rtésirent «-n cette mé- 
niorutrte cirror,st«n« e. vous souhaiter 
ainsi qu'aux personne* distinguées «pii 
vous n« cr,inpsQ*«-nt. ln bienvenue et v««us 
«-*prim«-r t«iute l«-ur gratitude pour l'hon­
neur uisigne «pie vous leur (ailes par vo­
tre présent e nu milieu d'eux, en votre 
qunlité rte représentent et « Eief «tu gou­
vernement «le i» Pufsosnce

Xrflvé aux ronlins «le lu l*«-iiin!-iile «!ns- 
pé sic-n ne sit.iée nu n«,r«l rte ln I» lli- et 
grnt'«ie voll«'-o «le M«tspéi|in. vous êtes

(«n («■ et RertigoHche. \ »t>n irriv«'-e entn* *ur un terril«»lrc n.*io>i uu llitoral
h pri’mier ministre et .«>n <-|siii.-u- ont 
été re«;u» par M. et .Mme .Mntvil. I«- 
juge Tretnblriy. MM. Kempffcr. le
main-, («uite ex M. F.. Fran«;ois Dion.

!-réf«-t du comté. Clappcrtnn, léputé 
««•al. Turgeon. M. F. Kii«l. M, F..

Mi-I.atchy. .M M F. et une f«»ule d'au 
1res. (>n n formé une pr«x»*-siiin. «lu 
1-rniinus «bi chemin «le f«-r. jusqu'au 
bout dti xillaff»'. de plusieurs «-entame»
«!«■ voitures. A la tête marchait la 
fnnfar»- d«- ('amplx-llton Sur le» mes 
figuraient le» nom» Lnurii-r. Mare il et 
autres inscription» appropriées. L’es- 
t rude n i t «’ri g»’»* «lan» 1«* centre du 
village. Il y avait une foub* énorme.
Pir Wilfrid et Lady Laurier »«>nt «n 
très tlnn-i un carrrase qui avait .«ppnr

1^ ti-nu autiafoi» au gt'néral Boulanger et rérent s étshpr nu t e-min pl-jtut

«te plus «la «oixunlr-qulnr.e lletiss. et qu: 
par son étendue, pourrait ù lui h«miI 
•-onstltusr toute une province

t 'est r«nnme telle «ussi, ipi «-Ile fut 
rousirtéréc «ln*,* l'origine. «•« l«»rs «le I é- 
tablisw-u.cnt «lu régime colonial nnglnis 
liai'* provinc® . car ln Mére-patru-
pour la résio rte» affair»** puMlque* rto 

ire territoire nomma «l«* olfeu-rs d'un 
gr««le sufiérietir niix«tn<-ls elle conféra le 

i titre «le lientenant-g<>uv«-rtic>ir et «Ic'-s 
i svnut la nomination «tu gouverneur Kl- 

léot plusieurs f«mct mnnaircs «valent «te- 
! jù «>ceupé ce poste élevé

Nms vous «aver. Monsieur le Pri-imer 
, Ministre «|u'on 1771. «p-atirt la* Invnua 

su)t-|H «i« ln Non vélin AnBlt-terre préfé-
quo

qui n été npporté au pn.v» |>«»r feu M, 
'ïniivel, ancien «U’-put»'.
[ Ils «ml pri- place sur l'estratle avec 
1' et Mui'* Mnrcil *-t b- invit«-H.

' Y E« niii-itis l)if*n, i>r«'f«'t du «>u té. 
fr-A-lnit l’asseml.-Jée. M -f. T tbiii*-, 

M l’., i'i'-sid.-nt il«- la «-onveotmii li 
L’iale q-.;i avait t nu s«*n or-enibhV le 
rtatin. n annoti-'é que Churl*- Murcil. 
1* tléputé a* tu«T av ait «le noir «-nu été 
nii< «-q nomination pour h* prochain 
parlement. Cette «léclaration « été 
r'-'.ue pur un t«,nn«-rre «|« cri» «-t d'ap- 
pl uildissements. IP-s jeune- filles ont 
prés«*nfé «le» boumiet» ù La«lv I au- 
rier et A madame Mareil M. Mur.-il a 
r min «)«-* ren,*'r< i«-m«-nt - p««ur i hou 
n-ur qui lui «-tait fu*te. M. -lohn Hall 
h -!ly. avocat, a alors tu A Sir Mil 
fr'd. nu n«vm «lu iin’-b-t du r«»nite. un«- 
magnifique aflri-sst* de bienv-nue.

• ’«i renonc«-r <1 teur «ili'i-i-snce I' tugleier- 
re leur olirit l’h'xqiitslité «Inus l«»« rotn- 
tés rte «Insjié et Honsventsre et «pie «e 
fftt «l**rs «iue î’un rte e<— lieuleiiant-gou- 
v or rieur» v'nt rV-si«l«-r A Per«é

L'on |»-ut y voir enrore les mines de 
la n,ai«o„ tpi it «M-rupn «u |>ie<i «lu M«>nt « 
Sir-Anne ainsi que «tan* «-..«te i>nroi-se. 
cslle qui fut sa demeure et. «|j'oe« u|m. ne- j 
Uudlement. par droits su* •••ssifs les re- j 
préaentsntn rte pun rte» potrl«»l«-s émi­
gré» en 177-1 Et «c lieutenant-geuver- 
neur vint, plus t«r«l. mourir A «juêl*c. 
«■n 1794 dan» la vieille «H mrtilo Cité «le 
Champlain.

Nous sommes -I est vrni *>i«-n éloignés 
rte res temps h'st<«rt«|ues et «k- Celt»- ép«>- 
«pie ttiéiitorsh's qui rtevsit être suivie 
(«li»«vn* le nv«-c rrcr—l 1 ri'une «'iVr<• pé- 
ruNle durant latpieltc eet «ucien district .

Au Trè 
K
............... .... , i ,______ t «le tiospe f-.lt rl«l»igné oou» le nom signt-TVé» llonornhle S«r * «Hri.l I «urier . . ~ .
v «J C. M t! I I* U-, Premier firstif «l«- Terra incognita terre ut-

A U niTOKIUM CA F B
M. f»y|/»|'T, frogHlé'tittrv. Km» étf-./e«n. tjuHhmn.

Tou* le« jour* : Creti e
Table d’hote 
de première 

classe.

Ouvert de 7 lu-lira* a m n l heure « ni.
« la gin e. QAteaut. émits. etc

I r sncf S C, Lunch COr« IMimr 79«:, av ec vin 91.00. Relia* u 
toute hcu , Souper* chaud* sprr» le théâtre. Halle* i-rivée* 
jour «llnera

OUVERT LES DÏCT>ANCHES ET LES FETES

1 rfmiiu*- Ignorée. et pour rette causa 
sl«*r* privée rte toutes v«.ie* «le couitnu- 
a (cations.

Mm», sur le* rive* du fîraml Fleuve 
et rte IA pénétrant «lans la (orét. !«•» 
rteseenrtsflta rte «ette nice virile «lui. lu 
prsnm're, s'impittnts dan* le nor«l rte 
. Viiiêriipic tr«v «illalent. le» uns aux 
prrwlult* «le la (lécht-. le.» autres au «lé- 
inchetnent du a«j|, et «lans la ipiiitriême 
nnnt«! «lu îiiV-nie sillets, parcourant cette 
région « .ît-irrt i«ul représentée ,-ar <t«ix 
hotnones éminents. I‘un dans le i-on»< Il 
«les itiinistre». «-t l'autre nu |■ltrlenlent. 
lu Premier Ministre «le la l'insMance |^ut 
V voir cl compter su-rteté «t«. «piaranti- 
psrmsses et r«nt«>n« peuplés par solxan- 
t. n.ill.• hab'tants livré* n agn . i.-.ii*« 
et A l'esploitat ion dea rw-« her tes le» plus 
riches rte lu Puissance ; y voir «l«- grand* 
établissement * «te e«,minerc«-. <lo manulst- 
turcs, et «le» ressource» forestières ipn 
il<-mrtun-nt un mste »uj«:t «i envie pour le 
r.-««e rtc la puissance 

lit pour y diriger un veste murant rt'é- 
migration. U ne reste plu» qu'A pourvoir 
.i l'établissement d une vole ferr«e. pour 
relier entre elles toutes les différantes 
parties rte es grand district

l’ursnt la «lerniére partie «lu siécln que 
ao*i- venons *le clore, «1 a « té -—istr.,it 
un grand nombre rte vol*!* ferrées dans 
t mie ln Puissance mais est te partie du 
pays avec ».« population «i«i soixante 
n iltr Aim— ne possède «-nrore qu'un tron­
çon Inachevé «le «hcmln «te fer, s étemlant 
«le New-t arlisla a Mat n|»><lia< et cotn- 
uuiicé depuis hieiitAt vingt-cinq uns 

Mais notre «-«poir repose maintenant en 
vou». Monsieur le Premier Ministre . car 
(leuuis votre accession au pouvoir, et à 
lu suit*- «le» gramie» luttes parlementai- 
re*. qui avaient «lirigé *ur vous l'iiien- 
tnm générale «lu pays, vous av«»x. par 
un*- suge administrât ion, répondu A l'at­
tente «lu public, et A la confiance ««u il 
r«-p«»*alt en vous.

tous uv«/ entre tous les orateurs qui 
fur n! «pi» lés u célébn-r le Jubilé «le 
Noire r«-grettée Souveraine, brillé «u 
premier rang, et «le l'aveu général, «li- 
gr.einent représenté la gloire rte notre 
race I.*- ;M-«ipl<- attswi, vous s «lepuii. re­
nouvelé t « «u t «- »a eonfiarti-e t"«-*t pour- 
q' *.' nous «-n «p|e«Ions A votre ,i.i «. -iot |*e 
me éclairé, et au rt«‘v«aieiie-iit «pie Vous 
montre* p.«ur 5«- î..*r. public 

l.a (>ns|>é«i|c toute entièr*- doit se ré- 
jo .o «te Votre visite oiiu-islle, • sr e te 
vous |**-rn-ettra d'apprécier « oua-i-ètnes 
le* rcsaoiircis «!«• n«»t re district. et <)• 
constater en même tempe ses besoin* 
Autsl. en contribuant a» «tévaloi.pejoeot 
niàiénel rte cette («cirtia «le. la |>roVlni-e. 
vous potiver. compter, non seulement sur | 
le concours ef(«-rtif «le nf»tr«- population j 
ma«« sur l'approbation géfiérale rtu pays | 

I-:*, terminant, ve.nllet r»o-evoir 1'**- j 
pression «I- notre plus vive raconaats- *

St. Lavrsnci Hal SStSSA?"*’
MoMUésL Lumvh dm tS A il*

t'n Canadien tue sa femme et se suicide ensuite, 
fin d une union malheureuse.

Triste

IN>w«-! 1, 'J, I n drame terrible vi« nt 
«!•• j«-t«-r l«- «h-utl > t l«t conMternnlion 
tlaii» une «!«-* fattulle» ('atiadienni'» <!<• 
wtu- ville,

I ti nommé Narcisse Dufr«—ne, riiii-«i\ 
connu Kf»u«- le nom «h- ' -fa« k un fuit 
A brn». a blessé mortal lenient sa f«*iu 
nn- «-t s est «-nsuite Ruir-idé.

l.a vi«-tiirie e*l Agé.- «1«- 2* Hn- et (g 
meurtrier «le 27 Ils étairnt mam— «h- 
|>uia î» an* (’c manage a été fail par

sauce pour I honneur mapprérislile «le vo­
tre vésite en cette psrolaee. «,t «h- no» 
v«u«ix u» plus sincères pour qu t| pin «e 
A le I rovuleme «h- <«n»ervsr A la pstn- 
pétulant «le longues shikso- hiicoi. i i-xi»- 
teiue «le relui quw le ueuple a «hoi«i rl 
dé*iga«- pour présulcr au Conseil <1® i« 
Natloa

Nous vou* prions, en mêine tenip* «1e 
recevoir pour l.arty l.«ui'ie« I exprtaMiion
d»' no* hoiumuge* r«-sp>-« t ueu t

N«--v I arli»l«- g septrnibre M«««-l

M K«»mi>ff«-r, maii«- «l«- N«-w ('aiii-b',* 
a lu un*- •dreaar en unglni». Su Mil 
fnd a rv'.u un«- inumnaa ovation, «n 
avatx.anl sur l'e-iraih1 poui ivpomli-'. i 
Sir Vtilfricl n parlé en frnti<,ai» « t «n 
anglai» Il a él»- maintes foi* itinlau 
di A lOUtrance. Il était <>n nx<-ellent«( 
hum>itr. Il M dit qu’il n’était pu- «n 
toiinu é politique mm» «ju if était v-nm 
pl tvn dre un r«-|M»s qui lui avait fait 
grand bi<-n. Il r--toiiniait «iianain à 
Arthnbaska «-n rout*- (mur Ottawa, «-n 
tierctn« nt remis. Il était heureux , 
d’uppretalre «pi,- Charles Mar-il «vait 
de nouveau été choisi |«our repi «—«-n ter 
le comté «lan* le pn*«-hain parlemrnt 
M. Manil avait r*-n«tu vie grands eervi 
ce» au cx>mté «-t s«»n n«»m sera im 
mortal «lans Bonavent ur*-. apri'-» «itie 
tou* -»-r«»nt driM-endiiM «lan» la t-imle- 
M. Manil avait n-mporté «!«•« ovation» 
dans t«>ups les partie* «lu pays, à 
Montréal, « Ottawa, à Toronto, et 
ntlleur». Il avait un grami «1< (nul. Il 
était insatiable |Miur son «-omté, mai» 
c'»-st le comté «pu rn profitait. I.« 
gouvernement d«.nt il était le chef ver 
mit h «-e «pie sous peu b- chitniu di­
rer se n-nflr nu lin--»in «f«- < •a»|*‘-. On t 
avait Jj i lM-auroup «lan» le» dernière» ' 
anné«>«. L«-s chars marrliai«‘nt liien. il 
ri'était pa* vsau |M«ur pari, r «b, itoji.ti I 
«pie mai» pour témoigner <1«- >u sym 
patbic |H»ur le eomlé et (N>ur son tb'- 
jnilé Sir Milfrid »'e*t retii-é dan* un«- 
imm« n««- clameur «le la.iirrahs. Il s’ert 
r«-»i«b» «-hex le juge Tr«-mi>lav «ver Lady 
Laurier et a venu une réception n

Im** quoi il est |>arti fatur Uarleton. 1 
b-iiiain. il v n A Carb-ton On narlern 

b*ngt«-mps «b- l’asaemblée vie New-Car 
li»|r, l’une «I*»- plus lielle» dan» l’his 
toire «b- la baie d>-« Chabnjrs

le ministre proie*tant, le ,«.r*i de l„ 
y-une fille ayant refu* -v consent s 
nii-nt parce qu i! connais-, |«* «-arar 
i. r«- >mpoi t«- « i b- Uia'ivni»«-s habitu 
«b-» «b- ilufresne

Vu'-i i-i-tte union n« f it pa» b«*ur«-'i 
»'• Bi. n <pi«t D,ifr« *n« fût nn Habib- «.n 
v riei file,u t nulle spinner i, *«« femme 
« tait «ibligee «b- ttnvnilb-r elle uiénie , 
-an relAch*: pour la -ubsi»!nriCe «b- la ' 
famille.

La «-ondiiite «b- rrtt«* pauvre femuie 
fut touimir» irréprochable

Malgié son <l«-v ««m m.-nt elle «-ut à en 
<bir« i le- mauvais traii«-mcnt» «l'un 
mari brutal. Elle sotilfnt tout p«n 
«lant «|«- longue-, année» il \ „ t roi»
*«-itiain« * il bout «b- foreçè et «le pn 
lleru-e el|«- alla se réfugier rb«-r sot, (». ,
r«- 'I Milliam Uoun-héne de ln rue 
Merrimn k. tout prêt «b- |7-glis«- Saint 
•lean Baptiste

<'••» jour «l.-rni'T*. ou vit l)uft< m 
<-t r« r sans « i-s»»-, «fnn» le* «-nv irons «le ' 
ln maÎKon «b- son b.-au |«èr«-.

Hier, il frafipn à la Jiurtn trois ««u 
qunlre bu», .-i parvint û «-n*r«*r lu 
première jiersonne qui vint ù »a r«-n 
r«>nlr«- fut sa b-rntm- Elle n «-ut fui* 
m«*rne le teni|i* «b- lui p«rl«»r Dufr» m- 
tenait uti revolver «-t fit feu trois foi», j 
Lu n»n«hetircu»c tomba 

Lorsque Dufresne vil wn victime éi«.n , 
du«- i« s..* pied», il louma *««n arm» ; 
■ «mire lui même et »«• ti.n un«- balle 
dan» la poitrine

I n mort ne fut pn* immédiate f»* | 
nif-urtri«-r eut ^•n>■or•• la force «f«- sortir i 
«lan- la rue et cliar<'ha «• fuir. Mai» il | 
fut airété pr-fpte immétlintcment pu, ' 
un polh-'-man et «b-uv «-itoyeii», M .M ! 
Arni'-<|ée Virbumbault et Hamilton 

l.«- R I’ Lew IS, O M I , fut apje-i'é ! 
et exerça son' ministère a iprè» des j 
deux mourant*.

’I ransjxirté n l'hôpilnl. nv-ec «n f, ni [ 
nie, qui est enc«»re entre lu vie et la 
mort, b* meurtrier « •ucc«,n»l»é à »a 
bb-»»ur<‘, «lan« ln soir«-«- «rb«»c

Servicesù G?i je ToiletteSflKr \ mi BÇ 1 Wll VI1V

“ POUR CHAMBRE"

Dernières Nouvemités

d^Autotiute.

( Timp-e »ai»on apporte aux man ban<l» «b - mai « baridi*e- «l'un gvnrc 
iimiv« au, soit «lan* le «lén.r ou dan» ln foiiu<-: L'ART NOUVEAU «-' 
tout ft la iiiihIf, b s«-rv ir«- |NMir « batiibr*- «b “Pot* et Bolc" • pu-t«- 
agmibb'liK-nt à «••• gi-nre .l«- «IfNsiu», «pii s'appliqm- plu- dilTIi ib-iii«-iit au 
«P . ..t du SERVICK A DtNBR ; b - S.-rv i« e-n Ifitu-rsotit plul««l «bû-iux-s 
t.«,iir«' Xntbiue ou enron* uu «lessin d«(li« nf «b>r. . Nous mon» ravaiitag'' 
«l'offrir A non rlientadea H«-rv ir«- Jeloilcite jhui.- »at l»taiic b g«»tifs b- 
tdu» diffl«'ib-s.

institut Hydro-Electrique
400 RUE ST-DENIS.

Yrr ht«m«nt* par l'élaotrtotté
Rayon» X Bains, Massages, sto

Koftn In direr lion do*

\2r s-l-p-n-ü Ors. RENAUD i

Services de Toilette
tu pièce» hieu fiinré. forais

iiou* « l'u • $2.7.“)
.Servi'•- |«l j.•••««•» vert *v.-i

S«-«-«u«* U* p«è«.-s rose «ver
93.50

Seryl'c tO iiiihe» Iileij f«>«-
(■ ii\c «u enlui'Mnê

Servue 10 p.éces vnt fan-
««• *»•«• or lun.ioe îfv'J 77

Nervi» «> lu ptècc» («Intic
loncè nv.-> ur enlmninA - SH.OO

Scrv'c, l« piè-«-» forme « ■
.. . . . * r"~ ; . $.7.00

H*rvi«-e |o pi*»-»», forme
antique «leesin art non-

$4.70
Service I" piece* f««rin«-

antique «l*ci»r Crown l'»r
$7.70

•S«-rv II e 
• lUIlIr

S*-rvu-e 
vs« U

1«« |>lêr*s (urina « u- 
lelltle vi-rl«t

lu pif. ** «rl nun

Nervi*.- lu pi«<-e* «rt u«iu
vas u 9» «H' 9i«i nn, 4

$5.(10
$7.50

$15.00
Service» A Dîner

I N MIJtVIt'I. NI'KFfAl .
«««ni «pi'll v e«i ««urn .la 
lia pl.«l*. s Vis ««lllfl’i'-re.
»suiière «t 4 grsmls |i'«i»,
«I .tours.u«s rTassiatU-s .M 
pint* enuvert* sic , «*n
.•••«ai - fuir, slixitis bruim 
ave filei or vnlsnl 
|«>ui ....

I ■ limine i«-«t «t nf, valant 
f'JlOO p«. ir -

$10.00
$12.00

Nuira | rum, ,!«i «erMces A
15 “«* *« *“ »7 V' $l>> Prj «IA et
•i»*pi’A »2A <l*r.n»«e four ce qu'nn

•wp.re trouver «lan» un seul magasin

ALX (IRANDH MAI.ASINH Dh VAI8BKLI.F. UH LA

CIE. CUDDY•BRODEUR,
1513 Ste-CitkiriRe, pris Asherst. 233 St liireit, près Sti-CittMriie.

r.WHAI.L MiK HfKN I A iT |;T «. K ATI ITh Vir NT. UJ-p

MACHINES A BLANCHIR
Rotin tesos* en asgswls toMtcn les quslltés de nschluen à vs« 
poriwcr. le Msac de céruae et le pelsture ft l'esu froide. Ces 
«■vhlsea «ost trft* utile* dssa le* uaiaeaou «esMfsctures qu 
exigeât us rcsouvslicsiest trfts fréquent ds Is pelsture sur 
uus i/sud»- étendue. CoAte uu dixièMede Is «sis d’osnvrs.

‘ j

OXFORD CAFE W. H. C. MUSSEN & CIE.,
laaa Btaal -- kdft«ÉMia Ml MMéal ~ ft«a M*4f ft MfiuB »------- *■■'1 I tgLftWéOBft SUUa>4M4 - «Ma Ml-éW MU SUS ftT-4ACOUM
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catalogne et nos 
Escomptes.

WILLIAMS & WILSON
320-326 RUE ST - JACQUES

*258.1-1 p.2 n.~n.

SERIE DE CATASTROPHES lyENTlUTEUR
LE TOUR OU PACIFIQUE CANADIEN

i I ■■■■■■ ■ ■

L’express No i se précipite sur un train local. - Plusieurs 
personnes sont tuées. - Un grand nombre de blessés. 
L’accident est arrivé à Sintaluta entre Brandon et 
Indian Head. ________

h'ou« ro«oimii«uidouM tout partlcuJièreiiieut notre

VENTILATEUR
“ZEPHIR”

.1—rjg-

WYWVYY'

MAISONS D’ÉDUCATION

COLLEGE DE VAUEYFIELD
vallkykiku». P. g.

c(M*UiWC. Cour* commorciol 
complet, françm* ®« anclui» 

NKNTITBr. i MABUr LF ft KFPTtiMUBH
AOrta I’.*v /. - \::yi Itis.

ni-

COLLEGE SAINT-PAUL, VARENNES
Iji de« élèves aura lieu «un«*-

di, Ir .‘4 aeptvuibrr.
FRERE OLIPPMJS,

Inr. -trur. | Directeur.

SEMINAIRE DE SAINTE-THERESE PETIT SEMINAIRE SAINTE-MARIE
Ceun cîmrçie il Colts Ccmmercial

Ta rrntré.» dru t'It-vre est Hxr«* au
CE M0NN0IR

Winnipeg, 2. T’u d«ui plu* terrible 
(Accident* dan* t’histoiro «lu Pacifique 

i ( anadun est anri\-*, Im*v après nmii u 
Sintalutn. jietite livulitA située *ur la 
voie principale du Pacifique prés <l‘ln- 
dinn Mend.

l.es détail* r*vu* ju*qii à cotte heure 
«ont incomplet*, mai* on assure que 
le convoi portant lord Mint«> et *a »ui- 
t« a enforué «Ion", lu convoi No 118 qui 
le précédait.

Le convoi No 1 filait à toute vitesw, 
cl il u réduit le N«> 118 eu pièce».

On «lit qu il v ti douce iiei'.sonncs tu- 
et un grand nombre blessées.

Aux bureaux du Pacifique, k Mon­
treal. «ni a reçu la nouvelle anuonçant 
la catastrophe h Sintaluta.

On l'attribue au dérangement de l'ai 
guille.

\a‘u autorité* d«* la compagnie disent 
que br dommaeM sont très con*ioéiu- 
bleu, et «jue p|u*i«nir« passager* «»nt 
fierdu In vi«'. :

A la dernière linin' on apprend que 
les victiiiw* au n«<iubrc «le «piatre ou 
«*inq, sont tout«'* de» fenmies.

1>* seul radatre identifié a été celui 
«U- Mme l)iir»eW, (l'Ktlraonton, scrur

de K. !.. Parnish, marchand «1* grain j lui et le train rapide le prit à tout*
d. Winnipeg. i , ie parti vica-royal «'est échappé sam

Jusqu a présent il a été impossible ^
d’i«lentifier le* autre» \ictime*. Tous le* blessé* étaient dan» le |>re

On dit que M. R. !.. Hart, «fc Mon- I nu«*r wagon, 
tiéalaeu la jambe broyée horriblement 

I n ét« conduit à l’h^pitai «Joet qu 
Regina.

train No 1 était très lourd, hier,
voulu

1/tt voie a été déblayée, et Lord Min 
to et sa suiUi ont quitté le lieu du 
désastre k troi» heun-s, c« mat m.

IMus.eur» médecin* sont v«'Iiuh «le
partout, secourir les blessés et les

et partit de Brandon pour 1 Ou«*t eu ciu>v,.n- ,|,. Sintaluta ont bien 
deux section» l.u premiere n eut 
cuu accident. Avec 
K. W. Peters, Ilob 
nés. I.a s.-, onde »«•>

». lu.-.venu-hi .1 uagoiis htB pe mu,in> # i^rd d’un convoi *pé 
qui ne sont plus qu'une masse «le rui- «> r,.„,lre sur le théâtre «iu
nés, sous laquelle ont été ensevelis plu- l(j/.sttslre

i premier* n cul au- | |>r,^jrw fcoù, dec |»a*sag«rs 
»e elle voyageait *"• . Bury, surintendant général de la
». herr et W. K. ' ligna, aceompagné du surintendant S.
wv ti on était composée pn,wll|,v ,.t skully, ont quitté Minni

O SEPTEMBRE ::: n c<-ui'iiereiai. «’lak-f» -ji*»
cl tic ton tu- «ion il très.

[COlECOMHIIUMws
A ST-HYACilMTHE

Institution rou.* ie» teiiiif - p-i * «le* «li-ux 
*i-x«* un', tculei t » initier r«pinçaient sui of- 
lair o».

Ovréc tes Cours : 8 à H mois
MâTtiais INSiiCNtEB trithméUi(iie. tenue 

des 11' re*. ealMcmphle ‘'Uvi*rHt>T't«. *1* i.«i(rr.» 
r.hie frnnc>«l.«' et «UKlsi'C. .-..rrertiairKlsnisj, 
Isnguc TmiKalM'. tangue •'Os .l»c Ia' ^«ur» re- 
gt.li.T r^rtm.encj MarSi, le 30 soAt 

Lcnvsspour .«^lanç.uaaU. , ^ nfK
»^..n Hi llvaiinthc.

( Voir* Sliui«tie«ie «t
cialt U antlutt. l1.4Ue

La rentréo des sieves a lieu le 6 Sep­
tembre.

j. a. i.p.niKrx,
123 IJ l'Ire Sun« rieur.

sieurs voyageur»
Aux dernières nouvelles n«-uf corps 

axaient été découv«>rtsa mais plusieurs 
pa«»ager* mannu«mt incor'-.

On croit «iu’iI y aura plus d«' douze 
m<>rt». Il paraîtrait «pie l‘ac< idont a 
été rauné par la negligence de l’équipe 
«lu tram «le frét. Ce train devait nrcu- 
«lr«* la voie d’évitement k Sintalutn, 
pour laissiT passer le train de passa­
ger*.

NOTE
|>. tram No P N eut un train local, 

qui va «le M«>o»e Jnw à Winnipeg, «'t 
»e dirige ver* r<*»t, taudis que lu No 1 
est le tram régulier «le Montréal â 
Vanc«>u' «t.

Il doit donc v avoir erreur soit 
dans le numéro du train, soit dans la 
nature d«‘ l'ièfidcnt.

I nu rencontre entre le No. I et lo
Il j»rit cette voie, mai» malb«'ureuse No. ll* ne j»ourrait être qu’une “h«'a<l- 

ment l aiguillc resta «luverts* «ItTriére ou” collision.

Academie de Madame Marchand
No. 4* Rt B BT-NV BKRT 

Réouverture do* Cl*****, t* lundi t Suptomftrs
ISO- ■>$ 

MONT ST-BERNARD
BOREL. P. Q.
tOMWRaWIAL COMPI.FT

aXCILXI»* FT IWXNCXtS..............
Situation liygbmiijiiH rt |»itt««n^iuc. 

roiiiiiuinicat kôin»lacllos lutr « au «'t pai- 
«tiemin <i« f« r. Mt.-ntion «péidab* :t la 
Kiinti' et à lu format ion iinirnlr <‘l int« l- 
l«*ctiiril«' «b*» « U'vi'». l’reparuti«»n à lu 
prrniirrr coniinnuion. Discipline douce 
rt f«Tiûr.

Ctamiea d Atfsl’r*»- de LU'lariphle et 
«1c Maibc»ati«|ue».

RKNTRÉE : MARDI. LK 6 SEPTEMBRE.
rvni«nil< t prospectus ut r-twclfm-mont* *

II] n F. L ANDRY. Dlr.

COLLEME OE ST-LAURENT
(FUSS MONTRSAL)

Couth Clsaaique et Commercial 
en Franvain et en Anglais

La Reairea aura lieu la 7 Septembre prochain
Al.ntl.I> « ItrviXK . Mr* i « i ..Sui^neur 125-a

Le

Université Lavaljontréal
ECOLE VETEHIHmIRE.

!.«•% cour» coiimipn.-cront I» 30 »cp- 
trinbre piochain û t* h u, m.

15 bourse* sont «>H rtc* aux jeun»'* 
peu» dé la provini-* par le iniuifttre «le 
F'agriculture n Québec.

Pour le» rcn». igmment*, »'adrcs*«'r 
au directeur a I I nnersité l.avul, 185 
St bums.

ï.e Directeur
122—n T V. DAI BIONY. M.D.

Le successeur de Lord Minio
roi Edouard ratifie la nomination de Lord Grey comme gou­
verneur-général du Canada.- Notes biographiques.-Quelques 
opinions de ia presse anglaise.

Londres, ‘J.—Le roi Kdnuard vient de' Plusieurs <I«*s prédéc«î»>«iurH de l.ord | ('utinda aura un gouverneur gén«'ral 
ratifier la nomination «le I.orci b.rcy (^r,,y ,,1,^ fieut être nian«ju«’ parfois de cxc<,llçnt en lord Grc\, «jui nuit agir < t 
au |>«>st«' «le gouverneur général «lu t’n- intuition ■péciole qui permet «le vouloir. "Tout ce dont il se mêle ’ «lit
nu<fn, «'n rcnipUreucnt «le Lord Minto. eomprmdn' l énie «l'un peuple. 11 faut journal. *‘exé< ute *el«.n su volonté.

Mail Guïett»*" fait remar- 
urieu»e coincident*, i.a tan- 

rey était la femme de lord

iiuua, ' il leiinHai-II.' m «e compr 'IKlr»' I attle «1 UH peuple. Il IBUl vv "
Ne |e •.K‘ nqvqmbre tord <ir«'y al|j(,urd’hui un osprit plu» subtil (H>ur j La ‘'l’ail

«Ht l< fi!» du général bir f b AVI' s Grey j,n'.èi,jrr nut destinée* du ( anada.” «juer une «ur 
cl de rarr.lÎTie. fille «le *jr Thomas j^ ' déclare que le gouverne- te de lord G

pour activer le tirage des che­
minées. Il a prouvé son effica­
cité durant tout le temps de la 
grève de charbon alors qu'un 
grand nombre de personnes, for­
cées d'employer le charbon mou 
devaient obtenir un t.«age plus 
qu'ordinaire.

Une dos Milliers de Lettres que nous Possédées
Laporte. Martin & C’ie.

Montréal, 3 juin 1003, 
Messieurs Lessard & Harris. Cite.

Messieurs. Il non* fait plaldr de pouvoir voit» dire que le Ven­
tilateur *• ZDpt\ir " quu vous avex placé sur lu cheruin& do uotre 
établissement n«ms a donné la plus grande witisfm'tion.

Nous avons dû Hiiver dernier, coinun- licuiicmip d'autre*, chauf­
fer mis fournaises avec différentes qualité» tie chat bon et nous som­
mes Uourt-ux de pouvoir <Jéc hirer que grâco A voire appareil nous 
n’avons pus «ai à souffrir le moindrement de la fumée dans nos ma 
Rosins. Vos bien d«:voué*.

LAPORTE. MARTIN & OIE.

LESSARD & HARRIS
7, Rue Ste-Elizabeth, Montréal.

Catalogues fournie eur demande.

•sève,

lui adresser son chef, moi» quant à 
l’organisation «lu bataillon il en re- 
ji'tte le mérite sui ses ofiiincjrs qui ont 
toujours été pour lui d« pnâci«'UJt au-

AUX HOTELS

iipre vi-
litOFT

COLLEGE DE L'ASSOMPTION MAISONS D’EDUCATION
l * reiitiée de* «-lé'«*» it ira li«'U jeu 

U, U- nrvniiei -« pti'inbri pi-iM'baiii,

Cf>Af M/SS/O.V

IES ECOLES CATHOLIQUES

\
Conservnlorium of Music

Dfc

Oiroetcwr: CHAS. A. B. H4RFIS
OUVERT LE 31 SEPTEMBRE
Instrtietion «ian* In musique «le tous 

le* genre*.
Quatre bourse» «l'rntré*'» •]«• 50 dol 

lai» offertes aux « andidat* qui ppm 
«Iront part au concours ouvert du 
mois «le *epti'mbr«\

! Six bourse* de SIimi chacune *«*r«>iit 
' donnée* en récotnpcn»e à lu fin il*; In

le Lundi, 5 Septembre étudiant» du cou

...MONTREAL...

I/ouvert'.ito do'* cltiHs-os 
Ifh (M'iil**s h«,u-* It. controle 
«‘ointnis'-io.. tfiiiitoliqtip ?• uni li«*u

tlttHH
d*' In

Pour toute infonnHtioii satires- 
t-er nti |»rin«*i|ial ou au direrteur 
tie «‘haquo école. 1 IK--îi

SEMNAIRE I ST-CHARLES BORROMÉE
Pc Sh»c»»r«»<il<e. tiué.

Iji rentré* de» cIh»h**» aura lieu le 
1er 8«-pt«'tnbr<> pr«n bain.

COURS COMMCRCIAL, INDUSTRIIL 
St CLASSIQUE

P. A. LEFEBVRE, Ptr«, Bupérlsur
in» vs

**-r'nt«*ira de l'I niv«T*ité MiHidl.
Pour pro»p«H*tu» et rotneignctni'nt* 

«oncernant l'cntpo, cours, lionorairv», 
etc . s’aiIrcs-iT â

MLLE LICHTENSTEIN,
Royal Victoria Co’lsge, Montréal.

is-ai'-ji-'j: :u-;»-«-b ifMS-iS-i:-to

j Harvic Fsrquhar C 'c»t ù l’éco!*' llar 
I r«>" qu'il reçut *«*n éducation pri'imè- 

r«'. Un l’i-nvoya ensuite au collège Tri­
nity. «le f'ambmlge, où il airi'a bon 
premier au cuur» d«; droit et d hibtoirc 
en iHT’.l.

Kn InîT, il épousait Mlb* Alii'e, fille 
«le liolMit Stayner Ilolfool, M. P . «h- 

| puté d** Wentoiibirt, I iloucustiTshire.
De l>M» & l*''''». il représenta aux 

Communi'*. «H>mine député |il>éral, 1°
J «-omté de N««rthumbcrlan<l. Il fut élu 

«lépiit»’* «le Tyneside, en I?v*5 et siégea 
au Purbunent jaïur «•«• «'onité jusqu «'n 
l»-ü. AdmiilisUateur a Hhoth'de, rî'1 
T"9«'i à lsy?. il fut «lepiii» I*'W lor«l 
li«'iit<-nant «b- N«irthumb«Tland.

Il possède un< propriété «le li.ttOU 
acre» r»«»n hiTiticr. ( lisrl**» Kobert. vi­
comte de Howick. né l«* IL* «léci-tnbre 
IS79, est licutennut dan* le l«r o-gi 
ment «l« "Life Guards.

I e.. t-v.i.u!* journaux ang<m»
m<n"nt tiè fnvocablcment i-- 
«lu gou'emetsent

Lu ".''aitlt -lamcH éia/.dtv «lit 'pic 
*‘ jainai- m*'UI*'ur ndinmi-lruteut ne 
fut cn'ojé «lan* un*' colonie bntanni 
«ju<*. Il l>os»è«|i' lo tact ot la prinb'iv' 
qui »«*nt aujounl liui indisfiensablc» 
aux repré»1 niant» de I \ngl«*terre dans 
1«« puissance du t'anada. Il connaît b"« 
colonie* «ït pourra juger le* affair*'* 
«'anadiennes au point ,«lc vie canadien 
La tâche «HiMinttelIc sera «l«’ v«'ill«>r au 
muinti«Hi «l«•. li«'ii* qui unissent le • a 
iiudn u la Mèr«-Potne.

ment a choisi, «*n l«>r«l Grey, un exo««l- 
U*nt représentant d«* l’Angleterre et «le 
Sa Majesté. Lu politique, dit-il, lord 
(•rey «*st impérialiste, ou s«*n* le plu* 
complet du mot.

Durham «-t »a *«i*ur <"«i l’épouse de 
lord Minto, gouverneur actuel du L'a- i J;,,,, 
nuda. Le ('«uiudu di'vra donc lui faire 
Ih,ii accueil. 11 a. ajoute la Guwtte, 
r«*«prit «l’un b«>mni*' d'état *'t le tem-

La “VA<'»truin»ter t»arette'’ dit que !«• | perament d'un diplomate.

«•«un 
« In. /

m REVUE DU 86e 6STAIL-
T

Les adieux du lieutenant-colonel Houliston.

( IV'p/i he part iculière T 
Troi* Rivière*. 2. — 1" hb«ï batail 

Ion a «'té po* é ,-n revu.- lii'i. au put»- 
noir I.i»vi«*l«'tte. par le colonel Got- 
don D.U.C., qu accompagnait le mu 
j«,r l.afferty.

I «'effect il était nu complet, chaque 
«-ntnpagnic ayant -«>ii maximum «le sol­
dats. I.«- officier» ifispc'tcuis paru* 
nni sati'tuit* «le Ta t«-nu«* «le* hom­
me* et «!••» 
cicc» qu i!

allé pésid«*r

EN VACANCES
. M. Jules Fournier, rédacteur nu 

xiliair*» ; et il e»j>èro «jue. Un, parti, . ‘'Cnnadn”, part aujourd'hui pour un» 
ils continueront avec son >ucce»seut vacance d’un mois, qu’il jiai>*«'ra dans 
l’ouvre qu'il* ont commencée avec lui. su fnmj|le> * Coteau du Lnr.
Quant il parle «le son successeur, il ______ _
croit déjà devoir dérigner le capitaine CIQARBTTEB ECYPTIENÜEB 
li ssier. I) unanime» applaudisscnients g 4 ^^ m w 99
saluent cette déclaration. * j xJ M A% L

Kffectivement. l’un après l’nutn's, le» is CENTS LA BOITE 
officier» prisent» «lemnndèrent nu ca­
pitaine T«***i«*r de bien vouloir c«>nsen- 
tir à prendre le commandement du s<te 
bataillon

Très touché de l’estime «le scs cama 
ra<fe«, le capiUiine veut bien promet- 
tr«’ «I ale« *iHer,

Diverses santé» sont alors proposée»; 
tou* les offûhrr* présenta prennent la 

I parole, Ce sont *uceeMiv«*m*tit !«• Dr 
Bourgeois, chirurgien «lu batail 

Ion ; l«'« capitaine* Tébbuth, F. Kit- 
chie, K. Godin, Dali aire, l«** li«*ute- 
nont.» J. A. Comeau. Or. de Carufel,
T. Ayotte, R. Kieman, G. Baptist.

Avant de terminer la soirée, le lieu 
t«mant J. A. L'ora«'au, dan» un mn 
fnifi'pie discours, vante le loyalisme 
«le» Canadiens français. Puis, pas «ié 
féreni-e pour !«•» oifiei«*rs in*|>*'cleurs, il 
emploie lu langue anglaise et tennino 
«•n faisant l’éloge «le lu bonne cama 
rmlcrie qui r«'*gne dans le $6«>, malgré 

«lifférence d’origine, d«* langue ou [ 
de religion.

Après une «lernière c«*upe de «hampa j 
gne. lu santé «lu ''Ge 1>ntnillon et de .
»on ancien colonel Houliston «-t de »<>ti J 
futur colonel ’IVsrier. les assistants so j 
séparent.
”----------- ♦-----------

HOMMAGE A M. H» GERVAIS

SONT AU HIEIVDKAC :
A TViîme. IVn.brooLe ; Phlli 

cbauii, l.Cvm ; N. H Uiroux, ___ 
k* , .1 A H Csuthior. ArUin Vs'«é ; .1. 
t’ Thitmult. Lawrence, Mn»» : D / 
tîusy. Hte-Agatbe .1 CJ Lesatie SRer- 
Iironke . J A Thihaudeau, Quftbcc . I !• 
rie Koch. St-<l»lirl«'l «le llrundon . Kmrv 
MenulKC, I.iillaie ; Kulnlm llesuliic. l.n- 
Ksie . Oscar G4s<lu. Mt-Kr» «lu l.sc . P 
(K'Unii*, Ht-llom(ace ; P. K. Forgot. La­
bel)# , J. V Martel. L'Assomption .1 
Alex tiuihault. Jollette ; S. Win. F'.u- 
tln. Upton ; M et M tn«' I* A. Lafortunr. 
Ht-Laurent ; H A LagrenaSe. Mont­
real ; A. PoukIam» Knchnin ; Nup Uns- 
snult. I»e»«-h*iiibau1t. ; Dr K. (! Paquet. 
Hull. P «J . .1 H Lacroix, Nhawinicnn 
Falls ; K PeOutiw. Ste-«,«*nev|èvc de K 
J iî. Hardy. LCvt» , P. R Baril, War­
wick. Qué. '; Z. Qravet, Ht-1 iniotht-e.

Ottawa, ce qui le met
A leur dernière 

mi» de Dur ont
a**eniblée, les Com­
passé la résolution

«lin
dan» la nécessité d’ubandonn«’r le ba 
taüion.

Aussi, à Li»*ue d«» la rexue, tous !«■» gunante 
officiers s’étalât réuni» au Club 8t-' "HrMuiu qu^ : LTnion locuJe No 1. 
I.ouis afin de faire li'iim adieux à leur l associaticin Nationale de» Km 
colon. I Le cl.inel Gor.i.m et 1« ma- I p|OV).H d et Hestuurant», passe
|or f'ftff*rty. invites avaient bien vou- unde ram-rciemenV à M. Honoré 
lu |«rendre part u la «leou.nstratmn. j(r„rvai député «le Snii/t Jaques au 

1 l e colonel Gordon tint i»J««rs ------ 1

Mlle CAROLINE RACICOT
l’rofca.cnr «le Piano

ii'ucrn de' «lonncr »e» |*ç«'n*. * >n 
K>kiileiice. 1V7 rue Hern, nu mill* «le 
septembrn pr«>ctiaio Pr^pnrntion «us «li- 
plftiiic* l'J8-4-t

ECOLE POLYTECHNIQUE
I.’ouvertlire dck cour* le PJ seiitemlirs. 

I es examen» pc*vr rn'ln'l*,',‘,n A 1 crois 
A partir «lu M *ept l «>US le* «amll.Ut» 
doUcn’. «tic niulu» I'1 f« -'l'tenitrn àJ* 
heure» du tunin', heure «le rigueur pour 
l.-H composition* ft r.v„la. rue St-Peni*. 
SadresMtf »>• «lireCteur Ua-O-J-S

liver- mouvement* d’exer- 
dunuérutt l’ordre d’exécu*

ter.
La re\u«* t«'i minée, il y eut parade 

aux flantbenux dans !«'» prin« ipales 
rues «le la ville. La fanfare du "t»1 en 
t'tc «lu bataillon. Le colonel Gordon 
et U* major Laffcrty étaient aux «A- 
t«'» d«i liciiti'iiunt colonel Ibiulislou, 
commandant 1«' 8<»c.

( e dernier vient d’être nouvellement 
nommé dan» cotf»* nouveau il«»« 
“Itoval Canadian F.ngincrs , et est

fe»ti-r »h satisfaction 
«ju’il axait éprouvé en 
le 84W- bataillon était bien entraîné et 
pariai lenient Ih-'ii or^anim?. Il félicite 
le colonel lio<i!i»ton de son nouvel em- 
ploi, qui constitue jemr lui un avance­
ment «nti nVst justifié qu»* per l'inté­
rêt «pi il »àt toujours montr«*r • «, aux 
affuins «le la milice, soit aux traxaux 
«lui! Mirx’i-illait duns !«• «icpaitemeni 
de lu marine comuie ingénieur.

Ia‘ lieutenant Houliston se moistre 
fort touché de l’éloge que veut bi«*n

rnnni- I Parlement fédéral, jxiur les servicej 
pour l«' [«Uiisir qU'jl n rendus k la classe ouvrièra eu 
ronstntaiit «|u«î wlUtonant éner^iquan«mt le projet d«i 

loi sur le travail étrangiT présent«j par 
Sir William Mulock.

î.’archevêque «le Cantrrbery a expri 
nié l’autre jour a Québ«v. l’opinion 
qu’un jour ou l’antre toute» les déno­
mination» pnitestnntes st* réuniront 
h«»u» la nn’me l>oulette.

Cet espoir (ju’netretiftn le «listingué 
Prélut, est di. réalisation duffioile, ou 
plutôt im|>os»ibli* — à notre* son*.

LES —

Cigarettes "Royal”
►ont faite*» d'nn tabac tnre 
d une qualité et «Pune pun te 
•-an- t-gule* ; «•Ile. ont un gout 
aromatique et suave, no d«y* 
sftehont aucuneii'ent la gor­
ge en un mot elle* font Je* 
uelbXM du fumeur,

El rtBtf partent tic la botta.
SI votre fourtif-xaar ne le» 

tient pas. adreHHex.«uii» dp 
reetement A nou».
J. M. FORTIER, Lté»,

tC81 till NdTSi-OAMi,
130-‘Je p-7-w-u MOMTRRAL.

LE CRIME D’UN FILS
PREMIERIE PARTIE Mo J

Il était tout peut alur», scs défauts 
paraissaient excusables; «1 ailleurs, vous 
connaissez la faiblesse d«'s parents, 
flaire, pi.isque x«»u* avee ce jn-tit an 
j»*... La Ix'uuté d’Olivier flattait mon 
orgueil. Je n'aurais pn* voulu l<* '«'ir « 
pleurer dans la crainte «le ternir ee» 
yrand» yeux bleu» si doux ulor». Je ne 
lui demanhais que de 'ivre, «!«' çnyon 
ner «Ion» la maison. 11 avait hi*'ii le 
teni|M« d'apprêta?re, à «pi«»i l*on T«' lati 
guer! Il commença donc assez tard *<■» , 
étude* qui tWn«»urègent inc«»mplètes. Le 
burin fut mis vite «Ion» »a main; st» 
dispositions étaient si grandes qu il 
appfiL rapidement. Il gravait d «m*' la- 
çon spirituelle, imprévue; *a inainère 
était à lui. Je l'ai vu mêler le# dou 
blc» procédé» de la taille douce et de 
l’eau forte, et trouver d’incroyhles et 
fet» Ma situation comme gr»v«Mir était 
lionne. .T’avoir rêvé mieux l«»r» «le mes 
vingt ans t

—A’ion» m«>n tiér«' VOU» veniez «le t« m 
ixirter un prix qui \«ui* isfinit «1 ul- 
M*r pas»«*r-~trois nnn«*T«« à R«»me.

—J’y travaillai énormément, et j’y

Ïri» !«• goftt «h* la (leinture. De retour 
l*a>i» j«’ gmvai p«>ur vivre, et p- 

m« reposai en compo»-aiit de* tahh-aux. 
Mc* toile* ne plurent pu»-. La v«>g«i« a 
si» fantaisies. Je du» revenir exclusi­
vement & la gravure, .lu ue tardai po 
ixdnt n riirretter dotible.nent d’être 
obligé de m’en tenir à cet art. Vous 
le savez l'obligation de fairs ma­
ge presque continuel de la Ioujm affai­
blit vite ira yeux, et (e-ndant l’i'spa- 
ee de troi», de six moi», hje restai 
•nuvent condamné à F inaction... 

—Pauvre ni—t

—Comme vous in’ax« z bien soigné, 
durant lu première anii«’*«‘» de votre 
mariage! Olivier continuait sa vie 
de flâneries. Je l’en reprenais, mai» j«* 
redoutai# !«•» <urf>ort|'mont«« qui, plu* 
d'une foi», suivirent nu** reproche*......

*-Ax«!c lui. je ne me sui# senti libre de 
montrer ni tuou tnéeontealeuient, ni 
uia tendresse,

A Oh ! v«»tre tendri'sse. 
x|| en aurait ri, ma pauvre Claire!

- l’èr**! isrc!
—Ah! cela «‘st horrible à penser, hor 

rihle à savoir. Il n’a voulu v«>ir en 
in««i que le linn«iUier «l«»nt lu caisse d«' 
ne lirait onxi'rte Maigre eai»se. tna chè- 
n- enfant! Mai» le |«a.«'*i-«"ix aitne 
mieux endurer toute# le* privations 
que de m livrer au travail, «>t «h* »<

1>r«*''ir«*r «lu bien être. Je commençai» 
i «lew-qs'-rvr d'Olivier «piand il vou» 
rencontra. Is* jour «*û il »e pré*«'ntn k 
votre mère, une sainte, d«>nt vous êtes 
la «ligne fille! je cru# qu» Dieu voulait 

| régénérer ro«>u cnfnnt «-n le rappro- 
j chant «1*' vous. Il vous ainia i«in«'ère- 
iitisnl. Glaire... il voua uf«vit souffrir, et 
(par lui vous souffrirez encore, mais 
\ il vous aima.
i —Ah! fit la jeune fetnmè avvc l’cx- 
| pression du déscsjHiir, si j’avais été 
1 riche!

— Vous ne l'êta* point, nia Claire, ni 
m«>i n«>n plu», et noua devenon» in«*a 

' pabl«f» dr l’arrêter «lan» une voie fata-
lu.

I — P«\r*, iusou k cette heure il n’a corn­
el. *nus <pM» «f s fautes.

, —Je le soi».
-S’il nou» fait phuirer, il uc nous 

l»-:« rougir.

loi vieux gta'«'ur cuf<»n«.a son »tvlct 
dan» le chêne de la tabh*.

\h! fit il, »'ü oubliait jamais «'« 
qu'il doit au nom «juc de* générntiom 
lui transmirent hbh» tache Songer 
donc, Claire! jjgl J^iri usa mèrvrquil 
resterait un honnête homme...

11 s’agit de nous nrtn«T d«' eoiungs, 
mon père; le jour ou Bois-Gnlni# «*«'«* 
m-ru »«•# visites nous aurons^ déjà n«ni 
porté une grande victoire. ( «*«1 •> c« lu 
<|u« doivent temlro tou* no» efforts 
combinés... Ihii», «pii sait #i Olivier •»«' 
nous cil p«)int In vérité, en affirmant 
qu’il travaille, et qu il a trouve^ le 
mown «l*’ fnin» fortune. Tout à 1 heu­
re il ui<* riqictnit «l’avoir confiane*. «jue 
no* privations allaient pouidre fin ... 
Il parlait mm seulement «1 une aisance 
modeste, mai# «l’une f«»rtunt' colossal*': 

—Grûr« à quel moyen?
—I ne invention, parait il.
—Je mix défie des inv«'ution#. Claire: 

tenez, mon enfant «juand Dieu permet 
qu’un homme c«>nmu#*e un métier ou 
un art. il doit s’estimer tris heureux, 
et profiter «le »a jeunesse et «le »a vo­
gue |x>ur se méniÇc. «'T lo pain «le la vieil- 

Mn planch*' est terminée .. Vous 
voyez ce» deux tirage», du troisième 
et du deuxième état. Tout e#t modifié 
adouei je crois «pie «xett«* gravure sera 
bonne... tin In paiera bien... Kt tout 
l’argent sera potirv vous, Claire, pour 
vous, et jKMir wtte »>etit<' «pii m’n ap­
pris I**» rovi*»ant# enfantillage» «le ia 
paternité.;! Seulement, il fant me pro 
mettra une ch«>»e mu fille...

—Je vous obéirai. p*‘'r«'.
—Scxigmut vou#, Claire le cheprin 

viais dévore, il u#e le* ressort# «b' vo­
tre «'Xistenw. et ln fs-tite Mnjpe, votre 
ange bicn-mmé, semble parfoi# n’avoir 

' plus que le souffle... Il faut vivre et 
pour ceux que vous chérisses et pour 

l ceux qui ne «auraient vivre »nn# vo«i», 
—Je me soignerai, je vous le jure .. 

OA aUei'ou», mon père ?
-‘-Rue Maître-Albert, mon enfant, 
-t’hes M. Kudes. vrrtre imprimeur ? 
—Oni. et j’espérr vous rapporter une 

Lsl’e épreuve avant la 1st tir. Pendant 
raiKiMu-vaua un peu ; is

vais ehurgt'r la concierge «le faire 1 ac 
«{uisition d1 • iikiuis «Jj)’ t* «pii v«nia 
#«>iit née*•»»airas.

Pascal Mnrsau embrassa L laite, sa 
p.'tit*- fille, puis il plaça »a planche 
«le cuivn.' dan# une grand*' serviette do 
cuir noir, marqués à son chiffre, et 
Horlit «l'un pn# «'n<*ore alerb*.

Qi>" Dieu vous b'iusse, cher p.'rs ! 
«lit lu jeun* f«tnme en Je voyant sélni- 
gni-r. san# la eonsolatiîVn qm: je R»ui»e 

1 eu votre t«'iulre»#e, il y a longt«'tit|is 
I «pie h- p«*u de vie «pii tne reste se *«' 
jruit éteint, ««t «jiie j'aurai# emmené 
avec moi cet nnge lû dan# ma tom 

Ibe...
I.o vieux graveur descemiit la ruo 

Bonaparte, gagna le# quai* et suivit 
le cour# «le la Seine, «*n jetant un ra- 
pid«> regard »ur les étalage» d«»s li- 
braire*.

La journée était mnenifupie.
Sur le tleuve passaient et se eroi- 

Hiii<nt «h»» not<aux, on d«’*bar«piait «le# 
marchandues »nr les berges. La foide 
paraissait heureuse de vivre, et gaie- 
nu-nt affairée. Au loin, Notre-Dame, 
apparaissait sous une nappe de lu 
mière chaude doublant la majesté de
IVdifice.

Is* grnn«l air ehn«#n lentement 1« » 
prioccupa* ions «le Pierre Marsan. 11 
se sentit renaître à l'espérance. Après 

, t«»'it, Olivier travaillait p»'ut être, en 
[effet, à quchpie invention pouvant np 
porter de grand» pr«*fits. 11 »o ré- 
jouinsait, dailh’urs, k la pensif de 

i trouver «''lez Kudes une somme d ar- 
I gent asnez im|»irl*nte, qu’un éditeur 
a'ml «IA v déjsiser pour lui.

Kude» l’attendait «n travaillant. La 
«haleur était gramle, l'habile impri­
meur ayant mlevé sa jaquette, n’avait 

' #ur h*# épaule* «pi’une <-'n«'Uii#e d’un 
1 blan«' de n«*igw, «lont il avait retroussé 
les manche# presque jusqu'à l’épaule. 
Son cou libre se m«>avait aisément. Il 

, imprimai( «-n ee moment un* superli* 
eau forte de Lalanae, et c'était plai- 

i sir de voir ce beau et robuste jeune 
homme *• pencher «ur #• presse, tirer 
la h'uille, l’étudier et s'applaudir du 

isuoow ds l'opération.
lü"

- Oh ! monsieur Marsan ! dit Ku- 
«l**#. <'«.n\m«« s’il cherchait à s'excuser 
du n<S;licé de aon costume, ou voyant 
ciilrir le vieux graveur.

Voilà ««>nim«> j’aime à vous voir, 
►ans souri J'nutrc chose que du fu«#.*è» 
«le votre travail. Kii«l< s, vous êtes 
meillour imprimeur en taille-douce que 
je connanse, et si l’on fait un |>eu «le 
cas de moi, c'est à votre /«lo et à 
votre u«ir«‘s*6 «pie j«- |«> dois. Ten«'Z, 
aujourd’hui plus qu* jamais j’y ai re 
cours : il me faut une magnifiqu*' 
épreuve. A la fin de mu vie dnomme 
et d’artiste, je devions plus exigeant 
«pie durant l àge de - la force, et pres­
que de la célébrité. C’est qu’alor*. 
mon cher Kude#. jo n’avais pas ù re­
douter les défaillances de mon burin 
ot l’affaiblissement «le ma vue. Jo gra­
vais sans fatigue seize heures par j< ur. 
niair.ti nant, dès «pie je r«v#te penché 
trois h «.'il its sur une planche, j«? vois 
dos points noirs... C'est 'ino triple 
chose do vieillir, Kudes, surtout «piand 
on u charge de famille.

—Comment #e mxrte madame Olivier?
- Mal, m«>n ami, «’«fit ’in» faible 

créature «pie «h'vore l.'nt.mcnt lin'* 
mie et l’on dirait quMle n f ommis 
son mal n sa fille... Pui«»e !>i«*u me les 
conserver toutes 1er deux...

; —Je suis «V vou». «<it K le» ■ -.r «'i-
i tnagine «ju'd vous faut tout de suite 
j une épreuve... D nillctu». , «..l.u- a ur«« 
(Vos gruv aras. I.a ooa*< îcikc «pu* vou- 
; mette* dans vos œuvres me charme.
; v««u* r«Ho«'mble/ un p«'u à Rembrant

Kudes commença le tirage : l'asc*! 
Marsan avait «Uu* exigeuo** presque | 
minutieuses, aussi recommeii ,-a-t'il lywJ 
nombre de foi». I.o temps ne parais­
sait nullement Joug nu graveur ; il | 
cousait avec Kude qui, puri>-irn jus­
qu'au bout des doigts, et ronnuissatit 
admirablement son Pari# artist!*»

* racontait mille atH?rdnte* gaies, tra 
, çnit oittoresqueoK'nt des biogrgjihie# ;
{ signalait de grands ai t st«v» mourant 
de faim dans des greniers ; sapait des 
réputations dues à I esprit d'intrégne 
pluttVt «|u’à un talent vrai.

I H semait les saillies commo un leu

- -m

d'artifice, tout «-.n faisant mouvoir se* 
pte.'-i #. l’aMal Mar»an i écoutail, l in 
(«Trompant rarement, savourant uik> 
jouissance sinwre «m enluiidant cetto 
causerie franche, alerte, .aimable. Ses 
n*rf> se détendaient. Il ne sentait plus 
li- len*!.- qui l’étouffait durant la ma 
tinée, «lun# son atelier «le la ru«* de 
R<mn«*s. li se r«'trem|>ait, s cette jeu 
nesse. à ««'lie bonne humeur, et les 
heures passaient si vite, quo »ans le 
timbr*' «le la pendule, jamais Pascal 
n aurait songé qu'il fût si tard

—Ah! mon Dieu! fit-il, Claire tn'at 
tend, Claire va s’inquiéter.

Il plaça c ans son grand port'-fi-uillo 
«le ruir les épreuves tirées, et il alleit 
pren«Ire congé d'Eudes, quand celui-ci 
lui «lit:

—Vous oublie* l’argent.
—("est nia foi vrai!
—J’ai dix louis à vou» muettre, au­

jourd'hui.
I n gni *«'urirp épanouit le visage du 

x ieux graveur.
II tira son p«»rt«' monnaie, y fit !*»n 

temmt e«*uler les pièce# d’or, oui» il 
•erra h'» deux mains de rimprimeur et 
s'élança dar.s l'étroite rue Maître-Al­
bert.

i laire doit être bien impiiète! ré-
p«'tn t il.

Il fraism joyeusement s«ir »a poche 
et riout«i en rinnt:

—Quand on «•#( riche, on pent *c 
l'erm ttre une folie Mieux vnut d<’'pen- 
#er trente #o*s «pie «le ce,fi ter de n«>u- 
vdl. » larme# A rette enfant. Je rentre 
rai « ho* moi en voiture, uœ fois n'eat 
pa^ coutmrie.

Kt au ü«'U de tourner sur le.# cpiai». 
L’e--»*»! Marsan *:e dirigea ver* te ;tont 
Notre-Dame. Il était «vrtain «le tr •«* 
ver des fiacre# nri* «le l’nôteLDiBu, || 
aperçut en effet une voiture libre «-t 
h*Li le cocher.

Presone immriliatffnmt *e ffnere nr 
riva pris de Pascal qui cria son ndres- 
s»» nu «*ocher et s'enferma dans le cou­
pé.

Il #e s-nlait «onlegé, pre«nue h«m 
roux Ne po##é«lait i! pc-int assez d’nr
«w nt pour faite face aux déprn*cj d«* la

maison jM'miant trois semainia*. Ah! 
s d avait eu seulement »«■# yeux! «tniT 
me sa belle fille aurait été heureuse ! 
Mais il hcutuit sa vue décliner, «'t soii- 
x« nt, sans «vwr fuiro part de se* m«»r- 
telli-s^ inquiétudes, il pleurait tout seul, 
In teti- «lun# »«».# mains, et I*' letidi' 
nmin, il souffrait davantage «'t ira 
x aillait moins encore.

Quand il arriva « n face «lu grand 
jxirtail ouvert sur lu cour de cett«‘ e.s- 
jiecc «le ci té comprenant «fiffépvntes
nmisons d’inégalos grandeurs, ot «li#- 
pojées d’un** façon bizarre, il deween- 
«iit, paya, lo «-«K-hcr. jirit lu serviettu 
«le cuir noir sur les coussins du c«»u|t, 
puis ti avi r«nut la «%<»iu garnie de mni- 
gre» lierres et d’aupubas tiistemriii
gr«>U|ies autour «■les lilus appauvris,#if 
*«pn* i® fond d»* In «’our, monta un 
cnJior rapide et entra dans la salle où 

j l luire l'attendait.
—Knfin! rit-elle en l'einbrosHant.
1 nscnl posa In s«’rvictte de cuir sur 

le lu>kI «Ji* lu fenêtre, éleva dan# ««x* 
J»ras la petite fille, dont les lèvre* pA- 
Ics ébauchèrent un sourire, puis il x i- 
<!n son porte monnaie «lan# les tuuius 
de Claire.

—\om ne gardez rien! dit elle.
Qu ni je Ix'snin d’argent! réplî«ina 

i«- \ K'tllard. vo .s me comblez <)«• soh;s, ' 
ma chère fille Non, non, j>rene* tout! 
Sell Venez vou» seuil ment, quelqu’in# - 
tnnen qu il f »w»* jnmnii» à ce sujet, que 
vous ne devez jamais donner A Olivier 
une seule parcelle «le «-«t or. 11 rvptu- 
sf i'te mon amiutr pour vous, la vie <!« 
\«>ti«' fille et m<^ icuir» qnî s’en v«»nt

—Soyez tranquille, dit grnvetrrnt li 
jeune femme, je rcgnmle cette #«>min«', 
comme un dépôt #u« ré dont j’i.i n r**»»- 
dr<* compte. ,

( A sttlvr*. )

—Kr« ptovlne*:
—Mais «liten cone, il y a i ne errvi r..

; on a doublé me# impôt a. „
—C’est bien posribb*! vou# n’avet

pas du voter j-our K*# radicaux!

/

1999^^^^4115



i

LE CANADA—SAMEDI 3 SEPTEMBRE 1MI
AMUSEMENTS

I f 15 MA.IHS I N S THÉITRE Hm ((01]ÏEJUlÉSt1î.',*i‘",r“ <•Tai ItMIM

!<» 'ÇlIKtllt» cio ha.li. , <itur. ,1
. „)M(i, maUiiScBamtidi LIXL ULA
rüS dan» «*» «tmiuiMu
*4 MADCAr rniMcemm”

I, t>aro*u Atm I»U U.U ou j iv Jrudl I« Ï4 
Uti : VV* #> Vul jwluuiu Otttt»- g f
rtns «* « : »

Ontrttn de U Seisoe 1904-5
“S/VOB"1 «Ir» UUUNt'AllX

ArU»UM,U' l‘rtrl» tililla
1 ■ ' l« PAt Oii'tavc eiuu-R,.,.

rrtl <|r.i.|«.-r. 7ft, No, 3S. “y lA^r., *1 «m. :^>r
ItiUrm^tn (ou* |r» Iuu4li. 4.1 »

« |*f tuna Ir» •ftiuratlt a fti

CENTRES ERIINCO'IIIIIIERICIINS CouÉf it Quéto

ACADEMIE MaUimM» M vTlTt-di. Jeudi
«I SU «Midi.

d# U *aW»u. rdffultdr«. E4IMUI. 
^ l* JW Audi.

Ix (Jrwod Hured* A O* U» U.
TWO LITTLK SAILOR BOYS

»•* '5' ’ ii|,r“
----------------- *---------------------

NO Kl H ADA NS, MASS , ville, rat AClurlieuimi.t m or^wm* I
( CurntwituiKiwuc* pariti-uliAr* ) “** UUM KfAndw woirvw <1«! whut, ijui ,

N4»rll» \iluriïr, s. I->ea membre"» du 1‘**vr* 1»*U lo *iCI Mr|Jte>Utbr«i tXeU
<'ho*uj de IVwliw Notre* Darnw. ont d*>n- : t*111* ,*u* •«llw« Pil^riin, rue 11

, »<’• un** Ih*11«* idowption à lenir dir*vt»*ur •' n'*rw de» pri* mu*;mIujui», .1 n,(ii»
. et urt>fe«wwur. N J. D. Brodeur, A l'oc. ••unoiui trop vncoiuu^ei no» coin- 

______ cAMon de won «ifjenrt !K»ur New B»»l * | l,*n'»«t»» A aaciator A celte eoirfv, pui«- I
THEATRE NATIONAL. I «onl. u»w» . Il y « üe*.i( «n» qu'il u> !»• l»n>d«ut de la rooetta doit an '
ïtt. BELL ht ttm m. MAMCMANoa'nâ •»d‘t l'orgue ici et pendant won «wjoui A la cnieaa de la nouvelle •
Bamaina dui " RICHELIEU 99 ' Nort^ V ,»'u»* ,l ,«11 uu IfT*'»** #(rU**'

HlUrl» rn vrtiU au bur. au du Thvalr. t*'7-3

Four le Lac Sl-Jcan. — Concert bu 

boulevard LAngeller. Excursion i 
Montréal. -A U Ffison de Quebec. 
Accidents.—L'association de tlr.~ 
Les narlas de r " Ariadne ".—Un 

confrès en 1906.—Feu M. Lavoie. 

Autres nouvelles.

ASCENSEURS
lBA*0t«BO4, <Jrmndi

rrt«>lhallW, ~r'

Diambutlun
M.uriilll*(ur» I>e.'.>rs et < o»tiiiuoa.

Beta i Mann*M «. ta. ta. ta et Me.
I* « Bn* : aelrdee ». **, M, «a et Ma. 

----------------------------------------------------- ------ —

i nombre d'mnib parmi toute» leu ola* 
»•«*, parmi touta» le* nationalité*. Son 

|dép*rt »"*ra trixeem'nt rwgnrUé. A la
‘ ‘ ‘ . itonn*1-. il y eut '

Ton» le» âpre»
midi et Muira... PARC SOHMER— DIBMIIBB aiMâlMt

UH» WAI. IM ; tell. • InTHEATRE FRANÇAIS
Hr mai ne du SD ««dit.

Fhs Autirallsn Kxtrava^anzm Co. Ixe frérea lUrtn. acrobate» eur tapla
4urlea<|U«- Nouveau et MualraL Vaudeville de Adaumil. et Taylor, rhanteui» ouatumda 
,.ir .la*-»* comprenant le».* Poloa. Prl* ; 10**, | UoNaiio Hounlon. VloloncellUte. 

rbimalne pr.M'haiue»lr SlV* et âm1.
•owary Murlaaquaea ta#4Balae “BteatlM" Ko dtrtVrenta es«reir«a.

- RdaeBaaamaat da 4 twkane, lee aorabatoa laeam*
waeablea.

et Atelier 
■ N «'lit"» 

Ion Th rat.
Wtj

J. BRUNET,
•iarnfaturier et Importateur de MomuMOim liareia Makhmk rr tiiiANtr.

l'ropnetaireMleoat^ La Bande du Parc.
ritn> de«rault, roq Admiaaion : 10 renia. Enfanta Sc. Ira 
» « et an». - * I aprJa-midl da arniaine, a vue tour ara-

tult da t'arrouaei pjtv «

l\ , raae da bdUi^w et de i-iineUaru*. ata. da
tou ter dearriptlona.

aM’Veuillec demund.r noa pris avant da 
llattrvo» nummandea allleura

CdMOaa Mata** Monte «Al.
1El paLupUtt* tlomapoudanLa (.ratul 

U pour MobtreaL

NOTES de SOREL
J.-B. CRATTON

BntropronoMr ot BvaluaMwr.
> teller. IT. E4 et SB A VRSVK MEHCZRU 

TElApbotie HeU. Kat lâliX 
Irlacbuna Privé : HeU. KalTTi. n.

Soirée de uala. - La fibrlque de sous- 
vêtements. — L’essai du ” Mont- 

tréal ".—L'épave du '* Canada ”. - 

’ Funérailles de Mlle Colette. - 
L'assemblée de St-Roch. — Les 

chambres de commerce.

réception «pu lui (ut
pre m* niât ion d'atlr»*»*** |>ar M. AI oh* -n 
a» Girard, et »l‘uu tnatrnifique cad<«a«i.

WORCESTER. M VSS.

j ( v'ot rrapnndnnce particulière. ) 
Sorel, 2.—Nous auron» jeudi le 15 

i du courant, le plaisir «l'entendre de* 
nrtuit«*s de réputation à Sorel. Mlle 
Kval'loufle, Taranto le fameux violo­
niste et le jeune Bourdon, mnni que 
plusieurs autres artistes seront au pro­
gramme. Inutile de dire tjue ce sera 

i une soirée de ipila et qu'elle sera lar- 
j gemeut encouragée.
J —La fabrique de sous-vèlements roti-

■ ■ rwaainrD Cl CPIT I IsoatOAx VT*ra |>ort*-s jeudi le ft sejiteiulire
I Lt AARUtn rLBl/Sf LimilCO» ot emploiera le même nombre «n*

CAMERON & CO.
EN GROS*

ni.inimi m tuR, mi n mmi
•URT AU >

170 pi tCAMU, tAltnoa RubmRNOUM
e orra» a. ou». 7«lus*

t=------«Mgr-:—--------------------------------------

)»*un«-s
OTTAWâjOwt. filles qu'uU|>ara\nnt. Inutile de dire

** - - ----- les :-------- -------!1— - * -Sl.cl t; < »é« Ati ultii». hiifctu. 
j 111111» »n Itr.cuivre it acier. Manufaoiu que

Joseph Rtelle
ARPENTEUR GÉOMÈTRE

Edifice New-York Life, m-n

IJ.noeiOII, M. Can, Soc, Ci,
INGENIEUR..
CONSULTANT

TelepKn. lonitue dletanoe Uptown 2*73.
n*-

rOMDRItIC RICH ELICU

N. F. PATENAUOE
MANUFACTURIER DK 

OMARRUE& en Acier «*t en fonte.
rordeurenFonte et en Culvreeto., eto.

1S RU K AUGUSTA, SOREL.
7*1*1 li .HeU «A 1 c-n. Hoéte «le Porte KC

_______  _ __ ____ __ jeunes ouvrierm voient avec
nui at itv«» «Je iliir * ficlil *t kcuiiure • plaisir la reprise «le l'ouvrage l ne

VW—u. centaine de jeunes filles y trouvent une
-----  - — — - - ‘ occupatiixn |><iyiuit «le >f*2 à $.» par *«»

maine suivant leur habileté.
—C'est le 20 septemiire courant qu«» 

l’on fera l'essai «lu •‘Montréal’' ce se­
in certainement un beau jour |K>ur !«•* 
ouvriers de la fie Richelieu qui ont si 
splendidement occomjili sa reconstruc­
tion.

—Je suis allé hier jusqu'à l'épaxe du 
"Cnnada”. Les employée «le lu Cie Ki* 
chi'lieu trnvuilletil activement nu ren­
flouement. 1 j»*h burg«*s sont «n place et 
tout les ouvriers ont confiance abso­
lue dans le sim-iv's «le l'entreprise.

« **><=. funérailles «le Mademoiselle Mk-
14 SQIjARfc I^rilLLIP^ rie i/4>uis*- Colette, décédée subitement

mardi dernier ont «m Tièti jétjdV’hiatbfi. 
Mlle Colette était Irè* estitiusi à Sorel 
«*t s'est signal*'**? jmi w>n dévouement 
dans les «euvr»*» «le charité.

—A cause de la fête du travail et 
«les nomlut-uses absences qu elle «mm- 
jK>rti* nHliirell«>ment, n«itre déjiuté M. 
A. A. Hruneau, h «lécidé de rcun'ttn* à 
«limanrhe le II septembre, l'assi-mlilée 
«|ui avait ét«' conx«»rju«'*e pour le 4 
septembre, ù Saint Koch de Kit helii ti.

—Le firoj«’t «fe construction d’un a 
«puai uc à Saint-Joseph, a été discuté 
«lovant la Chambre «le Commerce, mer­
credi, soir. Les principaux «ni»t<*«lrs 
nnt «‘té MM Je maire Pnrudib, N. F. 
l’atenaii'ie. Min Muruun, firomoteur «le 
.’œuvre ; les échevin» Massé, Pnulhus 
•*t Hurteau. I. K Ti«*im[s*. L’assem­
blé, n'était r.-nain* ni* ni pas <*11 fa.

- \**ur du jirojet. M. le maire l'araiÜM.
«v«s- «les chiffres bien « lairs a «Linon

P. E. Marchand & Cie tré I'inopjsirtunite du projet. M. N.
K l’ntenaiide, un industriel éL un ûb»

' rien échevin n énergirjuemenl suixi lu 
ligne do «-onduite «le M, I«* maire Pa- 
radis et s'est prononcé énergiquement 
contre !«« j>r«>j**t. M. J. \. Proulx, pri*- 
sid«*nt «1«* la Chambre «le Comm«-rce, n 
«lirigé l'assemblée. Les orateurs «pii ne 
s«mt sut^édés ont donné, chacun leur 
t«»ur, une vigoureuse affirmation do 
leur opinion. 1 a Chambre <!«« Commet 
ce condanme évidemment ce pr«ij«*t par 
le vote «pii a été pris à l'unanimité 
presque et «pii, dans t«>us les cas. dé­
montre l’opinion exacte «1** In populn-

( Correspondence particilière ) 
Woroeatrr. 2. Kaymiond, fils «lu IH* 

(’harl«*s Lussier, viifit «le mourir à In 
résidence «le se» jiurents, N«> (VJ rue 
Grand.

Is-s funérnilbst ont eu lieu, ce matin, 
à l'église du St Nom de J«'*»iUs.

■ V u-tona. âgée d«* 12 ans, enfant «le 
M et Mine Pierre Morin, vient «le »u<* 
«vimber K l'aptwrtwiicite, à I hôpital. Kl 
le a été maln«i«- une eeinuinn. Ses (um* 
rnillee ont eu li«Hi, hier après-midi, à 
l'église du St Nom de Jésus 

f.linhumntuui a eu 1i«*u au einuMtère 
Notre Darne.

Il a été d«Vidé que le hanquot «pu 
s«*ra donné aux trésorier* d» Ubvlre jiar 
Jes Artisans «1«* Mupcest«*r. bm«li, «tu 
rn lieu à la salle «xana«L«*nn< au ’’Bay 
State Houwi", à I heure «le l'apnh. 
midi.

M. Jotw’ph Q Vaudreuil partira «le 
mam j>our un voyage «le cin«i jour* au 
Cann<la, od il s«* rendra à St .l«'an d'L 
chadlon, P. y. S.** parents demeurent 
à cet endroit et il va le» visiter cha 
que nnné«\

Mlle Fiorina Granger et Mlle Au ré 
lie Kœhelenu. a<*oompagnée» de Mlle 
Flora Kochtleau. «I** Pmvidïrtice, eonl 
revenues d’une pnomenwle «h» quatre se 
niauu-s au pays natal et aux Monta 
gu*** Blanch"*.

M, Arthur Robert est «!«• retour 
d’un voyage «le trois nemaioMi au Ca 
nnda.

M IL J. Gra\«xl eut A passer une 
vacanr** «h* «leux menâmes à visiœt 
plusieurs «-«Mitres «1«* la Nouvelle An 
gleterre.

■tAaMencs Rrlvés 2*7 Ru» •t»-€Mi»belh.
PRECOURST & CIE., Entrepreneurs

MtlIUia.IRR tT CHARPIMTIIM
l:« IHirntlon» une»p«*< ,alite
W-LLUAV..**. «un Montréal

FALL Kl VI'll. M ASS
( Corre»ixin«lance particulière J

Ftdl Hiver. 2 M . Joseph Marchand,
négociant épù'ier «lu village Flint, * *• 1 
r«*n«lu ù Providenc»*, K. I . dans l’inté 
rèt «1«* *<•* ttflu^r*'». Il **.st accompagné 
d«* M Moïm* Dubé, nmrcliurul «le chaut. 
8iir«*s «le lu ru«* Pleasant
- Mlle Anna (’«‘'té. «h» I.ouell. Ma** . 

e«t l’Iude*». «le M John Vé/ina, N«>. 
2>5 rue Flint.

Mlle Ada Vigennt. <!•* In rue lr 
ving. (*st allé», passer «lUelqu** s)*niai 
n«*> de vacances à Providence
- M!l«*ë Lcd a «*t Blanche Bolduc, 

la rue Middle, sont parties jxiur 
coûtent «le Napierville, «l<>nt elles 
vent l«*s «'ours.

NASHLA. N IL

( f.orresiK>ndiince 
\asltiiu. 2. \ uu«*

particulier» )
ot-semblée

Iti.HtUivllMU M.tM.«.fc d

NCENICURS (ICCTICIENB CNTREPRfNCURS
Moteur* eloclrique» et Dynsino». Telephone, 

irlvr-.. Tniit re* ♦f«*etri'iu«*». Aini'iiAgeinent «le 
u«« K«i ■ «in - ,1- - 11 (pum. 

■ «I Élcctrielte el ivnamtuiiii. «lu touOu «mge- d tlactrlellé ei 
t« i.dc«ripti<>iM>. Télepleim. SOI

US RUB SPARKS, OTTAWA. JT7.

Walter CunninBTham,
28A-290 RUB RIOBAU 

Je* • d» ta m» Kla*, OTTAWA

Fpiccrte». Vin* ot l.Kju«-<u>. Cîro» ©t I
Entrepot d.- Th© ot Csf*. lit—n

enthousiaste tenue par l’Union 
Charjs'ntier*. d«*s nicsur«** prélimtnairM ^fr- 
ont été pri»i*« pour organiser une uni- !
«yn «le clmrj»Titi«»rs cnnailieriH.

Des discours ont été prononcés dans 
les ltuigu«-« aiiglu:*** «*t Iran «.'ai æ, et 
une autre a**«*mblée aura li«*u. nianli 
pro«*hnin. jH>ur signer lu «lemaml© n 
fin d’obtenir une charte.

Ont pris la parol** MM M f Ber 
naVd r|nn«y. F Is'ekwood et I Wal 
t<*rs, «les uniiui* local***: J Pollard. «I«* 
Denver, Col.; W J. Shi«*l«f», «le B«>» 
t*»n. et J B Bernier ©t B I ajeun**s»e, 
de Low«*IL

WOONSOKKT. K I
f CorT©s|a->n. lance «m**i ' >«#>

Wooaoodkai S — Mm. t.oej.ard Kiv»t 
«!«• la rue La*»!, e»t d« retour «l'une 

, pronienad» d«> vieux mou à Joliwtu*, 
iVu«*ls*«,‘, et St llya4'iuth<*

•• Mlle» Kégiua et Kosanna St Lau 
rent, de Noulhbridgv, Ma»»., ..„
;'i«al© « Uct U«ur oncle. M ■l<la* <« i.auiu 
th«*, .'1!»7 ru** t'Iiutoi-..

MM, 1*«*lix Ihibaull, l'honia» llou* 
quel, Louis t'hnrh'lte ©t Arthur ' tew 
art août «le retour «1«* |«*ur séjour sur 
I©* rives du la«* M en s ter

- Mlli- Dota Jalb«*rt «.'l en juYtme 
n»«li h Patterson. N J.

Ml',* Anna Potvin, «l«* la rue ('en 
• ce. est partie jkiur M.st Farnham. P.
W.

Mil© Ihira Laflamm» «le Farnums 
vill«*. Ma**., «-st en vi»tti- ch«*/ i©s ;ia 
rent*, rin* (‘entre.

— 1 <«ui» Lepme est parti iro.ir Ko«'he* 
ter, N. V., où il «but renciuitrer I© gé 
rant «!«• réquijir. Smith.

Mlle Jennie t«iiuc<tult .Js Worce* 
t©r, Ma>s., «mt **n promeua«l« ch«*/ son 
fn'n», M Wm Foucaim ru. ’«um 
tain

l/es organisateurs du «««raml pique 
nique d«* In paroisse St L«*ui . donné 
au bénéfice In nouv«*ll«* église, vi©n 
n««nt «J.- fair»* publi«*r leur programm«' 
l«©s numétx» ©n sont variés, corn me on 
jHuit **n juger, «-t le» noms •tn««nt.H n«* 
mampieroht pas 11 y aura l«* • latin.
«« huit heures ©t demi©. grand'mes-,e. à 
laquelle |«> ch«l‘Ur «|e la par<vi>»e fera 
I** chant 1/© jiremier bataillon ( F. 
«h' I Fiat, ainsi <|u<. la lanfai. “t.itv 
Brass Bund'j assisteront à l’offr*»*, et 
«l«*fil©ront par 1'^ rue* «l«* la ville, a 
vaut «fe *e rendre à la ferme Duiunu, 
sur le Diamond Bill Honsl \ «>i« i 
«t ailleurs, le progrntiiii,' «le la joijr 
né© :

A 10 heures 30, grnRile i«i«’it«* de 
basetinll entre les clubs St l.oui- • t 
Millet v ille Whist. Ih- mi«li «« I heure, 
grand «Huer s«*rvi sur l«* terrain avec 
iniisi<|ue par In fanfare.

I heure — Musi«|u«f Ouverture par 
la fanfare ; a. C'eut granih* fête” ; 
l>. ”0 Canmla”, j»ar un clueui «le 75
vmx ko«*s In dirodion «lu nrof. J II. 
Saumur. Discours jntr le H« v. MM \. 
H«’*le*rt

Chant a, ’Ms-ne ta fill© Botrel 
s«>lo j»ar A. J Fugér»* b. “L** P«tit 
Grégoire", solo j>nr M. \<lélai«| I ali 
lierté.

Discours par M J A«l. Caron. I©
I l ni«m St Jean Baptiste «I \mériqu© 
(haut n. ‘‘Le* Motitagmiiil-", solo 
j»nr M C. Bemalet. b, "I a Pnimjxilai 
»•« ’’. Botr«*| ; solo |»ar M Lug. Jnl 
l«rt. c, Finale, 1 'Mv Çountrv Fis of 
Ih»*© !" gruiul r|i<rur «*t fanfur** J h. 
•to Joât© «h* baseball (’r»*»«*"nt v> 
Coll«'*gi>ns. I heures — Evolutions mi 
litnip's par S. Bataillon c. F. 1 heu 

très rf’'i Arnus«Tn©nt< «livers, souque à
«(es la corde, courses, sauts périll«‘ux.

f Correspondan«*«e |*«rticubèr». \ 
VJuéb«.-. Un» vingtaine d« j*uu©s 

guis, veuaut d«* hall Hiv or, «ont arri­
vé» hirr, à t^uéliis-, ©n roui© pour le lac 
St Jean où lie vont • établir. i.«v gi« 
v«••, qui sans 1 «■»».*, «Vlat©nt a'ix K 
inltfl'nu, nou» ramènent u«»s frère» «lu 
IJuéliet- qui rvnil all«* travailler dans 
le» giunths mdnufflctnr»*» uméri> a» 
n©*.

M Kdmoml Fit* h. qui « tait par 
ti. il y a «.Uelque» jour», |>om faiix* la 
i>è«*h«* sur l«* la.1 «lu club Slailacoiu». a 
été amené gravement mal mie «*n »”*lt«* 1
vill©, hiel »«>ii
- I «v lit- (ar«> I niiibdl<»tt« a conclu 

de* anaiig« m« ut© «t'<s le ( P H . pour 
une excursion à Mont iéal. I «v fanfur**

feus Manufacturons un seul ^anr)

LES MEILLEURS
ABcenkcum pour Kd 11 •« do bureaux 
|>ub]icH, Marnai n». Hotels, Log»- 

U'.eijtH et .Manuiacturoa :: a ;

The Fensom Elevator Co. imita

«««.IALX tT ATCL.'CR I

rj-ie fui itc, Ttrciao, ont.
(k(Ckr*9i» « »«r,trial: 1(0 OIK KOTKI-OAME

«I©
l<

SUI

COHOES. V Y.

( Correspondant** particulière )
N. Ihigns ©»t

LOWELL, MASS.
( Corresjiondnnre partiouln-re )

lx>wel.. 2 — M. J. A. Foisy, a re«;u 
l’tÿulre j«»ur du trésorier «1© l'Ltatune 
indemnité suffisanie pour le «ié<lonima- 
ger «le la pert© d’une vache qu’il avait 
«•t «jui ••-t morte «l«* morsure- «1«* chiens 
inconnus, «buis 1«* voisinage «le Dracut. 
M Foisy dit qu«' l’ind'-nuuté ne couvre

J. S R. WEIR
(C'KSTMICTEliRS 01 RATEAUX IN ACIER

: lion comm«Tcinl«* importante d© Sor»*l

EXCITATION A SHERBROOKE
InC'eiaur», M»nufnoturi»r» 0» 
Bounloir» st MSoaiMelen» :: i: :i

Rues NAZARETH & BRENNAN

MONTREAL 24*a

Extraordinaire deaccnte en para­
chute par doux hardis 

ac roaautes.

HORMISDAS CONTANT
ENTREPRENEUR PLATRIER

d'Kndtiita Tnis et Ornementé*.
0ur»aii : AM BMI BIRBI. ■•Il TM. I»t TW

1U9 n

ALFRED FRANGOEUR i GIE.,
MARCHANDS DE

PROVISIONS, EPICERIES, BIERE 
ET PORTER ” FOX MEAD” 
ETC.» ETC. -t- •»• - s- -

206- -en SOREL

C1BRIERE OPTICIEN
HffRACTIOXISU -

as-
d«.

— H y a ©u grand© excitation à 
cension ••n ballon sur le t«*rrain 
l'exposition, hier après ini«Jt.

L*** aeronaut©» avaient préparé une 
double de-x-nt© en parachute, ot, eon 
Héquemment doux «l'entre eux monté 
mit. (juand ils se détachèrent «lu 
ballon, il y eut un numient «l'nnxiété 
horrible, car l**s pnrachuta» rifu^tiiein 
apparemment «le s'«»uvrir.

('«•penflant, apr*’*» «'•tr*' tombés avec 
une t«*rrible vélocité, 1,000 |ii«*«ls à tra­
vers l'espace, le* parachut«»« s'ouvri­
rent. au soulagement général «*t !»-s 
hardis aeronaut**» daacendimnt en tou 
t«‘ sécurité sur la t«*rre ferme. Ils se 
s«»nt servis du ballon <l«*s cigarett**», 
“Su «-et Ca|»orftl”, «lan* lequ«*l tant 
«l'nm^-nsuniK heur«rtl«»e* «*nt été faites 
dans différentes parties du Canada, 
«lun» I© cours de «-et été.

à )'Notai-Oiau. Mardi, Msrcrodl, Joudt 
atVandrodt, do IU a tl Hro ST PIERRE LES BECQUETS

Burtaii > No. 1741 rua Sto-Cathorlna.
JuHm

C. O. PARADIS
IMPORTATEUR

Irand raasaslti

' SORBL.

( Correspondance particulière ) 
St-Pierre le# Becquels 2. — M J. 

Jouiras, de La Bai© du Febvre, vient 
de faire l’acquisition de la (mmagerie 
de M. Alfr«*d Naud, du 2© rang.

—La rentrée de noe écoles et «le no 
tre couvent a eu lieu hier.

—M. le curé Gouin fuit actuellement 
sa visite de paroisse.

—Mlle Maria Pepin est partie pour 
h departements | St-Tite pour reprendre #e* études chez 

les Révds Sœur* de la Provident#.

po» la valeur d© la vwhe, mais qu'©n tnPtri». 
tin ©11«* est pour lui satisfaisant*

|,e raison uour laquelle ««es l'uienini j 
t«’*s sont paye«*s par I Ktat «*t non par 
les propriétaires «le chiens, c’est qu* 
l’argent provenant «les licences ^ de 
chiens ©et versé nu trésor d© l’Etat, 
p >ur ces fins spiVialcs.

Cohoes. 2. — M. I 
revenu «l’une promenade d'un mois nu 
< aiinda.

Marie Louise Gagner, 1. bernard. 
Mari© Bernard et Joséphine M St Vu 
bin -«ont «h* r«»t«vur d’un vovay© d'un 
mois au pays natal.

M. Ad'-lard Mnrsolois, fils «1© M 
Cyrille Morsolais. épiii«îr, i«|inrtira 
lun«li soir |K»ur I© « «illèg© «l«* L A- 
sompti«»n, B W-

M Arthur Dand n« .«u. fils «le M, 
Kugèn© Dand«n<«au, l«* 'v«»1-th«»i<l**, * i« *it 
d<* partir |M»ur le <*oll *g" «le T roi» Hi 
vi«r»*s, tjué. B«*ns su* ev.

Le ‘•('latn Bake” <iui s«*ra donn*' 1«* 
j«>ur «l«* la Fête du I rnvail, s*iu* !*•- 
aus|)ie«'H «ic la cour «fe Cohoos, «les 
For*-sti«-rs «1 'Am««rk|ue, promet *l’«’ir«' 
un su«'*«*s nous l«‘ rapport «les luiiuse

M LNCHKSTKH N H
( Correspondance parti».ulièrt 1

Manchester 2. Mme A.J. Brécourt 
et sa fille, Mlle Alice, sont revenues 
d’une promonode de qu«,lqu«*» j«*urs a 
Old Orchard.

Mlle Isabelle l/or«l est partie jv>ur 
I© couvent d« Sdlerj . B.(J., où elle 
suit un cours d étu< e*.

-Mil© Mari© Louisi* Pineau de New- 
York, ©st «*n pronwiado |M»ur une «pim 
zain«' «h- jours oh«* M. 1 Durett* <J« 
MeGregorville.

Il v a «*u l’autre s«,ir ass«-mblé* 
club nqiublicain «lu quartier «lix 
cette ville, sous la présidenc*

«lu
«I©
M

s© ©«'mm** suit MM. iLvugla* Bnlnier, 
pr«'*Hd**nt ; David Ashworth. «,e«irge 
G roller. Joseph llainel. Wm Slat«-r. 
John George. 11. (’. Brouillet t©. Gu» 
tav© Kraus© «.t Frank H. Adaraa.

L’autre nuit, Patrick 0'Bri«*n. d««
I avenue St»* Marie, Tmy, a tiré ar©i- 
«Jentellement sur la jMWsonne «J© Tbo 

( ma» Griffith, du N<» 7û rue Hill, de 
«•elle ville, «t l’a tué ifiNtnntanément, 
dans un instaurant de la Hill. Vpris 
qu«»i, O’Brien »© rendit au poste Je 
polu-e, vvo'ih qu’il venait d«' tuer ac- 
ciflentellenient l'un d© x-s m< illeur» 
amis ©t demanda a ftrs mis en arr • 
tntion.

La police n'ajouta point f«»i «l'abord 
u «-©t aveu et crut <pi«* notre homm© 
était halluciné, mais, apr»'*». avoir fait 
d«*s r«-eherch«'S. elle s'iqerv'Ut «ju'il 
avait «lit la vérité.

Lorsqu'il fut interrogé, O’Brien n «lit 
qu’il avait acheté un revolver et qu’il 
était n m«(ntr«*r à Griffith comment

»Ysl arrangée |M,«ir procure! I«* l'I'ii 
de c«>iifort |M>saiblo ivtix »*x»;ur,ionni- 
t«-> «pu >© rendront «i M*»nti**al. I< 
billets ser«vnt valabh** iiueiu'uu mardi 
©oir. 'JD septembre, ©e «pu p«*rni»'tira 
4»ux voyageuih «l«* demeurer iroif j«»ii» 
entiers «lanf la ville «-«nmneniale «I© la 
province.

I ne gelée blan«‘hc a visit»’* (Ju*- 
bec dans la courant «fe la nuit «lerniè 
r© Blusicurr jnnlms ont été i©-©» gra 
v**in«*nt en«fnmmngés.

Voici le nombre de# prisonniers *(é 
tenus *« (Juél»e«* sou» -i,nt«,iu'<* «J«* c«»ur; 
I; ordonnance «le p«»lioier. JU. |M»>ir 
v«d. 'd, autres actes. IL attendant **<»n 
procès, I; offense inilitnir©. I; nint'«lnt 
d'nrivt. I Total .V». <lo»*i lu femme».

\ ©r* midi, hier n ©n h* u ->ir la 
ru© M .los«>ph. h l’en* «ugnun* «h* In 
r«ie t,r«int nn«* coUDinh .Mlr»* 1«* « har 
electrnju© \«» 2ik'l .t un Ituggv aj»p*irt*' 
hunt A M Poulin, I* b'igf v u • t*'* grnit 
«l«*m«*nt «•mlommngé mais heurcU»«'inent 
personne n :i %t«F b|,*BNl

C«» «oir. ati bçifqgt ard H Aiiqeln r
• •’est au t«»ni «f - In fr^jfiin ! Uill'iH t
te à dontiêr-un ©on* i*ui H. ; N 
c»*tt© occasion. M B©itrnnfl, le
«lir**ct«»ur, n piépaié un hupirb© pro 
gramme \vi, aux anuit u <1© li'll© 
musique.

I.** grand roii««mr- nnnmJ «!•■ 1 \- 
Mtriation «h* tir. «h* l.* vig i***t c««mmen 
<■«“, ce mutin, sous le «li-tingin'* put r.» 
nage de I Imn Ad«’lai«l 'lurg*<*n. I • > 
prix «lestim*- aux vnintpœum sont nom | 
breux ©t tout promet un grand mi«*«vs. |

I n cheval, propriété «1© M V \. | 
Dr«»l« t, «".t tiiinb'’*. hier oir, mi l a» i 
phalt© «I© la ru© St Bunl. et s'est Id* . 
*■«’• s«‘rieuscm«*nt à Ih t«*t« «*t aux juin ’ 
lies. On er«»it «p*© la pauvre IsG* n'«*n I 
r«*viendra |>as.

I.**- murins «|. I’"Ariadne ' «mt 
paradé hi* r mutin, sur le*, plann -i « ' V- 1 
braham Le défilé, lea (nardua «I* 
fouit, le# «rmvv ÎHI>s .tl.Jk mani< 
m«*nt «le» nnu«.*. «jflt éj/j fuÛA mlmuis. 
niiisi. «pu* la fnnfarv qui a su charmer | 
le» sj mv tuteur© «1© ses brûlantes ma l 
nnpuv*r«*s. On nous np|ir**n«l «t soir, ! 
que ce 11© Sont que «I<n exep'ic«*s pré- j 
liminaires n la gramle n vu** «pii 4iurn 
lieu «laits quelques fours.

Mer (.afl amine, a été informé par I 
un télégramme «lu prof**-seur Karl von j 
<!<*r> Steinen, jm^sidi.iit «!«• la s* -l^ion d« 
Stuttgard. que la rongnV Internati*) i 
mil «li "- Xtnéricanistes «pii . ,i tenu „ 
Stuttgard, cette nniKV, aura lieu, à 
Qtiébec, ©n B.hhî

( *• matin, <*st il«*< ©«|«’, à Jacques 
Cartier, un vieux «t r«'-|iertnbl<' «i I 
t*>.v©n de la parois*©». M Rouaventure I 
f.avoie. ancien marchand «l«* chaussures 
I•© di-fiilit a •■u* ombé* à nue mata le* 
du f«*ie fl « tait Age «I»* ll.'t an», ^
iu«»is. M Lnvoie était I© fiér© «I© M 
M Charles. Fidn'ifinl ©• Var-iss© la 
voie et I© benu |s’*re «!«• M Map. L H* u 
re<ix. du ••«•©«ht HeFelomndafr©

\ux fuinillev affligé»*» iuvii* rJfrons 
nos nlu*. sinrère* nvmloléniie©.».

I n«* fillette Agée «I»* I à 5 Ans. s’e^t 
fait m«»r*lr«* nar un chien ev«*«©* l 
«•II© jouait, h***r af>r«’‘# midi, à la 
!©ne«* «I© sa tant.'. Mme Del. T.amlrv.
I n m«’*d«s in a ju«*<|igué se» ktdns à In 
pauvre petit©

HCFIlItüHJ». HiIKtPFmUHS, ELlCIHiCliif 
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CCNS'lRÜCilO^ CO. Lftim.'* f« um.» ®Ijr «out 4,#4irr o fr«v«ui en (Uotr ojI4

d " la jo." I dcix frères hus «1© leur 
ri-m onln-, l«* 21 août d«*rnn*r, ajirès uuu 
»i lotigin* separation.

Mlle Bnuie1 a «*t I «'«'nilh* l.nitflry, 
«I* Nlitübri'lg© StaLi4»n, »iuit « n prome- 
•nul* à i**14* t '©« 11*-, d© Milton, ener. \|. 
F- -i'i. maivhnml «I** ivet eiuiroit.

COATfCCUKE

A

.rge

«leUX
hé.

Ber-

( Corrcsp«indnnc© particulièn* i 
Sheibrook*' 2 — M. B rimriicii **t 

sa famille sont r* venus ù P lu I tirook* 
if«- leur place natale, \'<ot.

Mlli s Mlr rt ©t \nnn '!• 'ii r, «I© 
Cortis. sont «*11 vi*it« chez Mil* 
manda Fm'h©it«

- M G«*«»rge Gagnon et M •
«;*v. «h» Danville, \ t.. «jui l’tuieiit «*11 
visit»* «h©r M M Fivtcau, «h* Sand 
Hill, ces jours ilertiiirs. sont i«'|iartik 
|M»ur W innij '< 1

Mm N iiillnm'ourt. épo'i-• du l*r 
N nillnui'ourt «I© St Viiselm©. • -1 r i,

1 i 1.1 , V 1
MH»- K< •• B t aillaiicourt, «le LU 
ville. «v,i i*|( promenade chez. M l^mis 
Dupuv

M Nnpoléon B*ig«*i*»n *t *• 
enfonts. <1© King, K H., «.ont I 
t»-» «I© M II Bonin. fr«‘-r< il«* Mn 
geron, ««es jours-«*4.

D«*s invitations ont été lamées par 
M l’abbe J D Godin.aux citoyen - «I©

j Sherhrook» |iour nssistn a lu céréino- 
I ni«* «h» la jm»*© «I© In |ti«>rn* utigulnue «I 
’ lu nouvelle église, 1» r» couiarit.

S<iiit «*u vu it© «'her M .1 D B© 
,1'nttc MM ( itistav© Bouvier, ! o u 

Houx, I Beiiveau. Il Norlert. o Ai 
I thahnsku H Mfr**«l l.nr«»elii*, N’icto* 
riaviih* ; M L’Heureux, h«’«t«*lier «i©

: Staufnld.
Mm** Duvid tiHgnici partira I© 5 

j sejitemltre, vi»it©r sa füle, r**ligi«*uso 
I eh©/ l< r» S*i'uri- t.iivi» .1© -.t Hyacinthe
■ F il© sera n<-i <»m| agiii i «li* Mu»' Alts-rt 
Clievnlier.

Hier nprè» muii h « oii.- il «I ngi i'ni 
i lui© d*' In jirov in« « il* tjuélii i a t«*iiu 
une réunion dans la ealh* a(f«v|é* u 
l'iisng)* d»*s «liiictetiiN «!«• la ««•mpagnie 
de l'exposition. <'< !! \*-.*- a jiré-iiilé 
Était ht présent MM I 
O. üueilett*. A. J Davies.
Ii«*t, S. N1 en n©, W L. Ibv 
Hunter, H. T. IV*i*aiie, Il 
N B*'lo<p«in. J t Dra|M*r. 
gault, «I*’pu té mini'll*' «h* 
r© ; W H Ualk. r. M B B

i < orrequimlanre particulière ) 
Conti* ooki' 2 M Bhililtert Ibigron, 

«• Montreal © t ru vi\lt© ici, çh*»» 
»oii l'é'i't* j». m r un© quin(ain«*. Il ©st 
U*'i oiiijmgn© «I© Mine Joriqih 1 ©frail- 
«.’"I** «'t «I© »a : .«•tille fillci*« Juliette, 
..•n i qui *!' Mil© Maria Lanctôt nus«»i 
«i«' Montréal

M 11 V ©rn't, uviH'nt, était s tjué- 
b©, l•«>tte M'inaim*, Il assistait au «i©- 
l'uil de su ■• m jmur le «sonserv atoirs
•h- muH.ipi. de Ban

Mlle. Dilbu . «le Mac. le ster, N H., 
sont ©n pronu «uele j *»nt i|Ui*lqt|M jours 
ll* 1*141 .-I'll. Mill* M'v.iudli* l.’ifeu 

r» ux.
I ©s séminaires de Shi rbrooke et J# 

Ni llv a< inthr, ouvrant h«©r. WI»I|H avons 
u l'aitii, j< «idi. nos jeun©» «-eoliers «pri 

fr> queutent li s ©OUt'i- <1© «'■•> «'oll«vg''*'• 
N<* i*« avons r<*iuai«jiié juiniii ceux ci 
MM louis et Chai'h's Dr.rftfid Horn 
• • t Nruinad Honlnv. B Ldmond Ihi 
r«" h*T \ u f«»r \ inei'iit.’ (Vv i»f« Four- 
*'tei • Lmil* l.< febvi-»', r.i’*i>n Tnidi au 
tl il© Heu .lu J « •'«'jili F'oi.taine Aus­
si MM Fljili.i»* "i Ldouard Gilmotir 
lM>nr !*• ioIIi'u© «| \ithaliaska \«ius 
souhaitoi.s „ ions «. g.niili* collé
gi«-n» bon courage « t lieaiieoup de sue-

-M 
qui u 
rnn«-e# 
v* rt'ir 

M
uns, c,
tiuelau
b.

M. Wilfrid tfiluiour *'st ù Montréal 
ir qmJfpii'N jours pour affaires

l'.dili Vnn troiig, d»» Boston 
pas-*■ i i une pai fia d<' r*-s v »

' i hea lin pour l'on
© des cl., ,, .

©I Mm* Félix Lajoie sont rev©- 
11© i© maiiie. «I un** |iromenn«|e «1«* 

. . jour, ch©/ «le-, parants à t/ué-

M

lequel M B B
|S>H|tfl

M«*\ Ain«"

Dubol.l 
i I Fou

KfiMill, f. 
Hotte. I 
t. \ Gi 
I ngricul t u-

H Bil.m,

a | ui •
M

Jo»**ph D
• lu son..-, 

O» ide F
N

l’oatà'ooki 
** « tranger 
par l'i’ximsiii

pr« •lih'llt de I «'X
II.

ulture fi« 
.«•» ancien*

|ee-
iffit-ii

Les Remèdes sont Inutiles 
pour le Catarrhe

L© conseil d’tkgri 
lions nnnuelh’s. 
furent réélus.

M \m«VM. pr*si«l©nt «h* l'exposition 
. finniula l’**sjM»ir «pi'.i l'avenir I© ©on 

i seil d'agrieiilttin* «h lu jirov ine© d< 
j (Jiiébee ticnrlrait «•«■ • réunions annuel 

le« ù Nherboutke. pcmlunt l’exposition 
!.<* noinbrs «h-n vi-iteurs u 1 «'Xjiosi 

lion n «•nef»r«t été tr«’'# ron»'i*léiable 
hier

vil!
' tou

,1e js r* 
I *pll «lit 
' té,.

mont. «I© Sherbrooke, 
a*' «Wrifèru «*n vi*it4., 
unii«*r.

ris «mi. ee». jour# ©i. «lan» 
um* afflu<-u*'i* ih-o, ii|é, ablu 
iinient jiour |,4 ulupart 

■ihnrbn »ul* <• D, la
«ui»si, j| |mç(j ,j revenu

F"n nombre ini'iil* ulalil,, 
qui'*, attirées piir l'expnaition 

pi'irn- d'Atre visi­on. veut In

: , Vl . ., „• • le manipuler, quand tout A coup un»
David w ad worth. M A Iv Bis son agi# lmI|(. (Vlatn <>t ft„M K. j,,^

nulle dr«»ite «le ce «|«*rnirr.
La victime laisse une femme et cinq

sait comme «uvrétaire. On y n fait 
l’éleetion «'Vi bureau «le direction du 
club. M W'a«f#worth n été n<»nimé pré­
sident; M. John Hutchinson, vice pré­
sident; M. A.F'. Bisson, secrétaire; M 
Albert Blcmd. tré*4«>rier. I-©# membres 
«lu comité «le direction sont ensuite 
MM. Daniel All«*n. Allu-rl A. Ainsworth 
Fxfwin: Baker. Harry, F! Hloke. tl 
b«*rt BI«»o«f, Aimé F.. Boisvert. Walter 
W Duncyl©**. F.ric Johnson, Frank A. 
Lmerson. Jo#e|»h Go#s»*!in, William P. 
Hall. *fohn G. Hutchinson. John G. 
Lovejoy, F'atiick H. O'Malley, All»ert 
J. Peaslee, Byron. E. Moon*. Neison, 
W. Pnige. John Potter. Heuben P 
Stevens, Ignaitus, T. Webster. Eli 
Walker. Harrv W Spaulding, FrnJ A. 
Ixivering, Arthur B Rrondh«*ad. Fred. 
A. Tnvl«»r, Ludger Beaudet. et Fdmsr 
E. Laing

e»ifants.
t*

LF.8 VIEUX SONT INCAPABLES

Jamais un n*m*'*«)© n b gu«'*n l« «a 
teri'he avant la «Jérouv’erte du Cntar 
rhf'Zon»- (.'©tt© maia«li«* d«lsagiéidi|e 
est détruite dan» sa ra. in< pur l«* (’a 
tarrhozom* et pas un *.ciil d© *©# tyitip- 
U'mi-s Mpparait nu retour do la tioisun 
froi«l»'. t ou* aspin** ©e remvdA jus- 
qu'au xiège rnéui© «1© In maladie. Ce 
»*ont d*-s g«iutt*# d*- remi'dct curatif 
apportée* jmi I air nu #iùg«' d© la nia 
ladie. Des nidbei» il» pi*r»oiin*-i4 un*'# 
tent su val«-*'it. I * Catarrhncon*' don
n* <1© p * i!tnt» « ff* * lits. < .-« (aiiis <•(
IHi'inaiK'iiti lk*ux glon«Je«»r». 2.V «*t 
f«l nu. HH g 22 h

ou mrvKR
MM VI \| « v»| HK^ISMtNM 

^«liil-.lMrqim. ral nialM^aam ou
'O, 0-411, 4I-. , t .11, l'.lé,,, ,,,,

•7”V- ?' t» iir#l.,iiCrr. Ilofbru"Ml.n.r * vi-rl « nlile * r I KuluoiM lie..
»••«■'« pouf le « .41 .olii Hrula» - u g

SAINT BONIFACE

Belle fête de famille
Memrauii iaik 2 

toute h» paroi#»
«'tait en I 11
te «loiil lieux jeun©'

!er<r«'«h. 'H n<»ut( 
«le Mi-miami'ook 

s'agissait « une fé 
lévite# d© la pn

SAINT-JEROME

LEON LACHAPELLE
...BOUCHER...

••oc d« J. A. Preulk, Ru* Osargsa,
SOREL' 24 ma. *ii.

| —Mme Magloir© Paradis est venuo 
i visiter sa «œur. Mme Octave Dion.

—Sont de passage et en \i#it© chez 
M. Ox i«le P«*pin; Mlles D* ms© Rou- 

! lean, d© St Tite. Lu. la Sylvestre, de 
18t Barthélémy, et MM. Eernanil et 
Gustave Rouleau, auwsi de St Tite.

The Canada Hay Co 
J.-J. TRICKEY, Prop.

...JOUETTE
^ Cft achèta at ran vand fa lain
*• >*U| MmpriiMÉ* !• fam kMAé, «ta

l’ne mélancolique fille d'Albion, aus­
si pudique que laid©, est venue en tou­
te hAte ch©! l© docteur. Kilo souffre 
«Ltine épouvantable coliqu**, mai# n’ose 
pa» l'avouer.

—Enfin, d*-maude FF'.c.culaji©. dit«*s- 
nu«i de quelle parti© du corps x*«»u» 
souffrez.

, —* yes... murmure miss Olong-
j^hy... du kiolé du giude-mauger !

LAWRENCE Ma#. .

( C«vrretpond(xnce particulière)
Lawrence 2. -- L’autre jour, «W> alié­

né* qui étaient dans une mais«>n

D© support**# «l«*s rern«*«|e# purgatif# 
violimts ; mm# il# tr<»uv«*nt invaria­
blement que 1©# Pilule# «1«- Mun«Jru 
gore **t d*t Noix d'Améri«|ue «lu Dr 
Hamilton, #«int les ri'inètl**# les plus 
doux pour la constipation et 1© mal 
de tête. A'icum**» coli'iue# ; guérison 
r«Ttain«*. Prix, 2.rx*. N employ«*z que 
l«*8 Pilules du Dr Hamilton.

131 g 22 h

DUNHAM

( Correapondanee particulière) 
Dunham 2. — MU© Carj>©ntier, ce 8t-

MHMH ^^■ds
santé' i.e la ville d- Lawrence. «>nt 
été' conduit# à Danvers, à la maison de 
santé de l’Etat, ©n conformité avec la 
d-rnière loi pns#«V A lu législature. On 
a «•onduit 1»*# rnalh«*ur©ux ©r. tramw-aya 
sp*riaux, et la plupart ont semblé 
jouir d© leur voyage,

I^* Cercle Montcalm, «le cette ville, 
donnera tihe gran«l© fête, lundi pr«» 
«huiti. jour d«- la ?»*t«» du Travail, à 
sn villa, #ur I©# boni# d© la M«'rrinia«\ 
C’eut A l’oecasion «1© la «,-lôture «1© In 
saison. Il y aura «lim-r. amussaieaUf 
«1© t«»ut©s kortes. parti© «le Lu.© ha1!. 
s|M»rts d© t«*u« genrt-#. L© #oir, il y 
aura illumination ©t «lafine.

—La Société Saint-JeurvBaptisteif de

Damas©, ©st engagé*© comm<* nr©mière 
institutrice pour I ecole catholi
vilii

ique du
liage .
— M. Narcisse D©ragon vient de faire 

l'acquisition d'un© voiture, qui e#t 
•au* contredit la plu» belle «fe U 
parouae, à i’h©ure qu'il est.

-On so'is annonce I© mariage d© M. 
J. Goyet te. à une jolie brunette «le 
Be«lfor«.

—M, J. Goyette a fait subir «Je# 
améliorations considérnbh-s à #a mai 
iutn «pii «ni feront un nid d<*.# phiii ©o 
quêta.

Il «*.'agiH#ait d’un chasseur d^ 
d'ailhur# peu oourageus.

—A-t il ©u d© In «han»©. lor# 
dernière chaas© aux li«»n« ?

—Oui. il a eu la chance de rencontrer 
aucun lion ! \

fauves,

d© #a

( Corri spondnnce jiartieulièr** )

St .l*'•rénll•, 2. Blusicurs sont allé# 
à la bell© soirée «f«' St« iScholastique, 
lundi, «*t #«»nt rev«-nu# ••n<hanté# du 
iieau succès qu’ont r«*in|»oité les ar- 
listes.

M, Olivier Holhin«l doit s •'inbai 
quer, la semaine prochaine, |#»ur l'An

fit terre, où d va suivre ]<•# r«»ur# d© 
Iniversité «k* Manchester.
—De jiUNnag'* à St Jérôme «es j«>iir* 

derniers
M I© Dr et Mme Frnnchèr©, «k* Mont 

:«’-a«, Mme W LajMiinU*. «1© St»- Seho 
lastiqtis; M J. (ihzhensky, «le Mont 
réul; M. «*t M me W. Bain. Montréal ; 
M. et Mme W Prévost, «le St-JoVit*.
- loi r« ntré*e au jjensionnut du Sacr«*- 

Cwur aura lieu le ft courant pour !«** 
«k'mi [«ensionnaire ©t p©n<*k>nnnir©#, * t 
le fi jMivir l«-s extern©*.

— Pour I© couvent «lf# S’œui# «1© St© 
Ann©, la r**ntré© dans h n<»uv©a'i c«>u 
v©nt aura li«*u, la 2© semaine de #ep 
tembre.

ruÎMie étaient I©# h*To*-.
Avant leur déjinrt |io*ii h* »,«niiiiui 

re, M Dismn-**' l-rBlan* , B \ « t 'I
Mbit Lull'll V. «Jl'UX élève* •.ortln «bi 

«•ollèg© .''umt Jonepli. ont voulu p u 
nir leur» nombi«'u.\ parent# et amn « t 
h'in dir«* un ioveux aurev«>ir.

\ «'«*lt«' occasion, un »uj#*rb© Lan 
«j'iet «t «'«i lieu rh>-/. 'I Bai ifi«|ii«> I.,* 
BIhiii . |#t«* «hi j«*uii«' |li«iiia>-* Tous 
I,'. |iriitci|>aux cito>«'ii-( «I© In |»nn»i-'««* 
y ont pris part, Blu.Jenrs santés fn 
rent |H>rté«**4, \|>r«'s «|Uoi, 1«# nouveaux 
abbés prononcèrent «leux touchantes 
alloeutirins.

M. I andry H’«*n va à (’hicoutinii, 
M L« Blnne, «pii v ient «k terminer un 
solid© «our# «• ‘étud*'s. eritr,* nu #émi 
nnirt* «h* l^uél##', «ui il il«,it fan© #©« 
ét«id«'# thé<dogiqu«'*.

La paroi##** entière offt© si# i:i, il 
leur# v«et»x A <•«•# «leux <*<»iirni'©ux je«i 
n«'- g«*n#, q«ii s'en vont si loin se pré- 
parer au #n« ©r«J«>* «.

^Conesnonua®,’»» partiouItère )
St tonifme. 2 — La »emnine .Jerniè- 

f . r* iiondant l'invitation lie M. 
Fed l.n.nv Mtr© de* Kata©mk-s, 
Ko, .«* ht Maunee’” (vV„
••••.* d© >mnt Bomfa».. donnèrent 

i •*r,«l»«/ v «»ii» « la liai© fthaa *mgan.
l a joui n, » s© pn#»a a'hréubliamsnt.

lou. . «*n donnèrent à «ovur ioie
«ou# d©voils no# remarcietnaais ù M. 

'•• Mm© I iun\, «jui n épargnèrent ri©n 
pour r* n«frv • «• voj agi* aussi noréabU 

|«pi<' (Nosiiile, ■
'"''i nom# «le ceux qui ©rirent

»pn«1 à . •• v<tv au© : 
î Xlle# Mb. Gélinas. Kl.T.-linas, 
Géhiuis. Kva Hall, Fl. Bail.

' Iz. BourasHfi, Marg. B«>
• ail©. Am. D©sauliii©rs,
An* D«'Maulni< rs. B Latnv 

MM A. Gélinas. Fui-, Jos. Bourns-
t*.», F.* r., .» \ i ar)©, )>, # jfap. j t (l
■lel, ( «>M., Ad Lnmy, ('oui , t)#e. La- 
"•y. < orn.. L. I.nmy, Etd., P. GAtina# 
Com., J \ Diq.ont. F. F. M 

No.i# «levons m©ntionn«-r ihu ti« «dièr©- 
in<ut U. -1. S Farh’v. |»harTnn< i©n d» # 
Chûtes Shnwinigan ©t ami «I©
Lamy, qui a bim voulu 
le*» li«*ux «lu (iir|u<--niqui* 
la photogrn|»hi«* «1«* tou» «-«mx qui
talent prétM'nts.

B.
-\ng. Bail, 

«*urn Ang, 
I Bellemare,

M, I 
s© rendes sur 
i»our urendro 

é-

BEDFORD

( ('oi renjuinilanr© |iarti«'uli«’*rs ) 
Bedfoni, 2 MM. J. H«#t<»r B«s 

nett«', an* i«’ii ag«*nt «I© g un» à De«rivif>- 
itw. (Vu/-., et non frère M. J Arthut

CIGARETTES EGYPTIENNES

ROYAL"
CENTS LA BOITE

Il retrouve 
n«>niK «'«uisult»*;

St-Jéri'»me _ doit no'.i# laisser bientôt j ^ sivk-iah'incnt a Bidford, feront d«*puté d© lu Meuse «lui, lui 
b Montréal. ; c«’tu* maison une hôtcll«*ri«* niofieru©. n'est p«é* du Bloc; I© lieuU

•oniu «-©» trente 
Joilin ! ”— «vu*

B©N»«-tt©, agent «k* gar© «k* St-( ©«nire, <|«* pliiKieur# dé|»uté# et sénateur» 
viennent «*e fair,» I a««ji*i#iti'»n «le I h«'< du Bloc: MM. Bran, fsnnrd, Martin, 
tel Roy, «I© F'r«digh#biirg. (Jué., «*t |«jé|»ut©S| ©t Girault, *»énnt«nr, ont, ù lu 

. nou* avons li«'ii «k' cr«»irc* <ju© ce# m©# Fiegudc, «le# honionymrs «jui s'»nt no 
—M. A. (lark, l»ouch«*r, qui d©meuro . (jUj (.1,0 ppDt un grand nombre j taire, cafetier, draj»i«*r et j>oti<t.

dspuiF un grand nombre d ann> ©s A j d’auùs duns Is# paroisse* environnait- l n autre poti«*r porto I© nom d’ut
nu moins,

. licutonunt colo
propic© pour le# voyageurs, ©t que lo ael Kousset; et uu autre 4 ufetior, ©t 
surrè# l«-# n**e«»tnpsgn«rra ©n ©ctt© nou- s’app«'!ant M. Pons, ji# .-raïut pjp, d'é 
v©U© r Arrière j voqu©r à la pensée du pp‘*i«k*.'it le

—l,e notaire J Ed L*b«*au. et son 1 ©hef H©n du canton « harçptai» où M. 
per©. M. Joseph l^ebeau, ont reçu. r«*s Combes naquit à la politique, 
jour# «?-ni»©r#. In vi#it*' «|o M Timoth© i Ma'i# t«*ut e©la, ©n -.ornin.', ne trou

_____ L-l.«'su, d© Bothwell, Ont., (’» m«>n 1 blnr©«t ••a# trop la quiétud© estivale «k»
" j sieur «*st |>a«»i ««** In nr«»vin«*e «1© Uu© ! M. f.«>td>et #'il n© «-raigmtit qu’on lu

Voilà c© «ne «lisent reux qui ont «*m ' b«#* «kquii# IT tme pour t«*nter fortune,
plov é le Putnan» F^ainl©## Corn F!x j e'sst alors qu’il perdit trn«*e de# au
trnetor. M aeeomplit rnpi<k*ni©nt ©t iras nu-mbr**», tk* #a famille ©t «*e n’est 
eff irai'«men! son «»uvrag©. II ©st em {qu© «k*puii« «mviron «k-ux an# qu’il np
(iloyé «lepui# 30 au# Ton# k**, méde- j prit «|u'un <1© m*# frère©. Joasph Le-
cins di#ent que c’est le meilieur. I»©au résidait en lo paroi*#« «le Notro

131-g 22 b | Dame, <ls Btanbridge.. L’on peut juger

pinur aller d«»m«*’irer 
—M Bruno Beaulieu ©#t parti ven- 

«iredi pour l’exposition de St-Louis. II 
a parait-il l’intention de s'ach«*ter un 
automobile

ENLEVE RAPIDEMENT LEI C0R8

reprochât, «Inn# I.*# journaux «k* r© 
vendicntioiis social©#, n«»n jmw *4«»ii 
«hitoau, mais la situation d© ee chA- 
t«au dans ri»© «oiumunc «k»nt le maiMi 
m* nomme Paiailis <<t qui, pour ©omble 
di malheur, appartient au canton du 
Dmuiefti...
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KVPOORiSIE CONSERVATRICE

Entre amis Notre Chambre de Commerce

le*

t idomuifii t |jtaiUN^«|«

S«*»ii»lU.I<M <Jr«( ft-uillc* ‘Uli*1* <l«

prii-r d« trnir t-onipt* •»'* goUMTiin- 

ment d'utoir prou'-j*^ l'iadlMtrio de* 

rail* darter.

ut»|* ' écNM#i»tr* «titglai». re|troiltr avi g«»u- 
vt-rnetm ul I.aurier de laire du m«»uo- 
|ioli»iu* en oaruUi'ageanl une iodmitri* 

eouune celle de l'ocirr.
Cruels effroyaldea \ tnùue* à deux (a- 

ce» et. combien il e*i ihfiieile de gar*
Nu* ooi.frère» <k rt>pp**wtion n *»nt ^Jr ton tmag froid de\*nt une *ttitu«U

pai eu un mot d*- remwoleanmit pour 
le g outer item''lit «jui »*• nndutt * l'Ur 

dêeir ai Irf'iuenHneal exprimé, 
t’«a i ne no’i»' «'tonne |tn> de la part 

,|fht con-ervntcun*. lia ont I bebitude 

i't-n agir aÎMM.
Ma** enfin, le tfr*iivernrni««nt libt’ral 

a\nit nu i»io‘*n» le dr<*it d'estpérer 

qu'on ne Ipi repr*' h'rail f»a* M pa» 
qu'il \ ienl-de-faire ver* la ptotertiou. 

Ln ceci, on te trumpait.
Maintcnnnt l«' ‘ Star d* Moa'rèal 

fmaant ! 'écho «le# journaux libre

au*»i outertemeut malbonnéfe,
le fameux Windermere, le •r>rre»|>on- 

dant «Kt '‘Star" à Loodre*. étale t«»m- 
plairammeot toute* le* invective* de* 

radicaux contre le gou\irncmeal l-au- 
rier. qn« a protégé le* acicrtv* du hault 

Ste Mart*.
Pendant de» mot» ce uu'un* gouverne 

ui«-nt étatt voué aux gé ni onia» par­

ce qu'il ne protégeait pa» cette indu** 

trie.
Se figure-t on vraiment que le (MUple 

ext du|H- de ce» tergitcréation» '!

NOTRE NOUVEAU GOUVERNEUR-GENERAL

Le comt. de 'ilet i té iiotninc no­

tre nnuvnnii ip»»' .‘.rncur-général.
N ayant qu'uni faible voix au iTtapt- 

tre. non* ne pou'on» q*i aiiplutidir

tré» \{vemeat celte nomination.
comt*’ de i.rey e«t obol«i co 

noire gouverneur général, longue 
nu comte* «le tirev.

LES EXPOSITIONS
Montraal ne de.ra’t rien négliger pour oonserver son 

prcbtlitt tïd métropole.

TV» t«.ute" l«"« pnrtiC' «le la pio\in»-e «mafédération. 1» c*-ntre de diatribu

lea Mpo*anta ncric«»l«^ ci in«lu*lri< U 
æ rendent <n «•«• mownl è C|uél*>c 
pour pnrtuujier u »« n Kxpouitioa Pr**- 
Vinciale. Pendant «lix four» la cité de 

Cbumplain r«<f«>rgeta «le virnt-un*. «n 
cai**era de* noinnn-» con*idcrable*.

Partout le mouvement -t la |tro*|ïé«tt
pen.lant V ’1<> ‘WV1 * f Nouv elle

laquelle U* pnvdm UurK «V twUlf. U ,

tion de tou. li-* produit* d inifwirtation 

et «J exportation, le grand ixirt «le mer 

de I A t lunt i«|u* . la tête «le ligne de no» 
gmiiiles voie» ferrée*. |<> *u‘.g.. cle no*

m" • i tut ioii"< finunciêreii le* plu» put» 
«ante», u quelque» Keure* de «liatanca 
df» gramU rentre» <|<- population de la 

Angleterre, tout*» le* < ondi 
ion» c«*entielleN nu auetria «i'un«- gran-

Provincc *<*nt convie*».
A Sherbrooke. •» l ro»*-Kiv iere», 

town. Toronto. Winnipeg. Hnlifax. 
St-.lean et t«»ute* !••» autre* ville» de 

quebjue im|H»rtunee. «le* «xpo»ttion* 
tneguifique* r«>oUUiH-nt l«* po|«ula- 
tion*. n-pandent le pr**gré*. l’ui-ance 
dan* leur région. Il n'y a qu a Moat 
rral. la métropole c«»mmepcialc «lu L'a 

na*la «*ù «*n ne compnnrl pa* encore 
toute l'importance, nu l'oint de vue 

de* affaire", «le c« * gran«l< - fête* agn 

cole* et inilustiiclle».
Cependant. il c-t mronte talde que

«le «-xpoMition «giicoie vt iaduxtriolle 

ne trouvent réunie» «ian» notre ville.
Kl «ependant, |>en«lanl que le» ville» 

riv ale» » agi lent. am«*n«-nt ehei eux de»
/. . « i • . . y,‘'' penKfr
flou de population, *«• font ln r«krlam«- mirai <| |u

Ca qu'il y a «le mieux. aj«ié» 
e'aat de «'entendre.

1^* t«*n»arvatv*ur» veulent réellement 
faire croire que n«>u* nv«>a* contre 
iu»u.( toute l'opinion anglaii*'.

Or, v«»i«i ce que dtv le journal 'thé 
ral «l’Ontari»» qui reflète dex vu*» <>f- 

! fkieiles, le “Star" «p»i « l'appui e«*n*- 
| tant de rb«»n, M Mu lock et «lonl le 
; rédacteur en chef a longp uipe appar 
| tenu à imtre province.

I Ki-cemmeut la “Saturday Review , 
’ de l*>ndree, entret«*nuil m*» lecteur» an- 
glai» «le* affair»-» d*‘ f anadu. E.l!«‘ a 
démontré, «-n cette occurrence, plu» d’i- 
gnoranee que «le »aitv jugeaient. Kntf* 
autie* v«eux bi»a«r'"f. eM» ex|Nime lo 
«oulvait que l«»r«l Minti» “n acc«mt«ie pa» 
la tendance «jui exixte déjà p«»«ir d«'man- 
der la n«itninati«iti d’un f anadien _ au 
|>o*ie de VM-e-roi en iai»ant d«‘* «le«-la' 
ration* in«li*crètef “

f.rt Uevvie «*t eonrain'-ue et elle le 
déclaie. que, wi. I.ord l)un«lon«lil a 
été renvoyé c'e»l un peu parce que 
Sir Wilfrid l-aurier e*t ( anadiiui fran 

I Çai*.
A cela, mm* ré|u»n«lron» qu aucun 

' premier minletre canadien, qu«-lle «pie 
fût von origine, qu'aucun gouvernement 
canadien, libéral ou connervateur,

' n eût manqué, dan» le* même» «-in-ons* 
tance» de renvoyer lx»r«l Dundonal* .

Ceux «jui ont firé«-v*«lé Ixird Duiulo 
nnlii à la tête «le I» milice ont été 
parfois sèchement remit à leur place 
par «ie< prenm-r* ministres «pii n'«- 
tnient ni Canadien» franvai», ni lil)é- 
raux .

I.a “Saturday Review” semble croire 
que !«•» Anglais seul» «««ngent avec fier 
té aux Plaine* d'Abraham et que ce 

; n«>m évoque un péndile souvenir «ian»
I nme de* Canadien* fram.ai*.

( '«rut une lourde erreur... I.a bataille 
qui *i livra nuv Plain»-* d'Abraham, 
eut pu*ir résultat, non seulement la

| mort fie Wolfe mai* au*»i «-elle «le
Montcalm, un homme dont l<< nom fi 
g'ire nu livra d ur de rhistoire «les Ca 
nadienr-fraii'.ai*. porce qu'il fut hé 
r«iiqu* et »ng«' «t un«- époque «)ù tant 
d'incapables «!ir.:g« «i«-nt le* destinées 
d«>» col«>n* français en «e pa.v*.

Celle Uaiadkv fnni>'ii»e ne fut pa* sim- 
pb-menl une victoire t|e l’Angleterre, 
*ur la Fran«*n. Son résultat définitif, 
en üoimm- fut l’ani'antiseement «le la 
domination inintelligente «pii Mévissait 
dejiui* cent ans à Québec et l’innugu- 

j rntitin «le l'ére de l’autonoraie dont !«**
< unadien* fran«.ai* se montrent au 

'jourd'hui xatiMfaits.
I.a ‘Saturday Review prétend «pie 

I*-* Canafiiens français veulent faire 
«lixpnrnître |«- champ «le bataille «le* 
Plaine» «1 Abraham. mai» . "’m en 
a'nient eu le <lé»ir, la ch»»»»- Heruil 

| depiii* longtemps II ne «'ngit
pas d un h«t «I»* six n«-res d«* terre niai* 

(« 'un coin de territoire fort étendu. 1V-- 
i jà. lu ville de Quéh<-C a |«Oii»»é -e*
I faubourg» »ur ) tvncii-n cham|i «l«- ba- 
i taill-- «-t il disparaîtra lentement, iné- 
vitablruient. sou» le* nouvelle* annexes 

* «1«- la \Teille capitale.
I n plus grande partie «le «-* .oin «le 

| teCTC. l-hI à l'Hhurr actu<-lk' et rotera 
probablement un |iarc public n«»n *«-u- 
lenu-nt à cause de son iiilép-t histori- 
<|ue. ûfiiî- uù«An a eau.-»' «le *on i «ilité 
hv gienifjue |K»ur la »Hipulttti«»n de ifué- 
Ixh-.

^1 •«>• I luini-M d Abrabam. en tou» ca*. 
n engendn-ront tuinai». * h«-/ nous, «le 
querelle* de race».

muint«-nnnt «le l'nvi* a

t«.ut, QCKsTlONS IMPORTANTES \ E1T' 
01KR l V KT\T DK CHOSES PK 
NIHI.K PtH'R NOTRE FIERTE 
NATIONALE

L

| --------------  ---- -« •*» >utunlay Review-”, «pii
la filu.s rrlcalissante, niuitipii«-nt leur* ,'r*),M‘i!!c u J.onl Minto «Je *'al-*ten:r «le

toute déclaration susceptible dV*tre in- 
affaire*. Montréal dort «l’un profonr! tffpn'U'c comme un acte «l'int*rven-

ti««n '‘étrangère” ? Kvt-.-e «pie |e» 
«h«'f» de nos «leux parti* politiqui-s 
la ( hambrr da* Commun*'» n’ont

sommeil, m-giigo cette souree «|«- pro* 
périté, hésite ù |irernlre le* mesures 
n«''<h«*"*ires futur conserver tout son 
prestige de Métrofiole Cotumerciah*.

l.'asso« lothin «fui a été fondée il y n 
! qut-lques mots, attend truijours «fuOn

située que |pa» une ville n *■»t mn-ux 
Montréal |>our t.-air t*«u» h'* an» une 
grande expot-itton

. . . ----- ---------P®H• ait. mainte* foi», l'éloge «le son tn«t
et «k* lu sage**» avec la'pietle il »'est 

|maintmu dans »<•* attribution» «-«»n>ti 
tutionmlles ?

H y a, oepemlnnt. nous le reconnais 
son», une intervention ""étrungèr** ' «pie 

« • » • « . , . , nous n«- tanlerons pas «» trouver fatilut fournisse le terrain n«co»»mre ,iour gante. c‘e»t Tint, rv «nti.m «h- h.

4i visita «jue l*ai«havtè«|Ue de C*nter 
berry, le urimut <1 Angh*t*rre. n bien 
voulu reiulr* à la Cliatnbre «Jv- Coin 
meice indique bien ITm|*««rtaiM« tou- 
i«iuni <-Poi»*auir que f>r«v*«l ce «-orp* «Jé- 
liliérant comp»»é d«» notabilité» les 
plu» en vue «te notre coxnmero* at «le 
notre industrie.

^’«•tte institution. f«»n«lée en ar
rivera bientAt A se» vingt «n» d'exis­
tence. Nous entreteiH'n» r«-*|>oir «juc 
pour «a* vingtièiue um>tver»aire. elle fe 
ra l'inauguration de **-• nouveaux bu­
reaux dan* un imm«*uhle imposant, en 
rafiport avec le* grand* intérêt» «font 
elle a la gartle.

1 H» mercredi pr-» ham, notre « hiunbro 
re|>rendra le eoOr* de *e* travaux |>our 
mettre A l'étu«le une série de graves 
question» «pii agitent en ce moment 
I opinion publique.

Aurons-nous une assurance municipa­
le mettant fin aux exigent**» ruineu 
**• «h** compagnie* actuelle* T

La municipalité se cgartrein-t-elle -le 
l'expropriation de la Ci* «lu Las, ainsi 
qu'elle en a le droit d'apréa son con­
trat ave«- cette compagnie ?

I.« ville de Montréal aura-t «die «nvo 
érola militaire, comme Toronto, L<»a 
don. Kingatv»n. Ouéb#*, St-Jean et Ha- 
I fax ? Où sera t «Tl* localisée ?

I ' - ■ Il défini 11 va-
ment « «siée k la ville de Montréal, 
pour en faire un parc hvcompariilile, L 
rendez-vous fav«» vw toute la n«»pula- 
lion |i*ndant les beaux Jour» «l'été ?

Montréal aura t elle enfin son cx|io*i- 
tiou agricole et industrielle rivalisant 
d«- succéi av ive celle» «l«- Toronto. Qué 
bec, Tro«a Uivièr»-*. St -Jean et toute» 
les vilh s uuportautf » du Canada et de* 
Etats Uni* ?

Ln chambre nommera-1 elle sans re­
tard un comité d-- réception pour rece­
voir «lignement la trô* importante «ié- 
legation français*- qui doit visiter pro­
chainement le Canada <-t le» Etats- 
l'in» ? Ce* me- ieiir» nommé* |>ar le 
gouvernement fratu.aix fKiur faire une 
étu«le eompiété «lu t'ar.iulu «ami :

M le sénateur (i«»ttr«»n. et son fil» ; 
M le sénateur Stiuu».-, M. Jul.-* kSi«v 
fr ied, ancien ministre du commerce, M. 
(Jeorg«*s C. P C«x-herv dé|»uté du Loi 
ret et ex ministre d«*s finance* «Ian» le 
«abinet Mélina, et son fils. M. (îeorge* 
J. C. l>*ygues, député, uunirttre des 
beaux-art* et de l'instruction publi«pie 
«lun* l«-s cabinet* Dupuv et Rilxit, If. 
Ernest P. J. Ik-lbet, député «le Seine 
et Marne. M. Guillaume C'hastenet. dé- 
puté de lu (lironde, M. le Vicomte Fer­
dinand «le la Balut. député «le la Lk>r- 
d«rgne et «r»n fil*. M J. La-diaud. «lé- 
fHité «le la Corn'-ze. >1 Guatavo Roch.dé 
fHité «le ln Loir» Inf«'ri»*ur«\ M. P Al«*- 
xnmlre A.*tier. défait»'» «le l'Ardèche M. 
Cadiol, chef «le robinet au m;nist«‘*re 
«le* Kinnn<'«*«*. M Mabilleau.président «lu 
musée so« -1 a I «le Part* et M IVlonn?, 
r«p|*irte»ir de )•» ('omDiis*i«»n.

II faut «-onv«-nir que I«-» bureaux ne- 
tu«-ls de n-vtn- chambre de eommen-e 
sont bv«vn irnwlestr-.. fiour recevoir «li 
gnemont une aus»i imp«»rtante «lélégn 
tion. Veut il pa* |H-nd>le f>«»ur notre 
amour-propre, notre fierté nntmnolf* «le 
vo r n«vtre Chanilirc «le Commerce nus- 
xi pauvrement inet allée, ntors qu’à 
«jvielque* pa* fdu» him. |e Boarvl of 
Trad'- s'étale luxueusement dans un 
édifice *upcH*e d une valeur d’un mil­
lion ?

Il ne ti<-nt qu’à nous c< iiendant «le 
mettn- fin à un «"-tat d«-^choM-s au*si 
humiliant fxiiir noa homme* «raffaire*. 
\<*u* av«in» l.-* capitaux, nou* avons 
!«• uombre, n*ui» a von* les affaires.nous ' 
avons «le grand<-s mni.*ons d’inuKirtn- 
tion et d'« xfxirtation. nmi» «-e qui nous 

i man«|U«- «-'est l’initiative, c'est |'«»r 
I gtn-il commercial, r«*si>rit dOi-ganisa- 

tii»n, la hnnlH-sse en affaires.
Toutes ces qti«*stion* et bien d’autrra 

encore »ci«>nt mires néo—nairt-ment » 
l'étude et devront rc-cuvoir une laoiop- 
te solution. .Inmiti* (K-casiou filu* fa 

jvorable ce l ot présent**- pour le* ré­
soudre.

CTVfS.

/ NE: HAMILTON

— Pafia, me» que mon maîtixi a la 
droit de m« punir pour une chose qu* 
je n'ai pa* faite ?

—i'ertainemrnt non, mon farçoa
- Eh b**»». c’e“t ce «fut aat arrivé eg- 

p-ndant. Il m’a pum tantôt parru «jue 
je n’avais (ta* fait uir* dex oïr».

i se nii'tlre à r«euvre.
,u-e»*e

A la fui*, le g’ ami centre manulac 
tuner, Comtnettial et agn«'ol«- d« I*

Wu«- ce terrain roit à File Saintr- 
Mélène ou ailleurs, mai* qu'on en fi 
lusse "un- plu» «le rctard

La proteition
pour les jardiniers

une certaine époque «i* Kannêv, p««n 
«lant deux «>u trot» moi*, peut-être Le.* »<*ntinn-nt 
<-h««ux fleur* que nous mang'-on* l’hiver ,,e- 
sont imjuirté* «le* Etat» l'nu. Le “Dailv

anglaise «hiii- la |Kiliti«|iie cana<li«‘nne.
pou irai t n» me ajoutwr » cell.* là.

1 intervention «l« la pn*.* «• cann«iienne 
«Ian* la |*iliti«ui<* «h-s parti» anglais, 
«lui <-'-twni«liint «**i moins grave. Qne 
rette intervention soit n'-ell. m-nt é- 
tiang«-rv. «eln nou» M-achlc »uffi»um 
tiu-nt prouve j»ar l ignomnie «■( la 
miila<ir< »s« d«' "**s procédé» et le n - 

instinctif qu'elle occasion

•4-----------

PROPOS POLITIQUES

New»" «|e I.«in<lre». fait.
Ln résumé, ir crois qu'il ■'agit plu* “lit- l«* afiaire.* canadiennes «1<* ««un

ék*
I* ”.Journal ' revient »ur cette fn 

meub» qm-ntiou de la protw tion p«mr 
le* jardinière. /

L'organr c-onservateur «lemand»- |h*ui 
quoi nou» la!*»"n« le» E.tats l ni* en 
vojer de» protluiU «le coltun.- uvurui- 
ebérv qui n**u«- font «lu tort.

Le 'MrtWttnl' 
parti Ivbérnli

«n ce moment «le flatter le» é|cct«*ur», nu-ntair»» qui fiichent le» journaux 
que de faire appel à leur raison. L'h«v conserv «U’ur» D'autres journaux an- 
norahle «lépute t M. L-onnrrl » voudra glai» r«'u»i*»«-nt ii »ouhuit à frois» r ln 
bi«-n m<- permettn-, sans vouloir être jieesse libérale U e*t aujourd'hui rùi 
itiiiuitc à son egnr«l. «h- lui faire «ette mode, «Ian* h-s bureaux de rédaction 
ob«crvnti«>n |^* é|«<rleur» dans lu du Royaume Lui. «l'affecter une con
province d«- Quéliee comme nillevir* ont nai**anc* approfondie du Canada et 
beaucoui» «le Inm *en» Allez dan* le -de *c mêler à tout prop«>. et hor* «h- 

i comté «le I.avu et «h-mandi'z à ceux ‘ |»ropo« rk-s question» politiques iiui «e 
qui cultivent «if* l«vvinie« - il* |M-u 

ithl'' demande pourquoi ! * «mt produire rhiv«-r «le» concombre».
1,-d y n trol» an* n'a pa* du ré(«ri. «Ir> tomate* et <!<•« rhoux 

lait droit à la requête d« * jardinier» | ^ iU ' om, diront non.
a- imi. a il n y a rum d«- plu* »imiih- qm- ded« I”' ” Ma ‘ V\|’ ' r,*rr ‘,u mn,n‘"r chez JA per»onn« » qui

Qu d pos« dom. C*tte question a M. , r.„..nt «|u'«.lh » n« vend, nt pn» n-J. z
Tarte. « h<-r leur» produits: mais re malai*e «l'irritation qu'il "«‘i!-:t plu

Il était nu lustre dans «•«• temp» là. n»M»/ facile à faire «lixpnraitre. Le* plu* adroit «l'éviter.
il. .i de* eavirnn* d«- Montréal ------—-........«-«VMi l-H *>»-•“• '-•«•- I.«.«

1* maître de 1 adininistration. classe ne l’est, et je dirai que r*-» nr
#hnier* scnit le» gen» la* plu* proMix-rex 
«lu pays.”

t.e tout. |»vijr «opie conforme éma
naut de» "Débat*”.

pro po­
reux projio* «k-* question» politique»
P*'U «Wbatti-nt --ntre h s «h-ux parti"

IN-ut --tre cet intérêt nue l'Angleterre 
non* témoigne aurn t il. en fin de 
compte, «|e («on* ré-iiltnt». mai* il e*t 
«■eituin que d«^ arth-le- comme celiii «li- 
la ‘'Saturday Review ne ixuirront 
qvi'enjpmdn’t ch**/ non» un «eniim«-nt

I.'honorable M Parent, ncenmpagné 
de M. L \ Cnnnor., avocat, a quitté 
le» cêit** du Pacififjuc, lumli «lernier. 
[uun revenir à Quélie,-. Le premier nti 
ni«tre est pa'*-«é à Montréal, hier. 
Quant à Messieurs HdV*. Wainwright, 
et a«itr--s din-eteur* «lu (irund Tronc- 
Parifique, il» seront de retour bv semai­
ne prochaine II» feront «-otmaître a 
lore. I «-ndrnit choisi par «-ux jH>ur k- 
ternnmi» du nouveau Tran»rx>ntin->ntal 
• Ian» la Colombie Britnnni'jUc.

simple ««t

Or, «ju'à-t-JI»«Ht T Lt.-ez lo» Ikliots 
de 1«J:

Voici o«- «pu* M. Tarte r«-p«>tidil au 
cher M. L«-<>naid, député «k- Lu'al.

C'était avant «jue M. Tarte •« fut 
ubairxc ju»qu's revenir au « Ian tory :

"Par cx«ivpl<-. l'honorable «lépulé de 
mande d augmenter le» droit* sur la 
laitue, le» concombre», les tomates, le* 
a»|s-rg«*, le cél«Ti. le* tiei trruve», le» 
oignon», rU. Il «-»t bicu conau «pu- 
nou» ne produison» pu» tl< choux I ni 
ver, non plu» qn«- «le« concombre*. Il

A Sorti

Plerpont Morgan et le'Canada
M. Pierp«'nt Morgan at-cotupigae l'ar- 

l'fievéqur «le Canterbury duns su t«>ur- 
nce à traver» le Cana-ln.

M Morgan rst à la tête «lu monde 
financier aux Kta't» l nia. C'«st pr>

f.a semaine'ik*rnièr<> deux organisa 
teur* «l'union* ouvrières v«-naient à S«» 
rel. janir activer le mo-ivetaciit «;iit «c 
fait (iiirmi no» artisan* pour nTimr et 
cous<di<h-r leurs intérêt*, lAr ^ombreux 
«•t émim-nt* orutiair* ont np '•%*«• «le 
leur put - île «-e mouvement. Certain* 
journaux ont conKÎdéré cette manih-» 
tali--n comm-- inopportune et ne »e 
sont |>r»» gi'né* «le le «lire, tandis que 
«l'autre* prenaient la pnrt de tv«i* ou­
vriers avec un «•nth«vii*iiv»me r.*»--,* r.x- 
tratirdinairr. Par -'V'-miiii-, “I a Pn 

1 trie” « tait admirable dan* le» éloges

I honorable M. Pn-fontaine, ministre 
d<- la Mann-- « t «le.» Pêcherie», a quitté 
Cexiiosition «I*- St L<iui», mercredi soir, 
J voit r r»-v«iiir à Montréal. Il ~*t alti-n 
du en notn- v ille «iemam ou «.imaïu'hc 
matin. Durant *«*n séjour à l’exposi 
tion il u r« <.u nu Pavillon cnnadian M. 
tiérnld, coruinissnirc gém-ral a«lioinl d- 
lu Frani-e, iv St Loui», M. le Dr Gué 
rin Lajoie et M. Lamy, «lélégué du mi 
luit» r«- <1«- l'intéri<’«u • Mauli upr- - mi- 
di. M Préfontalne n été, a son t«»ur, 
reçu «>ffi< iclh-nient au Pavillon fran 
X'ai» par M • ù-rivld, uni était entouré 
«le tou* h-* membre» «tu jury intertiMii 
onnl .-nv.iv. St Louis, par la France. 
Dr iv bu «lu rhampagm- « In santé «k- 
la Frame et à «elle du Canada. M. 
(••-raid u parlé nu iuini»trr- cttnadieii 
-k- I* vi»ite que feront hii-nti'it dans 
mitre puv » I«n parlcmentaires frnnx'ai» 
envoyé'» en .\m«**rique pour fain- um- é- 
tu«lu «h- la question «lu "French Sho 
n-". M Pré fontaine a «»ff«-it de mettre 
«i l«i di.-«|ro*ition «le cette «lélégutioa. 
l’un «ks bateaux «le son minixtèra pour 
la trôn*p«»rtcr a Trrroneuve. Le» par 
I uaeiitnire» arrivèrent «iemain à New 
t--rli, -ui la "îSavoie", et seront à 
Vloutiéul. vers lu fin du |>ré»eiit moi».

Un bel éloge
I* “New*”, «k* Toronto, a publié un 

bien bel article *«ir l’hoa. ü. Bro 
d-mr.

Nous drvon» au "Progré* d* Valley- 
fi«l<i‘‘ la tmducWim d-» parties essen 
tidies «le c«lte bail* ètmi-* qu* nous 
•onune» bmiraux de rendra publique :

M. Dr-uh-ur. dU notre confrère, le 
nouvea«i mmiatre du fb-veau <i«- l'Inté­
rieur. ** t un homme d un* haute va­
leur et d une haute réputation, non 
aciilement dans le di-Ari- t de Mont­
réal où il n e«t »i brilLunuient distuv 
gué dan» *n \idle carrii-re «l a.ocat. 
mat* encore «Ian»’ toute la province de 
Quélc-r, aux Commun-.-* et «ian* le 
Dominion tout entier. C'eut véritable 
m.-nt t»ar *«>n mérite, *«m énergie, non 
attention constante aux chose* dm té 
rêt général qu* M Brodeur doit !a 
situation qu’il «xYupe aujourcl'hui.

L- ministère «pii a été confié à 1 ho­
norable L. P. Br«ul«»iir est admitabia- 
ra*nt administré. Il a réduit !** dé

-n»re à leur plu* simple «xpression 
et a su encaisser «k grossés notunic* 
sans prc-sstim le» contribuable» et ^ans 
•oulever In moindre protestation.

(''«-"t M. Brodeur qui u remanié 1*» 
règlemreits touchant la produ«qion in- 
«lustnelle et ugri«x>la du Canada, et 
qui s’est sj^k-iulenicnt occupé de» spiri­
tueux, «h- la bi«vre, du tabac, rtc. ; 
-pu a fixé un«- mesure étalon pour le 
g&i, le* poi«L et mesures ; réglé le 
serv ice d'inspection «les énergie» éhxv 
triqtie», et surtout celui «les matières 
alimentaires.

Son miiustètèrc est l'un de» mieux 
Q«lministré». grève aux notnmet corn 
patent* dont si a su s'entourer. Son 
choix n’a jamais été dirigé par le fa 
voriGsme, mais bien par lu valeur de 
ceux à qui il a confié h-s divers servi 
«e» «Je son département. CT-st le pre­
mier mmistrc- qui, dtqiui» bien des au- 
né*« a su démontrer au |«uy* que sov 
ministère jouait un rôle considérable 
dans le «léveloppemcnt d-’ la fortune 
publique.

Kn lout temp* M Brodeur a su »e 
concilier la nympnthic «k- »«s amis et 
l’estmir «le *e* adversaire*. La preuve 
<-'«»st qu'il a été l’un des mieux “ca- 
«iré” à Hou ville par les con»ervat«'ur* 
au |>ouvoir, m l''V2

C'est un homme «l'un jugement cal- 
m-i et réfl«Vhi qui, grèi-e à son élo­
quence *«ibre. mai» logique et conva'n 
cante. possède le don si précieux «k- la 
persuasion. Il a fait preuve de ce* 
brillante* qualité» pendant tout le 
tcmP" qu il u prréidé le» «léhats de la 
chambre «les Commune*, où il ne s’est 
pa» aliéné un seul député. C'est une 
preuve de tact, d'énctgic st d<- haute 
autorité.

Il «-«t l'un d«'* homme* en vue du 
cabinet actuel et l'un «l«‘* plu* puis 
sants orateurs de la cham)»re. Sou­
cieux *ie r«-mj4ir se* fonctions et «le 
travailler à «k'-truire tou* les abus, il 
a d-mn-' une particulière attention nux 
fraudes, nophisticntion*. adultération* 
«pii u'ili**'-nt le rommerre Avis i a- 
t il examiné avec »«»in bu rnpp*’rt* <W 
analystes officiel* concernant les pro­
duit* fhvstuié» à l'ai.m« nt ata n

11 a «-.ntrepris In lèche d ab-dir ce* 
fraude», véritalil»^ attentats contre la 
santé publique, et l'on peut «Mre e«»n- 
vainen que. grâce a sa ténacité, il 
réussira ù supprimer des monir* mur- 
chandes r«-s honteuse* manoeuvre*

On »oit ln gvurre qu’il n faite con­
tre le* iviYnparvur* qu» mioaient 
tout simplctmnt l’industrie et la rol- 
tun- «lu tabu- nu Canada. Grèce A su 
vigilance «t à *on imtriotisme, il a 
fait nfl<>ot«*r une loi «l«- sauvegarde 
«pii ré«luit è rimpui**nnce le “tnist'’ 
ninéricuin «lu tuba*-. «*t «jui r«'n«l à no* 
manufacturier* nnti-inau.x le libre 
exorcire «le leur industrie. Ce n'»*t 
pu» là le moindre titre «le l'honorable 
Brcvdcur ù In rc-'onna'-sance «lu jmys.

MMASftflZ MSN QV'IMTM LI 11 AOUT |T LI 17 MFTIMMI nous f«,oni 
■mMI du man Uni ém trente» d'un* joumè». A la fin d» o»tt» vanta, nous an 
aanoarvat la laaral» qu- r j a été oüola'a et touU peraoan» qgt aura d»» rHg, 
corrvpenrtawt» a aatta bat», n'auroat qu'à I»» présenter au aal»al»r qui lui r». 
•rettra fa plaM awn tant an argent.

tm~ tardez bien vos reçus -*ï

Occasions très Spéciales pour notre Vente de Lund
i.... n-,
hr* a

Vu qu« «tans ptusieur» «le» Dunes ct-«t«»*<>u» a»inoi><-êe» la quantité est plu* „u 
n» hiuitèc, opus vous ««mimiUoii* «t« venir dé» l'ouverturs des porte* à »

KLtNKLI.LTJTKN. — .%n puVe» «la belle» flant-UctU'» crcu»é«-» ou uoie*, l«»>] <„,) 
UiQU. 32 pouces <t«i largtfui . pour D« K«-rie ou *ou»-v tletm-ul*. «laits Ira « r. ii «. 
blaiu bleil-pAle. ro»e «rt r«r,beal t’rix régulier. 1&C la vergs ... » « ’
Lundi...................................................................... ................................. ...... . IJC

COTON A OKKil.l.KKS — Coupons Us coton circulaire, pour «"rcillcr*. tr.'-* i^r 
••ut. fiai fl brins ron«t», 4«>, 42. 44 «l t«t pouces «te largeur, «1«- g » |p v«r>

r«» d« lonifiiuur prix régullct n. pi«V« r. «le I8C A. gi« - . • f >k 1 •>
undt ....................................................................................................... .... !i»(

ENTRE a et 9 HEURES A.M. SEULEMENT

300 fgs. de Soie Taffetas Noire Pure Soie. ?££ 25c la vg*
PLUMES D'AUTRI CHE. Noua iraportocs non PlutneH d'Antruchc 

ilirectcmottt dan meilleur» manufacturier» S.. Londre», Atig. Elle» 
»oa« •ofgueuaemeat examinée» et pnquetôe» avec (en plu» grando 
précaution».

EN MIT DE VALEUR, RIEN DE MIEUX. PRIX LES PLUS BAS.

Voici ooa pris t ÎU5, Wi 13.25,14,fl et jiisqii'à 115,11 chacü^e
BAS POLTt EVFAVTS I>'K(T)LK — Kn bon cachsinlrs noir i>e»»nt. Iti,,* par 

têtu», genoux «touille*, taion» et bout» «b- pK-ds itoutitc», pits)* .un* *v*»
couture, grsrnleur* «««ortie» «te « il H 1-2 ,*c* Lundi la |i«ire - - . _«)C

50«> livre* «le SAVON 1»K CASIILLK. vt-rt. garanti pur. ré»ubi-r lût tu |/v livrs. Lundi ............................................................................................. |U('
FAH APLUIKS f'Ot rt DAMKS KT WK^Stl t |{M 2A douzaine» en tout, baleine» 

d a- lcc, UMnitiire l’arugon. beau «holx de pviiqn»-.-». l'rix r-'-gutier fl 7». Luudi - ......... 8!lc

Jupons en Soie Taffetas, valant $6,75 pour $3.98
I j«> • -

Flits iRpies, et bille Soie Française, voluts evec reiplit, les nuances ton)
Noir, BJcu-Marin, Biun et Ciel.T 8 verges de Soie Taffetas à $6.00 tfiQ 7C

C’est vite calculé, pour avoir j ^afon àt Fournitures . . . ZScvhui ^
une idée de leur valeur ;

Fournitures ... 75c 
J Montant à...........................$6.75 t-undi.

COST! MKN pr PAMKS _ -J; ro»tu i ne s «-n l*cr!«\ Alpaca ri «-n Prup pour 0tr« 
«'•coulé* «lenisin. Krtx régulier d«- ïfM »«, à »ir, no Lundi, tous nu
uièiiie prix

OOt'VRC PIKPf» ni. A MW — fl A rn t«--it. ik-aux couvrvpivdn blanc», crochet/-», 
gimoh-wr p«'ur lit*v simple* |-r-.x rêu,< «er *.*.A« Lundi chacun - - .j ^

cor KO K S PK TAPIS — ‘.‘«SI coupon» d«i tapi* rever»,l»le* f Kcbvntil.
Ion» «h, manulac.'.ure iou» au-Ucla de 1 v«-r^« «lo longum r Votre
choix A. «hscun ............ . »«)C

Au Sous-Sol Lundi
2flcCr*chot»s sr Terre Majnltca

pour - - ..... - I.V 
Bons bats)». 3 cofvto*. -Jflv. f,nnr - Iflc 
I oUw» à. gM. •recouvert», le pied. S l-2c

SECTION DES EPICERIES
LUNDI

*« livre» d'oignon* cKfxignol». pour tXr
1' paquets «Pape Nuts, pour - |5. . , . — . "M..
3 canistre* K.'ve* nu lsr«l «16’ CIDrV

l*"ur................................... |jc

LA CIE HAMILTON.
m x

RUES STE CATHERINE, PEEL 
ET CARRE DOMINION —

EGYPTSENNES

ROYAL
15c. la Boîte.

2*1 n

•-«t blet, «xmuu I ci tri-, «lilfk-ile «le b.bl»mcni l'homme d affuir,-- h- ,,1»K fl «la.,* I'-n, «mrag-men, qvi'. lle „rodG , --------
* produire « t«»nvat«-* l hiver. Nou» ... ‘ i ...... \ im-.j l-, i ’ Vi I 'Imnorable M Solif puv ion» ici «-et hiver, .V) «enl* parti t”"‘«‘"l T"' .' o.t en Vm^riqu.-. 1^,, m°4 ^ ,

• i i * ! 11. \i \a *. . . . . . ! uim* t ovi tra<i u*t!fin iroti putrnti' ilp 11 ir,t 11« vrr |»our le* tomate* de I^kIucIumi ca »>r. M. Morgan e*t t„„t étonné ,k« son n <llu„.ur imar que 1 n- la rn ‘'...mé,- no ' Star ", de
¥ nwiMfntif. lot-.fâiif li*». tom»» V^>* «ètnrrel. I  ___ _i * t. * .. 9 f J”- n m in , * :i •  __

Train extra, Samedi, pour 
Vaudreull, tous lee Same­
dis partant via le Grand 
Trône à 12.30 p. m.

Sauiodl, I» ÎÉJI Juillet, et ton* le»
•vuiipmIK jti<u|ii*à iiou««al ordre, la

* * a a ~CU* du limnil Trour fera circuler 
un train extra qui «lultfem M«»iit- 
rcul n 12.110 i». tu,. avTltaut à Vau 
ili-eiiil à 1.10 u.in.. Arrêtant à 
lUzrval, I^tkonUU-. Pointe-Clair», 
Hc-aconatlcUl, Ue au repaire etSto- 
Aune.

LuImmo Vauilretiil, au retour, à 
1.20 p ut., arrivant à Montréal à 
2.10 p.Mt., arrêtant à toute» les 
station* tiitcrmeilialre». 125-g-n

nac.i-nn. , foreq». k» tonmie» «m-r. voir k. Ifogrée e, Ire déAelopprenent. | remte pa». H v a ne cela une couple
rame» »e verulaicnt sur le marche «k- ___ . ,. , ,___ , _ , _ ? ». V1U.uviréal -’H . -,,1, i., ... m‘,,e »*•>•. «m «xx, dernières annér* dann«N s. pa* Iw^u. oup plu». M.lnrtc.Ai on tn al. . Mit. inn. ^ ^ ^ vj| j alore m,n.»tre «k*. Travaux Publie..

raison
4. J®__ w,

«lét-lar»- de «uil«* «pTil ne m«* vonvient

•Ms ne su» ire* Hbnréchamd.t*, f "*n ««‘^motvi ret d autunl plus v,| n>n|Jn||||i|iit |Tnio>
oure'h ° «f rV!lr|l“ 1,1 tT°n. Vn n°Ug en P,<Hnc Parité, bien,.b,», «h» nnfonirie* ,,«v«,cn? «h-
toufe «h«>»o don* ce ban monde, et je ftlor, qu< nos voisin* «ubisscot. dfl|mis h*nr tête ln faute «l avoir mis un iwu
|«a» .W pnver Wo-ntr'la’liv re'",!,?,!! Il,ruX un’' Un'’ ‘t f"’»’ À «W™ "> *•» intérêt» «le

«k-* tonintr» caundireiive* «tuand je puis un* dépre*M»vn itrlu»tri«-llc ' ' .JL 1' . . .
«voir «k* tonintr* américaines pour ‘ que |Kr«oim« ns |*cut ignorer. i «n ^ ' f ancr • 'r* h«»mni«'* j
•JO • „i- <• -1 nil r in>p hvi., Ceci ‘ ‘ n
«k-niontre «pu- lac tomate» ne peuvent ■

Ire* être unxlultre ù lion marché ici. , ,
’hiver. Il n’y a pn* un jardinier dan» ‘♦''K F tat* loi» iangui**«-nt en ce mo

tout. 1*1 h- «te Montréal «.u dan* l«oi m«nt «cm* un régime de haute
environs «l'Otlivan ou «t«* r«ironto qui i ti«>n. 
prnthvise rte la lnitu«- aussi lionne que ;
•elle iot|*orW«- «le* Etats-lnis, durant ' . ", „ _ ,,
Cblver. 1 I-* d» Vnlleyfieid vient

'"Il est inuliW de faire a| |iel aux 'feutrer dans «a JT.- année d'existen-
l*réjugr» 1| y n asrez tk* g«-n». dan» ce.
le |reys

S’»thcrlai)«l. ministre 
«lun* um- entrevue 1 

Toronto, n nn 
nnnré qu il n avèvit pa» l'intention <|«- 
donm-r mnint-uunt »a démi**ioii. Il a 
nj«-«ité que sa santé s'étnit ba-HUc-oup n 
nv-lioréc «biruut *«»n séjour à Dunrev il 
le. dan* l'Etat de N«-\\-York. «*t «pi'ii 
serait assez, bien |s>ur K-prcndre «ian* 
«tuulrc «ni « im| setnaiuvs l'aviiiunistra 
tion de son ministère.

M. Ilurlu Berlu écrit à l'un de ses 
ami» sur !«-* côte* noruiGJidr-, et litafl- 
le ainsi I ndrr.we .

''lioasinur R...,
“à G.'nnd« amp, par isigny l ILurre

Di

ARICWfHp

POLITIQUE
AU

BSl^

ANNÉK» OC eOUTIQUa
CARIOATURÉC POUR tl.OO

T>o» coptes «le la prochaine Mltion hnit- 
têo «les albums «le caricature» «l» M 
.Homo K van seront <»rfRrtcs aux iou^*

i >ircrtpteurs. nu prix c!-«1«>smi» 'mentlouiif
nisqu «u . sepiuinbru procbuia. I.e« 
D»t. • Hcront r|«'««-K u,•««'* relie date l « 
li\r«« »«!ra publié le jfl «epleiubre |«r«»- 
«hain et r<ir,ile,«lra 2<i«» g ran «les «snca- 
tur >• n-prérientaiit toute* le* nuances po- 
liti«iu«-s ot seront choisies -Iso* tous le» 
journaux nturtai* .-t francsia «lu Cana-U 

U«-« tuxte» anKlai» «-t iranvai» sconm- 
pagnoront cha«|u«, cariruturc, |o tout «li>n- 
ni-ru un •i-«-r«u ii..«hnio.,u<- ,i«- I hi«lo rr 
pi*litH|uo cunariienne «Ica «lerntêrc* an-

1.-.- lout *<-rn Dn|>mnê sur «(u iHtau |-«- 
pier-épreuve pour artiste et aeronl r-- 

|,|N-. «-n son- c » « « i ■, | * c Crantivur* H * 
l«i 1-2 pouce» .

Le* earn mure» «te AI ll.vsn sont re­
connue» <l«-«niin loiu-li-inp» eanunu lex
meilleure» «lu genre au Csnailu. nia,» 
coiniue lu inolllé «le- «,-» travaux «vnt paru 
• Ian* b«« journaux ai,gluts, «u livre «ci» 
tout, fait n«n:vc«iu pour les ioctcuri
l'nKai,ieo»-trnn«'aiN - 

La majeure partie «le I «*««111 ion est <léi« 
v «-lulue. les premier» souw riptent • ««yau 
éi.v Lonl Minto. Nir AVilfrui Ls'*f*rr 
l'hon M It l'rMo,,laine, l'hnn. M 4t I 
Honlen. l'kon Arthur Hulicmr, I hê ., Vf 
.!«>« (.'hamberiain et |«re»qne. toès l«‘ 
hontma» «-n vua «la U.uU-s lc« proie# 
•ions. ‘

Sa Al a tes té le roi Kdouanl VII en i 
au*#i «lemsniM une copie M ityua. 

Ponnet votre cntnm*n«1a «la *uito «ur le hlanc creir»»ou» nu-nttonné 
Le nombre <i«« en-oe» est lui.ütV et eil-» •>« -«iront ven«iuak qu'aux a«>u»< r,|- 

teure Les commande* |•«v^■e« & l'avança, on aigcut. auront la pK-icienca. au 
ra* né nous «n tnanqu, r Ion*

Notre paya s r>>i «k-v «>!tip|]«- «ous
tarif ovixkre.

un Kspémov -njuv» les salaire» subiront 
eux mirai «tn rhungv-tnent aussi apprri

• cis.hi<

protec
Inutile d'appuyer «ur le fait qu'il y 
d«- !‘nv.vrng« « S«irel. r'**»t évkk-nt.

|reys, qui mnngcnt dus tomate* et 
de la laitiit- |>our »av«>ir «|u«- ce «jue je 
dis ret lu xérité I * «-hou fleur m* oc 
.N-ivhiit pn* l’hiver au f'aitada. -l’cd 
aats que t'oa |»ciit mi garthr juv-ju à

Le "Progiva” est un journal •éric-ux, 
litea fait, qui a jttaqa’iri kvurnt um 
iielk- carrière! et qui a livré d'rxcai- 
lcn‘« ««unbats pour notre parti.

«•t »i ln n-pnrtition t-re «alnire* n*-»»it 
pas tout i fait ce qu'elle devrait «‘-tre 
et «v qu elle sera avant longtemp*.

| l'ouvrier ret régulièrement pa.'«* et h* 
rommerve est r«><a|vére

la* tiopuLttion ouvrière »*t cunfian 
, te.

Pour U- moment, demain est aurai 
J boa «lu'aujotidl hui, |>our le travailleur 
, assidu

I «■ *«»'ri'taire de la guerre aux 
l ni». M Tafi. «>*t k faire une 
née électoral* dans le Maine.

M A X AL.IXK
CIIIIKTIKN ZAl'UU

Rcirtea infaülibla pour la Rha ai l • 
cervaau at la Catarrh»

Août ................. . 1*4
DOMINION FNNUSNINC COMPANY,
No 17 Rtio ttnlRcquM, Montréal

Monsieur - rnv,,.vcz.-n>«-l «le *j,t» une copia «le ” LA rAftlCATrRK KOL) 
TIQUB Ari t'AN Al>A ' (édition llmiU-a ), pour laqualla J'Inclus un «lollsT.

Nom

Adressa
mt-

Cable Métallique

D.TWANDRX - LA A MOTOR RMARaSAOfC 
ca arm «Krz ARTHUR O UC AM V

Mougicr Kr*rr»

-Tirua, '<jU» avs» un nouveau bébé 
ch«st v oua ?

—Oui. «k-pui» hmr.
—Av,-x voua vu dre timbres vortx

- — - »

POUR TOUS LES BESOINS
Pou lias, Qréemonts, Crampons, Ban- 

quièros, Louvos, Cabestans,

La DOMINION WIRE ROPE CO., Limitée,
Til. ■» MtO Rt 3421

1
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La relraite était-elle préméditée ?
EST-CE UNE DÉFAITE OU UNE RUSE ?

Les Pusses après avoir évacué Liao-Yang se reforment sur la rive droite de la rivière. 
Les Japonais prennent des canons et des munitions. La flotte du Pacifique.- 
Ce qu’elle était, ce qu’elle est. - Une entrevue avec un amiral Russe. La 
situation à Llao-Yang.

Kn quelques heun*-. le* Matron* <l«<
mal i lltilxl- m« l<» |>|ttai >nl<> * Mil liai)*
f«.rni«',N <n U><4U\ »»" lar -.ai t rien a 
d*'»wi «‘r nu de \ u<- il** l’Ky^iont1.

1 «• trn>n Hunituir. l-i tfiaiid<< du 
Tndnua Nn-o|«>-\n.*. dnu» i<iq«w«l 

traiaillriit n'»1» In |»Iiik irrnndf nlnu- 
unthui *•» Mana l<-* in*Vi4<ciHa • ( |<<*
S*iMir», •’*1 RioAto'iiqui- i .-*i witout, 
rn ra mon .mt, à nau*« >1.- lu nutton, 
qui I.t train» Msaitair**» ont li> |.lu* 
«'«• lua.i^nn (' cal aiiitii qu’hnu «ui u 

1 fa>( jiartir d<- 1 ia» Vai«K anll« mula 
de*. (junnd il » !»«'( d n«^na«.< r. dr» 
wait«»n-> ordinaiir« |Miur l»-* nutlad*-*, 
tout inondr »« m< i u | «vuvia*. «>t 1»* 
So-ur», aiqmrtmniit «uk plio. richa» fa 
Otillna. m* cKorchnni poa à t*lud<-r 
travail.

50 Membres du Congrès Envolent des Lettres d’Endos
à l’Inventeur du Grand Remède du Catarrhe, Pe-tu-na

U JOURNÉE D’HIER

U Bou\cll«* de l'occupalioa de l.iuo 
Ymii' at de la retraite do l'urm^-rua 
•e sur In rive droite de In rivière ’l ait 
n r a èU‘ connue hier aoir que par une 
partie du peuple «h* Saint Pèterabourÿ, 
«l n cau»è une excitation int**n»e il 
un grand désappointement.

I.a uiaieure piartie de» cit«vy»,na i*e 
*rnt eouehé» croyant que les miqikm 
ruh»<*tt avaient encore une fois été vic­
torieuses et que les attaque» de» J« 
poiiai» avaient été repoussée», i.’ab 
jimee de iK'fsVhe» «le l.iaoAang ù lu 
presita osHOciéc avait soulevé, dan» la 
journée, de xilnin» soupçons ni fm 
laient croira que le» commun).’Rlion» 
tv air at éf* roufiée» par le général Kou- 
roki.

A 10 heures jeudi soir, la Preavc As 
mciée a obtenu du ministère «le la 
pierre la déclaration suivante
"L'armée du jp’nérul Kouroki a tra 

/er»é en force aur la rive droite do la 
rivière Taitsé. Ko conséqu'-nce, il *1« 
lint nécessaire juiur les Kusses d’etre 
•n position «h* repousser le oup por- 
^ damp cette dire«*tinn.
y^ynisoii de ce dévolnpp«.meiit «lans 

es opérations, le général Kourop itkine 
l glr«àdé d'aHand(>nn«T se» positions 
mr la rive gauebe et «le con ■ •n'rer 
toute son nrrré<* de l'autre cfité «I 
rirdére. Cette position r-1 kx 
lorte» et par sa nature, ci par »cn 
lit». C’est là «|U«- sç décidera 1 ismu* 
final'?.

"Kn s» retirant « an» i*ette *»o»i«ion. 
l’année russe é\ jt«* le danger «l’ètre »«'■ 
paré«> pn»- In rivièrt* et j«uiit d«' l'av an 
(age d«« ïa concentration.

"Kn conséquence, le mouvement «lu

dî­

ne «lit pas »i le» coinmuniralion» exi» 
tent encore

Le général Ktiuropalkme, à oau*e 
la dislanc» «le Liao Yang, 
vingt milles, n a pu empéch.-r !<• pas 
sage d«* la rivière par l’année du géné 
ra! heiuniki, mais, |M>ur la même rai­
son. il a été im|M>ssih|e «le faire parti-

LA TKMpKKM l HL
l.iao \ang. 'J. - \prè» ii«>» «-hal«*urs 

Impu ales, qui ont «x* u»i«>niié tant 
«f insolations, rts'ouun.ii..- I\ |iéri«tde 
d«*» pluie» <|ui avai«‘nt été ini«>ri<impiie 
lundunt un mois. 1 .«-s e|i«-iuins sont 

ursui\«-ut avec une grandie rapidité, «léfonrès, lu sol eat t«v«.u\. t d une 
oii\T»eis trax aillent nuit et Jour i couche épaisse de bouc tta» fonds 

iifm, nfiijn-t. dans h-# p«>ti* neutre» s«< sont transfornié» .-n lnl«. «|cv p.y 
^ désarmé* : Cc»ar«,vitch. v k«>i ir-nt» coulent ax«*«- ini|»'tuo- t, .ur |,..

«mx iron j lij^nil( ain,i q»^ quatre torpillisus de'x «*r*ant* «l« s montai r- et «t« xcrita 
haut«' mer. M<-» cours d'eau s« s«tnt forin. , le l«>ng

Kchtcnt à l*«*rt Arthur . le» cuira»»«**
Sévastopol, Pohieda, Ketvisau, IVrcs 
viet ; les croiseur» Pulli\«ln. Hnx ail ; 
la canonnière («aydaiiuik ; l’aviso |k>i

Le MrmUf» Su Cangts* Ha**) As N. Carslia*. ; nique «t un siir irwièti* jx»ui I* caisrrhe."—• I d*s taedUa,. toaiq.es po., s |*c«iaa ca
fv.it: -Mon sc,ctsu. avait un c.ui.h. j Surhf „ K. Ma!lory. ,a,A.»s.-W Joha W^lark
aus.i mauvais qua ) «n at jaiaais vu, ef «i*. . _

„ •«VestrarhiiUe»4»UC*r^HMa»a«41 1 - m—**— srl- Tnilus II U ‘•|rs1*liT" “u* ir *‘ d,' ’ rr- m x • “*«•'. >• «»•••»• » .«-u.». ««m j. iu,„Tirv*. - m.
t*l un nuliu inntm. .xnu u. .m j..m ; puj, ...omm.nn. i l« t*.funl prend du P,run, d-pula .n.tro, u.. .<

|K*ur U «iyspopalr «t tes tUtaagammts j malaa p«>ur un rstairhs de la goig» «t v» 
«i'tsiomat .**— M C. Ilutlsr, KdgslisUl, S. C, < «vidammant misus.'’—C. I tinam.

I.» ’Tswtvi du Congrès tUoaa.hlrr O lcvlUas. Ls Msmtirs 4u C«af*as Cwrasd d’AUDswu.
I>il i “èles siuit «ié.lairnt tous que Is'Kviiti ** Je pela ivcommsiidcr av*c plait i 
Pemna c»l un l>i*n tonique ri un sûr icmètls 1s l'ernna «omme un boa, suhstantisl

. . , pour U catarrhs." K> V. I ,f :a« vus rt un rx-rllmi loriqua poor Is
hrth de Murphyshoio, III.: -Jaipris une foftUvllu> lud t„,h*.
houteill* de Peruna jmhu mou «atanhc st je

ney, Taylorsville, N. C.
I • MrexSrs «lu CoUfTC » 0(d*« d* I nu«•««•«.

P.rriti “ Je puis cons*.ist)« isuscment isioni 
mander v<»tr* Per un».”—II. \V. (igdsii, 
lienion, la.

la Membre «iu v augres Vmlth Js rilllnai*.

(«eo. NV.

jr
Kt

ciper imm«'«iiat<*ment au combat h*» , te mines NN»u«lnik et une (|uiii<ain<* «le 
forces qui avaient gagné In nv# droite. |f°jp*l^**t*r-.

Kouropatkine a appris le |ia»sagc d ‘l *e '.Nfoiigolia, bateau-h«’>pitnl

la laitse, à Saknnknivkounntun, apré» 
1* heures le soir du 31 août et, unnié

INK K.y’UKU K AVEC L’AMIKAL 
VUUKN1L8.

Kaint-Pétarsbourg. îi — l-e oorres
diatcment, il u donné ordre à se» p,,Ddanl d’un journal parisien « c„ | «1)1
hommes de se replier sur les position* «laiis la »«»ir«'s* un «*t lire tien avec l’ami
intérieure», tin explique ce mouv ctucnl i **{ ih«*f d'état major gêné-

« »• . g . . lal «l*1 lu nun inc.par le dé»,r de rasaemMcr un., nom , . ^ (rru 1Wadl^ (K. port Ar
h reuse for«-r afin «le repousser un mou |thur, en ra» «le prise de la ville À In

kuile d'un a-suut ?
—Nou» n «*n * »otnm«*s pa» en«*«»re là, 

ln'utTu»«tnent. Le» •luPoiiai» n'ont 
l pu» pri» U's fort» int.Tin.xliaiios Leurs

vem.-nt de flan** «fu nord-est.
<*n fieut •’attendre bientût à d» sé 

ri«*ux engagement au nonl-est «lr la
''^,f- * assaut* «»nt été reiKtu-tiiê». L'encadre ne

L’aetion «lu commandant jupotuti» d«- court pa» un gruml danger immédiat
faire traverser ainsi la rivière à une •Sl 1 V'*™■'***«1 'h*va.l arriver. 1'. -.eadie 
. : aurait ur«* «*h«>»e à fuuv. une «euk ;partie de son arm.-e. en face du., ca , fuir .n ,1V|<int ,,lir nimportc
n.-nu puissant. «*»t nvardée comme ex I comment î 11 n’< »t pas «l’autre alter
ressivenu-nt . P’mérain'. Lu position 
de cet te for«*e. isolée «!«■ la prineipah* 
armée japonais** par une rivière pro 
ff>n«le, |K*ut niM-m-nt i|iMrrdP;(fl>iS|»-
-1 ■ « U i ■ J U *1 »

native ; <*iu't nx'me si «-lie voulait, e| 
le ne pourrait pus -e faiiv sauter dan» 
1«» jKirt intérieur, la ra<l«* n’étant |ia» 
a>**«*s piofonde. N«>» «-uirassé» »<*raiei|t 
une fi&tur«- pour Togo. L’erreur fut 

!«l‘y r«*niivr. Il n«* faut pa» lai^»«•r «*<1
LA DKROI TK ( MK/, LK8 UrsSK.S ! *' ^nvoitise à no» enn«xn.i». »uch

, tom»ky. t irigonivx i u-h lutteront un 
.contre cinq, mai» «pii sait si h* .,u<-< <*» ) 
n’e»t pa.» au lu,ut ?

t —I>•» torpilleur» s«nit il» nornl)i«*ux. ;
«pii »e réfugièrent «ians U*» («ort» ncu

Toku», ‘2. 10 hrs. o, m.—I.cs Kutses
la ont commencé ù »«* retirer «le Lia«> 

plus ^ "«K d<- lionne heure j«-u«li. I.a coefu 
sion » «*»t mi»** dan» leurs rangs, l«»rs- 
«qu ils «>nt tenté «le traverser lu rivière 
Tri tse.

Is*s •Inponnis se mirent à leur |u>ur 
suite av«H- vigueur. I«*ur oapturnnt plu- ! 
sieur» «-««non», «lont ils »*• servirent 
(««ur botnl,ar«ler la gnr«* de Lino Y’ang. j 

La «lroit«* «lu Nl«u-é< hnl Oyanius a at- I 
taqué un r«iri>s très nomhr«*ux «l«* trou-

tirs ?
Ouchtoinsky ne nous a donné «pie 

t»*xi «l«- détails »ur c-uv «pii r-st«*nt «
sor-

|h*» russes, «lan» le xoisinagi- d«* Hety- 
gén«’*ral Kouropatkine ne «l«nt pas être ’** l-’ milles mi n<»r«l <l«* Liao
____:uju.x ..................... __ u '• heure*, jeudi. Son flanc

gauche a commencé ù I’auIm*. auj«iur«l'- 
hui. à refouler l'ennemi \eru Tataho. 

](». croit «ju’il infligera une sanglante 
défaite aux Russes.

On annonce qu«* les |>ert4*H jnj»«*neiM*» 
à Lino N niig. ne xlépn«»«U7riT,rni pa* 

I 10,000 tués ou blessé».

considéré «•omm<* un« r«*truite, mais 
plutét comme l’exécution d’un filan 
bi«*n «l«ifini.’’

Lv r«?trnitc des Russes sur In rive 
droite tinpli«pie l'nbiuwlon «1»* i.wno 
\ixog. qui **st situé** sur la rive gau
she.

I^*s Japonais «>nt pris avantage, de :
c» mouvement pour occuper la ville, 
mais ils ont eneon.* à faire fa<*c « la 
g«!u» mde phase de lu bataille, à moins 
que le général Kouropatkim* a «It-cidé,

K«ST-(’E LA FIN ?
8t-Pét«r*bourg, 2.—L’armée russe a 

été misa «*n déroute et obligée «j'ahun 
donner r.ia«, ^ nng. L'armée Ja|»)nuiK<* 
<‘*t uiaints'iiant «*ij possession de lu vil*
le.

L'armée Htose a été obligé»* pour se
à la dernière h«-ure d«* reculer encore ,»nu\«*r «l«* traverser la rivière lui Ire 
plus au nord. Il est plus que probable *ur..!? d* ’“'('•Hle KouropaUdae
ce|>en«lant qu’il «léciilera «l’en finir. so pr«*pure

La rivière divise !«•» «faponais, ce qui 
est un avantage pour le commandant 
russe.

T a poursuite déterminée «1»*- avant 
poste* russes par l«*s -lajamais, quand 
le général Kouropatkine a «lonné l or­
dre de la retraite avait probablement 
pour objet «le tenir le» Russes nu *u«k 
de I.iao N ang jnsrpi * ce «pie le jfénéral 
Kotiropatkinc pût sc renforcer au sud 
•st.'

T-e i/énéral Kouropatkim* a habite 
nent découvert la ru-.«- et 1 a évitée.

A l’heure de l’envoi «1<* cette dépêche 
!• ministère d«* la guerre n a [»n« . uro

une grand)' balaill« 
A SÎTl'ATION

Fort Arthur. Mais, plu xit.- 
liront. nii«*ux cela vaudra*’.

St IV-PTsbourg 2. Hier c-1 parti. 
<1«- f.iao Yang l«* train »<iiutait«' «h- bt 
tiol)|c»*c «|«- Moncou. I! rend «l«* grands 
services p«uir l«*s trun»|K>rt< par \«ii«' 
f«-rn e, |xur<^ ou'il cotnpren»! trois xva 
gniïs chargés «l«* inatêriel sanitaire,
p«-rm"ttaiit d'ainénager pour le» bl«*» 
»«’•» ou inala«'«*s un groml nombn* «h* 
wagon» onlinair»*» t'n d«- «•«*» xx « 
g«>n* sert «le cuisine, le «leuxièm»- trmis 
pf>rt«* «h-s brancanla, et le troisième, 
«l«*s lits imur plusieurs «•••ntain»*» «le 
blessés. I)«< plus, il n’foub' v«*rs l«*
Non.' l*-s wagon» xi«les. «pli ont amené 
«les tr«,u|M*s et du mutéri*'! «le «nierre. 
Son personnel «lésinfecte le.«lits wu
gnns, puis y instnlh- «les bruucurts
et des lit». (”«*»! le procédé le plus 
lUPatiqiia (»»i«r éx «cuer les mnbu'i*» et 
les blcs»«*» vers le Nor«l.

r«* train «»«t dirigé par les profos 
scurs l,«i»tnik«,ff «*t 8tnkh«>vitch ; c«*» 
niessicur» ont à l<»ur «li»|»vsiti«>n un 
certain nombre de »<rurs et c’infir 
mi ers.

du mnidtii du chemin «!• I 
Le moindre mouvtim-nt devient «lif 1 

fieile, simm im|>o*»ibl« L« * ch«*vaux 
» «•ixf«xnc«*nt juMpi'au p«)itrail, «*t ont 
bien «lu mal à désiuuliourtxer le» < lut 1 
riots.

lout«- la Slatuliboiitii- «-si «lex< nu<« 
mn tner de bouc ind« criptibb* I •« I 
xill«g«*\ sont abandoim par I«-ui-h ha­
bitants. et l<*« i U«*» «h x ille» »« nt un 

La |M>puliiti< n \i|l. t* *is«' 
qui fuit dexant l**» «I.«,'»,nais |«our al 
1er ht* réfugK-i ù l.in* NaM e t |. tî«- 
• n route i»v«»* un** mn •<• «le voitun's et 
'.«** trouve dan» «un* |vosition «i« «*-js’-ivc.

Le» Japonais, qui u '«nt <•» «le
leur» propri*» force», «-t ne p.*MV«*nt re 
«■exuif d«** r« nfnrt- imm.'-tliuts J.* la 
métropole, n» ruP’nl «l«' «oltiats «*n i 
Coré** ; il» ont in<or|*oit .Vt.INHI h**m 
m«s (.«‘s recrue» «pii »unt «lébnnpiéi's ù 
lnk«*ou s«*nt H«' x'étitul l'v enfanU qui, t 
animé» «le aantiments bitibur'*», coin - 
mettent mille atro«'iP‘s K ’ <*iilabla* 
soldats ia|K>nais, l«» n d'arrêter <•• > r«- 
«•rue» «buis l«-i«rr c\e«' > |«-s \ « iii'«>ura
gent par l«*ur propre • v« inpl« |^ .. .In 
|K>nai* les pins civilises « lien huit à 
«‘x.'iiscr <•«■* Atrocité» «-n nllégimut la
nérH*siité «l'i*xeit**r In p«>pulution ehi 
noise qu’il serait iiiqo- ible «h- (tous­
ser à la guerre •uti» commettre «l«'• I 
a* t«*» «l une fér«H*it«' inouïi 

n«*vaiit no» position» «lu »u«l. il n'y ! 
a plu» de •Inponuis. Ou «lit qu’ils ma 
nauivrcnt (situ «*nx elopp.-r n*»ire flanc 

I giui«-h<* i*t aus»i n«»trc flnn«- «Iroit «>n 
I prenant pour base lnk«*oii. I.a vallé** i 

l«* l’est et les riv»*» «lu Liao Ho i\
I ouest leur sont nhsolunxMit ouxert- 
D’apri*» les bruits «pii counnt. h - Jn 
(Minais «»iixr«*?it un«* nouvelle au
su«l «lan» le but de n«>u- ntt.r. r «lan
Ull HHC.

Il «-»t impossible «le «’a«‘h< r la vérité 
la populution chimiisi*. imut '«•«• (>ar »«•» 
fonctionnniri-s. *ynipathi»«* («lus avrc 
l«*s -laponiii* «(u'nxec nous

N’«>us avons un | «é «|\ . «itcri *, 
tuais elle n'nff«*et« (m» un earni-tèr* 
dangereux «*t n«« dure guère qu’unt* m* 
mai ne

I KS RUSSES RKf l M A I 
Wuu’iie-d «sénéraux « • !. • • oml«* nr

m«-«* ia|MMiaifxe. os. pur Tu San. (’«, 
r'-*'. le 2. le» fiM-i«-- ru--'- -mit nr 
rivé»*» n Shushumpo aujoiird hui, »ni 
v i«*s par b*» JafNinais. l ue bataill'* 
«l’arriére gnr«l-c a duré toute lu jour 
née. I c» .liqxonms ont pris S canon» 
et 10 wagon* «!«• munitions.

!.«•» correspondants «le journaux «,nt 
été eiiiiM’cnés «h x.«iii à («lus pri» qu« 
six mill)-» «lu lieu «lu combat.

!.«•» Russes ont évacué Ou»han-hnn 
«•t »«* retirent au noril Is*» •lii|i<«mi t 
sont dé-MppoinP's car ils K'att«'i]<lui<'nt 
«i une irrnn«l«- batailh* à Oushundiiin.

m'cii s«ii» beaucoup itucui 
Smith.

1st Msinhre du Comgrds Meckl««« d» oai.«.
Dit: "J’ai pua |>bl•‘l•«lta liouteillcs d* P*- 
luna Cl elle» m'ont lait txancoup d* bien 
pour m «n catarrh* «lu ieiv«.-au.”—David 
M eekis*Mi, NapoUca, O.
le Memfcrr dit vonfit* Imanril de Mtanraot*.
K-rit do Owatowiit, Vian.. "Ntjtie l’etura 
* été employé par moi rt mrv amtt non 
•rulemeut comme cure pour I* xatauhe, 
mais ausai comme un toniqne admirable 
pour le recoux lemenl d«a forer» physique».1' 
Ixr MrmNwduùoufre» rhoui<*e«idu lx»Mt*vLy,
1 « lit *. " Outre que r'rst un «le» mrtlleur* 
tonique», le Peruna evt un lien, aubstaiitiel 
reierde pour le • atanhc "• PUiU i). 1 h«>mp- 
eon.

I r Arnatrar Thunton du ‘«.-l-rast»,
E« rit de Omaha, Neb.. " Is, Peruna m'a en I 
tkcicr>ent d*'bairav*é d'un* tou* tre* Irri­
tante”— J. M. Thurston
l e Mrmhrrdii Can*ré» Werihlngtonda N»r»da,

tortqu* poor 1* 
John I Hurnelt, t :*d»«l«a, Alx 

L* Member du C«Mffr*a t>ovl»»r de to V. de l'O. I # trmbee ém c «afree tVetkJa 4m Kameae.
I x rit de NN hreling, \\. N "Je aie joui» è l-.crtt d* llaJton, h *» : " Ix Peruo* m » 
me* collègtw* de I* ( haaibr* «les Rcpré»*n j pmqu'er .iérmnent guéri d'un catarrhe d» 
tant» pour re« ommander voti# •iccllent re- l'eetomai et de ron»lipation.”->J.D. Botkin.
iixed* " P. H. Donner.
le Membre du C«M*rre Prodrrtcà d» Kaaeae,

Ecrit de lloltrui, h»». -J’ai piiadeua bou- 
teillrs de Prruna et le trouve un excellent 
rc-'xcde pour le» ih.ime» et Ica altectlon* de 
la goige."—Cave Utodtrii k.

I.e Membre du C^nr-rO» Voder du Oble.
Ecrit i “Je u'ai pii» du Peruna que peu de 
tempe rt »ui» cnltrtrmrnt convaincu de æ» 
mrute»."—S. S. Yodar, Lima, O.
te tembr» du c eafrè» .Jabea a» PennsylvanU.
Ecrit de < hambeikhuig. Pv “J'ei pieitn 
à te-.ommandcr votre Peruna comme un 
•uhv.ant.el tonique.”—lhad M. Mahc.n.

1 viit: " J ai pii» une bouteille «le Peruna «t P
m'a fait un bien immense.*’ II. « ». NV or thing-1 J P* ■»ton. I •' «e
I. e Membre «tu CangrH Penkhred «t'Alabeme. ‘ ’ '* 
lent: “ Votie Peruna c*i une de* n,r‘l* i Vj ^ 
leurra mcdr« mes que j’aie jamais pi i*es.”— | ; *.
J. II. Pankhcail, Hayette, Al*.’ |B V

l.r Membre du Co*l*rr* l*owrr» dr Vermont. ‘ TTÎ
K rit .!• M.i.rixxillr, Vt. : » le puis ,c. om

Capitol at NV aihiiigton, I). C.

niandi r le Prrui.a comme un excellent re- 
Itxi de de fannUe.”- H. Hnuy Puxeert.

le Sénateur Sullivan d# Ml»el*el|i|>t«
Ecrit d'Uxfoul, Mi»». : - Je suia en« hanté de

le Membre du Confrée Hperkinen de t-leelde.
1- «. nt de Tampa, Monde i " Je pui» m# por- j ^ 
ter ratant que le Peruna e»t un tonique «te *1.,^;*arant «(ue le l’eruna e«t un toniq 
ptrmière classe et une cute très eHka«e

recommander votre grande cure nationale ; pour le catarrhe ”—S. M Sparkman
du catauhe, le Priuna, comme la meilleure 
que j’aie jamais essayée.'' -NV. V. Su'livan. 

Ij» tembr» du CoorrN Soever du llcblgen,
Einit do Port Austin, Mich.; "J'ai trouvé 
que le l’eruna «»t un lemcdc tic* rflirai* et 
très rapide pour une toux («ersistanle et en­
nuyante." II. U. Snover.

I x V nstrur rtcPnery de Loutslana,
Ecrit! " I.e Peruna e*t un excellent fonlqua. | 
J'en ai pris aiiflisamment pour cioite tout < * I 
que vous en dit**.”—-S. I). M« Enery, Ndur I 
Orleans, Li-
l.c Membre du Congrès ll> «>« ulot» du lrnnrsB<*e.
Ecrit : “J'ai pri» tr«,is bouteilles de Périma 
et je sui» convaincu que je suis à présent, 
pie»«|u«, sinon pour toujours, guéri d'un «a- 
tanht «In l’eatoroat."-- VV P. Hrownlow, 
Joneabora, Tenn. a

Le Seoateor Mallory de Elorkte,
Ecrit de Pens.v ola, Ma "J'ai fait usage 
de votre ex elleut trmède, le Peruna, et l'ai

Le rtrmbre du Congrès Hrener d'Alabama,
I « nt : “J'ai pris un* bouteille de Varuna 
pour la las*itu«le et je le recommande *»ec 
plaisir.” NN tlli» Ihewer, IlaTiieaville, Ala.

l e Scneteur de» i:iat»-t ni» Orer «le tosre. 
Ecrit de Ituilington, la.: "Je puis (•< om­
mander le l’nuna à tous comme un rtcel- 
lent tonique." John ll.tiear.

Le .Trmhre du Conftt» Ciilbcrxon de Texas, 
Ecrlti "Je puis ici«>mmander le Peiuna 
comme absolument un de» meilleurs toni­
que» ” D. U ' «illierson, Jelferson, Tes.
I.r 't.-mt're du Congrès l.tvt*gston d» «Irorfte, 
Ecrits “C’eet avec plaisir que je me joins 
au riénéra! NV heeler, a«i M'mbie «lu Con­
gre» Kicwei et à d'autre.» pour recommander 
le Peruna «omme un excellent t«»ntque et 
une cure pour le catarrhe.E. I. Uvlngs- 
aton, Ktng», («a.

l e fTemt-rodu Coni**F» Clnrt. du nUsosirt,
Dit “Je pui» lecomrnxndcr votie Peiuna

«"Nombre ém Ceagréa WMU *• U Cor. «la rt
Ecrit de Tarboro, N. C. i - J* troav* que It
Pérora *»t un excellant remède pour la 
grippe et le catarrhe. J'en *1 fait oaagt 
dan* ma famill*.” - G. If. NVhite.

La rUmUo d* Ceageé* Wllbii 4m Mseï Vaeh.
David K NV liber, d* Owoota, N. Y.dcriti 

“Je suis ploineaieot roneaiacu que le Paru 
i.a a tou* les mérita* qa* «orna lm »urtbq*«."
David E. W liber.

l-e .’N»*ih*» ém r—gaè* B—a— daKa.
Ecrit «1* Jatkton, O, t "Je i nrn**ni*nds I*
Peiuna à qauvconqu* a heaoln d'an tonique 
fortibsnt." - Irviag I >angan.
Le nmabroda «'sfets Barnma ém CaMbfOA».

|f cri t de Santa Kaoa. Cal.: "J*al pria du 
Peiuna, et puu» U re»mmmtmmémi mmmt plai­
sir." f. A. Psrham 

la rimaheada CeaqiU» Dfws—» dtadhsda,
Ecrit : " 1 e Peruns dexrrait être dans rhoqn* 
famille." - lohn I. I «eorrese.

I.e A'.emhr» ém Cmmgrtm TmrmrnrémKmmmmm, 
Ecrit! "le catarrhe aat certamonimt un* 
cut* poor le catarrh*." K. J. Turn*r.

D'autre* membre* «Ttl f on grès qui sa­
lin Ment le Peruns, sont:

l.’ex-Hèaatour do* F.tat*»Uat», 
B. F. Rico, de Oklokam*.

Lo Membre du Cnagrè* F rod A. 
Ooodrlcta, do la ETorldo.

Membre du Coogrèn Harry 
8kl«aer, de la Cdrollao du Nord.

I.’ox-Memhro du Coagrè* L. P. 
Feothoratooe, do Boo*moot, Toxoo.

l.o Membre du Coogrè* .1. H. Mu- 
Itug de la ATrgfoio do l’O.

l.o Membre du Cougrèn D. L. Rua* 
oeil, de la Caroline du Nord.

l.o Membre du Cou grée N pou cor 
Rlachburn, do lo Carnllae du Nord.

l-e Membre du Cougrèu Turner, do 
New York.

lo Membre du Congrès Culboroou, 
de Texan.

Le Membre du Cougrèn Ni.mu, de 
Teuao*nee.

Le Membre du CougréM Fltr- 
potrloK, de Kentucky.

Le Membre du Cougrèn l'urmau, 
do In Floride.

Le Membre du Congrès Hoxlotou, 
do Klncouala.
Le Membre du Cotigrèn nortluo, de 
Nevada,

Le Séaateur den I-'tatM-L'ul». de ti 
Floride.

Pour livt* gratuit, écrire à ”Th* l’arun*
arule comme étant à U fol* un t«>-1 comme un l» n - l to .lq«c, et un t hiodicin* t'o^" Colunxbtxs, Ohio.

l^s «lé(»«'-<»h«*s laissent la po»ition «le 
Lino Y ang qu« lqii»- (wu vague. La «t 
t uni ion générale «'»t «létcrniinée par I** 
pluti-au <1*« KhitHion «jut forme Ferré- j 
té mantagnciiNc «Je la Mandrhouri** 

(’«•tt«' arrête («art «lu »u«l «lo Fort 
Arthur, pour aller ju»«pi au grund tou- 
d** «le la iivi«’«r<« Amur, ù K h abord mk. | 
A l’eut «le «-e plateau «*'t la vu liée du 
Y «loti «'t à l'ouest lu vallée dé lu 
Liao. l^s bntnilh's qui ont «tu lieu «Je I 
pui» le printemps ont «u pour but !n 
|)oss«‘f i«>n «le ce pititcuu qui n été tra ! 
versé par le» nrnv’vs ja|k>naia«a dun» 
leur bataille* «le (lassé»-».

La ville «le Lino N un g o»t fortifiée 
par «le» mur» «le pierre et d«* brique

AU CLUB BRODEUR
AURAIT-IL DEUX EPOUSES

On prépare avec soin l’excursion à Si-Hilaire lo 
tembre. Ce sera une belle journée.

18 sep-

Affaire compliquée dont s'occupent nos tribunaux.
-------------c-------------

promisLe* préparai if- «le l'exeur •ion «lu
club' lb««d«iu a St jHjtaifx le 1*< •en
U'Cibr»- , avaii< •''Ht rapid* nu•nt N In
dernièi •• séance |i lu s «]«i èln<| cent* in
vitntinus «>nt éti‘ <•nv «it'éi»-.. 1 plu-

t*n nommé Hnrris Jackson, accusé de 
refus «l«* pourvoir p«r une f<»nim • «lu 
nom «fc Betric (Vn/iT, n comparu du-

Dr «Jn"k.--««n, «i 
fut marié ù un«*

x unt l«- j«itf«' Dcsnoyer*. 
lux plaignante, une Rounmin«'. pré

crenelé*. Il y a un«- |»orte au «-entre «!«• tcixl «jiie Joi-kson Fn épouHé*. u y i 
re publié le» détail» «le In bataille «lu chaque mur. un* à tou» lc»^j.f«int» cm 1 onre un», eu Roumanie, d«xniit uq mi

dinuux, «nr !«*«• muraille» forment un 
carré parfait, l.n («irtr du mxrd »’ou 

i v re sur la rivière Tnirie. La cité n 2
mille» de long «1«- Fiwt i Four*! et prè»

1er septembre, mais on craint q)*e le 
combat ait dépassé «'n vioh-tx'c celui 
ri- la veille.

T.’alvsenec «h-s «lé|»«»-he«i
A 1«» presse, le let se«xtrmbr«- n ««««i ■ eneor«' trop grand |>our lu popul 
«.upçonner q't’il y av ait eu des chon-I tjon inu.000 « hinois et Mamk hou 

pementx important» <f«i«' I*» «-enseur» | rien» «>t une gramle partii* d«' la vill« 
militaire.* nu «fé.*irai«nt (»«» rx'tt'lrc pu

ni-trc hébreu. Trois mol» npiè» le ma 
riupe. •Iiii-hefin aurait (fi»(>uni Elle |« 
(Niursuivit ju«.qii'en Antjleterrv « t réu» 
s:t ii le retrouver à L**e«lh. Elle «Vut

de Liao Ynnp i de «leux mille» «*t d«'mi «lu non! au eud tî moi«« av«v -la« k«<<n qui «li»parut en 
nbre n fait I ^0*!, Fc»pace «ju'il y a entre le» mur* core. Elle ap|«nt alors qu'il était au 

’ ' . . i «‘*1 encore tr«)p grand |»our la popula t’ana«la.
Elle prit le même < hemin e| arriva 

«lerniêrement 'h Montréal.

blie».

I ne «léqiêche d’un eorr''»|V)n«l«nl «le la 
Presse As»«>eiée. envoyée k '-t h 2« le 
soir du l«»r nepU-adire. annonce «jue le 
e'-rv ice «les trains «mtre Mouk«l«'n et 
Liao Yang a été interrompu, mat* elle

Hotel "Lo Corona"

H6tH «le Luxe. K«-Iil IL’itel de pre 
mtère elas»« à Montréal. «Sur le plan | F',R 

n : v hiEfuropveu.

«•st couverte de jardin» ;>otug«'r« La 
villi* est a-seï propre dejnii* que le» 
Kiism'» en ont pri» pos»e»»ion.

A quoique «li»tnnr«». au «u«l d«' In 
«sliainc «le colline» «e tr«*U'e le vilbige 
d«- Au >'han Shan qui !» point l«- 
plus au non! atteint :uir le* jn|M>nai' 
dan* leur giimre c«>ntro la Chine, on 
IMM-95. N cet cmlnut, les .Inpiinnis , 
firent une feinte contre Lino Yang. ' 
qu’il» n’attaquèrent |ias put» tourné- j 
r« nt au »ud v«-r» Ninon (’houang.

Ikiri'im'ant les «lM()onat» v'ont donc | 
combattre sur un terrain qu il» n'ont i 
a» o<-« U|# •lan» leur guerre contre I 

ne.

•on arrive* au pays,
) -- .............. . Jetll«»l|M«l!e •I«,hIi«xx I
! femme Craxer, mnint«'iiaut m» r«' d* I 
! enfant*, (irétend «|U. leur p«’'re «vst .Ja« k 
|s<«ii et (mur nppuxer -u dérlnrarion 
elle n produit «n '-««ur un icrliiicnt «le 
mariai;*' «|ui n’a tnullieureu»eni«-nt au 
cuue vuh'Ur devant no» tribunaux, 

Jbikttoti a tout d ai>or<l nie avoir 
jamais connu la femme ('ra/«T, mai» 
plu» 1ar«J il admit avoir vécu *5 mou 
avec elle, à L«-c«ls,AngIeteri«•. Il «l«'s |« 
re nu l'avoir jamais épou*é«> Ottr af 
faire «>«t très < «>m|>liqii«’'<>.

Le jugement •••ra rendu mardi 
I « lia* n

«icur» réponse* «l’acceptàllon» «!«• per 
uonnage» im|)ortant» sofit tiarvi'iiU's 
A'ix orgunisahetiri:. I ne fll1ill, «I ainu 
ont envov-ê» «!«• fort» jolis eàd«*huv (niur 
étr'* «Irci rnéi* «-u ri*eonip«*n'-,‘* auv jeux 
athlétique* et aux course»

I.e progianime «le bi fût1, • mainte 
mint |irêt. I.e comité «»• I ex nr-um «’ 

1 r«nd à St Hilaire aujourd'hui «fin «h* 
(imulre b » d«-riu« i « dl«po»«tionH p««ir 

I préjiarer In pare OMnrt»unt,«ki manière 
j a doimui tout 1^ «-onfort |>«i»»ibl«« 
I aux exeumUMininte* et aux Invité*. 

Ihmiui' h

Ih* orateur» «lietingu*’» ont 
d'n«lre**er la parola «N «-ntu» fête.

I.«' «lé(»«‘it «'entrai pour In v«-nte «li*s 
billet» «■■ « aux bureaux du "f Mitada", 
75 ru*' St •ln>-«|u<--

lise, e est dimniu'he, le 
la hi'llc exeuraion À St

tpi «m »«• 1« 
1H •••ptembre 
Hilaire.

Frtit extrait «le* fait» «livcr» t 
*' On «t trouvé, l’autre nuit. »ur un 

bum- d’un bouh'vanJ «xoentrique. un 
pauvre homme à moitii'1 mort «1 inaui 
tion II n’uxnit pu» mangé «lepui» trois 
jour» "

Or, Max «o vous eoinuient »’app«'lait 1- 
pauvre «liable '*

Ibondiné !
Kt il y en a «pu « roioat à la |iré«|e» 

tinntioii d« » nom» '

—Le présilient Loubet en villfgiatu 
re.

I n journal pnriFH'n «lit qua M lou 
bet continue à »«• reposer en son châ­
teau «le la Bégud*’ «fe Miuene.

t tons 
comté
• lllr .

leroftl
d«- R<<

i.mni ciri'ulairi‘«« invita 
•hx.ix.* aux électeur» <l«i 
ivilh et «lin comtés voi

GRANDE VENTE DE

TAPIS el (('Articles d'AMEUBLEMENT
RIDEAUX. LITS et LITERIE

pm
cnninti*«ion,

<:» liv r<-* de»
M

dit»

DES mux SCOLAIRES UNIFORMES
Voici ce que demande l’ex-échevin Paul (i. «Martineau a 

commission des écoles. — I n professeur exigeant. 
Des demandes de subventions.

la

II- comptable de 
J t'hutigny, <F%prê* I*:* 
j étahli»<*«'melit »

I.a «iiminution dru 
clan- h*» revenu» une 

! SIO.OiMI au maximum 
j talion «h* I» tax«* aux 
I à fnii'l- *ocial. vui donmmut ,« In vill 
de* i « «■••tb s d'au iiioiii.a î'jri.OOO, •■m 

« >■ 
auv«m*'nt«-'«■ S« ul« in« nt, l« < faniilb-A 

liiuivr«"« »«■ ti «un «Tout conxidêrable- 
mi-nt loulagi'c» par «'*• nouveau •yxtè 
me.

Vulcur* exti Aordlnaire» offert** aujourd'hui «•( A l'nvenir aux achataur* pan 
dant uotie gi-atubt vente d'aluindon «la* h (Taire».

taux «jotralmua 
dimijiqti' n «h-

... ‘ni.
b» upropagnie*

THOMAS LIGGET, nrXXr'ni» ItB-CBttMdfM.

LA KLOTTK DF FAClKlyl’K ('F.
gt KI.LK ETAIT - CK gl’KLLE 

! KST.

LE CANADA
IMFRIMÉ hrr FCBLIrt PAU

La Cir de Publication 
du Canada

<A roxpenMsbüil* limite*)
conmov LANULOtH. Ulr*vteor-«.er*Bt, 

Hutmmux i T-'l-Tft ru*

Knint-Fétrnibourg. 2 — On «laint
«lue Ich oltit* n*1 fassent défaut «lan» 
lr ■cadre de Fort Archur. J.«ti navire» 
m»nt «‘n rr-x-ancb*' aboodamutrnt («mr 
vu» de chariHUi.

N’oici la li»te «l«-» bâtiment» ru».-»-» 
(M-rilu» (Miur un«' «’aune ou |K<ur Fuu 
tre depui» In guerre, «lan» l’ordre chn» 
nologi«|uu :

Cuira»»c : Patropalovslt.
(’roi»aur» : Var>'ag. UojariB, Ru- 

rik. N’ovik.
Cancanière* Korviet/ Mandjour, 

Siwoutsell, Othvvajny.
Trannport : Sounirari.
Traneport-mine* : «fenixaey.
Coutretorptlkui •- et torpilleuni

Slraachny,

La eommiMion «h» é««»laH •>*! réu Mgr Rorieot et M T.nrrotx étudit
nie. hier uprè» midi, «-ou* la pré*idcn«-a r«»nt la «|«i« lion « t f.«i,,i,t r„| i.,,r» 
de Mi.?r Hacioot Ktaient pré*«nt« «i _
M. l’obbé Martin Callahan. NI Faul g , 'T'T .»^,r V 1 tt.", '■

M. l'échcvin N alliérrs, •• , ,T 'u “ 1 un*n,r?1“®
gue In rétribution meiiNiii-lle Miit 

fixée «lan» toute» le» éstilu* tfa,
çon*. Min* h «yiutrûle «lim-t «le r«-tte

fe»..«ir à l'école du Plateau. »era 1Ftwr
tranaîéré à Férole Belm.mt. (-t in* ^ ’ V '* “ 'l

t* au, au taux un,forme «!«• 25 «• nt»,
avec privilège «le payer d’avauce, 
«oit : ffj.no (Niur «inq moi», «ni &2.IHI 
|>our dix moi».

1 n taux nnifi .iiri'-

MONTAGNE DE SHEFFORD
TRAVAIL DE BUANDERIE

( Corn-pondanca paxtlrulière )
Mniitagnc. Sh« ffor«l. 2 L«‘ feu

«létruit il <|uel«|u«: t«'iii|»«

(». Murtiiu’nu. M. l'échcvin N alliôr« ■«, 
M l'éehevin Semj«l«', NI l’échirvlu («al- 
lerv «t le *<vri-tair«', M Lacroix.

Fn M «J» In Cuev*, ju»(|u"i<i j)r«>

a
tituteur a refusé de prendre »n |»'n 

I *i«in, alléguant que In rommi**lim Fa 
‘ (irévenu tro|i t«r«l. IV*» qu’il H«-rn ma 

la«l«'. comme il l'a été In plu» grande 
partie «f« Tanné,- «lernière, tout « n , . ’ taux uniform»* de f*| Ou |«ar
touchant *«»n xalnirr, il •«ta omgxkll*'. moi» «',i fix<- |M«ur i «Vol** «lu Flutcau

Iai la l«>i le |>crin«n.
—I^'a religioiiHCK de ITx’»|)itnl de»

; Strur» tiri.scs demandent ue«- *ubvvn
tion.

Mgr Racicot et M. Lacroix iront
Hteregousrhv. Reihiflny, ' " enquérir de* fait* qui peuvent per- 

! mettr«- «la juger <|< | op|Hjrtimite du »u

ABONNEMENTS :
Knmojf.............................. a0.00 PMI »nn4r.
Aiutiom........... ................ ,, èt.OO r».»r année.
Mo*trè«l • Lvraiios à èaoikUc. f 4,00 pnr nn téh’graiihie que

Kmrnhv.
Avarie* : Bogatyr, Gromoboi, Ro* | rendre * cette demande.

*itt. * ~L* curé de S te Hélène «|emnn«le
De Vladivostok, le commandant St* , la commission de payer 1* -alaire 

xenko, chef «l’étal major de Skry.iloff, ; deux profenscurit rvligisux dan» 
le* réparation» «e école de s* paroi»»».

à
d»

une

•weMUi A Tmrmttim t
Ul CONFEDERATION LIFE RUILDIRG,

m. h. «VMNr, ■apréaaMawt, 
TélépOa** i Mat* ait».

•wr«aw 4 :
J. V. «AWIN *

7é Bg*

ETES-VOUS HEKVEUX?

LM CANADA
TM Bm tt êÊ09M+ Mutrétf.

Facilement découragé ? L’a­
venir vous paralt-U sombre? 
Et;»-vous tan» sommeil ? 

Sans repos et fatigué ? Votre médecin dit que c’est de l'épuise- 
ment nerveux. Demandez-lui la Salsepareille d'Ayrr, vendue

è, O- AVCR CO-, 
m —xrtl—IA S L-OWCi-i. MASS-depuis 6o ans.

l'.t attendu «uif «Inn» l'arrange 
m«-nt intervenu antérieurement entre 
le» «-ongrégation» religi«-u>«-< qui «liti 
gent l«'» école» •ubvciitionnée» et cette 
eonimi»»ion. il n été r«invenu «l< (nirt 
«'t <1 autre «pu* les rétribution» ineu 
«u««llc» leur npiiartiendrairnt afin «le 
paver l«' « Ilmffajf««. | érlnirave la tnxe 
de F'•Mll «:t F «n tre tien «fe leur» établi» 
senii ii t « ;

Attendu qu il n »-t«' égaleineut cou 
venu que cette ri1 tribu lion (serait »l«- 25 
r,*nt« jiour le cour- primaire, et «le 50 
cent» pour le rôtir» »«*<-r>ii«laire ;

" Attendu, «tî conitéquenre, «,ue le 
chanjf«'nient « i haut pro|Ku>é «liminu«

. ra nfeomairement le* recette» «|> * dit»- 
congrégations ;

" que cette coinmoadon («avi- au- 
«lit*» congregation*, («uur I ar.n;è 11M)I 
1905. «n roraiK'iWition «le» dite» (m- 
te*, fe »«>mmc qu'elle* auraient parxiu 

! en HMKt 190-t. »i un taux unifotiu«' u« 
25 «•«•nt* avait nl«*r* été ••h vigueur :

un«- «te»
lieurrerlc* «uiccursal''* «le NI M I .a|ii*'ri «* j

' '

M,nt d'environ RITtfO.OO Assuranc-». i 
(Miur une («arti»'

M m*1 \ntoin«’ Mercure, «le Knrnhatn, 
nin»i «tue -n fille 51ll«- I éa M.-rcure.
étamnl « l»i Montagne «h Sheff«»rd, In j 
-«-tiitiine «lernière. en visite ch*** M. | 
ritorgi» Authier.

NI J«e« Fu-«iu»lrv et «n «lame ainri 
que leur fdk» Mme Dujuti», «le ('lli«-o(«ee 
|*,ill« Mu»», étni-nt «* la Montagne «le 
Sh'ffonl «limanche «li'rnter.

M Ad. .Authier. uxaire «le St Al 
rli«i(i--e. était u'iomi a la Montagne, ce* . 
jour* dernier*.

-Hume rumeur v««««t «tue certain» cul- . 
tivatuur «|ui pri’-terul avoir droit à la i 
«léputntion. flr"a^i•««’• «.I**» piqu*' nt«iue*. ] 
de;iui* qtudqu# tcinfM afin «le fair*' 
mnu*>«er »on affaire, Avi* aux c«>n«-ur- 
rent».

Comme II doit ètrs fait promptsment «t 
avoo un soin sxaot. Tout oool oat ga­
ranti aux ollsnts tft la

BUANDERIE TROY
8 à 12 RUE OKI INSPICTI8R8,

I
Téléphones vos commande» Main 3044.

r-ttsrrssr^s

EXAMINEZ NOS VITRINES

ctCA^Êfrrem wovrriKNNBe

“KOYAX.”
15 CENTS LA BOIT F.

Fn m*it bi«*n dr^’•l•,
rr' iHv.

«le Rariicy d’Au-

lait un matin rlî>» lui quand sa oon 
n» vint lui annoncer qu'un monrietir 
dé'sirait lui parier.

— Son nom.
— M. Dètiov*t.
— Détroyat ! Ifétroyat ! Fi*, «.lora 

Barbey, en cherchant «lan* mm souva-
.% •«...» Il* h t#iA»tM A

/)cm CannifgnHtiitnn tl/tnm /en

MEUBLES LES
N'ou» «rro en: A (au* le" Jour». Hi run» Mingc* k meubler ou r«-ni»u- 
hl*r V<a> rérièene** «ni veu«»x vlieter «t «iImuhI nuire
ment. Vous u nurrx |>*«i l>«<s»ln «rnller aill«nrs. .\ou.y vc»-proniM- 
ton» «le bo» prix et «la bonnus v*i«ur*.

MIVBLC* mmmr i** ■*axrt*Mi*»i»,
MCRtcAux oiraanuia,
MAT (LA*,
omiuim,
couttwa.

MArcatca,
■IDIAVX,
•TATJII AOTItTIQVI*.

RENAUD, KING & PATTERSON
TéMphon* Up 331 f,

le tout suivant «pi il «rcru conwtaU-par ^ nn|«ariait du »ui>j««n«'ttf T”

^^/+//+9D



'

•ÎÎKv'-.-?î V T** ;• J :•» y '?&&* ifs* .
mes

Y«-aar*rr, .i*........... e , » 3 2 2 3
liai (tutti). 34.... . . 1 J 2 0 3
Joy©©, If ........ 5 il 2 2 <»
I»vcr, 2b ......... :...■... ' 4 (115 1
Mi-Murtua, c .. . ...... 3 u 1 5 l
I*ttf'|»«lnu, p.., - 11*3

Total ... . .......... su U 1 » 27 U
H<w-ho*l©i ... (H(rt!‘t 'till
Mollir©al ........... ééitrjtions

— .SAMEDI 3 IWH

HOTELS CARTES

PETITES ANNONCES i
n-- **r a n a n a ”

Hôtel Riendeau
es focs do raetM «o tfBU si du Pe'aie d» Juvti»»

------ ^ ' .R«^«g==g^53eB3

AVOCATS

TARIF: It CU PAR ICMAIRI

NATIONAL II vs NAPOLEON
Les courses a Providence.—l'n fameux joueur de billard. 

- Nouvelles sporiives.

< mUi* Immi* |«>ur sl«-u\ but». N «**^•1 î 
(HHipM |.oui but*, Tboufy ; <<*'*i*» «I»
•utrrtVtrt', Clancy. ru|»|>..l<tu ; IxVi» vu ]
K*. IWr ^ bAlt.r.. (1». | fn..,MON - MOU» miim.ut. «•*•»•*

J. Ilartinaii 2, -uiyrt ; ilounl** J Ag«tb«. <|M Mont* uwetee. k‘r«« 
klnlu'r* à ( ari*v m K; *0* *•« «c* M>rvic« *!• 1èr» cia»»».

V'V" * .... r*
\ rfouior I. MmiiimuI l, b'it» *tir balu» <t« ct>a»uu<ptiu« ta-B-4il»' W«|trr* .! i ' l'appainu 2 ; lia|>|MT I
|usr lu bull'', hui Pit|i|iuluu -H lni»M‘>

VILLKQIATURC 
motbaa rr pcmmmm

J > I4NIO \ — HOltfl IMItmtUl.

4 LOUCH — MAOUIFIOÿK OIUWDT 
A CHAMHItK »ur èt»4C« k*»*»- |
luiuiôra Alter, etc . »ve« ou mi»*
Qu#l<iH4!« prouionAAlTM imuw
»UMM UCCepV*;» 1-» *y icuttl»»!»»

ouaiuuM 0— •a»*«wx Préfontaina.
St 0— gtu— Ou «Katuln» de far. *

58-60pucc jscmes Cartier. Mooireai ^ Aroher,PoiTOii ATaaoheraau
¥. Axtaur ïâiu <u/, rrwpn* uirt

U
eui'èrr va' rùe” S (.-Hubert Tel

I K»t. •6-1»

SITUATIONS VAOANTSS

tHfc.AU Ufc.
SIKi. CrA>S. «nlr* 1m n 

•I Uoi.vecour» JÉuUi* »1 t*wvl

LES JOLKNEES SPORTIVES

I rn*»e
MA Ml Ml S HfcUTr.UMKK 

( «irn»v*ni W Hhui'trO' K 
■ HruniiorS »■»* < mpim'»* 

•t<K-ui-.K.h »» Mt-Kme 
Mu m'-lui II .«»»■• It'i- va »• *11.1 *»».
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No 380 Rue Sherbrooke,
Quatrième port» debt rue At-P»m»

Gonzalie Desaulniers. G.A
AVOCAT

71a RUE ST*UACgUib. T«. Itli MMe |ji

.14 2 Kl 1-4
2-18 1-4 2 20

2. Ht amldeur».

1 :t
2 4 
2 1 i

dis
2 17 1-4,

II©
New - ^ ork 

killiiui. 
KI©inow.

I mpir©- 
nastHlnni*©

\\ FiNHIiK. — Crible» réparateur» el 1 
inrubateur* F.n trois an* de p»t«- 

ment. i©- laineux criblas Chatham, nu»»i 
l©« inrubaléum et éleveuoé» livraison 
1 r©t p««>« Kcriviu pour catab'gu© à 
Cfltf et Cie. ugeuts No 7. rue St-Pierre 
Montréal 180 n

Or J. EftETON.
nOVUTlK F'OIirn. — Ma nouvelle mé-

Vltros d« Fanai
on Mica

Le mi ■.» n '«et pan
cha­

leur, I* froid, le 
vont "il I «au.

Four faire ©onnaî­
tre le» vitre- «I© fa­
nal « n mica •*Msv»r 
Break." pour jh-u de 
ti-iiiiv*. iioii* eu en­
verrons uu© (Mtr In 
mnll© a tout© f Iix-*- 
P«»ir'« *f>itin»-.

1 e prix e-t **tnq

Vous uoove» payer
dix foi» co prix.
A il reSM-z The H11 am 

L. Plpor 0».. Ltd , tt 
rue It-Fierr», Ment-
réal Koiimltnm» 
«l«- ehetiiiiisde fer ©t 
d*- nav ir©».

J. D. LEDUC, C. R.
AVOCAT

STI -S< liOLASTMJI i; 
C'oihU* ür-.* 1 Yeux-Moutaffnes, Llîatnctji 

Tei ivLoiiiie F. t^. n

McCORKILL & MCKEOWN,
AVOCATS, êWEETSBURQ, Q.

J.C. McLuukIU. C. AL \N . K. .Ml K.t. >w X
U _ a*

PELLETIER & PELLETIER

111-n
lb"^ de traitement vou» B'^'ira rftptde- 
.n,.„i n,- toute» te» maladie» nerim»©».
t„p,.«, qu'inimmiHe. «Ion leur»
épuisement. f«lbl»»»r nerveu»^ 
prématurée. puatule» vi*ri«""',lr retrf-
elsacment. um 1 /^ufTl~..Me» | Bureau t 135 RUE ST-URBAIN, Montréal.

bucc«MM'urs de CNARBONNCAU E PCLLCTIC»
AVOCATS

BB-B9 Edifies "Baya Insuranoo,” Pas» d’Arm*
MONlKKAL

Tél. Hell'’aln ©toi Holto yfi H n.

dorsale»
vieille»»'* Montreal Window Cleaning Co.

M. HELD, Raoprtotalra

Toi. 
Mai* Ml

et

• 'on nul Iv 
3,04.3.

TERRE A VENDRE
t t» !.iiiiwhlin ; 1 t>a-ia la pn, ■ !*»o de Cedar Hall, près 

' du Lai IléUipédia.

iver garanti© l'ne expé-

par

uim« h.ih u. 

Kaforo. 1 I 1

CIGAf9CTTE9 EGYPTIENNES

“ROYAL.**
15 CENTS LA BO I T E

peu

«h

|1i«* •fVi.'l.n ■ 2 t l 2 1" 1-4 2 OU H-l
inftifu*» o** ]
\ *1 II» IP *1

Ctn*.
ilull» 3

«' 2 .Ml. • trot bour*© $1 ..Vr». 2

114 leiuftir
,.1414 miNRi

M' Ixt.-I 
ttaii

©v. t. g |ii«r .îciiru© Cl-
H 1 1

|lte*a Ci lit» 1 «-r©ii«' nik . >ll. . ... . 1 2 a
f )t» rl4i>- H n v« 1 b - irr»«- ro. ni 2 3 a
« joli! 1 *44 11 U «'ni w. •rth bill g 4 4 4i rofMiiftri’ I » : 2 « r 1-2 2 .'fl 1-t 2 o: a- i
ii iiXi’lte a 
• fi» fitt»1

| •|,l UC
2 «lacs 8

H*, amblcura iHiurMu fl.UOO.

Tokio. 31 ^ 1« suite «I um* in»}»*©
tien fai»© pur il*- ingénieurs. 1© goii 
vernetnenl n publié un© proelnmation 
r«'lative aux préparatif** iFexploitHtion 
tir ntiipa «l'or rpremment déi*ouverl«*» 

«Inn- In proviip " il iwnL* l.e» O 
ni- ur» «*-tinient due Ion mines prndui- 
roni pour OtMl «f© frane» cl'iir. et
-pp- l«* r« i:*U;niont uunuel seta lie 
inillionn tl© fM&i'’».

de Cciiar
à un mtllq de 1 église 

l'érole logée sur la U>rre. I«ûti»»e neuve 
t-l Peau A la commodité, cette terre for­
me une grandeur «le «i.'nt quatre nriienta. 
»"ixanle-«|Uli>re en «'uiture et I» ©«■St© en 
bol». )«• vendrais «oissi le roulsnt K'coltc 
*1 on le «(éftriot. con«lltf«»n» motth' comp­
tant. le reste t\ i-nnt cinquanto piastres 
par anm"'© »ar»* intérêt

l î ■ h 1 l i p p f: PKI.LETIKR
81-ni-j-»-r«-# Ceilar Hall. Co. M ilan»

i c on»* i|«at Ion
o,r"nr d're'J2l"aë»'el'2.»f> non gu«'ri»on» m©
d«,nn©rt un record »»"» èf» IIUFTON* lion» gratuite» Dr JOSl'.PH HHFno.N.

I 318 Hridge street . _ -! l.F.S '' PAIUS PH t.’• - rt't*»'* te» 
' irrégularité» «le tou» le» genre» Ln- 

vovée» par la malle M.l»ne"»«m©nt ©m- 
. ..a2- »" o.) t-'.nvi • e/ un© enve-n.ll.©u©» 1(r j „ nm-noN.

iritPe toute» le» ma-

12»-

«flntre» 
358 rue

A LOUBU

76 LOUER

Magnifique chamfcrs «ur 
'* «levant, étag» du bala, 
tre» blaa ai auMés lumièrs 
Auor, téléphaa», pour Mon­
sieur MPlemsat.

h'AI -lU-S.-KH
113 ru» St-Donio24-n

ppe affranchie 
I 3.VH llrnlg© "trei't
' '"ft'^VF.NnHK — The Magic Cleaner Co 

*vec toute» b**- recet •©» et matériau* 
main Honni» chance d entrer 

. nv.'c fietil capital S'aijr©—' 
llr-«lgr Hureau «'u Hr Hretn©

Dr HIU'TON. PII L Ç] IM' ' *• ""M 
remède «im guérit le* llémorrhoïdes ja-r- 

I manalumont
1 ha«|u© boite gnrentte
PlltF'.l THINS Lave/ avec «te I ©an

' tiède Applique/ ni'©c J© doigt ou du co­
ton Harder I©» Intestin* llbrot durant 
l'afflleation du remède

Ftrvoyef-mol un dollar et recavez votre 
i guérison Prix #1 Ofl I.ovvell, Ma»»

J.
&

B. PAUZÉ 
CIE

ROBILLARO & RIVET, AvooaU1
B7 ru» Bt dacquoa, Cdificu d» la G-anqu» «f-- Fjjy't 

fJt.KoHII.l.AKU 1-Â.UIVEr.

CONTRACTEURS

F. W. HIBSAftb BAUB97BB
HIBBARD & SAUNDERS

Avocats, Procureurs, etc.
Edifie» Itar.card. If. ni St-Jacqw'**, KOMREAi

Tcil. Hell -Mam 1 Ut 1,

yOlli «inliN le» Intel 
i-ain.-.'-ar e ««u un*' liun- 

li Un. ni I '>• *■ 1 
io"-- «nai'iu» ■ » «tgrant

U* vie. la 
iiujour» sm-

*©>© -he. '| \- '. ...................
tant «|Ulil n U©* tiusib- " pf terer - 
tout autr.i l'Iaimr h u» ©v »««<• "i.-thorli- 
««ue «iuan«! la v.ellh * »© a .1. ten.lu 
mu»ele» l'athlét** devient un »P**<«" 
passionné Ain*' I© »l"<rt "‘“"•I'"
mai», ©n Ang'«*»©. r©. ni 
jiuhttr

Un paridl ei.voùtement 
•ai «’« p©u prf» mil""-' ‘

ur

Haiti.» Idk r 
lien P . h g 
P©*-ler Patron 
Sutl.i- llnron 
lloy II . Ii k 
Hamilton ro c 
Ht ow u Hccl» bit . 
Lit II© Fr ©d «h ii 
lUib Hui-h-d. b h 

T.-mp» 2tmi-4

pa 1 fin ktnui Hird

.11

2
4
fl I
d I

2 «>V

1» t'«
l'J 1»
B lu

d'ai L'Un 

h

le

par 
ible

sport'*
Franc©.

LE TURF
Al' \ HTATS-LNIS

DM Cl, DK LA

REVUE MONDAINE
.1 All M AIU.OT'

Marbrerie Canadienne

Bureau ! • 70 St-Jacques,
Tel. Miiitt 2951.

Résidence : 212 St-André
Tel. Est !<m.

TOUKIÜNY &. BUREAU
>4 W >—«—©. 4 a

f B. Tourtgny, O.R. Jxciuat Jj-lkr
‘2:ii rue Uouavciit uro 

el. Bell LL». '•u^<o.4ti/l«.|i|.

1854 Kue St-l/»uren1
Hran.t et marbre de «l.fh rent©» eouleura

T. ROCHON & FILS
Suce©»» de \ H Cintrnt 

Marbrier*.-Sèculpteura

Uurl«|tie eltort qu'or. «Ut tenté h'
restaurer dan» nna l>-©'-- «'t m>» ••>'ll©li'» 

i upatlon «.«•©ondul*restaurer
II» v demeurent un ^1 
re. obalinément déda.gnéo par beam owp 
«t'étévu». et non de* luol.idre» L« l»', »l*»* 
tétmme sévit toujours dan» b » <uur* •.© 
1,0» Ihlernat» et ••• n «*»t »»•* dll t hl't I'-

•
téllrtan* du C'ijlto* 1 l-'aul-ll k et pl«'ii«
, rv ' x a-t-»'i> pl-é signa I© au '•'".r» de 
la guerre du Transvaal * axtréuie dtaeth 
.nielle, tuell© <F«inn i.fttmn ml I cubin'© ©t 
la Jeune»»» nj'j'prçu'nnt guère «p. a bien 
mouvoir le .nrî».’'» NVvt-.l pn» .mont©»- 
tskide «pie la uùjut(e d ©"prit de* Anglais 
éa la claaBa moyMine e*t tr.« Indigente, 
rornparéu A ««Ile d'un Allemand ou d un 
1 runvn.k 7 \ n'it-ll mieux M»© -'©» K©""- 
ration» de |amaeur» 7 ,Vr’,"l'"ï ..V.'iTT
ra le aot.ten.r en nn tamp* oft I inti iii- 
©©i,. © apparaît tnen. n . m© don le* l'.t- 
t,-* «le foren. comme I'AHiment vlrtbrleux 

Ft :ai». «m ne «hi.nge pu» 1 iii-«e «l une 
race par de» circulaire» mihixV'rlellé» I 
ieune Franc».» »©nt bien 'ju© '•'*•■“ »*

—dit

Ch.rngn 2 Stui«vui n n gagné le
pr.m p.al év«>nament «i Harlem, aujo.ir- 
•I till'

New-York 2 Carbuncle « remporté 
le tori Hainltcap à Mh©.>p»h©ni| lta> au- 
Jourd'hul

L«' l«»ckey Suit).-g lut lde»k« «lana In 
•.eeon«1« coursa, i*ar une ruade «le fana- j 
Johario

i on*repri»«- l'.é-iiker Hrmustirk et Ht 
s. nu lu.eut le» *uti©> gagnants

st-l.miia. 2. .Io«- Hraha.ii a rompur- 1
lé l’événement principe 1 de la Journée «>t 
M (tenlre lieaucoup d'argent au* po­
rteur»

MnHatic
On ailtm’u*»* jioi.r l«- l'2 «iept«-oibre I»* 

lltltntt'2© *J© Mh'letlioiftell© V l.»r«- ti.-linAB

BASE-BALL
Al'TOl'H DKS BUTS

<ie

di.iiH son 
ne lut u»-

__ _ bien
nav» un triomphe de "lend 
surer» «amat» U> prép.mdérance «|u d 
ve c'est-A-dlre le *uc«.«» .Loi» la »'•«•'. té
•t aupréa «îv»1» felnh'e» Il et tr«'* t«»l 
aaæz i*er»plrare pour reumrqu. r i|U«' le
tu'.tr* «pi'un homme revoit «h» «port» e«t 
v,«r'ro>« en rapport avec I argent «pi •! v 
«téieike II souhaita «l«>nc d «l'iuêrlr -io 
beaux chevaux uu uns autolmd-.i' 'h'rent 
mille liane» jdulfd MU» d Mr« gu.nsta 
tmériln ou champion «'« l'avlro»

LE BILLARD
l)W DEFI

N#«-Vork. 2 - WUHa Happe mie.ix 
lonnu »««u» le n«»ro d« * Imy bllhanli»» 
est aujourd'hui prêt A roncontrer ton» 
laa expert* «le l’untvem h 18 pouce» «ta 
la Var.de M«/n ;«ère vient «I» lancer nn 
dêlm en son nom. al otire do paner du 
BAtui A fl'iOfl dollar» »ur lea raparitéa 
d* »on fil» , ,

La te'.»» llopp# a fait aenaatlon «lan» 
«on dernier myvg» A l'an»

Il aimerait surtout A rencontrer dnrnb 
Hi'ht»fer. tîeorun Hl«»»»-»n. Kdward Mc- 

Ton» Hallagher.

Lva joueur» auivaut» ont fait plu»
HlO hit» dan» lu ligue américattu- :

l aiou-. H-.'», llriollev 127. l'un ni 12d. 
Collin» 123. Fr«<eiuan 12-1. K«-©U*r 122. 
Dougherty (21. I Cro»» 12d Si..hl 117, 
Hickman lift !• Ilck H." \ Havl». Il"
(Jr©«-ii lit) Murphy t"8 llurkctt 1*8. 
\iHlnr»uii t"8 Wtllmm* Uj7 H Havia 
t.V*. M'.lnt.xr© tl>l Heybold tOJ L -lo­
ue» St 1. 101. Hehlrn k loi

Le» joueur» suivants ont fuit plus «le 
HH) hi.K dan» la' Itgu© ni'tiunal©
W agttei KM) Itruuinont 131. Ilerklev 12©. 
Lumley HH < lianto lit». Shannnii 117. 
L«‘««c»« 1)4. Hrnwrnn III. AldtuUaihio1
n**4 Olen*on 108. Mtiiool lu». Karrall 
107 Hier» ICI. Tcnia-v 108 l»olan 103. . 
doter lui U'-vlin, .N Y . 104. Seymour | 
H'I K ©Day 11*2. l'anev H'2 •s«lagln 1"2. 
l'iütion HH Medium 101 Thoma» loi 
l'etahi-nt v lOO Merle» lixl 

—-leOM f. Ib'rketl no jouera pa» pour

ù M Armani! Urrm'ol.
FiunvaiDc*

On an none© I©» finni.m Ile* «i© M aile 
moi»©)!© knv tuiagh. fill*» »!© f©o Henri 
Kav itnagb. inMifctcur «t Vfijntroal, «v 
MoiiHÎéiir f fi-nti'é H -• MiiQiihr©, 'I©
1-etti* \ ill«-, fil» llq ,f©U ^1. 1© Jllg© Un 
giiir«*. ri*' tiui'la ..
L'a peu partout

I/- Dr J'ttiil Uobillnrtl, qui n pas»© un 
an à l'mi*. «* rtuivn !•»» grnmh h«''pi 
taux, r*l il© rt’tinir eh©r «<>n |i^f**, M 
Ki billnVit, jk M Ikiminiqu® «le* l'èilr©».

L© Dr itoliiDt*ril O»'», pondnnt son 
lié jour n là Vilfé T.u'rtiiéf- « fftit «!•• 
lu métl.s'ii» u» hérnU', '««• propose tie »•• 
remet t ro «'. lu ornlSiju© i!«* m*u art.

N «ois HoiilinMon» n iiotr« jeune coni 
putni*!'*, henUetnip i!»- »u«.cv*.

Mlle Harrv est re|'nrtie |Mmr f-Owell 
Mn»k.

Ulb- llraltehaurl «‘»t rexenur d'un© xn 
cmie© ù Cacotmo.

Madame \ ’l'iirjféon. «I© retti' ville, 
e»t partie (noir New ^"rk.

pie |«* Dr ViieUtun D<

M.>nument« Pierre» tumulalr©» et I*e- 
\miii*-»«U* Chotnince» '**) t*©)» g©nr©* • «ir- 

I relogea ©n marbre et moKiviqu© Table» | 
pour l’b'intiier», Ai)l«'l». etc 

Tel IU'11 lOst. 1232 — T«'l «I©» Mar-| 
chaud» 7.15. l*ll-n

Vente au Commeice
ley Islniiil, où il» pnsseont une nui- 
tsine de jour».

— Mm" N x «* Wilfrid Davignon uui n 
pn»sée l'été «W' .* la famille Thunbor do 
l.onifueuil, est partie, hier. |H«ur Tu- 
ronto.

?Mr Thoirn* et lady Shnuifhn»*«r»x 
sont de retour «le St-André S.-B., ou | 
ils passent la l>©ll© saison.

Mme Faraud, et MH© Herjntiu* l’a 
raud, d© tjnélnv. s««nt à M«/ntréal et 
loQX'iit au M nidsor. Madano; et Mb© 
l’m-aud s© fixeront définitivement dan» 
notre ville

- M C. K. Begin, d© la Banque d Ho
chelnca, pas»«' r|iialque» jours à t^ué- 
boc. ilnns sa fnmill©.

— Mme I* A Cnniiu e»t de retour l
d’un voyage a Québev. i $11.800.

- M \ N r. *-ier. de Montréal, ©si provenant d un© faillite ©t ........prenant
t*t<ilirN a rop***# ihrmi>LH, bus, j*ants,

MERCREDI et JEUDI 
7 et 8 SEPTEMBRE

A no» Salles Rue St-Jacques

0EWART, YÜUNC A MAW,
AViH AÏ S. SOLI.U ITKl ILS Fl NUf AIIVL'Sk

Home U • «iuildmg, «JJ ru} Yiofïria, Torasn 
H H. DBWaRT, C.R.,

IL-pm.-eiil ni* -lu MinUterc Bu Mi s
McOREQOR vOONti, LL.O . ri W M \M.

MACHINE A 
CliPIER LA 
CORFESPCN- 
CAKCE, Etc. Etc.

AHCmihClhS

La mieux perfec­
tionnée au monde.

Incite l!
«fruinnilt

Itie Office Spcc'alty

rcl. Uoll Main 452

THEO. OAOUST
Architect®

cTÉcftétccs Roli^icux o t Public*
H unaux. o i*u»8.-Ki.«ncoU \.*«i>r. Moa;r»»i 

Mhcrbruoke el bl-UyacuiUnk

Lfg, Co., Limited. I Houvuau 8/sta-n>
1744 NOTRE DAME “* ■"•83‘^NlU Itl Oe COnBtruOb 01.

nu “ ’ Cnduits ot Dallages en C ment. h osa qu*. «:i
MOM Rr AL. Travtiuv ûp r m«mt, P trro« oc Ariqu**.

A 1 K»t d. 1» Hati-M* t»a»o ruu Rivard, nrtoniréal.
Hell j cléphi.’tie. . ’A.i-n-8128—me».

THE

Haas reserve et cr lots pour I» 
commerce

marcliandis©» i*«’*«-hi’s.

à tjiii'bo'
M©...... .... A*Ju Poirier rt Vn. car*ct*. cotnnnad.*». «ach.-niirc». »...

Irdn Dc»»c«rmenii\. d'Ktnhran, ««mi r«*
I tournée» u Ottawa, après un *©j«iiir 
d© huit jours «*ln»i leur onclt’, M. Tn*f 

I (I© Kabx.
. - Mit<i«'moi»r!l© .li-anne I,nBranche, d,.
Portn.'iif, est ©n vi»if© ch©/ Mudanu

U'il©».funx-colfc, cravat*», botiUitut, Rar 
nitur©», «Jenti'llrs. vcbnim. Hoi*', mou 
« hoirs, articles d<* fautui-ii*, MR» don 
/ui n©* de luirt, l»MI j n s d© duck, fl»R» 
pièce* «le Iwiwd». *'*rg«'» ©t bonvnr», 
AIR» il«iii/«in«s tic »ou»-\©t©nii'nt», I INI

On annonce qu© le Dr \<J*l»tnn H© ..........i- "
; Martignv doit prochainement «fitter j «v»*’' ^ rctourn.-r u I

I Pari» Vn.r U .W© ,

Chai le» Martel. Charnbly Bassin. KÜ,. I douzaine» d. casquettes, rhajmaux d.- 
néjoiirnern qiii'lipic t«-uips à Montréal j feutr©,^ chnii»»ure*i. cluqui*», cuir, 'eau 

PortooiK.
Ottawa, M.du

M VIck St-I.«iuI» l'an |>ro"haln v i- v n- .
—A i Ituckonborgoi gérant «la» Boa-1 B«miuk*^u. Napoléon ' allée et Uilbnua 

i«>n. continuera d'occuper le nién-a poste | Constantinca'i Mint parti» |H»ur Slan 
1 un procoam

«........... .. H..me* t'"* Bélanger, iK« üii«'1u*c. M F. H.Ii* nolmr» p, . t»ii ••• * »* ^ f •1 rard u Iberx i le, sont a Montréal.
<7i-

------------4-

élé expulaé

F'arrhain

Lnughlm »l

LES ECHECS
X HXSTI»««S

n«>iing» 2 — L» neuvième ronde dun N ___ x.- « .4___ E. 1^.«l'Ilé-ifoC1 » dooné I* résultat.

—Aubry. «1 » Providence 
d» la Jofttc hier at>ré«-niidl

AU MASCOTTK
C*t après-midi. Mntc.ilte « 

au larram <»*•* i.iof"«.»n.m).-lh
lx*» Hurllnglon i»«rtml Ici «Icnmin »pr«**- 

nndi. avec leur pulaniuite é«|uipc t.«i 
tiatteri© d«» vialicui» »•' eoniposc .1© Vic- 
k«r«. Waahlura et Brennan. Uehring et 
Pnvclld wnoit *ur la *' •«•lelte .' pour 
»eo Ma»cotlc».

l'rélnnli'qlrc» A 1 p ni «'lire le» im- 
tnrln ©t les Mascotte»

MOU K DK L’EUT
Hocheitcr N Y 2—1.» partie fut 

‘entière" aux Montréal, cet npièk-ntidl 
Le» but h*» de Walter» furent, frappée* a 
2 j Ion té

MAISON
V0NDÊK

1852.

timrtnli h ««!$»»• •» lln^M •* EmINi
u* «XHtiplal et A inrill.m 

p eieb- du Canada. Heparntiou» de tonte» 
eiv*» fallu» Air jea Beux.

A •*©mi"«n»

Hoc ne» ter 
Smith, .'M' .. 
Ninhol», 'Ü'...

, Ih'groH. ©f.. 
T’nrev, lb... .. 
Curtin, If.......
B1U». tf...........
Kennedy, c... 
Barton. »»... 
Walter», p... 
la'pinc .........

AB H Bll IS. A E
tl 2
I 1 
I 4 
I 11
0 *3 
0 2 
8 3
1 2 
0 « 
0 0

CORSET
“P. N." 

I«a Clasp du

CICA/fETTEm EGYPTIENNES

••MO Y AL”
Ift CENTS LA BOITE

-4----------------

A ami is'br Hc»-©', A Cte. Loadro» -tBn.. ....................
I, UMHmt A Cte d» Woi.rimuoo ; \utk Montréal
akoB'.ieüiawd R»|4d#. Mlch ^ - Th«>ne>. rf....................

CHAH. LA VAULKK
MOIS «à wü

Waller», cl...........

l.e» Cosaque»
Sait on romnient sont éli"é« le, Co- 

naque» dont il est tant question en ©e 
, moment à propos de la gfuorre ru»*o- ; 
i japonais©.

léé» qu'il |*etu «e tenir sur se» j»m- U U nOC I 'be©, le {retit ( .«saque ««st enlevé dans 
lin |h| W le» hraa robimtew du papa, qui enlour I 

* • rhe a' ©e »<>n précieux fiurdeau »on che
PMt III PIllS Xul favori ; lu course ©n pl«*in air J 
«1 »| m • t-» contmenr©. «ourae gradué© selon l«*x !
XfinUrO, •''Dp* . n-gh-H niVcBsitéc» par la pratique d© 
porutetmdes* ce »|».rl ,\ H«*pt am.. Il* p.*tit Co»a-
* .... Que commence moi éducation d© caxa-
HOHd J)H1 UllM jir|._ |,’éducation phynirpie est com 
hütule en lié- |plétée pat d©» .^*ur»«*» à pil’d, de»

. _ 1 situ te de hai<m, «le» exercice»* d© lutte,
' d«* natation, d’eocnme au liAton, au 

Ks.suvez-le aabre. A la loAee ; et A qualorte an»,
. ! r.*n«©urii©m©nt du tir au grand air. au 

•o- inilieu de» xa»te» espa**es libre», est ; tourmente» 
y j ••»»©axe-. n*»« ix«r-©t>«. lH-tnan«l«a Vi. tlonnc au futur Cosaqiie-centaun*.
- cmsets ci eun anus i kukfuis 

ABBl'HI*. !\ Ü1 J.-B.-A. LANCTOT,
i I 2 2 •) 01 KAHI41t'A>T OK OAhTO,
4 I 1 A tl fi|l«y, HUE ST-JUAUHUXT.
4 12 11$ 'rjTftarr.-r—-.......... 114-Wl

franvuis, Kip. etc
Kl cni»»eR «I article» d© fantaisie ©t 

menues inarchandi-©». $1.500 «|© hard©» 
de confection, pour hotumes, cl gai 
«,-on*: Aussi 350 raisa©» d*' tlié» as 
sortis, ferronnerie ©le.

Vente à dix heiirea rha'ju© jour, 
Conditions faciles.

MAKCOTTK EBERKS, 
131—3 En* auteur».

Le meilleur magasin a Ottawa
— poca —— 

l’K.lNTlKES.
IIUILKM

VITHK8.
.MASTICS.

VKKMS.
PINCEAUX, etc.

Stephen Bros.,
184 RUE IPARK8, OTTAWA

•.— n

John Benram & Sons Co.
LIMITED

DUNDASô. ONT.
Bureau û Montreal. -321 ruo .'t-lacqjR)

'K-. IOJ I- «*• à*. Utf7

TO

GRAINS Orgo, •arraal®
Pois, f >7 s R,rTel. Bell East 1158-1063

Avis de Vente
A nos roIl'H* rue St-Jacoue»

JEUDI 8 SEPTEMBRE
A 10 HEURES

$7500.00 rtc forrormoriea assorties, bou­
lon» clous, serrures, ninceaur. Marutiix- 
*olr», •'««ulons «le pnrtea. earlens». et* . 
etc Absolument »an» réa*'rvr «t en l*>t» 
iM'tir Io ©«iliuuerce

MAUCOTTF. FHF.HKS 
)814t F.nciu»i«-'ir»

UOMNE MATIB. Aux p»r-««nne»q*U 
tet-r.lNBi» •«"io ilotinuii» un Ml®V - alternent avec de» cha 

leurs accablantes, h-s jeun©» C«.»nqu.*s

3.1 2
Habiliiéi* dè« l'enfance .A toute» I©» sont, à partir tie 1 Age de du huit ans. 

intcmjiéri©» «i dantr©r©u»©* dan» le» a»tr©inr» /*•* aervie- Dilitaire, aorvieo 
ploifi'-s d© la SiUrir. *le la Mandchou- où il* r* .. n xintft an», où d» peu 
ri*'. ;»ù ©n hiver, la neige recouvro la;x«*at reater plu» longicmi*», salun leur 
terre, où e* été la» fondrière* sont si I bonn© c nsiuito oi lours capacités phy 
nombreuses, où la pluie, le Iroid, 1m | siques.

Le Grand Café Parisien
HOTKIa

l88M699Stë-CATHERINE
MONTREAL, CANADA

EATREE8 PAIRES Chef d8 
l79St-D0Binique 
1117 St«-C«thiriRe

—o—

IHVUTTMTIU «T

REPAS 1 la CiKTl
— o —

MiKMeetece

Cuisine
Français

Dîner» servi»
aux résidence» 
prive**» dans 15 
ininutc» d'avi».

JOS. OR A VEL rnop
©4 L. nit*. ». w. *q> Il

lainteroolonial

COAL M’NINO COMPANY, Ltd.
OPKME CM VENTE f 9N

Charbon Intercolonial
En Morceaux ou concassé

S'«d doter au Hureau Chef

Chambre 311, Merchants Bank Bi:
•iba

DAMES

I

MarvbandiiM*» en mains pour lirraisou 
iiiiini'*.liat«:

■ u Macnmou,
'roura a Cuivre.

gorBts A Lov.cr,
Forets A Lrigronac*.

Machines A Mortoloor, 
Con tourne u'>oo,

Raboteurs de For,
Forêt* Suspendue,

Coupons * s do Ooulontv .V-n

ttouke, bon, Unie ®t Farine,
KiStf MHljhJlSGUP*i “loUt SpédiIUI

KCRiVeZ-NOUS

MicUud Fières ûCia.,

Cliarbons de Pictou

liant» Tfettoiréa ............................... . .... Irto
,House» Nettoyés» jpo» proeédé français &<»a 
Jane» •l.œ

n Hordrea de nouveau............. •........ Jkf>a
“ Preaeée». ............................................ h('%
N'-it'.jag© iia.K'v©* <1© Iviutoa modo» a de» ju .x 

rmbruiinabir*^ MY VAl.KT. 13 Cote du Ma* 
«M UaU. cola UorrhMten T 4L Oat A4*.

a—®

< > . nfV.V'.iéLùT,' L^ïStià

3584
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LA FINANCE
U BOURSE

revue DK LA SEMAtNK \
( iv« bur««ux du “Ctintdft" )

2 ««Tt.
R % a pu d** jour» dr rincUnn. mais 

U ••'rnair* qui finit a ni*>n

!Tiie Royal Trust COi•• r<vi>bfrl «uivAAl:

▼Aucuns

(‘•rlS»,
iulull.

Ml.Ulti

rU><iiir Ouiati icn., 
«.'om .. .
wTtr* un* grand*» fariuet* Kilo cldtnr* 

i d« piî* U»»» <\w ***ux j
.prturo. I lu Cl > V Klrctnc

>tU vu KU'-UU*. H

% Btrt.

ne;;u%.

Ixs itroffUKUinm-U uum‘rai*‘iit uneux | ii«ui*vkùl«xti-u-Hy.......................
il** prix plu» bn*, mai» U« n* parvion- lyfX»**«’"v»*• *.*M“TMT.V.i 
n«t PM à 1- oblMir. Chaque n oc |

AiA *uivi* d'imp b au*»*- plua j K«ur Muai Uy
. ... Müil.a) oimuiuli.

q»io la precAiltMite. | •• j>r«f.........
tioa
>,|u» rontid^rabl»
Tout «emble indiquer quo 1m valeur» ; ;;;;;•
«r.B' .nue le* main* de détenteur* UOiniiiicnnwuaaioelConi ., ion. <«■»•■» , qji Uu Uu |mo(...
nuissnnt» ‘lui exigent de» prix plu* : UotiuulbiiCualCoui ...............

h : : #i . ^a . ' Uo «lu yrvl................
bâutR. !*• douvoIU** qui infUU'nt Bur . i4itcrv4>lonlnlLu#l v. omuiuu ..

itcM ne sont p«* <lo nature à dé- | MuSittiotm ............

3UiU«S
UJ

ni | ■ * ai
x'aI y.*. :*.» «.

»*410»
Mil

. . . CAPITAL . . .
•ocscrit, si.ooo.ooo. verse, ssno.ooo. 

firx* de rwMrvu $JS0,0U3.

Cai»in 

de Fer Rutland LE PACIFIQUE
.Canadien

»u:

!‘HK>'ini5N’T
Il Tnt Men Urd Stnlhcona et Kount IîwpI

CL C.M.G.
vicfc puKsmr » r

SIR. GEGrlCtS ORUMMOMÛ K. C M. 6.
DiUJCCTEURd

■ e ânau« a mv-b'«*«'
n v MaradiPi

FÊTE OU TRAVAIL-5 Sept.
EXCURSIOM 4 OTTAWA, $2.50

ci.viu: \viM>Mtm

HIURE DE DEPART 018 TRAINS fÊTF IU1 TRAVAIL
D.a.tu.iu. IXUHKSMAKJOI ; MW inflfflll.

rivante Ktirlini^ori A 12.â> 'p.m

l'urt» murri adiMte*. 3.*.’ »!« plu» .r*i« (
!»• j'*<- • o %in>gl*< Hill» i» t>on» l'.iur 7.10 |».m.

5 SEPTEMBRE
N. w Yol k b,20D.m.. IKnitun H U.IU. 1 I**'» l>lll*'t* il'allrr *■« rri.iur ««roni éuU» AU
WuTOMter L.'ttp.m. »«ru .Pu»

Ti»y Û.ÜU AlÜMiiy 5.3.' p in.
tâàm&ÈÈmÊL Aï

ot boa» |>our iiiv*-

eu*i >n

M ,
Tu:., tm*i- i«uq
t'A»; Tl
»T I ...

47 i

t. t Cro«.i*hl*Ui
e. m iuv»e ■. a»«w»f
•trW. e M«üM*i»]»
Mon. S. Moca«y

a. t *<•«•>•» •
a. c. R«u
Jnm«« Hoo«
•*> T. 0. ShauxMnnioir
•n W. 0. Van Horn*,

K. e. M. 0.
Bcreciu de Montrei! et Voûtes de Suret;

ai
•A',

U mai
^ oourajpT ln ha u SM. La récolte deiib-:.. uo fui....,

, ,, , , J . . ./ I No\«tt**/ii»©U;«iCoal.........
»era uioin» considérable qu on n nvnit j h(l'UVM tHUlJi. J U11 ,>vv( ..........
^U, ma.» elle obti.-ndru d* * prix nu-il-1 CuuieimUuCobUCa,

>ur« *•*. ru nomme, rapportera antant i>

m

luiugiupli Co...«........
OUu .............................

V'tlV'luM...........................
iiliui; prof...................

O.U.................
Vtr* A►» u "A" ...........

«le l'ulp...

j'urjp'fit au paye.
I.M rapport» de» clicinin» de 1er in> 

dl'.ieni progrès. Le commerce du 1er j JuL^. ‘.l t. ' t '. *. ; ; i ; i ;
f,.;! ausiii in.'iU*ii.e figure. L’argeut Nu»Ui lTe»iLand Cuumiuii ]
,u . ,• ..i . Uu *‘u ‘lk, i»iW..,.
demeure à taux focil». Imtill, » Al ne Lumh u:i«i ^Auilau..;—.................

. .. . __ .. _ * » , L»l»i.‘tiuLciim ». uuMibü.iUiU ..jur'i'Ut pa» de développement» dé»as- t oiw» jioiiuxal .......... ........
tr.- t dau» les région, agricole. du ^
r3nt 1*'» tr<»i» jour» do vai-uur*'» qui uu Maiiuaud»
vent suivre, noua jiouvoiui compter '
»ur de# prix plu» haut* h New York, Ml.N La.

durant la .emuAne prochaine .............
Vous ajouion» à «lo»B»'iu ce» mot» ; t;»>uu...........................i’.!!!!!!!!”

. . , . i Vu lut ............... ...............
durant U aemaioe pruchaiBr, car il

....... *-»W

la- ij
;se 1 ,n>;
....... iir'*
sto Uxi

JJ.Illt IliUI f 1IC| M . • .

FOUR LES UEFOTS
(«flflce «*« la Uaoquo rte Montréal, 

lue Mue At-J<ic*iue»,
Hu.-.-unuilo. a qurbeu. Mi Joan. N. IL.

'Vitllll|K'X
7*- -c y j-^.11 il. ROUEltTfeON. UuranL

«lier t*-» U et S »«.q>t 
uir le 6.

nxcvnmtON a carillon
Vapour eovorolcn, tt.OO

! l'in» hrau vovair* •'» jour )l<-»u 
piinurauta tout le Joi-tf *lf ia route

. ,i i.. vft \ ..v». g»»* .t Ir train 
.lu I. T K .(uitluxt lu guru Loi.ati••*• 
turn Nam et arrêtant A l.actuiu . our 
preiwlre le v»fu»ur.

cxooRtioN oe fAPnea-wiDi 
• auiar i*« RanAU"»

Pour Nte-Aane. iH»r i* A- TU. 1 SO 
p M ou lu O. J*. It , ù 1 i' m . allai 
et retour. Hil et*

Pour Hu-thoii on Th* l-uke |>r«ue« 1»
trn.a .to 1 |> ni . au «' 1* H, gare
Win.ini-1 aller et retour fl

Pour le» Kapule». prene/ le tialn rlu 
«1 T It , >\ 5 |i. m , pour l.echine. aller 
«t retour 6o et»,

û. p.n

;;»»Œri!{Sîîr:jBillet Simple de talfcte Classe LIGNE ALLAN
^«"tofTITi’: mostkkal ht gri;Hi;ç

Llverpeel via Movitlaa.u»

Il .Met * a la pare Honaventur» <7nre 
liudsoa ________  ' •

La Cie de Nav, Flnska Lloyd

UNE SfcdtiiÛH
De la Cour du Banc du Rci

ix ituLc tiQNt Dimcre iiirai
maMce «r uanao*

LIS OC PÂMTft eiRONT COM MC SUIT;

faut ne pa» oublier qu'un marché ne 
(ait p«« toujour» haueae ot que d>*» 
réaction» »ont inévitable».

Nou» avons déji dit qu’il faudrait 
n- méfier de lu seconde moitié de nep- 
t«-tnbn> ; nou» avon» dit nu»»i qu il 
irrait jirudopt d’étudier le» condition* 
du marché quand le St Paul serait à 
IM ; 1* Union Pacific à 100 ; le 
Manhattan à IW ; U Amalgamated 
Topper à «'.0.

La fermeture tic cc .oir u été trè» ^ 
Vrtnp comme toute la journée — à 
New-York, presque uu [dus haut de la
Journée.

Noi'UibUr.i 1

1AANULL.S

uu
Uu
Au
uu
ÜU

lt»i>Q*!«-MontrviU. ..x«i.........
ÛU «Jlil.U'lU. . .. X«1 ...............

Il,N .A............
aiuu-i.-ii». ............ i!.!”*"
ut Tuiuntu ..xd!.”..........
u* ► M .w • i. iis.. xd ........
Ituiuiv.,...........
u».... \.h.......................•
utkt il- . Lst ..iüi”’.' “
ui qui-ucu xj.......| ] .......
Nutiuiiala.. ...........
L mon,. ..xd....... ..................
uu t.UU:luuii.J....... ’ *’ “
LAulilllilOll............
Miuiourd.......... ..............
luipuilul.............W’""
iruciimuaa xd.......••••••
Oltutiu...........................

uu
uu
uu
Uo
uu
Uu
uu
uu
LU

DKJ*KNTLJtK&
La ndtiranL..,urn'',, .. . * r-. . t t oui .Cablrtjuupun...........................

Nous étudion» longuement 1 état de Mtl.&ueirid........  ................
Wall Street, car il faut admettre quo b, .*'. ! ! ! !
la Bourse de Montréal en est presque t» 11 .loi, i.uu ou "

i. ,, , iHUbliuun C oui Cum.. "**
le satellite. Une grande fermeté u Lsun-mldci-Pulp^........!!!!!!!!.”“'
New York empêche lu réuclit.-n ici ; yôm.Ÿrni, înf-el^0.............................

d autr. part, une réaction là bas n 11 !^.V.:::.ï:
ou jours d.*s con équenees (àcheueee N -b.^ual aodCoai'
iur notre marché. •

Il est donc probable <|u'ici, comme à 
N'r\% York, la wtiiniiie prochaine don- ' 
aéra des prix jilus élevé». 11 n'y a ndv 
inlumcnV i|Ui. de Imnne» nouvelle» sur ( 
aotre unm-hé. Nos valeur» n’ont rni- J 
lonnablument pas terminé leur hausse. ) 

I.« Power, qui a occupé «me position 
n émin- nte «Inns les transactions <1* 
•ette s- niaine dépassera probablement 
-0 M.iih peu. l.e Power a été la va 
leur la plu» lu-tiie do cette semaine. 
]*» tramways sont resté» au repos, 
à prix tré* fermes. Ix» nouvelle* fa- 
xoral-les — Paetion du gouvernement 
à l’endroit des aciéries n donné plus j 
de ligueur aux actions de la Donii 
mon Ste« l. \jd action» préférentielle» - 
ont fuit |»rès «ic dix points de hausse. 
I.c Doininion f’onl a gagné sept 
points t est beaucoup.

I.e Nova ricotia atteint fi5 1 J. Ix> 
Richelieu est tranquille, l.o Pacifique 
( nnadiiB a payé son divulcildo. Il est 
ymintennnt ferme à 124 1-2.

S'il ne survient ni froid, ni autre» 
mituvnises nouvelles dans l’ouest ca­
nadien d'ici à mardi, on peut s'atten­
dre à voir ic Pacifique très ferme A 
l’ouverture de la semaine prochaine.

1 u fermeture, ce soir, s’est faite 
»u\ plu» liguts prix <1.- In journée. 1 a~ 
Pow.t, le Twin, le Pacifique, et plu- 
lieurs autres promettent de» hausse» 
luhstnnticllc», »i les ronditicm» géné- 
•ali » dcuieurent les même*.
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K8L

Pu Havre ijiP-lli.Hi Vapeur lieMoitrcsl 
PJutltct 16 Juillet 'qieUt.a' SAuAt
I" A ont lé Août '•He-|i.''*ui*
lu Hf-pt, lieei-t. “HtiLlus'' ao-t.
lùLMC 16 Oct. ''Hfsis’rur* u N u v

Pour tou'e» taforn'allons et taux «l»tr«t.

"»ai a# Puliman miIuti et dortoir »ur les 
lr»uw ilirecta

IViiir rrnseiintriu.-ni « et biMol- •lultw-er à 
Wl rue .nWscnU* • ft S la Uitr<* M iiitlsoi.

Pat-** de ■l.'i'Nrt, x. • et é *optonitire.
Ltuillc du rviuur. Jum|U uu « ix j.o uil-rr ItsU.

Agent looxl d«» 
r, A. MIMM*l

Agrlit aciirl») du»

T. M. KALI.OM.
P»•**ati«r*

pa-Mui »r». 0»-ins j • n
.!■ . ^.TL": ■

AUX COLONS

EXPOSITIONS
OTTAWA ET RETOUR

a«rwiuo rtc la Mail* Royal*
l 1* , i>»* l>»
r iiei|H>ul Munusal Qu«t>»«

•» soûl - 
ï •NM

*• Km

i*'1™ ... 2 anM. Sam... Sajo,
S 4.Ma.IN NUOUlt

.^ÎT.'ÎÎM »•••*. ea.«.. 6 p »..
^ ..........  •• ê*m.

I »|S ^ 4 ****** ., JO ftcpt. ê «i m. V JO f».m
............ ... ...... .. "*Nepl. I», «l.ea .......................... ns.flu I''*;"1” •» »** l<lua l«.xu« •t.iUuei» fis la

i»a. |7, i n. »o, x r, ui ........... q.i.&o | *>*t<luttu*- Aw.a^u U>uuc». usuo»»
Mail»» <i. rM«ui i» xii 11.11. * mua. ri..- nu m,.I'l «.’LApsi:, fflO et plu» »ubQUEBEC ET RETOUR ---t»... . . . . . . . . . . . .

A. 4. A. M. W. 10 sept. .............................  #4.00
7, * «ept ................................... ............... f *i.U6

I Jmlle de rclnur le I X kcpl. H*«I4
A •. 7. H, I* .irpleittltrr .......... .

J.lnitlc de retour A jour».

TORONTO ET RETOUR
a». Ao

sami:I)!, i r. mxif 'u joi it
bU’TKMP.Ui: prothain. à 1»!\

Al-*

IAI

.ayant juridiction criminelle duns et 
pour le district d« M ntréal, se tien 
«Ira au Palais dn Justice, en la cité' de 
Montréal.

I
heure» d<i nmtiu.

FN CON^KQUI'.Nf I., jt- donna avis 
public à tous ceux qui auront u 
poursuivre aueuae fx-rst-nne maint*

, nant
18e œ
1 personne» qu'elles v soient prét« ute». 
j J K DoNNK Al .s.>l AN l.s ù tous I . 
Juges de Paix, Uoront-i» > t officier» 

» de la Poix pont la district susdit, 
i qu'il» aient u »‘y trouver uvc<? tous 
le» records.

J. B Till UAL'DK AU, 
Shérif.

Bureau du Shérif,
Montréal, 23 août 1904, 122-16

A vit c»*U. t llü. S. ULAKKI.KY
Aüfni Montr**l.

AVIS

Terres à filé,Bon Climat, Son 
Bois, Excellente Eau,

Set A Ueiilemhre ... .................. S 7.0«»
4. 0, 7, M Hapteukltrs ..., ,,, ........ 10.00

Uuii pour ruxoïilr Jusqu'au IA aep- 
leinhru 1004.

SHERBROOKE ET RETOUR
S rl .7 Ht-plemlire ,... fA.3A

I>»u» U Vallàa .lu la. ét-Ue.tn. 1» K^-uier Ue i “uu ‘K,ur Ju-u-'au A s.p-
lu Ü9 \iU«*D«L U»U4l*ll* IW04.

u ,„ TI1AIII SPÉCIAL Ste AGAIHE à HOmaEIL
v»m» »u-.l«U de 2,«>0o <HK» «< acru» du* «juitters Ste X.-»lh.. le A *ei « . K.'l»
Plu» IMIIC» Uur«» a blé qui »u iMiiaaeat j Ou l'is\s!l n r-si t. m leur M -niiCni trouver b. tvoviuuu ^ * I -irélinî .’uf .i nU^, id.B, sa

tr» .Sio-Aifuiln «t Nt-.lârAme. Iiulusiva-

Pourrait-on donner des renseigne, 
ment ou «ujut de Mudanu- Paul Mc-

tiouvff lia.» l.t |v u V liiox tlu ,
V INO r Ck'.NTINls L'AL'itL. 4 un» dt»* 
tune* U« dut l'.eur--» Bvulaii.unt do t.>ua- 
t-uf . ( 10O mtil«» 1, par lu vola fei r*o.
dm» lu territoiiu du lue Mt^J»«u.

Vrimapon icrsluit <!«■ nuuiuaux r<>- 
lon». -te tuui» Ismliluu «t du U» uu.»ntité 

lie lt-ur» uiioi» -tu lutiian». uuiiu 
«juûnoc et I» Lso Si .f««a. 

pour un in»»uifi<4uu i.uul« Illustra «lu
Sw- ney qui résidait nutr-f. - it Now j ,“iUv* -bs*,Kueiucot». *dre-
^'•rk et vint nu T'n0uda - U' le nom KLM-: H PONT, A^-eut d« Coleatsatioa, 

déVenuô'danâ là prison rouimune 1^ Mndame l'ranei» Thuren Osl-orne. „ 
district «-t à (oiite» les nutr<» ,l f"1 ('Vis 2« ai.il 1 MHS- 24 'alKX IJAUüV.. .. I ^ « i*’ XI . . .1 _ . . .

71W
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Avis de Faiiüte

COMMERCE
CHAINS LT FARIKKS 

A CHICACO 
Prix de ctùVur» ;

Sept nee
Ht. .................................105 1-4 107 •">-«
HW -rimie................................. AS 1 2 A2
Avoine........................................ SI U-4 33 5-8

tek prix, pour le btû. «ont un Lai»»» 
le deux ptuuLs sur eaux du l'ou ver Cura.

A WINNIPKO
l’rix do clôture : fl

Sept. Oct. liée.
ini' 1 <»a 1-4 1.09 s-t< 1 i-x

< «■ prix emit U-Keo-iuvnl un bui»»e sur 
r*ui de la vedto.

A MONTREAL
<« *--nt touiours le» môme» prix fer- 

Tr-er dan» lu» grain» et laruic» Noua
cotons ;

l'aient*» du Mmntobn, fù ,Vi , fo»t** 
<!(■ t-oultn^ors. $!> Jd ; patxnto* -le bK-» 
dhoer. $5 25; au luiril- La •acs. lu» 
Ptl* »<>i* 52.35 ,t $2.40.

PEUUUK KT UtOMAlilC 
Usine reste au niruiu p-ilut I.'ox- 

l'.'riution e»t pm-s-pia •uapendo*. Le»
En» restent 1*3-* A 18 8-4. pour le
rurre du «hou 1S k 18 8-8 pour Id 

ton Inurro.
l-e qv.uuago fuit niions On dit aussi 

Su it e*t do ineilleurr «iitalitû 11 n’y au- 
rien d {•tonnant eoprndaal à CO «|u'll 

•e r-'pnsAt niiib-lennnt qiict»p»c peu de ses 
uonies avonro» Nous rotons : 4'ro-
"•«Ke de pn-mlrr choix : U A t* J-Rc ; 
•on fr-unnee. 8 7-8 u lAf 

A diverses hKlle- «l'tintario. hier. les 
'•«•titus «,>ni putes à Vf et B 1-flo la 
“'«>• I,o» vendeurs ont obtenu* 0 3-8C. 

AUTRKN PUODUITS 
Au marche llonMCours. vendredi, Il y 

s'mt «les| iCgumes et des fruits A Trdsou. 
"°» poiaïuc* de» loniates. du blé a T.idc, 
«le» f-Wif-miibn-s, des paint-'».

les patates se sont vendues moin» 
cher nue in semaine précédente. On b.-s * 
Itave.-s t4*c 4 fl.Ne te a*c dft HM lha

La-» ponunes s<* sont vendue» 5 tous 
** prix, subui ut qualité ot la variété 
Jy» prune* se vendaient 00 à 75c iaboite

VENTF.S DU MATIN 
Con Pac A lü, 1-2 
35 tau l’ac a 134 3-8.
5«) Iron Com a 11 3-4. 

l«s» Iron Com a 12 
•-fé Ir.-n Com A. 117^» .

175 lr«vn Con a 12 
50 Coui Com a 50 1-3.

135 lr- .1 Coin h 117-8 
5o Mo Power 4 78.
30 Mo Power A 78 1-4 
35 M.. Power A 78 1-8 
35 Mo Power A 78 

1 Mo Power a 78 
50 Mo Power à 78 3-4 
50 Mo Power A 77 8-4 
Qu Mo Power A 77 3-4.
10 Mo Power à 78 
35 Mo Power A 77 3-4 
35 Iron Pfd A 3fl 1-2.
50 Iron Pî-t à 37.
75 Iron Pfd A 37 1-4 
35 Iron Pfd A 37 1-4 
VS Tor Ht Ry «1 103 1-4 
lu Cou) Com a 57 1-4 

1U0 «'ogl Com A .58 
175 < «>al Com A 58 t-2 
5d Coal Coni A 5* 3-4.
35 <’oal Corn A 59 

-Su « oui Com A QW 1-2 
2 5 N .Scotm u N5 1-4 
25 N Mcoti* A 85 l-«
50 N Scotia A 05.
25 N. Ncotta A 85 1-8 
Qu N Mrotui «5 «13.
75 Twin City «1 98 
50 Twin City à Uo 1-8.
25 T« i;t Cl» v A 97 3-1 

H MU Te leg A 157 1-2 
90 Ucll Toi A I 17.

5 Hlrhelleu A Ht».
1 P.k M.-ntréal A 245
2 Rk Comce A 151 1-2 

in M- hts ltl« .« 157 1-4
40<H1 Iron 1 lords A 71 !-4 
7<>«k. Iron Honds n 71 3-4 
4f*«Mi Iron Honds A 71 5-* 
IUmiu Iron Tiomis A 71 3-4 
HiHlu Iron Ponds A 7' 3-4 
tKJOO Iron Honds 5 71 3-4.

2:1: fr :23i

mai 1*97 ) A Arthur Ma>Tini«l en pro- 
tendant ?qU idlu était vente, «-e qui 
fut découvert? connue feux après de» 
recherche».

Adressez tout remnignemont A
M. WILKH1D BKS.SFTTK.

Avocat.
97 rue T^t Ju'iiu***,

Mont».cal, < utuida.
127 n

r-- .------------------- ---------- ---------------------;-----r

i' ipal A Quéttec.
“Arnut lJ4n»ral.

Agent Céo du K et P.
■CiTB 0% POSVI N» 2S3.

A.—n.

ui*n' l.u nu mu )our. lu train <|uiii-t< t 
lu N*mlni|i»(u». A 4 um «t urrixiuit A 
M -ntrc-il A * tn u m , a.<ra retranchfl 
entra Mto-Aguthe ut Montreal

f.ôndoe'|l ^ '* b- • l-AS.sp;, Lu c rpuol 
nu" a8trvi T uni» 'an,
lit- .4 '' A u 11 e» «luumers f.»«t oO.

I Itoi JT 'oT. * r ' * eédult»I li«»l.si,.tn; I LASSK
-Ire» ou Clnoetiw *15

ou
lo-

loi
Llvarpnol, Loa* 

l'a ris t*»*J 
tiLAMUOW I I MONTHS il.

«tianiea iMMontrAal
Msrer»dl 31 août

'j Slclllaa Jauil s ..p»
*7 août r. uloMan Jc« dl tS s»»l
PremlAr» C*tun». 540 «t plua p.-uxié..» 

(ahlns. |J, 50 Trotaiém» C'abioe.
• 15

P adrueMix A IL A A. Allan MontrAal l3Va

Steamers de la ligne Dominion
Voyagot hebdomAdaires à Liver­

pool, de Montreal

BIMUIAP PICS HILt.l P.M 
Nt-.f ac<|u<'a. voisin du 
Posta

129 rus 
Uurcsu de 

130 n

■ Saull,wnrli 
> XaoairigtoM 
'Oommtan 
Vancvuvar

GREAT NORTHERN RAILWAY OF CANADA
Oars, est# du au Morem it SV CilksriM

TélépHono C»t 2141.

FÊT E DU TRAVAIL
5 SEPTEMBRE

De» billot* d'wilo* ot rotour aoraot *mlo 
mu prix (Pun

In Re
■ Insoph Goldlx-rg A Co., mmiafuctu- 

ri«Ts oe poi'lui-. Ill» eu fer, »pi nigh, utc., 
6u et 62 rue Cudieux, Montréal.

l^aillis.
I.es soussignés vendront à l'aucun 

oublie, sur les lieux, en bloc « u en 
lut* convenable» aux acheteurs,
Mardi, le e septumr-kk, 1904, a

Il II Kl RES, A. M. 
l.’nctiî Buivnnt, snvoir:

TAUX D’EXCURSION Simple de Première Classe

I» Hupt iflanart» S Ont
. 17 8-ii! >Soutawa*v lAOot

îi H-'pt «Kanslngton . ÿ| «lot
Irtct 'OonMntoa. .’O'Kt.

«»• Mtnitr«tal A AvonmuuUl (Hridoli, 
*«nsllshman,...17S. pt 'Mao.man ... MO* 
Tu» "Oman ...KM. *f N«liaiu»an »«H.-U
*«'amimrtliiianl fiigDi lilque,
»« -uiipurtiuiout frlKoi iflgu» et A %lr fr-uX 

Le* v upour» i>artf ni A l'aur ira.
PRIX MODtRCS.

! '< iiiHiub-/ -i,- . r- ii-«igii>-niont« am agents su 
*Ulr« «tu M-rvli «- >« taux rvUlulUt 

Pour Livt-riMol. • »'. u»; Pour Londra», ai;.*! 
•u iiioiilMiit -'Ion lu pu-iuolMtt la - alibia,
, ' on» pwii\ 1* \ utia ri-iiF-elgm'r s'ir lo frvl ot la 
PH'-ug. un vo«i' ndfoiMuui aux agunt» lucauv 
ou a la LIUNE DOMINION
,7 rua St-Maurviuaui. 12-. n Munira»)

p-'s sounds'ions cafhdtôus. a<lru»ké«s au 
•ouvaigiu- ut inaoiuûe» : *'Souiins*tnn 
j'our construction d'un ôdiflro publie a 
l.ongueull. seront roçuaa A c-- bur« nu Jus-
9" “ vui.'irrdi. lo 13 •eptembru v i m- , c nr p.»ui l K|d|.baida, rA—-mi-lion.
clusivcin--nt pour lu constriu* m -1 un J.00 p.fl!.---- .loin- i". Mmwlniiraii V "

— roon i.z —

FETE DU TRAVAIL, 5 SEPT.
Lhqutrl de troui» oommosuit :

Si " HHUAItiK

8cn a m Du A r.\«*oinptiun a Stl .i ni.
• OU û.m. I Krlphanle. l« W a.ni. JoUett», 

ti'.AUu m. «iraud M-'io. I '*• p lu.. .Sli»winigaii 
1 -ill- , 1 15 p.ui., Qu-‘b-»c, A.'JOp.ni.

Lits en fer, «‘t matériaux
Summit.-.1*, et matériaux ...........
Matériaux |K*ur faire les |>oële* 

“Turtu* ” ...
Dois de service et dessus de ta

blé* ...................................................
Patrons de |M>ëleii .......................
Machines, outil* et fixtures .. 
Un cheval, exprès» et hanai*

I,e* dette* de livre suivant 
liste seront vendue* sépuié- 
ment ..................................................

pour la construit i-ni 
Addtre public A Longuriill. P (4 

On i-eut voir les plans et les spéeiftca- 
ti«»ns et l’on peu» olitemr -les Mnnrs 
«lo soumission, en s'adressunt uu maître 
de poste. 1 onrueull, t’ «J 

L-** stiumlnslon* ne seront pn» considé­
rée», A rooln» -ju'elles ne soient faites sur 
if» li lu tu* fournis. I.e» sonii>;»stonunires 
devront ■ gnei on chèque 4ml A 10 pour
rent du inontnnt de la soumission, et sc- 
ecptf par un*- banque incorporée, devra 

. a. •.-i ; iir--t abaque *ou(nlB»loii l-' ché- 
1,41*8.70 1 um* payable A l'ordre de l'Iionornble loi- 

7S2.21 ntstre «'es Travaux Puldirs. ». ra ronita- 
| qué. si le soiiinissi-tnnAlrn refuse de rein- 
1 plit son contrat au temps voulu, ou s'd 

.14.80 ina.<nu« d«‘ terminer l.-s travaux l.u «-hA- 
I que sera renvoyé, si la soumission a'est 1 

pn» ui-uptée.
I.e déoiirtament rx. s'engaao A accepter | 

ni lu plus haute loi la plua basse dus 
soumissions

Par ordre,
FHKD. CKLINA8.

{HffrélAire et
«léfni lé-ministre

r-épnrtemer.t de* Travaux Publics 
*., u si „., .r 19f'4 

___ 14's )oiirnnux insérant

.loin . . 1 .
tlrand m<-re, Sainte^nlb-*ne, Newdilaagow, 
bt J- rtune, 81 «'an'it. Ha»keahury. etc.

/.Ii ItlMA Ni. m SI I l.l .Ml. XT t
9.1 am __ PourrAiaumption, I t.Lipbanie.

— Joliet le.
i* a: rtvtul. u Motdrt'al. a û ! sm 
lez jénre ilè WéTüiunu, ut p ni. le -U*

Limite Uo r»tou•, C t/f pt. 1904
CANADIAN PACIFIC

EXPOSITIONS
TORONTO CT RETOUR

Oates de Uénart Sept. J et 5 f*mx du PASSACS
timlied ratoir USsiit isot 1 $7.00
Outee de déixtrt Sept. 7 4,6,7,» ^ hrii du passage
LlmUe do retour 13 iupt 1904 I SI 0.00

Laisse Montréal 
tous le#

ervico dus truiiin 
9 OO n. m . «t IO 30 »

RAILWAY COMPANY.

LIGNES DE -.’ATLANTIQUE
M VA »KS D'F.TE

MONTRtAL ET LIVERPOOL

joiira, 8 00 p. m U 
Arriva A Toronto A 
n- et d 85 a m

■ lours «
4 40 p. 1

lu xuinaine 
7.15

Ix'* train* n: rlvtul 
('..«»• p.m. 
manche.
----- -------- ------------- ---

SHERBROOKE CT RETOUR

$3.35
Ostev de depirt Sept. ?, 3 I 
Limite du releur Sept 5,1304, |

1H‘ I.lvt-rpnul Valou-au* Do M-iniréal
Ifl A-Mlt............ léike Fri® . ,,, ........ 1 nept.2.1 aoiu ........ L>i«-< Manitubi» .......... ii*« lit.(! m-|>v............ f-ako • li.uii|>ii,iu .......... 72 «<'I>L.'2«l»0pt ........ l^ke Ki b ............«1 uat.'2-<-|-« ........... l-akt* M-iait-il»» ............1 ' a-i.1 1 ml .......... l.uk-- « 'bi.iuii'aln .. ... .27 out.2.'» ont ............ i If. te1 IlOV ........... ,tu»ku ,li»iiiiiilta . . .17 nov

QUEHCC CT RETOUR
Dates de départ 7,3, 4, S. 0 0, , Pria du passage 

•OSe.d : $4,00

219.90 
•J 70 
3(95 
21X)

93,9)1.64

I.n nouiuféctiire sern ouverte 
in*|Mcti(>n, le mutin d*1 la vciiU* a ü 
h-urn»; pour plu» amples information», 

j «'adresser A
ALEX DESMARTEAU,

Curateur, 
N«>. 1598 rue Notre Dninn, 

Montréal.
MARCOTTE FRERES, Kucanteui».

3U I 3.

597.2S
cet avis

•I 50,s «Ij j autori»«itlon ne seront pa» 1*116» 
pour

30 »

8.40 a. m.
Dimanche excepté.

4.10 p. m.
Dimanche excepté.

7.00 p. m.
A toue 'es jours.

l*Ol’R

OTTAWA
' Ht tOllf t‘8 I«*S 
los stations
intHnnédiai- 
rt s.

CHEMIN DE FER

VKNTF.S P K LAI'KIX-Mtnl
25 (’nn Tac A 124 3-4 

250 fron Corn A 12
rto Iron Com A

185 Iron Com A 12
5 Iron «'om A 12.

120 Iron t‘nm A 12.
flo Mo Power A 77 1-2 
25 Ma Power A 77 1-4 
75 Mo ï'nrr A 78 
85 Ir-n Pfif à 37 3-4 

lim Iron I,fi1 A 38 
25 KichiMieu A m»
85 1! rb. Hr-u A 5'« 1-2 

s lilfhflt«Sl A flo 
25 nichell-u A fl«'
25 Coal Com A flf) 1-2
25 Con) Corn «1 fl«» 5-8
25 Can) Com A fl O 8-4
7,0 «'oui Coin A fll
75 K ék'tdia A flft 1-4

Avis de Faillite
J.V HK

M. Ie*. LAVERTY,
failli.

fflffC CK NEW-YORK
ÜM Hruncau A Pupuia. courtiers. M 

rue .<atf\*.-b rnneo»»-Xav 1er. oou» .ourni»- 
m« t I» rui-i*' 1 suivant:

Vent» j'-ir pnenn A nn're btir--iiu. Vo 
P7 rue Nl-.ln>i|u«s Montréal, Jeu-li. 15 
septembre 1«m>4. «\ on/.« h«*ures, -!o l’im- 

I loenble ci-apré» décrit :
I.c» »plenilide» maitapln» et l«»i:eriurit

• portent le» N«* <190 et (îVi2 rue Sh«ir- 
i iirooWe, et 21>1 2Ula «.-t 208 rue Hleurv

I.- lot est roioiu comme élan! parti» du
• lot No 14 rie la sululivision du lot No
'1.5 (175-141. du plan utfii'lel pour le
onnrtler St-L.aurent, do lu Cité dd Mont­
réal

j.u dite partie d« Int est «le 30 pied» 
! de front par environ 93 1-2 pied» «'•■ pr-- 

fondtur dans la lurne sti(t-oue*t., et »nvi- 
| r->n 11 m 1 pie-t* (inns la ligiir nor<l-c»t
. borné «-n front par In ru-i Sli.-r' note, 
j en arriére, par sine ruello , uu su-l-ouesl.
! par la ru-j IMeury. et «u» nord-cal. par tu 
1 résidu du dit lot No 175-1 I

Soumission pour J»t*o rto Protoe«i*n
|»e» soumtsnion» rachetée» adressé»» au 

aouasigné et maniuéus A l'extérieur "»ou- 
miNsi-m pour leté<i de protection A Grand 
Narrow* '' ««rout reçu»'» «ia«|u à 
VKNDHI’DL M' 2 SKITEMUHE 1904. 
pour la r.mstrurtlon d'une Jetée de pro- 
tu< lii>n pour le punt -le Grand Narrow»

On pourra voir le» plimn ut le* •i-écifl- 
cation» .•>« bureau du b«f de gare n 
(•rand Narrows N C . «t au bureau -le 
I mveniuur en ebrf Monrton. N. 11., oû 
I on pourra »o procurer «la» blanc» do 
Botin Ib*Io*i

On «ievra »e conformer aux Condition» 
«lu ia •ttécdicatioii

I) l'OTTlNf!' H.
Gérant général

flurenti du rheinin de fer.
Moncton. N. H. 18 •«dit 1904 120-n

HoqtlRCS. Hlltets et Informatlnns t om- 
plctca a to»* les burcaa» 4» 0r»nd Tronc 
et a l’Hotcl 1% iad*«r. *! -n

Limite du retour Sept. 11 ioiu I 
Date* de déiMM 7, S Sept . I»r«i du paasag.i

j $2.95
Sopl. t. S. 7,S, S ....................!$2.50Limite du retour. 3 jour»..........

OTTAWA BT RETOUR
•opt. Il, tt, «3............................. $ 2 .60
Sept. «0. 17. t», 10 11, 1« $3.50

PRIX OU PASSAQS
treCABINS Oe Montréal,-iqu, «lljr*• ,1»nenl 

147.30 et tSO.OO en inonlunl. Oe Liverpeul. I>0 Jl 
en mont,ml, salon la oaume. «il'sts d'allsr o 
retour H) de réduot-on • «r lae pr 11 r Aun.s d'.tllet 
et rsteur.

2me CABINS Aller (lu uu pour Liverpool 
•31.40 peur tondree.

Ame CLAUSE Pour Liverpool, Loa i.1.1 J <-r/
Ueltaet et Cutten-ttown. IM.PU

lu-* \ap« urs A du«i mat ion 4e l,t vut |mh>I quiu 
tv-«i Moiiinals laurar». Le. piuu-.utvi • *'uur 
Ixtrouard la 1 fitlu au suir, 
l’inirl- fret.le p.i- ng« ei ai«ln .r--- « ..rn- rnent*
adrr-- r a l « Oanartian Pacific Rntlwu»

Compang Atlantic tetc^.nahtp Lino». Ht
‘ ejli ‘Um» lu ii-uiid ot 1 r.i-U, rue *| Na- rviuuiit. 

Ul -n

Lim-ts do retour le 1S Septembre 10*4 Agences Retord

Tlie Great Lakes & S). 
Lawrence Transportation

STI MARTINE ET RETOUR
n.aa

. 7 l'JUl.
Train -t*'cial quit Ut Mmitréul A M.uu o.m. 

Au n '-Mir. Il «|U Ur Fl- Maituie A 3,**> i>.m. le 
liiéiuO Jour.

l.HiNI DONAUiS >N l’OCH «ILAHCHriV

Septembre e
Liiultc «b- n-i-iur

l-ia.lalla irvmip. fr*g->ril|i|uei........
Kalaa'ia Ipotiip. fngurilbiutd........
Mneinn f-tinip. fiiïrnrlll-iiin*.......
l'artl«< «■•a U'-iliip. friguritlque),.,

» 8cptI . . |,t
U *< pt
JM *e|»t

LIUNK TIIOMHO.V IHlUR LoMDKhU

Train Extra Samedi 
pour VaudreuM

88. loua ir<uii(Hirtiliirul frl|rnrtf|i|tia 
et «vlr fruidi

8*. Fremona.......................

COMPANY
Propriétaire»di» f l halt'dux 

a \a|MMir Yo}dg«‘iiiil «Milrt» 
les luac» Suprrirur «»l .'Mi- 

chigan et Moutroal.

2 Sepr.

\ALKUHA

Xi
steb.Common ............
A icb.pi M ....................
A m. Car Foundry.......
American L.tA*r cuuu

Uo i* of ..........
iiiUuuiotu 4t Gkut...s..
Hall .1 t>iuo pr«l..........
Miook 1} h UopldTranA 
Cauauuui l'auiuc IL...
Cad. '*ouUi»ru..............
C.Uax............................
« beatp.x «dtiu............
Col. t ucl A iruu .......
Anjalgaiiiuivü Copper. 
iM-lawattAi iiuueon,.
t.ne ........... .................
Ki te pl u......................
Uciitr «ILUuovâM........
1IU Coût rai ................
J aru > t entrai ..........
Mi»*. Kniuand Tex.. 

tiu. i*r«f

si l
95k1
IB
Juh-

£_
"1
M4,

KI.M’ At TLRCOTTK.
97- St-.Iac-jurA

KF UINH.
Kiicuntfur». 8-M-I4

OépsrtemsRt dit Chemins de Fer et Caniui
CANAUX DU nT-LAURXNT

fies ■(lUmiMlnna rnrhef' 5. a«!rc*sé«e au 
snu«*>irné et « ndomu ea S-vuinUslon p- ur 
mai iid- * A .'atm b In'ton. aoront reçue* 
A ce hure Ai’ juéqfl'A ld he-ire*.

MAKDI le fl-'-tno .fOI H DF HKI*- 
If MllHK r.'"4

pour fournir el -metruir» un» usine A 
\a|H-ur pour carsec la pierre et mélan­
ger 1,. beton, p--ur le* «anaux du Maint- 
Lauront A Cornwall, Ont

J e* «péclficatlone peuvent être vuna a» 
l'on tn-ut obtenir des blaucB d« ai-jnda- 
*i<m après cotte (lato ou bureau du »u- 
, iitviiilant de* travaux A Morrtaburg, 
Ont. , .L,,. département no « eiutage «t accepter 
ni la plu* haute ni la plus hnsso de»

Dos ronnaiwmnicnt.* «:tni* sur (oiifna 
lt>» «'arguiéont-allant vrr* l’Ksf < t f ou» 
h-s f»ay» tVEiiropp, "iir relies qui sont 
dirijftîc» dan» Vous le» «litfdrrnt» en­
droit* des Etals de l UHCot.

au •é«ani«-'i U* fl noiH. rt tou» 
inedi» jus-iu é neuvel avi*. un train 
Ira -luitiiiu lit v-tif ll.iua'euiiue A 12.30 
midi, arrivant Vaudreull I lu p in 
S'arrêtant A Ih-rval. i ikeM-le l'ointe 
clulru, llcacunafleld, beaurepair», Ste- 
Ann»

D«-\'iii t
midi

1 : '
l'J »epL

fluur et air fr-. 
KIM01111 Icouipartluu-nl friipul 

fbiin- rt air frot-li
21 Bepu 

I Ont
8KHVH K DK LE1TII

••8, Devonn .............................................34 Sept
lieilona ....................... ..................... Il «»-«.

EXPOSITION UNIVERSELLE Se ST-LOUIS
HUI. t. (tVa, Iirslon ni «role lulls 1rs Juurs.

21 - let.

EXCURSIONS OEFIN DE SEMAINE
|i*l-art r.mr-ll ou Dlman- be. ItaSour Lundi

Altonuklo Sprinn» ......................... *2'09
n«loail ■■ ....... ...........................Oiurr Point (Clift Unveil) N.Y.................. S.tl
Durllngton, Vt. ..................................... J-'5
Cornwall   2.78

HKHVICE D AHKHDKKN 
88. K'cnlonu ........ ................................

8KUVK K DK CAHDIFF 
88. I.ord l.niiMlowiin............................... 0 OcC

T H OR. OIXON n SON#, Bclf.»at.

IMC ÜCCERT RCFORD CO., Utf. 
u 25 ru* fil-Saorem*nt. Montré*!.

1.08 
a. «o

•OUmiHUMOO*-l’ar ontrr.

DEMANDE DE DIVORCE
DUO

J:ri-

:m'» pi 
Jl;v| a./»

rtii» KH «7V»1 «7H

54‘. VVH
IMS* l.ilk U41*

oser

* m. ouhuie. A. BRUNCnu

Bnineati & Dupuis
COURTIERS 

(i Ncstriil Stock EicIiru
(UfBKC, IfS rmMIaMtrr» 

OChUfLI, l« rite (t-fmnçrtln-Unrinr., 
Prlté •«•« Cfe*. M—4 A C*> 

tUf.VeftIL t? ftm«Kf 4L

M tDBtn fll.

'lÜ&Êk

L-ouu-i Uk k. .NoautEU»
M.U.UèLUka. ...................
Met. au h?...................
Mat* oc..........................
5». 1C .........................
U».U A 't wflsrn..............
l'kcibc.vlaii............ .
I'f..ll«l ......................
PtiUplOkUA» .................
UflMillltf................ ........
Hoadlng i-l d..............
l'.Ocl.lMflpa .................
iuT.teûy rtùmi npr'iivf !

w; wh VH 39
rH'........ '.................
MH ü*tt U«A 

l«rt , l«n'»' ItSH
j* i a-fV» jm;
05 i b>;,i tr,

.i7«. IM), I37îi

=2 »'» JIH
47 4<m 47

u; , 122 | LU 
151* IV» 154-1,

___ I Avi* rat par le» préaentea donné
, | Jam Me - • ant

®D. , M-ittcracnt à t.'tica. durs l'état dr V e w - 
• • I York, un «'. « l'tal» - l'u!» d'Atné- 

raïuc*. fera «Irmanrio au porl- inent du 
Canada, A an proi haua> •«•««Ion d un bill 
du -llvorce d avec «->n mart CHADOCK 
l’ERCY BOOTH HIMI'SON. du la rit* 
d» Montréal, dun» la pr<vvin>*« de Qué­
bec. agent d'üuincutdi», pour causa «I a- 
«Hiltérr

Donné A Montréal, dana la province de 
Québec, le 15 août ' 901

LAFLKUH, MA« lUU'GAT.L
ET MAI 1 AHCANK.

119-»-a Avocat» do la requéntnto

L K JONT'.H.
Mec ré ta lr».

IXéf.urtc’ncnt des cbrmln* «I® fer 
et canaux.

Ot'awa. 2fl aoftt 1904 
I^s journaux qui publieront cet avi 

sa:,m niitorisivtion du «tépurUaiant nu r 
r-,nt pa» pay6» l ‘<28 *

BUREAU MÏnh«cat« Oprlnn», Vt......

522 BATISSE BOARD OF TRADE Ottorburn PnrST,. .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . PBMattaburgh, W.V. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  3.00MONTREAL e: u Quebec 
ne

De Niagara 
à la Mer

Voua*'» Point .................
bhorbroofco ................................
•4». Ann» rt* B»lloeu*.....
•t. Hyac’^rh* ........................
AL. John».........................................
Vaudccuil

4.00 
7 OB 
B.48 

.HO 
I. JO 
1. IO 
.90

Promsnadss de Vacances Idéales

M. P. COCHRANE,

&Ü18!
29!»
L-W

Courtier Mnriüine et Asont Cénérnl 

ROI HATISSE du BOARD of TRADE

MONK MONTKEAL-TOHONTO. 
via Ir* Millo lire rt Iloch<'*t*;r, N. Y. 
Ix- vnjH*ui' part t«'di8 '*• joui^t «‘xerpto 
It- iJiiimnrliH ft 2.15 hr* p. in.

1,1 f *N K MONTKK ALrHA MILTON. 
via la luiir «Ir Quint*î ft Toronto. 

1 ,•■* Iwitcan* partout !♦•» lundis, h* 
tnrrrrrdis ft U*b vendredis a 7 hr* p.m.

MONK MONTREAL QUEBEC.
1 ,«• a luLtraux i»*rtrnt tou« loe jour» ft
7 hr» p. rn.

LIGNE DU SAGUENAY.— Lr* ha- 
trmix |>nrtent dr Qiifle^r U»u* It»» jours 
ft «iafer du ù juillet ft H hr* n. in.

IS**

22
122
UIH

USt. 1214,1 lli-^ uMS
urti. rH 88',: orj*

ISi 12»H] !J3 
j:H' SB*, si 
2*4. 29!. 2HHI

VEin Ot THES, Etc,
l'i«H ,si q !

JEUDI, le 8 SEPTEMBRE
A DIX MEURES

IJTiSÎ i .iihl 12é |0uD JUJ ! |Ti2
i>r »®1H! »<>». «Ih 82H 

jrq| '27 *

mHjr.
rn jt>. pé d___
iiil*»c ..............

Southern J
Soutln « i ..IP
TsaiuCoaifr Iron» . 
L'ului» Fm........i-op pr*...—..
ÙnttBd 8Crel oon».......
Unitrd .Steel pfd.......
Leather pt’u.................

W, U.VblUo...............

IMi 1» 1 l.«»H
;2w :jb 1*5 l.V«
S>H •jn’ 2RH y*s:
Wl ! H» 1*4 T.' rtiq
Mi\ .»7H jan 57*/»
45S, 4-ib 45 1 4-.J4
N4). «H fer.'; v*

‘i:te 'iâH‘ :üi 'i*w
«o. «o'j 42 4 9t\

l'vénUte.......... ..

«Ni 9H

A no» unité» rue 8b-Ja<xjuua. «an, ronurve.
3«m) cai«e«B d» thé», Uunt :
ISO p»p4n.
90 not-.
60 Y «fini? Hyson 
80 Uunpowfier

Calé, épice», 1 moulin A calé, 1 coffre- 
fort »t autre» article».

MABCOTTU FlU-IU-S.
131-8 I! i«-an leurs,

25 N Nrotla A :4-4.
75 Twin City A 98 
23 Tarir City A «fd 1-4.

2«kj0 N 74«»t»a Honda & 105 i-4.
40 Hk Mnntl A 24fl 

10O0 3ron Hond» t 71 3-4.
JOOf) Iron HoikI* A 71 5-8. 

1ÜUOO Iron Hond» 4 71 8-4 
1UOOO I/o» Bonds 4 71 7-4-

Contracteur pour la Vente 
ou la Construction

Bureaux de Vente pour les 
t-Jecques,Billots, 1*8 rue Saie 

vie-st-vie l’Hôtel dee Ponte*.

de Vapeur» de tous Ir» D'unagi'*, rapi­
dité et tirant d’rnu, en fer ou er. nrirr.

IMuflieurs Vapour» tr»''» rapide» rt 
d’un fort tonnage en vente ft hn» prix.

INPORMATIOMS SUR DBMAMOS.
115-tna^J-*

•-_rjrr.. g____

BIBLIOTHÈQUE DE
L’ABBÉ J. B. PROULX

VENTE PAR ENCAN

La 3 i-cpUmibre prochain à 10 hr». a 
lu., «r vernira Par encan ft I K* OLE 
NORM AI.K.ru» HWhrooU- ft Montréal,

AYIH

ift yrov.ii o ^ A _________w^t^. ioloon». Droit ( anon, HieD.ire de I I

Ainsi qu* plusieurs eutra» points.

TRAINS LOCAUX DU DIMANCHE
f>* Montranl ot pour BBontrool 

(Pou/ I» tarvic* de trains ■ itpplé ment ait c* voir 
let Horaire* de le C—tipasnle >

Pour VM-'OequiL at etatione Intermédlalr»*mumDépart de Mont.éal * y» a m., i.jo p m. 7 *-« 
. 9 no p n» , ii as B.iu. Au rMoar, arrive» 4 
itreai »■ oo p m. (De Vaudreuil Muleuieot

6.0* p m l, a K-p.m , 7 «s p m 
Pour LACHIM* et •let. T.i*ermédl»r*e j«.*qn» 

Vaudrrml Dép de ?^ontr*^l».>o am. imp. »• 
7 «a p ta. Au retour arrivée a Montreal, 4 jap-oi- 
7 »} p ro. n mo p m.Pour niCHMOMU et ftalloi'.e in'.em;é-1iâir-1 •

Au rvtour,Départ do Mouiréal A S oi B.ra. 
arrivée k Montréal A y> l- «u 

Pour nnoCKY.LLC et point* inte-nnédlar**
péjj^eit de Montréal p j»* m. Au (et jW, arrivée

real 7 ij p n*.

»J7 rua St-Jacnna*. Tcleul-m»..»
uu k la »ere Bouavm

bMIot* on vlllo •
mt«a Main «Ao Bt 0»*,

tare.

13b n

^^TRAVAILDU
6 SEPTEMBRE

lillUda aller ai retour au prix «l'un

Billet Simple de Premièie Clisse
Aller 3, * et 4 Sapt 
Mtour jusqu'au 6 SapL. 1*0*.

par ir nient du Cnnud* ft •* jirochnin» |olo®l*. Droit < 
i^»i»ion pour lu passation n'un bill I rftdi-aUoo,suasion pour la passation 
l’autoritani ft divorcer avec *» fauime 
Husannn Marguerite Muq.hv de 1* mê-

ie» de» Saint»

me ville pour eau»» d’ad-iTtftre. I>on 
* Merrickx ille, Ontario, le 2Sèin« 

mur* 1991.
A E. BAKER,

Avocat du requérant.n+tt

ï HolIn»di»t«B ) Littérature, Histoire 
du t unoda. •U’., etc.

On peut viniter la bibliothèque tou»
lé* jour* dé 10 hr*. •• ni., 4 4 hm. p.
m., à l’ECOLE NORMALE.

Montréal, 25 aoét 1944.
GOD. BOILEAU,

196-6 NnUira de In Bbccb—ion.

EXPOSITION OE QOEUC
m/Ê ALL lit Ort wr Art te e«PT.

«i tuux éutort’âu ta et pt,
OK AUSR I» 7 et 4.

9 A» O'O net sur Ju»®u‘au 11 Sapt
cxrt IPT3I LM • ET • •«('T. 

9A»OU Limit» Su et-tour, 3 Jeum.

Lee train» partent «le la gnrv IVkiaventura.

X( RKM’ »K3 HllI-IST»
143 rue 8Wao«ii*e «c

W. JSJ-u

FURNESS, WITHY&C0
(LlfDITFD»

VOYAGES PROCHAINS

MANCHESTER LINERS LIMITED
Cunadu et Manchester

Dr Mauohcstof . De Montréal
Il .. ManebéAt-r Trn-lor.......... .•! Sept
2H Ai «U____ .•,Maurh«'*tor t.'lty............. 17 SopL.
11 Sept ' Mannlieater « omu»rrc« I Oct.

( r* vui-cur* peuvent tranep-irler un numbre 
limité d»> i-u *. «»:• r* du proutlere - U»*a. m
rurici Heuni du Canada et du Sud ilriciin

Meatréal k bap»town, P»rt riiiabath, 
Cael Lindon at Durban.

*Orism« ........ du Miuitr-'al....... ............  IA8« pt
*

CI pourvu >i« eoiiipcLrtlmntitafrNlorlfl«|uea 
Pour autre- r»i»»'’lKnn'nnrit4, «'odraMer*

FURKÉSS. WITH! â CO., Limited. Ifent»
44 Hue Ht-FraiiçoU-Xaviar. Muntréal

IX—n ____ ■ ----------

Ligne de Vapeur de Gaspé
•‘8S QASPE8IEN '

IM eéparu •»ront oommn «Mit pourl»* 
port» fla Canpé.

De (A«mix' nour 
Monlo-ftl

Oiatencee.àlOli.p.fn.
11 *»p4o ivtbr» 

35 rto

D» Montréal pour
Onxpé

MIROI, I 1 k- p- 8.
« aoptembr»

20 bo
Ijc UftapétU'n en» anienaipi «lé premier» nia»»* 

pour le»* iq»*a<iere. lumière électrique «t ait* 
U«» amelioration»

A» LL-MI 3k*
T«4éphone M»'» VL l«S HetlaeeCm4«Mai 

__ ____ . 1W2-t\

CANADIAN UNES, L'*™
Service direct de Vipeure de 1ère Ciesi» 

paur le Hevre et Retterdan.
rKO' liAl.'t DLPXlIT UK MOVTK.tAf.

CS QUKMO ..........................................MAO JT
•« labc etxerte..................................**irt
sa. NAiirür... ....................................ae ccpt

et etaïulUi » t«tté U* quiax» jour*.
Le» vap'.'Uf* ei-dasnu» monUonnv* «ont ira

Men a'ticnnrt®* pour lo» pævaxvo» do *»l >n «
(Tcntropoiit. . _ __,

On mniecin et no* nisttru *e dtt >.«l sont si
1 uï> ***ui»fuJuuL» «le oomp.irtlueaU frlgtKi

de ronnaUaement éniH d® tou* I* 
point» «lu Lamulu fl 4c» FTÏ*t» lo I UuoiU 

Four frvt et piuuacc. • re«.*«r *
THOMAS H ARU «a A«**t.

8a.téMTMM DV.MARne^nUM*

557207
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ECI vous donne dix heures pour faire vos achats. Vous pouvez acheter en moins 
de temps que cela, et vous serez plus à l’aise si vous achetez à 8 a. m.

NOUS CROYONS
QUI VOS

Bottines d'Ecole valant $1.50

&
|M.tir OurçonnMU et rületteo sont 
le* M K1I.LKUKKS et les plus DU­
RABLES

Les Meilleures à Acheter
N’enet et ilonnt'X-nous

VOTRE OPINION.

HABITS D’ECOLE POUR GARÇONNETS
A REDUCTION

; W? DEPARTEMENT DES OCCASIONS
3me PLANCHER

Boite de Dames valant S2.50 
pour $1,98

120 PA ire* tollmen leree» en ch*vee*« 
DonitoU bouts luisant». «Kinellrs 
^.ifwlysr tuloi » futw»ins tîr«ni1eurs ^ 
2 1-2 & 7 Ue*ux style» dAutomne 
Ib-lle v»lour A •- 50 Au- $U>8
louril'hul

Aux Porteuses de Blouses
MndAme 1» mo<V frte Ttluiise* r»A|.«reo« l e IraimAl de In mMe non» Assure 

qu rllo* seront l^Auroup deniAnd^es rette Automne t n a>is nous a fAlt pré­
parer en conséquence ItésultAt nous A%fons un sssortlment CApeble de ren­
contrer toute* les deniAtides Minuses pour l'été et l’hiver l'.ti voici deux:

Blousée en lustre p.iur dame* lolis elfetK (TArnie* d«* plis A l'épinrle et Isrffes 
r le devant et Ir do*, boutons de »,.ie mamhe* ,.!•>• pli* »< r le devant de

4")
-« oe ►elle oueii'.é (kaneaus doublée effets jolis 3 plis

............. | plusieurs r<vt-.c* <*e couture* muton*
•s ®»v|' • - ; j • - ; r.'l-r. - ^ ir» ' av. c jh>i* blanc viJ’P A 1^
I » Haï.» lirai, r,,i 32 à 42 tu «urd'hui «rvf.vfvf

la
ver

B!
larfte et 
en pei
et t>>u :

La meilleure Valeur dans les Vêtements Blancs

M

Cec, indique plu* que le bas pn* Une 
valeur rompo-t* une qualité qui en 
fait apprécier la pu* t’es vête­
ments b!snc» sont fait* de tissu» du­
rable, ils sont faits de ta von A bien 
habiller Ils sont satisfaisant» Ga­
ranti» Remise d argent s'il* n* 
l'uvent satisfaire les avheteur»

Jupon er ha' stc volant en linon dent 
■ atijp» > de dentelle valefictuni" G»r- 

- It <1rt, tel'*' larjfe IUk' I 1(1
$1 «r I. I • "

t herr se» de nuit en batiste, empièce­
ment carré et plissé. Garni autour 
du rou et de* manche* avec broderie
ItéG l'.'ii- Vujourd but - - - 4!)c

Chemise* de nuit en lia liste encolure c 
arree. et empiècement carré plt»»é. 
ourlé* brodés à Insertion Garnis au­
tour du cou. de* manches et de l'em- 
t. .Veinent. »vr rel ai s et broderie 
Me*alter 91 7.*1 \u) >urd hui

Fn vendant des habits de eareonnets valant .Sn..")ô et 84.2."i pour $2.98 
nous donnerons aux acheteurs le choix gratuit d'une paire de nos pantalons 
(50c) de garçonnets, d’un couteau et d'une chaîne de montre. Cette 
offre ne durera qu’une journée. Nous conseillons d’acheter à h a. m.

100 habits Norfolk en tweed tout laine, nuances foncées variété de pa­
trons. Bien taillés et doublés, bien finis. Qualité durable et le 
bon article pour l’école. Grandeurs û à l."> ans. Keg. $3.50 il $4.2."> d'rt QQ 
pour............................................................... ........................................................

N otre choix tl’une paire de pantalons valant 50c. d’un couteau et d’une 
chaîne de montre. Cette offre pour aujourd’hui seulement.

. bel Assortiment de MERCERIES POUR HOMMESY *. i . i /

Tous les commis de ce département sont des hommes. Dans la partie 
nord ouest de notre magasin. Plusieurs spécialités pour aujourd'hui.

Chaussettes d’hommes en cashmire, talons et orteils séparés, pieds
sans couture, mous et élastiques. Rég. 45c la paire. Aujourd’hui........... OvU

3 paires pour 95c.
Chemises de nuit en flanellette rayée, grandeurs 14, 15, l»Uf 17} CHp 

Rég 75c. Aujourd’hui................................................. ............................................  wUU
Chemise «le Hnnelle rayée, collet attaché, bande de cou unie, des- AQpi 

sins nouveaux, grandeurs 12, 12}, 13, 13}. Rég. 75c, Aujourd’hui...

CE QUE SERA Lt PROCHAINE VENTE D'IMPERMltBlES
Aujourd’hui, Imperméables de Dames valant $4.50 pour $2.98.
Imperméables en cravenette pour toutes les températures, 

devant volant, collerette, manches à l’évêque, poches en coulisse, 
valant ÿ4.5o. Aujourd’hui..............................................................................

Sîk*
Cn><or« an bai «te ,ab. t paraplnm. 

av«>< «lauv |>li* ourlé* it I aiguiIi Hé- 
amliar 4.%i Au'«ml hui - -

1 ..... . I les plus nouveaux «le la saison, d

CE MAGASIN EST UNE AUTORITÉ DANS LES COTONS
Marqua Qikv « Ow. Drap b—* f-i' «toc* An poi. •■* 'la larcv r K.- 1 *A ' *#»

*uii.'t 1 Ac la v^rri' A«)o'jnl hui......................................................... I
Prap îiwv» an hati«ta bi.nt* .la lO va-G** p«*UT *OU*-vétan»anl* r'a ilaipa* at

«e. -wrt* ’‘.ét'iiia» 91. \ujotiril hu 10 vanta* » .• i. • .. ur (i-....................... ’ **"
50*' pa ra* rta ta ■ * >1 .irr-.lar* pré' -» A «mpiovar ersr 'aurs 4 > a' 4.' 1 vJ

pottea* Réc 20< rhamna. pour •■“ ^

TORDEUSES 
A $3.00

lîT.lCîlî

Tantousa* Qua*m. htlia» «l'aa-ar r<vj«a
ronfaruté-* Gs-artia* A a- t£*} fr }
KMtnt but...................................€V>*W

PLATS A HACHER LA VIANDE pour 39c.
* SOUS-SOL

-• • :hv1*b assommant <\~ ra* arlécla* valant j'iaqu'A 9Ac. auloqrd httl

SETS A THÉ EN PORCELAINE, S3.SO
SOUS-SOL

EPICERIES SPECIALES D’AUJOURD’HUI
« livra* «la patata» •ucréaa .......................................................................................................... ......
Kotr« Lb* fiva o’clock, la livra - » .. • . ......... Uc
; livra* doirnotv» a»j<^».ol» * -..................................................... fk*
S livra* d* pn** vart* - * * - - * * * * -------
Ra«*tna Arrérté» de CrtRaa at Kelly paqwat «ta 18 «moa» Aujovint but • • ISr
Rat fin* 4* tabla d» IWtrana. la livra......................................................................... •-••r
J am boa rvit. n arqua Strathcoaa. tran«hé« la livra - . . . . . . *«*

ETOFFES A ROBES DE COULEUR
la» c<iii*iGi>Mt<« n» d'automne! ont fourni nutr»» aaanrttmefit pour rêpouiir. .\ 

touta» le» «Icn amlas I^-h rhaviot*. A a.’u 1» very* et la* tlanun A habiti. 
nuancé* l«» plu* nuiiveaux st «lu inelllvur choix lin-.» «4* valeur ne fait 
faut.

Cheviot tout laine, floconné* coulaur* trè» «léalréas. la varya ...

Cha-Ton floeonné. tout I" na niian>a» nouvelle* Valai t 5t>C la vi-rGa - - • I“■
-------- - . ..... .l.H'

une» mélangé» 42 poura» «la largeur nuanra» d'autnnma cuuleui*. d’j(-
bleu, Vtirto. bruria. grisa et rougt*. la v*rgo - 

MuHiug» «le fautai*io mélanK**. nuance» tré* nouvelle*, la verge

Nouveau auitlng mélaneé. nuancoa pi* I. * fonrêa» et gn»a fon'Ae la vai « •« , 
ga 5t« . • .... I ). M *

Br»p poil de chamami, 42 pouce» de largeur nuanr.-» brune isnige. hlfui- (uv 
et varta Aujourd'hui, la verge - .... inf(*

Relie élamtno A habit». c«»ulaur* di»titig<iér», la verge ......
............................................................................. I•)<*

Suiting» nonc^Al, Art pour.** de largeur, couleur» brune. «Irah. Mena varia no|n- 
et blor.thu. qualité «ultérieure pour automne Prix populaire la O; I /u,
......................................................................................................................... .P I .( (U

Naar-cuiting» homaapun. la verg* - ... . . . . . . . *ft||()

Voi—nau Hop»cckmg pa.antaui* d'automne, la verge ....

Cn e.-vorttment »plandlda de drap (Jivlf mia la verge, 81 15 t? »o u».» “• / v• 2 é5  ............................................................................... •PJ..)ÎF

ETOFFES A ROBES NOIRS
Le* dernière» production» dan» le» drap* Panama noir, le nouveau ti*»u pour 

coatume*, Dlouao* et jupe» »i'parée» de dame», la verge. J»c. «»i. et “J-~

OCCASIONS DANS LES C0UVREPIEDS
Couvrepied» fdanr» employé» dan» le» école», pensionnat», etc bonne va- "(t 

ru ouMMa Aujourd hui •).»(*
Honeycomb, grandeur lit double l>eaux patron» \alant $1 35 chacun. U* 1 I *-

Aujourd'hui . - - • . - . - - - - - - - - - - *r I . I • )

SERVIETTES - Deux Lignes
Serviette» en tulle ourlée». Manclue Huckaback valant 20c chacun. 11-2/t 

Aujourd hui ........... ......Il t
Crar lour entra cr-'ma et blanche 22 x 52 pouce» Serviett»'» A huma

. .. ....... T'H

COUPONS •• Il en reste encore
3èm« Ktage, Oépartamant des OooaaRxr

Aujourd'hui, grand jour dan» 1er coupon» Be» ama» de morceaux utile* ont 
été mi» »ur le* table» 11» comprennent de» étoffe» h robe», coton». Ma- 

• Me», à de» ptix trè* réduit» Vendue d* 18c A 88 99 Cha­
cun

$2.98

ON SONGE AUX COSTUMES D’AUTOMNE ET D’HIVER
.Stylen différent* pour chaque partie du sexe—Demoiselles et Dames.— 

Yn grand choix à ce magasin. Nos facilités d’étalage et d’exposition sont l»oaii- 
coup augmontérs. la‘s rayons sont arrangés de façon à donner plus d’espace 
pour la circulation.

Costume» de Demoiselles, en tweed mélangé à la mode, man­
teau d’un nouveau style avec collet droit de velours avec etole. inan- 
t*hes à l'évêque, avec ceinture de velours, boutons de cuivre et cor­
donnet tie soie noire, jupes sept pointes garnies de tabs de velour»..

Costumes tie Demoiselles en tweed gris mélangé, dernier 
dessin, manteau à parements doubles, collet étole, manches à l’évê­
que, collerettes bien garnies de beau cordonnet et de boutons en
métal, jupe plissée et boutons........................................................................

Costumes d’automne pour Dames, en l>eau cheviot, styles
les ajusté, devant volant, effet 

pauie**. coutures rime^ avec nanties et boutons de même, jupes 
garnies tic lia n ties de meme étoffe, couleur noire, marin, brun. Va­
lant $15.00. Aujourd’hui..............................................................................

$12.50

$16.50

$12.50

ArticLs
aiènte ETAGE.

Tapi* d* table. ti*»u*. «Irapar.a». tl»»<> A artlala» «Ca- 
mvublaoient* tîranrta variété dan* toute* le* ligner

TA ns DE TABLE
Tapie rt* tab'» «-n tapi'-.Ta.a hall* qualité 4-4 patron* de choix, bonne» nu*n- 

^ t - lu- tan* - (range nouée êpni-'a Valant f.l '«O 4u-
jourd hui -------- •>

Tapi» d» table an valour* un dr* plu» beaux ti**u» du march*, beau timi. bel 
orna tuai, l nrntra» un - Til» ava» bordura» artistique* Ilaa'i choix Ufl • —/ L
0« coulaur» Valant 8*-* PB Vu.niurd hui -

TA riSSERlE
r*p‘*- Ma da t, ta qualité patron» a? n<i»nre» nouveaux, toll» tan» de mruMe* 

.V j.,>u - .le large joli tapi» durable tara belle* tentures la verge (JOc

DAMAS
Pama* de b- 'a qualité 50 pniioa» '«aux patron* et fOUlaur». nuança* r|« 4*|-,

t jta» »orlr* icra iialh*» ilrai*Tia ou couverture Spécial la \-rga -T«H

RUGS
Rug» t-ircua* da bella qualité 72 x 42 pouce» bell* fibre et reni.Mi*- d»«J rül

I irabie, la verge . . qS>.x"é

LE DÉPARTEMENT DES GANTS
Expose les Modes d'Automne

Ce magasin vous donne le choix dans les 
Gants de Suède ou tie Chevreau, et vous donne les 
meilleures valeurs.

59c

Les échantillon* d’un afrent manufacturier, au ftème de 
leurs valeurs

l.e* a> hcloura d* ce magasin «ont toujour* prêt* quand I* chance «a or*- 
J k«'iita

faux qu- déxirart *a rtéharra*»er de |a.,r» échantilloo» «ont au courant dé 
ceci et visitant ca magaain l «t agent a vu Tachateur da S« rrurgia hiar 
I achat. • a vu la* marchandl*a» I* mêma jour et il l«m a a heto.-. «an» <4H«i» 
Noua fai*m» ce» achat* pour votre avantage

Kn vart- aamadl Kpinglatta» échantillon» de 75 «tvle» différent» 1-» va- 
I»' r- var • t kNaloua» épmglctta* valent 5 fol» la prix qu elle» «ont .X» 
vendue* A O» maga-m. chacune ... - .nl *i»jC

i'.m- «i vl'té de valeure vaut la peine d ai hater A BONN'S H KL’RE dam
ai poMible '•

NOTRE CATALOGUE LE PLUS NOUVEAU
Pour rhlver et rautumae. le meilleur publié lu»ou’tcl. Envoyé 
frauto aux acheteurs du dehora sur eavol da leur aom et 
adresse.

Gants de Suède et en chevreau, à 2 agrafes, 
couleur tan. mode, brune, grise et blanche, 
grandeurs i>j à 7J, bonne valeur à 75c la
paire. Prix d’ouverture.................................

. The “Strathcona ’ est le meilleur Gant Français en Chevreau, 
on l’achète au Canada pour £1 00. Noir et blanc, chaque paire <J»é /a/x

• •••#• #••• •••••• ••• ••••••«9as#9«as*aa9aasasaaaa*a a a a a ®

The “Loubet ” — Gant de Suède Français, à 2 agrafes, dessus 
brod':*, œuleiir tan, mode, grise, brune, blanche et noire. Grandeurs 
4} à 7. couleur noir et blanche, 5} à 7$ dans les noirs, chaque paire «c
garantie....................................................................................................................... Vl.lU

h

11

1{

LES DERNIERS NOUVEAUX MORCEAUX de MUSIQUE à 2o/
PRIX DE L'EDITEUR 7S cta

Carpat Uag» — Two-atap, 
r«*oly l*rmi — Two-»tap 
Tha r.ondi'ltar — Two-* MTt» o-*tfla. 

— Txao » toi
lr»»lt l’atnot — Two-«top 
K ara ni a — Two^tap 
Tha Havallar» — Txxo-atap 
I ne la Na mm y — Tvo-atap . 
I t.ca* — Two-**rp 
5 anka* tîjrl — 'i'xn»-«tap, 
Sava) u — Two-» tap

blue ball — Svnq.
Taa»-a ~ .s.vng
Laughing Watar — Soar.
Tha (londotiar —éAong 
1 ha Man Hahmd — Song, 
i ippocnnua — Song,
Jn tha \ tllaga by tba Saa — Soaa. 
l.’ndor th« how — VtalU 
llrart* Couragvnua — Sait*
Jrtvmj ‘ “ ‘
Coral

nphta — \% alt*, 
allia — hraltx.

GO-CARTS A POUPÉES pour 96c*
Kr Tante au troiaifina étaga de |* Nlti* 

jourd hut ........ tiOUTalla Rag 4 91 9* Aw. OxlC

^;r27"-^7r.rv^~ — — .v— * xm \ JL VAUT MIEUX ACHETER DES COUVERTURES DE SUITE
N'attendez pas à Octobre

Nous avons une vente d'avant saison qui encouragera les acheteurs 
Troisième Etage.

A ouvertures de lits, blanches, en belle laine. 7 livres, douces 
rétrécies et ne rétréciront pas au lavage. Belle bordure de couleur. SO AA La paire.................................... ................?...................... ............................. W.UU

W.H.JJeroggi©'
LIMITÉ!

MES SAINTE-CATHERINE ET UNIVERSITE

65^86907
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VALOIS

I-« RAv. M. LrImtbp curA ot> la Poin
t«' (‘lair« «‘at ii« retour «io au re Irai-

—Pluaieunt •!*•!* eitiuiina qui «ont »e 
pu» puaær In UJ1«« anu>on «Je l>té u 
1,'t «ovt retourné^ à In ville.

Ville Marie-Antoinette Mann de 
Monti^nl. eet eu visite rhei Mlle Au- , 
fi ix V «loi*.

— Ma'lnnie H. F. K. Yaloi* eet i-he* 
Irclle eiour Mlle MoresUne \ nloie, 

|K5ur quelques jouré. 
t —M.tilaine Veuve Dunrun Hrnult, de 
^ontri-al. muljfré ee» 84 nns, eet en 
nrooimade eher Mlle Klontetine Va 
lois, elle o«t aeeompaeraA de «e* peti- 
.te* fillne. Bonhoune et Al<la Plante 

Mndmno A. rhnrleirois ««et venue

VILLEGIATURE

0

irraml point d‘attrn< lion «wuir le« tou- 
rtstee.

•• M Cio CoieMine. de Montréal, 
«tent d aoht-ier de M h Houelicr. 10 
ur| moi ta ,|„ terre |M>ur y eonatruire <k>« 

^niuiHonM d4té
R* A. t oriiell, tie \ew \ork, n

nu»»i u<'hrte un teiraiii *ur le \i<«ant 
n«T«l t|«- In montagne du Sauvage 
l>our y eonetrimu un vaste KAlel d'.- 
t4.

M iWaudrx, d«» Mnotri-al, ut Mu e 
Païuneau m«nt à faite oonetruire de
joiiee \ illu* sur l«' boiii enehunteur du 
«*•

passer uné partie de la eemaine rhee ....
ha H<etu Mlle Valois. j . ; ''' ^«ttuyere, J rhes son |iére. M le juife Champagne, | louiec La lierre, de Montr

—M Anuklée Quesnel, retournera à la \i v M r< 1 u’ li14'^ "îi P'ur quvlr)ue« jouru, niiisi «juu sa fu rie \nne Lrduo. de Mc M
ville au rotumenoeinrnt de aeptembre. , , 'î*!*.1 1 "I1 • -,,,,e Hermua P<' mille. «Ir ietour, de Nork. t ordéliu Main- Louise \i

1(

l'ptembre
—M Damien Oodon «et de retour de 

•on voyjrge A Old Orebard.
- M et Madame PaT^nl étaient en 

srieite riiez M. P G. t alois, ainsi que 
M et Madame Alfred Lernvalier.

—l'n grand nombre d'étranger* sont 
enuiua nu* source» de Valois Ville la 
semaine dernière.

M I-Aoa Isuault. — Dealauriers, 
ami «‘et âgé de ans, est encore très 
bien pour son âge c’est le plue 
âgé de La Pointe Glaire.

L'on doit commencer sous peu k 
poser la tanks du 0 P. K. que l'on 
r' ait enlevée il y n quelques années A 
.Valois.

Les classes de notre école sons la 
ïjrection de Mlle IVrrier s’ouvriront 
ee coniineiicenient du mois 
/-Plusieurs familles se proposent de 

passer !<• moi* de septembre.
Le Kév. M Paré, vicaire de la 

pointe Claire est parti r>our sa.retrai 
le au séminaire de Montréal.

CFIATF.AUGUAY.

al Mil. Ma | SAIVTCAMILLK
Mnriiue, Mllei.

lu /jii ,, -u ... . * • -................. ” **'••» ....... ..u ■(«>■.- I.ouïr \n • un. itlae * M,‘ e\i uiflion a e.| lieu au f lialet
’ u . * \i 'W’ ll'éi.v**, Mmon- M Dr .1 Gauthier, «le Montréal. >'h* l'oucHette, l.ilie « («• V'tonna lt.-i B«MUui«niiir. sui le bord «l'.i Inc \i

..J- .i."1 J.”» A , 'fn"".1 • “Pwr*. a rovu, ces iours ci. dans «a jolie mm mer, V|sd.Miie Boaru. i. i élma Berg, ';*•<» ' *uii pris part le» familles
! >n.inthv ; M Nttnise.. sot» dété, la plupart de se* meilleurs vin, Kosalba lierfwt >n, Maria Beiv. < r.pault, Ihibauli. Darehe et le» mxi
«• \ let/.riM I * MU. ....... |,,,,| 1. „ . M.l.. .. ..,.1 . i ,,, \l I \l1.1.... ... M M . .. . U 1 .. i ti

t«>us de ___ .... ,
Diqiont, Mlle Victoria Du|>ont, Mlle mniK

S VINT JOV ITK

t\< Bond, situé au cillage de Sau»:..
\dele

•Nom quelques •■mis nnuieaus A 
ajout CI A un deux «ynt* touristes déjà 
en villégiature |. i M \ltid»e. M r 
t'artrr. arti«te peintre Mmes t'Iiaile 
ton. Mile t’nrtei

Mme Vivre |{o> et enfants ont 
une quinzaine chez 1m |tr fin

-M Daniel Bergevin, avocat de 
Montreal, était d»* p.^^aerp ici, la s**- 
naine d-rnière, en visite chez M. F. 
La berge.

M. I harle» Lussier, médecin, est 
V«nu voir s»-.s anciens amis après qua 
pinte minées d'absence.

— Mlle Résrina Lalierve et Mlle Ma 
kiiildn Lambert sont de retour d'une 
promenu'de à llenuhumoi*.

—Samitli dernier, ont 4u lieu de jo 
lies régat*» organi-îê<*v p„r notre club. 
P. Henrv Créjnn, noir,* lauréat pour 
tanot sim|>l«‘. i obtenu une troisième 
vi loiro sur son adversaire, Billy 
I reign ton, en arrivant bon premier, 
pnr une distance d’environ trente vet 
â' Pour canots a deux avirons, l.-s 
Rrainquéors fun-nt MM Kdmond Cré- 
^un *t Henry Crépin onmior prix f.e 
deuxhâitl’rjirix fut acconlé A MM. Jo». 
(ianiilU)^ ««t Baillv Creighton, il y

('ait foule sur la rivx» jh.ur uppinudir 
•.« heureux vaitH|ueurs.

SAINTK-ANGELE DE LAVAL

Mille» C’r«’
peau. I'hibnult. I auioureitv Mlles ft

M„. P .1 iv • ■«nnon.,n,.on ; «l- >te Helene, et petits ........ .............. -............................................................. . ,.lr. ,, A„,
• taphne lb’U(P>n et ses fillettes,,1 Irotlâer «le St ('avindr. * IMs-rt, Vlphonse Uov de Ste Mm I- M . Jul.v, l'hibai It Montréal Vi
. noni.n.. et II anche Mme Adolphe M A. Desjardins, industriel, c.| I ndPé (animal, Vrlhiir l ardi ] mand .-t II.un C'reiM-au
I sro« hers, sa filh'tte lAome, de St parti pour voy age dans l’intArét «le "*1. Joseph et Harvey Lattergv, VI
Ain»*’ . jI. J. A. Ilurteau. M Antoias »••* affaires. bert l.oiselle, Lism Mir.*, I mile <.i FiHri..Aru i n i ti « i,.
" "" 1 '' * Ri RICHMOND ' ix, Françoii Bottrt ' .-ph B«*i chetle '.I 11 *u • ‘ * ftn
• uertin, se» fill..*, Marie Anne et ( «Vi * o . r .> . . J. Bte Dnniour. (.«mis Isiistilh»,

le. de ste fhéodosie ; Mm- J I.sv n» M r“,,K • l**r,‘ l^,"r "» Viumnd Bonnier. Pbil. .mm IWg. vm
a<-ur. «le Montréal ; M Churl. Ma ‘1,vnM • canadien. Il v. .stevén» llathi.m Vicu.i Ileiewm .-i. «le St Uoeh ; M Pris»,..e Pélo i ?f^ l'! Mnn*toba. après quoi U aucoup d'autre* * (er.nm. e par tm Sc«*rs «le IM a A.

de St Ours " ccuura a V iinc«,uv«>r. i(aveiii .le Si ( miiill.-.. ‘ '««rs .il.,.,, «^»r L'l.'l n < I i v

amoureux.
Dans UMe l.illti* |C<'«.||I.- île I.AV.•t.iill 

•*ntr« St- < nmille «•( Wccdon. la |•art|e
thieu
quin

\ot,-e ««iiii|iatriote. M Franv«»s Ar 
chauibault, baryton, «le New \<«rk eut pn»x< 
de passage s St Jovile, |»»u i|uc!<|ue» gnon
j«iurs tie rejMis, île n-toui d'un vo'age Du iv ma roue au»'i V| VI Henri lion

<rép«>au. <1«* » la Malbaie, et de |,bisi«'urs autre. ia«»a. M P., I D Monk, M P., «t »a
Sud «nul roi t ■ du gt'lle, où il a donné «les famille Mlle» Haijiell Mme M |(a 

l «,**nc«.ri*. ker, M P. I hariiontieau et «m fantdle.
Les luillniit* «menés qu'il u remplir Mme J. I l-é i.sm-nl, «l« Saint-liu

t«‘s sont bien digne* de i>a renommée. que- l'Acbigan
SAINT VS’IOINK ABBE '"''L. ( Laehapalle, Cam

" nv, llu«« , a pashé «pichpi** jour* 
MH.** GioNsman. Vlbcrtme Huet, M .he/ M l'dni, l...u ».r«*, et.- 

et Mme V u tor Huet. qui. la s. mn.n<- v|| v \ N F DCS l’I VIVFS
dernière, étaient en visit,* «h.-» M S 
Huet, notaire, *oiit totis letotifié» k 
Montreal

- M Alphonse Thibauth'au «h* Fall 
Itivei, Ma-* , .>t n.'tlielleinont en vi-l 
le chez M M Joseph I UH*ier. «*1 I* \
Soucis-e, si’s beau» frères

Mlle* Alice .«t Corinne Laflammu 
sont de retou «le leur vovag* ^ \uo 
let

M Homéo Laflanirne arrive «| une 
pronn nnde A Montreal.

M J D Allaire «-et de retour «l'un 
voyaire au Sagtu'nay «t nu Lac St-
Jean

C*l M'.I.K II .N, LAt S I ,) | v N 1 '■'..il. .* «|e g«,la chez
( n*|h «,u. «h* St t atudlgIje 15 ||,| courant u'n’it lieu A l é.lise . . .. --•- .*.. 1 senlr Mn,,.* V De*no' er». Mlle* D.*«

V I** maire 
Liaient pr

RAPIDE DE L’ORItrVvl.
Sont de pasaage nu Rapide d.* l’Ori 

Major, notre «léputé,

nov'ei - St « ieorges «le W .. Mlle
I aiiiour« ti\, Ham Sud MW1 T.arivière 
Montr.-al MM 1'i!,ibault. D»hn ovt^m.

U V O • J . iLébcicn. le mariag<* «I.* M M.i,
Mme N an M.-rcer de St V .«'lor de ,Kdv te Mra -anl. fil* ,. Mlle Mari. I î,

Irmç est cn voit,- a Uichuw.ii.l, |>our ce l*,' t*., f;||,. tJ.. V| Tlp.,,,,, p.i,,,,,
,,,,«.|«jue. jours, I hAte.se «le Mma A M Peter Mc K en......... . demi , T ,
,ou"n jèrement à St Félicien, en compagnie «le Bo"‘ la,r. 1 Latuoureui - te.

BE.Vril ARVOIS Gbel-ki. inspecteur «le «|u . u"*' l!•*,,"* f1'- v«' an<es
... , ..... gouvernement rie Qu«'*hec, ai, r«>iit«* Doin M s‘ M qu. l.,,,. Long

.)«•^l«ll «oir, a eu lieu » he/ M ( hri« !h Ur ('hilu.11.7emo,- ............... 'al Hois lair. D. auclu'uiin. Mil.** Lan
...................................... P,llr - ...•Ion; MM.

Ste Martine, une Mpl.-n VJ McKenzie préjinre «mi .Mq endroit * H«»i ' laii. I* et Eu/ LongvaJ.

gnal M C. H Major, notre déouté 11 . ..... gtmvernernent «le Québe. . “ M < aunl!. Mm.» Miqti. l.
aWK-at et défenseur d'Adélard Auger, ,00^‘tW ^ "u * ‘( hn!' T*’ '«x** (’hilKMigamoo, à t..*u pr À mi ' “l B'u-. I«,u Hcuticimmio. M
meurtrier de Henri Prioi« au. M Maior i ’ 1 ’'j ........ ilnvateiir «le , |,«-min entre j, 1 ,.t |(« Haie d lludhon IV r‘'' M'.|u.
m venu faire signe, au N.^in.nCm^ i^r^.Vr M V lv.-nzm ,,répare «mi -t emlmit T »' .»....... '«•« '* •’< Kug
Mil l^santslss «l/s .asml -• A I. L»   * ' ** iniOfl <i 411111- ( » f , I M| l • »»/î I )*«»n ! < ' \ I ils » I f M f Is A** .4'-.............. . •111! I 11 11 • Il 111 t , \ HtT^Tfon,
»" «..... .î- roriKimi,.. .11„ K.;mt ;'"j " .T i. t rVf."" • »........... . ..N*»»,. d.-« crtifica.» .1.- I. comU.i.k M, n h T..»-h««, « I ,«• „
d’AugfT, (H.ur essayer à faire admet n ‘,e ^ ‘l.x sept,, me aimée de ^ Dr Houle, «le Grand M.'re q„i , , o -!
,, ! ■ " **uu*il ! naissance. Vu «fêla de cent isTsonm .rt....« ■ . • "" >1 III k KI |.| > DK( I i>tr«* son «•li«‘nt sous caution .. ... It «tint \cnu ici rejoindr,* on eih.iikt., ,,,,

est Mlle» ( hailb , ont eue jours «•», la 'i 
pal site de |e<|« sieur, Maila/ee I Monpa» j prètr,

ar i..- I- . '.i iin ; •“ •»■•>• «»- .-.nguena' et «le d- GramCMér.*, a» ompagnée de -on

M C. B. Major a profité de -«m ,T "'Z" Z^'T" Z't'* l,rom,,»'«de chez |e D, V Poli.pm,.'

^r,î Jha4?G„S:vei,^t *ir zr r;^,lrb1
TeXTu SSrSTem^Tp ' -ud ^ U tra» d’excr-................... |ot

m*}oLLi\«ü u î;.Sr«S:rrt.'^",;'r'':’r:;’'......... ..

ARM Vt.H Dl l I ECU V^»!
Font .-n 'mill* tc, M .Io* I acot», 

■ h Mnibleton, che/ -on |*Ve, VI VI.ta 
ham la>roix, M Vrthur l <t< i.nx ch*'.' 
••n, |M*r.\ M Vnseime l.acioix

-M Ji.'cpl, Roy, «le Bennington, A *, 
accouioagné d» I’m, de scs fil* et «le 
deux (die*. r*i en promenade ,-h«*/ non 
fi «le. M Ihomas Roy, cl autres pu 
rents

M et Mme Dont Brum-t, de Ste- 
U..-e, VI et Min.* P Phunctif «t M 
Matl.Ulil, D'd é 'le Al ..u II <*u>. M. l’Iri.
I av.»|. de tpi.' I. . , Mme Théo »tl>our 
«*t M Henri Dubé «|e Sta I herèae, é 
tanM»t «h* |>n* At?«* en notre village di 
manche ileiniei le» hAtes de M et Mme 
Cd t oils'll

• Mlle Diaiv Vtll«*|l.*llVC «M, proUi»nA 
d. depuis quel.pie* semaine* A Lacliûte 
c-t .}. retour ns milieu «l«* nous.

M dean Man»* l.atour etudiant nu 
sénonaire Ste !'|,. lè*.. était « n visite 
che/ on oncle M J H Dnhémier.

-M I iibls* /.*non ’Ihérien, nous i 
• plitté samedi dernier. Pour B*»i-ter A 
In seconde letmite imhtorale, M Ihè

M Joseph I nngiois, marchand, eat ri**"> ''’T ’ nommé v icaire à Va-
r.tv.-nu -ai.... . d'une promenade à | ,v"n.>. Nous bu souhaitons plein sue-
>amt Agnpil et d'un vovage «I . xcur *'. * d(,n* »..n nouveau poet* 
moi» au In. •'ami dean, a Chicutimi 7I,'‘ Garni, i , n r,»a,cna
et s la Rivière du I oup d-pui» pl,i*ieure a«inaine« A Sta

l e Ré, M | Samson, curé <|e cet 1 lu r. *e ,-*( «le 1.1<,„« dans »a famil 
te paroi-*.'. .**t arrivé snnusli détoné v* 
ber, avant assisté A la reliait,* «l«*i

«lu diocèse
III VI M IN'G Ft • KD

l es get,« d 11.’inm,n<*ford ont eu un 
d. '..and M-,.*. n.*",mi»agm.e d.* ...n ! | ,v d, foin „.-t pa» .„..„e p,,,,,.» . Rou».- l’oint, N
ils Antonio, et d. a petite fille. Mil., fi,„e. ,| jdeut p.es.p.e tous b-s V ,e* jours derniers Parmi les |»er

ClfAMRLYfontaine et de Joseph Lafontaine, ,j.. -, . .. ,,,lu Ferme Neuve, II* ont pur couru le ''‘«lemo,*. Ile Ibanehe et -h our» s.,
chemin Gouin sur une distance «|e J l0*l-'ur le 25 «m murant était le 2-* Heine
mille* II* ont été surpri* de la le au Z anniversaire ,1,. la fonda» ........ (

IV*atric< Vud.-tte
M «t M ta* Dalljpie, Je Ni.-olet, 

«.«ut .ai vi*ite che* le notaire H Du 
frr*nc.

SAINT Sl\1 F

jour*

R
Aime Sam non, «le |é\,h in«*r«* du

M P Satnson, es» «*n piom«'ni,.|.* 
au presbytèn* pour «pielque temp».

l’IKl RIVF.R
Dimanche, ta ‘21 «In •oumat a......-T,. ■■* «.«Il ei«j surpi,* «i.* ia inau- „„ i c r»,.*- oe ia iniiuaiiou «le i lu.m . , . ,

té «lu chemin. Le pont du gouverne L i, * / i” «:»•»>. en F honneur «i. Sam. Foui* dont I ,0" •»». F"-»*1 pique ruqm« au proft» de

I Mme Moïse Cormier, son fils. Frère 
«Austin, C.S’.C., d»1 »So.«d, et sa fille. 
Institutrice du village, «ont revenu* 
ym hantés d’un voyage i/u'il* ont fait 
iliui* le Nord Ouest.

Ils ont été !«•« hôtes «le MM. Jo». 
Cormier et Louis Thibault, ri«*b««« f«*r- 
Kn rs de Wolseloy. Ils ont été heureux 
£ nncontrer dans cet endroit, plu- 
s: r* .1. leur* «‘onnntssnnees ainsi «pi’a 
Wont mart « c, Sbinimerberrv et lUgina.

artout il* ont été accueillis z.v.x cour* 
Jt. i-ie « t u’ont qu’à sa fé|ii;iDu* de l ac* 
Ixu. I «hnle.iretix qu'on leur a fait. Ils 
imniUnt a'«*: enthoiisiasu.c de |a ferti-
lit «lu * 1 et «le la beauté «!••* sites,

mn «wy . i
)Qu’Aj’|>eTTé.

LA PATRIE
1 e I nrnr organisé en favrnr de la 

•on* t ruction G'une églis«* à St Pierre de 
l;v Patrie, ■’••st ouv«*rt ici, mardi, le 
f;; du courant, et il y avait foule. La 
fttnfui’r de La Pat ri»? nhsi*»tnit et a 
p i iu plusieurs magnifique* more, aux

met qui Zi, m .dLtïr le .......... ........V
village d« la Ferme Neuve, oorresjKznd nT' mH}nn,;r- . offrait «n magnifique 
av«v ce ebenén.

AI «*1 Mme .lu* (inreau. Je M..ntr.nl 
«•talent «I*' pn»*nge ici, diitinn.'be, le»

j coup <| mil. f.e* rafrah'hi*s«*m«‘iit* et K
-Mlle Marie Forget, «le F hôtel For !f"flt"r ,»’t b"n»"’ «F»" dan.

„ . . *.. u *. - . « •* * grand* banquets de Montréalgel. de Ste Marguerite. ,*»t ,u, visite ,)n( ,,a p|l)s (J
au Rajiide d<* l'Orignal, che/ »«»n frère, 
J. Bte Forget, maire «t man-hand

Aille Orxali était, c«** jour* d**rnier» 
1 hôtesse de Mlle (i. Bédnrd

•SHERRINGTON

a passé »a vacance chez Mit'., veuve 
LaKoequc et retournera reprendre -«•-

chant, la da^s'e. 'ïa'nTus.q.Z'Z -lét la' i ^’T a'‘ M'-rbro.,k.
...« a __ ........... . i »'*'* campeurs <bi ‘‘(arm. Il

a'<>n* eu

Le docteur George» Beniirej>Hnl. «I. 
Montréal, était «l«* passage che. le Ih 
Dupuis, *Hiu**di et lundi, à propos 
d’um» consultation.

Madame A. Asselin «!•• la rue St 
Déni*, «.-t en pnimennde nv»»* nu fa 
mille chez son frère le curé de S|,« .* 
ring ton, M Meunier.

.si ut

le premier et le second fort ,.,,t porté ,n ,“hr“‘1,,*‘ n «'°"", P«" , " l>ôte» de M \lf..-.l Dupui*
le n«>m patronymi«iuc autant «I.. monde que I    d. intèie, M |»|,ilia* AudetU» était aus.i d«*

M Armand Lt«K«>« •que. «hi Kansas. “ tlU“*V ,","ps no,H |mss«ge. l'hôte ,le M • fns Audette, -.on
• - *----- — •- Minnsli I «^rr

HENRYV ll.LF. M a.l.mioiselle Amnbili* Donneau .
. institutrice, est t|e retour «fane pr«,

mni.ou ,oui .«il., , nrofu*. ... . i ^ campeur» du "('amp Dinn«>“ Annnnd D.«io«Ii.*is d<* Mon'r.* men,,.h* apres avoir vint. t lni«»nvill
qü',l . fallu i Up^r .l " ->« ... ................ . I II* 'I"»"" ........... T i"'l T'uî f I Albur« ............
taSt déjà très ta. «I on’ P^eé trois ««na.n^ «le vi, s„ ' a. «ne. - . h.v son ..n. le. M 1. Ie»ph«»re SAINT PI.A<

/.» * . çiiHc» * . Larocqut. t
‘ha. un emporta nv.*c lui le» plu* c . , „ . •• AC. Et hier. MP, et I .*o„

heureux souvenirs «le cette gentille soi , 1 ^ •,<»»éphine Smith, «h Mernclt 1 1 Fvlll I Fortier, «le Montréal, ont p,|.,é deux
Au début «le la soirée le* ami.* of v',l'c. (bit., érrixain et édiouu du i

s.’.nne* |trésent,*M nous avon* «mar 
qué Me di'moi»e||«»H Amilda I acas*e 
et AB <>l tine I a. a-se, «le HniTUie'to® 
Mlh- I Amirnult ,’laia Hébert. G.'i 
<dl<* Héber* ■•* H.*111111 ni'^forif m.*s 
-ii'iirs ttvda l.ac«*si*, I i»*.! I.ni’asse, 
I hom. Ban. VV (iox'itte, «le Hemmin** 
font V Bouchard, «|e Montreal, e

j F.«l Fiiuli. it, «l«* H«*mmingford 

OK A

IDE

frirent à Aille Blnnche Touche!te une 
magnifujue montre et une ehtvfne eu 
«>r d'une grande ••aleur. I.'adn-sse a 
été ln«* per M Arthur Julien .>t Mlh

•’•'osinos", publié par la "Eastern On 
tarif» Historical Society”. don, !«•* 
quartiers sont à Ottawa, a visité |«. 
F«>rt l hand.lv dan» le but de *e pm

Al Nnpoh'on G«'*li»a*. «h* M.»ntié«l, jour* à I il.- -Ione-, II* ont pn
et sa fille, étai'*nt n leiuisex i||e, «b 
niamlie, le* invité- «|«* Al Xaxier Ga 
gnon

Aille Emilie Pnqum. < «• St Féon. «**t
.ré de Sh« Tou .bette a réj tondu et, ter ^rer dw notes sur la f am dis .h* -i, ,K„ir une quhi/ain. . h« z Mlle « arobne

mes élotpjent Parmi |.*.s inv ité*, nou» "11111011 Johnson, dont Fancienne ié*i » ,*,i,. vt et do ><ix-ee« ï.*.»!" M#ntréal,
^ » e^n*u,a.",,Jlo/î* M' Ctlenmis‘Ile* Marie Loui drnie était au Mon, 8alnt.-Thérèse «.ù étaient a Uw-.aMu)Ji;-i*t‘ts rmline.

‘ allî’'.»* i.‘i **'• l'-'n. Evelina Gagnon, latuisa Ihi s- tr«>uve le I«*r tnmlienu «le la famille AJ Arthur viûPTofÇûruT. «14 Al«'n»
1 c. r z j qucttc l lonsa ( ordinal, «le Nt Kti«*n qui |K»rto le nom «le Johnson aussi. réal. « h. z -«ai frire, M NapobLu A a

I «i giniid pique nique organisé pat 
M Hva.inth.» I.acnux a «ai lieu mar 
«b le JO août, à (Ria. au Phat# de la 
Pulllte aux Sables. »ur les bords d't 

I Fat «h'- Deux Montagne»
' A cette «m*. nNion le phare était «lé«««> 
ré d<* pavillons et «le ver«luie.l/e tenq.» 

I était beau et les jiiijue niqueurs - eu 
! «on' donnéw « «>r;• • job* Il va sau*

polSMit, en aboadance, et ils son, ,r U'"'
l.en, hante* |e.,r petite exrurk|OB 1 ! h t aïeul a table au dîne» M et

« » 1 . Alim* Il v aciutlic l-aeroix, M et Mmei».' pa*«Hge ici <•«•» i.uir* dernier»
M et Mine I B Kthi«

lu

M.*s«fernoi8elles Gagnon. de Ste C uné ne «le R, aubarru.i», Béatrice et Hélène ' Plus tard, le chef «le cette famille a d,.b,.n« «iui. 
ponili*. HT»nt en promenade chirr. M. J. j Itamour. I^'onie Loivelle, Malxma et 1 ronHtnift la pritu*ipAle à St Ml!** (^«mAdette
r. *>nn‘euu- Mariii i.oiKt ll#'. Malvina K MaVm MathiAs. sur les bord»» h\ (frarieux (ir Montréal, « st pour <iu« loties inurn cher

-M N apoloon Champagne. M. P., est J roux, de .Ste-Phüomène, Mlle Mariella “Rivière .lea Huron».” M Louis Lamhert.

N api

Dcerosiers,
Ab

hui ont été '(«•rt goûté* pttr l’auditoire.
H Brunet a p«»rmis qu'on *«• s«av*e 
yi' *«>n inngaKin qui est «ni cours «le 
P ; 'truction. et presque terminé ; la

(nde «lu bn/ar s«» trouvait k couvrir 
n u|M*Tfieie «|o 2.S00 pied», qui était 
h' n (••c rhaque soir.
I.c» j>*rs«>nncs qui avaient «les b ;t«*s 

son) fort dévouées et nu'rit«*nt n«>s 
pli'itations M. I«* curé N, A. Garié 
t n i*t« «le son frèr», le Ib’-v. (’. A. 
Fariéjiy «t «lu Rév, A. Bonin, tous 
l'ux «Ui séminaire St-Charlea de Sh«r- 
hrookç^ si? sr>nt donné Ix-aucoup de 
|nligue «•♦ «|e troiibh* f>otir que cctt«?
pitr. pri*** f«At anicnéa à îzonne fin.

—U y a eu. dimanch«*, sur le ter- 
jain «lu club do baseball «le TtA l>atri«,>

fn** jouti' entre «i** dernier* et le 
lb «le WfHHlon. Nous ««mîmes heu- 

j* «x 8* dire ipu> ]n bitte fut chaude 
h nt oont*—itée et quo la x-jetoir® a 
p remjtoi (*■«• par Ji* Club d«* La Pa 
^ I n*1 foule considérable as-istait 
r I.** re«»*tt«^ ont été* xh-nm’»*» au pr«> 
pt du ba/ar. Nous souhaitons suce»'*»

LA SAISON DES CAMPEMENTS I LA MANCHE A LA NAGE

Etaient n table au «Uner 
Mine Hyacinthe Lacroix, M 

.... i Ismai'l I.atroiv M «-t Mme Alphon «'
M .-i Mm '/'..i - iz 1 i ' ,l'« ' * ' l-tMifti* x. M «-t Mme I Bt* Bein' Al 'i et Mme /eohir RaMnotu ■ •• lu « « . , ■ . «i . xi!.. il.. XI 1/ i 1 i o i i .. et Aime Io « ph (•uliid.m, M « t MmeI» b. M Rodolphe Pmn.d. «IOt.au a . I, B|f. , v d<* M,u»tr«nl. M e.
Mlles I rnestme LWuie ( hammtgnc Mn|). ,|0,, ,, ( h.rcst. M.ulame Ih M
d.* t Kusfnche. «t Ihér.-e Labn.ssc. )0)|)|||H jg\|( G.H.rg.n.* Leri. In*. B.*,

■a'igne, de (j,,, JK'uault, Apolline l’thier. Flore 
l'nutcux. Marie l.«nii»c l.nfleur, Albcr 
tine Ouellette, DoiiaMa l.afleur. Afin

un nu* I.efi'b-rc ( .nstaife D«*lay, Gei

I1 mise (biuul.m. Thérè*.* (’harewt et MM 
No.*l l‘nutrux Raphael (’har«*s,. N«-l

son Lahmde. l’itre l.afleur «*1 i.utrc».
I Après le «Huer, il v eut un parti «h 

pèche où notable «F* |H>i*Mon» fuix'n

«h* y-t Fiigi'm.
Rijton

SAINTE ADELE
No- numtagne* sont d«,veniii*<«

Le paquetaee.- Ce qu'il faut emporter en fait d’ustensiles.- Les provisions. Quan­
tité nécessaire.-- U tente, sa situation.- L’organisation général d’un campement.

Impressions d’un témoin.
abandonne.—Burtfess échoue également.

apturés Au soupe». il v eut d<'<<'nma 
t«'.n par Mad«*moi»«*lle Aimlbae Et hier

______ i V .1 Bte Delav «-hanta «fes ehansoii*
j «h* Boticl et M Nelson Falon.le «le*

l'ne nuit en mer. - Holbein ,t",n • uuqms vpr. i- o.,,*.r
î'hn» «i»» •*#» retira eiHnnnlé rf rnn^r^iAVit
M » t Mmm* 11 \ ii«Tfit h»» («Arroix fl« |twif

No vis avons vu la scnainè l«?fjw,rtcr vari^ont avec 1« durée «I» |Vx .j,. ,^itON ,,rftn
costume et les «mgins n«s»s«un» à *ur*,«.n. eh«?a cl un- quantité de ce* brnivhr»
une exfw-dition «le chasse ou de jieche A oua pouvw emporter une gramlo ,.Mt répau<lue par terre l«a. c«,uier(u
Nous allons voir main tenant ce qu il quunlitA «le conserves car aujourd'hui m* aont «,la«*é.H dessus et vc,.,* av.-. . __________ . , - .........
faut emporter outre une botint ligne ou H \ a 'I'*» «conserves «le t«»ut e«- qm* „„ |q pnqzaré, à nioina que vous son projet nudaciru■ «le »ra'ers«*r la l',r'^ p fi«cai»*ait fini* «•ncorc, mm* 
un lion fusil. i ' vî11 veuL n'ayes un lit de camp s«*l«»n la mètho- Manche a la nage, je tu allirai cette yeux rougis par IVau «le U

a'oir fail p*i»»«*r une aussi ngréi.bl*
journée.

i de g‘*n* ipilt vi nui en
( Corresponddhce «!«) (niais ad ”Ma | I .eniern.-nt, (ré» lentement. I.» hn ! villégiature à Dka cc( èb »f le» mai 

(m «le Fan* t ) > («•aux, h-» nageurs pnur*uivnient leur sons «le jiension ont été bondé'*» d"
Je discutais I autre j»>ut, sur la j«*(«*e j niar« it<* A«ix flaiu*» «lu >><il«n. «h** m<ut«l«* t«»ut«* la 'aiu*an«e.

av«** un vieux ti)nt<‘lot >rî«fc éomlnc un«- l*r"i«» *“iirs * allutnaicnl Malpié «*e|i,, AIM Alfr«**l Kauteux, Napoléon 
pornme cuite Noua pmli.ui* d ll««l ll'"l•• «iistiiiguioiis ï« p«iin* Hidhi'iu I*nut«*iix «*i l.et.n < harlMuine/in ''*>nt ce

........... .   , brin Et connue je «ieiiiaiiduis «jtn.lli * " l,‘‘" a' iini «h v heures, Buig« •* «h- tourii'*'' à M««ntr» ul d y a ntielqtiex
«l«*--siis et vous a\«•/I « haii, «■ celui «-i avi.it «h- t!ien« r «« bum manda^ fle I ni«le II fui hi-«é à notr<* loiit’» at»r«* - être venus j»n*ser la hol|«

saison ici, bv«-c leur* familles.

PAQUETAGE.
V i t t # * r *•«» llâ U» tllllll1 '•«IflN..U* donnot» d dewous Im quonUMa q, qu< nou. avonfl décrite

<l«* provisions nis.'eMaaires |»>jur <juatr«‘ 
Votre paquetage comprendra d abord honim***, et «|uatr«’ guide* jzour 

qu.'l({U«-s remèdes simples, «le Fanunoni excursion «le «juinM jour*, 
nque pour le* niqur«-s d’ins«v*tcs, une

n u i nn/ar. .'Vous sonnai tons suc*, s tjl|1 |H)„t,.i||e de collodion pour 1rs Farine et bi*<mil» s«cs...............
[ « ,-«i 1 f“ P* u et .I" l’entrait de gmgeBibn I ire aW

Ajoutcx du taffetas gommé, ouelqu«* Baron

Verte lépb'JiK' “fin Volt bien «pic ■ n,,,r Ah

â«' lieu «me seule foi*, «*ett«. saison.
M Joseph F B«*lang**r. «le AAorc.*s ^ndes de toile, le tout placé dans un Haricots m*<» ...... ..........

v *ln: -. «•♦ M. Joseph 1. B«*lanp**r, d«* toile et voila votre phar- Oignons. I lioissnau ....
»•'« fil>. «h> Sherbrooke, géinrit «le dix Pomme «je t«?rre, 2 sacs .

Fn autre |>etit sac contu-ndra du fil. Beurre ....................................
tics boutons, des aiguilles, «i«*s épin , Sucre . T................ ...............
gles «le sûreté et une jzairc de ci* Sirop, 1 call ...
M-nUx. , •‘'♦‘l .................................... .........................

Dans une js*tite Imite «le l>«»is «le r.v Poivre et moutarde, 1 2 liv rb»q 
J pcs., vous nu-ttn-ï qucIquM vrille*. A inaigre. I pinte ...

Déin 1«* feu «t allumé, vos uetensiles ' Vl*u« ne c«>nnaissez ri»n aux choses <|
"n,‘ «le cuisine jiréts à servir et «u qtie|qu«*a ,,"'r ■lamni-, nu grand jnuiaH. eet 

instants vutre premier rejins nous bois Holbein ne fonlrta le »«>l «le n«>* gr«
* t prêt ■ • K’il y arrive, ten« z, bien «|ue jt

La nuit, tous D» canots *on( nmc 9',l" l'*H r,r,i". J-* lui offrirai «m<* b«m l”'"'' a'«on» « mp«>rt/ et que non* n a 
* sur le rivaae le feu Ki.si ne goutte de «I«•«IX *«ius.” ’ ’«.n* pas m.>m« le courage «le teizar

F' t jx.ur la Cie d’assurance sur In 
'« ''Imja*rinl”, étaient i«'i, la scniaiiic 
¥*-rni. rc. pour as»i-o « au bazar, M. 
il F Bélancer « st n-tonmé à Sh»*r 
L- .ke, ,*t Al J. J. IV-Ian ger. «loit 
I ■ r «■lu-orc quelque UtnpM au milieu 
fi nous. Ce s«-mt deux anciens ci- 
t* ns de La Patrie.

GRONDIN ES

Din
tip
15
15
1212015
15
4

10
1
2

ee« triste* veux, ronge* 
p !» • i n Hr lftrftt«*«, pr«»<|i^’iri|B«*fni*nf ru
f1, ortie ch ‘"i...... ' l
«Imble *«• frictionna 
toute* sortes .«*- ihiiiiip* < ,pi,

Fauv t u 
»e ««‘ait, goûta 

«le bonne', choses

D ISK AU I

nés sur le rivage, le feu ben ent t t-t c«iU ‘h' J*’"* M»"K m”,n Oe I
«*t un. Imnnc provision «h* bois *«ni» ^ nl r, v" " '"«’O' '»"»> 'o.q. «|.. m.-r, ,P"'» ■ endormit d'un *».|e,| ,j,

tout guilleret, le f*'*r«*( «n liât aille li F'oinbla main - -- ~ -.......... * - —......................................« .• .
l'ne foi* que v«.u* a'ez complété vo n'' ""G-'t point troinjié Bw n que -..n >'”l, fonnaltra Fin< ident aux

tre orgam-ntion rhaeun d-** gui.les ' '•ommeneé sous les pm* nger» «lu Hctia q"1, à gran.l* é
" •««. > 11 . a.... _ _____ 1.__t f . ... rill I -• fl** ......ayant son outrage *j>écial «'« fain il 

ne xoiis r<*te plu* qu'à tiier le plus 
de parti fKvssrtile d«- vos vacanci*

m.illeure* nusj)i««*s, bien «in’il fit t<reii
v«* «I urn* .uiduriin. <' .*t d une volont#* 
-an* pnreill.*, f|«ilbem n «lu. «A huit

'* ftorte-vniz, u*«u* renu'reièrent
Tp"r", emfu.rtnnt «|,. non '« II.-* «l.-j*. he* anglaise* N.

mil le* «fe la i,*. t. - française. .|<*tran<l-u Pf*" nous liiiM«.-r «lamer I.-
v «nilant

deux ou trois lime* plates, | dcmi nm Poudre à pâle ....................................... 2
ft
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UN CURATIF D’UNI MINUTE POUR 
LES CRAMPES

•-«•cour» a l'iim* d«*H «-nibf.rrtitioa* «pu 
Fescor talent.

Holbein j.artit <f<. I >. «|den **fit««it sa 
nusli. à «juatre heures <|UHrnnte-« «n«| <1

pi«»tt, noua

1er a<-pteinhre, 1001 
le Yachting ‘ lub <l«* «I Israeli, vasn' 

«le ««uevoir un joli yacht II «m a fait 
l'« -«ai dimaiH he et m i*»l en. I win té. 
(’«•»! le premier -a<ht «le nli.isir «pie 
non» vovon* ««it l«. lac Aylmer, à ’«Il 
>g*u» b inn'i- un «••i|M*r«1 qu’il /y «Xi aura 
l/ient*’it plusn-uts autres

S««nt en villéj infurc M IL-rf-ul* 
Diiennlt *-t Mme Denenult, cJi»^ M. J 
F. Rib< finit

M V( <lfrid Adam a épousé lundi 
«lernier Ail). Hng«*rthy, «le M'c.ltrtorn 
N«»u* lui souhniDm* bonheur.

o*..|.»tnes ,1,. regagner n..f»« port d'aï Al EU T.ihm «|e.n,té au Fédéral
M I"1" télégraphier n l'iiri* «*t «Je (««««r b** comté- «fe Rii liiiir>n<i et \V«>lb- 
«■' ‘ n*r ensuiü’ trouvi-r Holbem'

I «pré* midi. Au in«*l «l'une fnl*is«- «l•’• ‘l*’ur«*s «lu malin !«•* fanaux roug»* <hi 
»<»l«*«*. mix arclamntionM «|<- quelque "t«a Au clair «le lun»-. nous vfme* 
cent p. i sonnes, il *■ jeta u l’eau et |..!”,r,p , 7*â'|,,r faire un second ie

« « iit»*^ irouvir M«.Hirin' .était ci dimanche ar< otapagné «la Ma
"T* /'"unnnmc» scul.'ment n «leu» i dame «*i «!•• Mlh' r«>bin, ains! «pie MAI

: *i paroimo Saint t’harl.** d«*.s fil >i«* laiton l’eei vous servira a r« Savoo t ' ®* 'F'' *' 1 • - ’ 1«xtaient f....... .......... .. „ „ _ . „ ., , ____ ....
Crondine* a rhgngé d'organiate. Mm«* .mr,.r vos manches «le ligm». Café ...................................   4 HVO,r * cette saison «l«* ( année Le* rapidemcnl gagna le large, siihd «Je P*" ^ ^rr>id «Jevenait très v«f '(««ut
F A Archambault remplace M K. Votw n'oublien-z |»ar une bouteille Thé ..................................................... 2 •"«'■"dfea trouble* de la (lig«*sti«m sont , deux euibarrntions et dr un grand rc 1'' ' ‘"'F' '«n aj>pel sourit Ifolbein, «ouf
B i- Elle n mplit sa tâche admirable- d'huile fine jwmr It* mé.*nnism«* «lu fu Chocolat .................................................... J suffisanta jiour exrit«*r la douleur et la mor>|uetit. le Scotia, affrété par |r fr'u',,| ^ ,n,,*l,l»°»'tnble« douleur» «l'en
» «t bi.n ail bo|t<, dr grai*-* et «le* mor- Lait condensé. 6 Imite* .................... 6 ‘«'Blesse «pii iésult.-nt toujours «le ce* Daily Mirr««r. ,'railles, «h-faillait U Scot.a le r,**ueil

Mlle Marie Ange Trottier ••»« en \a ,.,.hux «le flanelle jzour le nettoyage. S«»u|h«s «n conserva ....................... .. j, nttaqui-s Jusqu’à Ja nuit, un distingua entre Lî» «•* reprit «n toute h/«tc ln route «I..
•u* « liez M Pierre Côté. s«>n oncle. j,, reste du paquetage comprendra — Ncrvibre pn*c à petite» loses, deux rem*»us l'infime taeK» Mai^hc qua “«'livres.

M Ile l«|{. Desrochera et sa aGctir, «le un#, bn« hc. une |ii«*rz«i à aigui**r, une 4UJ ! 4 fml^'hc «-e» attaque» et son action est h.isat sur J imm« usijé v«-rte. le masque ll“ n,,"9 annonça que e’étnii seule
p m< L«*st«.r, sont «le pn**age aux (.ron boussole, une loatcme t du savon. H faudra éviter les «ibp-.ts en cnsial •n*l«»1i‘*r«ée Kuaquc «e» attaques appa -Ji* « uir protégeant s» u crâne et se» m,'n’ remise et «pi’une tentative
i '»*-, cette semaine, chez ,\l. Herman V«.us [Miuve* mettre Io tout clan* un : ou cn porcelaine «jui sont pt«-squc tou f*'***"^ - veux De t«rnj>* A «utéc. son brn* «’é . n«>j«'« II.* ntirail lieu dans «suiize jours.
L' ’é, fiomnger. HI'C d«« toile bouché qui js-ut s’t-.just»*r jours casot-a «bins les [w.rtage* ! a «crvllins «•«! un anti snasnwxli leva «lan» la «lirtvtam du reimirqucur, I h, ’' n'‘ "«"»»»'(. plus que cellM d'hier,

iinidn* a*t tomiiée sur la maison jmr d«*s courn»ie» sur b-s épaules. toute cette liste jeut être modifiée 'B** puisuar.t. I.il.* --s*. 2 loi» plus « agita fébrih«n«*nl. De In paâxerelle, « r,'"*,*‘,r
p* AI Félix Laganière et a causé quel* ESTFNSII FS DF (TIMNE selon x«»s goûts et si vous trouvez le T*1* D.utes les autre* prépara une femme répondit avec «le» «igti.m n ------- —-------------
p'-s dommage* ‘ ‘ ' .... _ n- ikjùU trop élevé vous pouvez laiss«u* "t nirréte mmiix la fl«».il«-ur. Ou-| micaux. (était Mme fb.lbem De:

1 «w étudiants des différentes insti- 11 ‘aUt u,t n ' de côté |>lu«teur« nrtieb-s qui ne sont ! tn‘ 'c,‘. rraml“M* ’’B** guérit tous le» gran«l* vafieurs, «les yacht» |>as*èrent.
tttions sc préparent à partir. . r,s "culcimmt, car vous ne leurrez ^ mi(S,r,, nàc^«itè surtout si •* infaillible dnris 'horgés de voyageur» «i <-n couler. Ile

Bit’ compter sur une cuisine a la l a compte* sur voire <*hn**e 1 usage externe. Sans égale, inaborda- tous, de» hourr.a • «levèrent
t Vmc I P. Sylvain, de la Biblio SavuVin Ne vo«c- embarrassez donc |'^ 7X7d;U^',Vr;,/!;;,! * »J- UNWib............. ...... ........ _* ,

th.-,ae d’Ottawa, ainsi quo M Joseph pu. d’objets ...Utiles cl très lourds. | à 00^1 lôrsrm'ii ma.
é. Gauvronu «h* Dost«>n étzii.mt ici ' * otei une batterie d* cuisitie qui ne ’ • i* r ■ i • i avoir j laaux renu. <* “««ton. étaient • ^5^ pna Oier, 85.00, à 85.00, ci qui *1 ordinaire, «ru !or«q«,e voua crm

comprend A ,h.u pri^s U.ut ce dont vou* W ‘«c ne pas revenir au camp pour ^ ^
aurez besoin.

Milson et Munroe, «1* Bromptonvillo.
M Cleveland, «le Danvxlle, était 

aussi «Je passage iel.

LA NEVRALCIE, SA CAU8F, SA 
GUERISON

1 •iiuvr^au, <li‘ HoMton» étAÎ^nt ici 
c>tte semaine, le» hi‘*te« du notaire I,.
L* GauxTeau.

- Noue axone cn«*ore un nombre con- 
H«lérab!o «l'étranger* «lan» le village et 
x lu Rivière Hâtée. I,lu*i«,urs d’entre 
euv «* préparent à retourner chex
aux

A’erviliit- r C'iuc |«* jirogrès de Au milieu «l'une geriM* «l'éctime, «m : 
«•c médicale. ,Soy*i «Ara d «7i carMit automobile, |«* Nafitcr Minor, a|« ■ 
*’» la maison. Vous ne »nv«*/. , parut tout n coup, a<*« o»tH et »'.*n fut I

RIVIERE DU LOUP
l,*.rtnt l«-c arrivé» au B«-llevu*i Hotel 

e«-t t e semaine, ''ft remarque M et 
Mme Ri nkin, AAashmgton, <1 D. Dou 
vtn, riouth Noubraska ; T Corbcil, 
Montréal ; I*. Band»»)», CAt« «l«>« Wi 
ges H«*t . M No« I .1 a-'liaca, Erx 
ingtnii Allb* ( B Ely. Boston ; ( lis 
King. Vllh* ( I l.évi*H(pie, Mum-hi ster, 
E Jagnon. Montréal ; -I et B Bu 
Pt-au «*t femme, VA Frutt et f«'mrnc. 
MAI t, et I, Fratt, Montréal D AAar 
r«-n, N«*vx A «>rk ; -I F 0 Brien, Mlle 
L. (J’Itricn, Montréal ; Mme K R«>lli* 
t*»n. K* late, Mlh* G Tatc, Lnk«'field, 

E I) Morly, Mme K AA M.»rOnt.
La névralgie est un ogu.. palpable «Ji< ly. Cleveland. Ont ; R Papineau. Bi 

uiuu'hm sang « t «I. faibli ii. i veiiH.' ' ierc «lu Loup Station ; I F

« le repas.
T Marmite en fonte, 3 gallons; 1 H pBi« avantageux pour vous d.> 

grand, marmite de 2 galIonsf en fer , ‘«J»" '•n'-oycr toutes vos provision, le 
: blanc; I bouilloire en acier «J. 1 gallon, j !»»“• P1*» possible «lu « anip.
’3 couvercle*; 1 p«H?Je à frire avec cou

k 1>‘«rdi *«,ir. M. Black, pensionnaîre vercle pouvant servir a fnre et à cuire
L I hôtel Pineau, réumseatt un graml i 1,1 ‘'«“‘ro; I gn* < u («r. I cafctiè Avant «i.- partir, revoyez, la liste que
fcoinbr** d’amis «Inns le jnr«!in nvoi»i ! n* ‘‘‘ 1 ^ Mr"'r é,n*,né:1 1 /vo,", «v*’* «e tou* les ..bjets «pic
®»»nt l’hôtel et |e* faisait a.*«ist«*r à 1 ^r,‘ P°t: * écumoire; I grande four xous dcv«*z .*m|>orter ainsi que de tou

' chatte à r«»ti; I Ixzlte ù i el et a |>oi t«*s les jirovinionM

peut vou« sauver la vie.
T ." ... •: « - — - - - M j mauvais -ang « i «i* lailtlci ... nerveu». I vièr*- du l.oup Htntûui ; I F Afnrci, aurez. Us».,, | D^. cette ..«.mlition, „„ froid lé,,-, grof. J VA ( ambefl , t f.*,„n„.. 1 Bas

131 g 22 h I journalistes anglais «mflanime le nerf et rend la vie pr«w«iu« M<»r.tréu! ; Mnn* E TuvIorMlh-
| Drptn. Douxtss. aux^lpncs du C.l.i Iinsupportable itf , Tavlor. NWark N A .1 R,||

it j vent «fiulager un instant, mai» la né I New York ; P. R Nail, Boston ; M.et
Un favori

Htantés «le la récejdion et axer 
P''z que M. Black reviendra de 
t^cuu pas*,-/ l’été nu Bic.

l’es veut |K>szil»le. In1 I**» arm«-s, un autre les tentes à
nou- ' Ajoutez, les couteaux, cuilléree, four - j zirrveiller mai* il faut un «-apitain*-

ch«*tt«-s et le* tasses ej soucoujms. ]^-s quj ajt p(x>j| 4 t«>ut. 
a_ -- .. iBisietles izwurront sc pla«-er «Jans uun ,ANTOINE UE RlClf.rT.IEU Iszite à j»art. Hi v«>u* êtes exposés àj AMI

Sont en promenade ici ; Mlle* Klixc I c*n,P*r ,,n endroit où il n y a ( Igji-is-.v |K»ur |)laiiter la tente un
veannotte et Marx* .T«*nnnotte, «le ytt-I p** «c boi». enifsirte* un jsicb* a gn ' endmit If'-gèrement en jv-nte et bien 
Hyacinthe ; Mine Adélard Montreuil j il y en n de tri* commo-l»*», abrjta ttU nord. L’eau s’écoulera faci
«• Moatréal ; Mils Maria Gir«»uard'. 'N l'ünt tüUJOUj* l*u
M intréâl ; Mlle Clara Girouard, ,j». ; rasnants. DI.,4vioinv«
JTentral Fall* ; M. Gsorgs» Giranard ^ PROVISIONS.
^ Mm i Ma j

: v

lenient et le x«*nt sera moins violent | 
Un guide tsart dan* le bois, coupa le* 
supports de la tente «»t les braix-hcs «fe

Lm Quantités de provisions à «a- [sapin gpi scrvtoiftt à fermer les Ut^JjMi* Us chasseurs me

si«-n, un )u-«*«»n«| nng«*ur> gy thrniqtntneut
. fendait l’*,n.lc ÇétajV Burgess, un i Vf algie peut' être 'rh«*'^e en’donnant Mme T BotirgloU. Montréal ; Mlle 
« commerçant de l exall. .* Pern t lljd, |« f„r«, «„ »a,.g ,0,,nant Kvn -t Anne. I . . |.„, Beauharnois

I-e BAI AIE KHL MAL n»t le rcmêsle 'î*""'*!*' , '?■ ne peut étie égal au Kerr«»*one E. Mar* m. Si Fabien : M | Fer noir*,
favori des mère» «le famille. |JJ 2 l.Zrr o '"u**' ' «'b «te I. avait «le qui donne bi for«-«* ué«csaaiie aux net f* Cambridge. Mu - ; J 'f. Colli«*r. Pro

la grills*., plein U yntx.pjein U% rhe et r.,,,1 la santé ^ xi,|e,„«. ; f. ( urren e» f.*i„.„... Mire B
xeux «... la bat Ih* Nous lui parlion; Le E> rroz„n.  ........ . l’appetit f.„ 1 ' l'C,„r.„ Montréal.
lu. faisions pa—« r du lmu.ll ,» chaud tifie |tt digestion, ,|o„„e a., «mro- un M lU"VttloJ» et VeniMUt

LE DINER D I N .VAGKCR ruissea'i «le sang rouge .,«1, |,. ainsi nue Afa«lam- FE Vahiis «’fu «m
,, „ Bru unjmrte |„ gruxité d„ visite «•lies Aille Valois, «h- Valois
H.,!be,n niantfea «c fut un«* toute v.nw ,*»„vez infailliblement axuir

autres affaire I ne bnr.pie «Uppuit de I « our» au Kerrozone ave,* uni< r„nfian« e

magnifique fmt d’artifice. V«u*s dix ! chette à rôti; 1 boite à l et a poi t«^» l. s proviaiooa. I Tartann narre MX «l*fnièi..* |
k* yr.*», après axoir fait scrxir à *«•* v™;-1 boil<* à. ‘rtr,,‘«* vo,J" " n « Voyez à ce que tout y soit et au b»- Hvn «Imis le «les.rt
B>'it«'-s «le la m’-rne k la glace des gâ v'*, P0’4 c‘,,**n,,*r> ,,n l.'f'' de cmsi voin donner à rlvirun sa parti» xpé ,n enfonçai «(ans le sable et ns
tcaiiv et du café, tous se retirèrent «n ri,> M"** v,,u" consultcr«-s le moins «ou «•iale. L’un aura le» provisions, l’au •i* '•* M" ^ ,,n,‘ ralvitie préc«zce.

mais radù'alc.
A mi» plaisanter ?

—Point,.. Il faisait un soleil arxKeit

1 i!l<- dimanche dernier.
A1!l*' Joly «Il 'leuv D«1 Val

tan' Il • n "i<i"'i>
L en*abl-oi«*nt c«>mme,„;a par le* p,e«|» I r>, happai», «fl n«»irritu«e « «.mine m 
naturellement, cmtsnua |»ar le tKorsx. p,.,.,,.,, xora«c.
pui* Bref, on ne voyait plrf* a<< dessu* |^> *«„. toii.ba t ne hr.i.ne i.^re .e 
«lu sable qu «me emineni'e^ ronde ^conime f'imn «ur n«*««s *<>n Iiim'<-uI infini De» 
un «i-uf. C ••tait nron crâne., I ne au* pa<|«iel.Mils glissaiert sur l’luxri/on. lu-

v«..t lui. d o., on lui («WL «le* ,nor ; .llimitée U névralg.. s-ra 7«iu-!^- *" vl-lUCrs «méricùjr,.
«•••aux Je sucre, «h - «a. hets re« «,fifor. ! «FVaciné* pn, f,. F«rrorone iM 'lun* le «•«...r- «le b« «emàine «lerniérc
tant II > souleva ju*«pi A bt eerntu ‘ r,t rM„(r p. ij<uir- J. >7 " L.-s ‘nmill. « I ,r..uv Cab.en...»131 g 22 h. L«n 'am il le* T iroov Guluni«*a>« 

I Fitiiteux. Ernanl «-t AJcirier, sont re 
toiimé» a Montréal.

M Joseph Huthm. Barlow . AlrKcn 
1 zv. Houriilou. Brais, ne Iniso-rontle » «nfants (crrible» :

,— M „ _ B. —  -------,... .J . * ommi-nt .. ««m» reste/ encore «Jeux Valois axant b* milieu dn m«.i* d’Drto
truene qui passait p|r la,^ poursuivie jmineiix <*nmn'e <|e» cnscigrn1*. Au loin, F»ur* «« la «-ainpagae chez nous t brc.
par des chasseur*, xmt s asseoir sur U côte anglaise, qm non* apercevions —Mais oui, mon chéri î pourquoi ça? j —M. Griléon (k>don e«t en xistte-har
mon occiput*..El la «c mit à me couver, toujours, scintillait de mille feux.Noue —Parce que maman dit que voua au

imr^ome légeremapl di«ni. jMsa .U^nord. (•’
•ou frère, M. D ami as Gndin, <-etta a»

+* z &
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UNE HONTE POOR L'ESPAGNE
Persécutions contre les ouvriers. — Pas de justice. 

des travailleurs est épouvantable.
La situation

üC
!.«• gouvernement ecpsjnol vi.njt de I u*e «t le* genderinee ee eont evllie Jue-; *er de* citoyen*, notauiuMt le* tr*

{lécrétM' )'amnistie |M»ur plusieur* de* <m‘à jouer une «iniNt e romfdie, vu | vmlleur* aa^ociA*.
tiavAilleur* anclftl'iu* qui étaient .«i j ni vaut «|e la lilwrlé et <le U \ie de un vjj| |# province de
prieon en coiiHAWinence d.s nilair*'* d \1-! innlheun-ux citoyen*. Ç*1 d '•ul Valladolid, noix an t» ouvrier* sont rm

q.l le (fouveniement *‘a|>|>liqu« A chervola del Valle dont l’opinion publique 
diA»* toute l'Kurope *V*t « junte titre 
montrée émue, croyant non «nn* quel

3* ue raiKOii que cette affaire menaçait 
’étr» le trute (Miidart «le* horreur* 

de Mont yd. h 1> aucune, disait un 
journal presque miniatAnel, trouveront 
que ce|te me»ur«* pouveru«Hn**ilnl«* n'**Ht 
qu'un tu te «|«« niixcneopfe et de pardon 
pour le* égarement* «le «’«>upabl«*i en 
toute juxtiee condamnée; miu» tl y en a 
d'autre* qui eutimmit *^*tt«' «li«jH»*iti«)n
ininiatérielh* comme une tur«live et in- __ _ __ _ _ ([_
i-onipiété préparation donné» à de* mal <j# VF.tpagnc «pie cette |Ki*««ibilité «le 
heureux victime* «le pr«»cé«lé* mquiaito m.-ttre en luepifion le* procédt'* et le» 
riaux qui, tout *im|)l«*ment, déplorent | hrrvivg de Id justice «n-iminelle. on au 
la juaticii espagnole. rft beau, iqué* coup, rcndn» «le» ‘lé-

Il faudrait pourtant, pour l'honneur ; < r»-t* «le giA'-e, |>onr faire que l«*e gra.
i tt)êni<« de I’KapaVne, qu’on représente cié* eux même» donnent un «iéuurnti
devant l'humanité civdiaée r«»uim« un aux liruit* «le* tourment* qu'on leur
paya où le* pr«veé<lé* atavique* d'une aurait a|»|>li«jué*, «-e *era insuffieivnt
Inquisition haïseahlc sont ««netire «« vi tant «jue l'inatruction cniuiii'dle ne m*

-, i té» en pnton ixn<fat>t «leux moi* mui»
citer une foi* p«*ur toute* la aource du léga- 

t . le*
«lu'il* fux'-ut a. «l'ulM- f i'. n

mal pour y appliquer le remcd* au**. ^ «m un délit ; un i>eu |.art.»ut, 
énergique qu'il «oit, aéeeaaaira a un ^ mnir<m „„„ propriétaire «le* vil!
état «te choeee qui, «•tant un# Ç « * 4|e# village» b entendent pour déeor
errait abominable «*i ortu’ux, et n étant gan,„*r ||,a *(K i«*té* ouvriéie*. ayant re
qu'une Kyende et une calomnie de»ho. 
nore enc«»re le paya, «l«>nt on |**ut croi­
re qu«.’ ce» cb«*a«** a’y paesent et oon*ti- 
tu«nt «le* pr«j<*é*«W» cou ran ta de l'adun* 
nuit rat Ion de la junttce.

t'a n'est pas une de» m«>in«lrc* tare» 
de l'actuel régime politique et *«>cial

J avan
o«>ur» à toute» aortes de pr«K-é*dés, d«> 
pui* la cal<»mn«e jusqu’é la f«>nv* bru- 
t<Je qui piétine le droit d'a*sociation,
;><>iirinnt garanti «Inn* h'» loi* ; il» huy 
dent «l’abord pour «•ontixr'arnT Jo <!«'• 
veloppenirpt «l«^i ai»(x-iiition» ouvrière*, 
th-a cercle* nixtquej* il* for«-«*nt à ndhé 
rei le* travailleur» et de» qu’une gt*v«-1 leur trouvant une élégance ou une no- 
«» late, il» comptent »ur l .qn|>ui 4b> au-1 blcaae »ti|iéheure, i«e emploie aan» rai-

au droit; noua dvoa* d«»nné aux Alle­
mand* «-eux «ie la guerr* *t cotnlitxai 
d'autre*; nous avon» pu* aux italieiu 
le vocabulaire «ht la uiu»i«pu« et aux 
Auglai» c«ilui du aport; h* exemple# 
de* emprunt» de langage aceompa 
giiunt ceux de la rivili»ation même 
sont innombrables.

tjuand un furmluit de l'activité étran­
gère c*t a»*e» connu «i’un auie» paya

aoèeut, le patriotisme n* devient il
plus conseiant, et par IA plu* fort

Ou ciaiirnes-vous que Ica raiaona de 
rintelligeni'e, «h* -J'aoaly**, «I* la criti­
qua qui «souquuv u‘aifaibli»»i‘iit lae rai­
son» «lu cœur v

Notre puv», -ou l’a souvent procla­
mé,—est la seconde |>atri«i «le tout 
homme civilué : comment penirnitdl lo 
pr«*mier rang dan» le» Aine* franvai-
oea )|«our que celui ci ^prnuv» 1* besoin de

aa l'approprier, le mot «t la chose | t’royeimoi, mas jeuaea ami», mieux 
sont, d’ordinaire, si élroiusueut aaso
ri«t» qu'il* passent ensemble la fronti­
ère.

vous connaître» l’étranger plu» vour 
oiiucrex la France-

Qui de voua s'étonnerait, s'alarme- j M«iutardier du pape... 
rait, aujourd'hui du mot “sport" et ' "Il æ «Toit le premier moutardier du
voudrait lui aubetitucr une périphrase? paj»e."... (*’c#t «me ex!ire*»u»ti par !a-

‘luu’un dont hNe »embie t il pa* que, loin de le su­
bir, nous l'ayona fait u«’>lr* *rt connue 
conquis ?

be tels néologismes. encore une fois, 
•ont «ie* gain* qui ne mettent pa» en 
!>éril la pureté de la langue ; «utr ai 
I’kK-c qu’il* expriment eat assimilée, 
il» tournent eux même» en notre aubs- 
tnncc, comme un élément organique et 
vivant.

tes vocable» n» risquent de d«v«mir

quelle on «Jénigno quelqu'un d«*nt la 
{fi «T té semble excessive. On IVmploie 
j souvent sans en connaître l'origine,que 

llCT

une gén» at un dr^ger (tour l’intégrité
iode,—de l’idiome national, quo ai la m 

l>eut ètr» faudra-t-il «lire 1» anobisme,—

toriti*» pour arr«H«'r séance ttmante le» 
din-cteur» et pri-ehlente «le» stwiétés ou­
vrière» et le» maintenir en pri»«>n sans 
autre form» de prucè». I n orateur cita 
le <-a» «l’une grève qui éclata «fan» un 
village do la province de Zatuora et

aon, sans me*ure et «an» propriété, où 
le» terme» nationaux (eraient bien 
mieux l’affain».

Pour être frértuemment tombée dan» 
ce travers. l’Allemagne a vu sa lan­
gue envahi» non seulement de mots.

gurur, que dorônavaul r«<lnnni«t'-otuni 
lie la ju*tic«, nu**i bu n civile «piu mi 
blanc, et «le la plu» haute magistra 
ture de la uarion jusqu’aux ag*-nt>. »u 

.baltetne* do la justice et «h- la gendar­
merie, se tiennent iiImoIuumuiI dtén

»po
prochable dan» *«•» procédé», do telle

fera pas au grand jour ev c’est là une 
œuvre qui demaml*» la o<dlnb«»rntion «lu 
pouvoir exécutif »t du Parlfvmont et la 
propagandi* «loo eitr>yeii», Il y a au- 
i«>ur<rhui, quelque chose qui **«t «lan» 
la conscience de tout le monde et l’a- , 
vi-u e^t à retenir, fait comme il l'e»t j 
pur I» journal «font je parjo plus

où, la gendarmerie obéissant à dr» or- mam de tour» étrangers, surtout Iran 
«Ire* «hrecU, non pas «h** autorité», ^a»», *i bien qu'elle en est venu*, par
mai» «lin gr«>a personnage» de l'endroit 
Han» aucune fonction publique, employa 
In force *t btirtsileimmt frappa de» gré 
visiiw «‘t de» femmes.

aorte qu» jamais «>n ne puisse trouver haut, e'ext que I organisme jmli vaire 
«fe* motifs aux accusation» ni aux en Certaine» «le se» catégorie# inférieu- 
soupçon» de* gen» «le bonne f«>i ni aux r*-» ei *an» doute, dan» «le» ca» excep- 
alarint»» «le l'étranger in<lign«- tionnel», »ub»tituent nu * «>d* I arbitrai-

r-aat vraiment un* boute que le non, ‘ r-/’* * la respectabilité d*« fonctions 
de rKspagn» soit mêlé toujoui» aux n 1 ju«l»cia,re# la force brutal# de l opprea 
rnminatnm* de# nation» étrangères et **°o-
que l’oti puisne A tort ou n rnuon n- Or, A ce» réflexion» *i aenrée* et *i 
|»r«-»ent**r l’Ktat «-»|*«gn«d comme un ki ■ juste; ‘’’une très grande partie «le 1 o-J

atgousin tou à «un j.ri-t A mener I pinion modérée «n l.spagne, v«nci c‘>,n j ciPr ,K>„r r.unke »«eir c«vn«litioti moins 
iplice «le mafheurcus«>s viotimes ment ré j «on «lent l<e faits. I»e ru i«* renient. (n;94.ratije . 0|,a* 0n le* assiège par la 
riant h* con'lamn*** d’Alcala «Ici ; le parti socialiste n tenu a Mntlri'l un faiaina. i| n,. |,.ur reste |>lu» «ju a «n*

Kt d'ailleurs la situation du travail 
leur «les champs en E*pagne c*t abso­
lument épouvantable. Il travaille jus­
qu’à «lix huit et vingt heur.** par jour 
ai»»* un enlnirv dont le m;n'.mi.m qui 
est la règle générale «‘et tout ju-te «le 
SU centime» la journée ; natundl^-mcnt 
il •rit «Ion la miaére lu pl«»a affreuse, 
il vu nu-pied», il matig** ce qu’il et 
il e-,t forcé d envoyer «e» enfant* dan» 
Jet, villes pour «l- u.un'Vr l'aumône. Kt 
malheur « eixx h'iI» chercbnnt A s ukso

un«j réaction naturelle.

bistre 
nu eupi
|-'n orei-iant le» con'lamné** d'Aleala ‘lel 
V'alle, le gouvvrnement n'aura fait qu 
Une œuvre de dami-justice, tant qu':l 
pe s’oeeuiMTa pa» *érieu*«»m**nt «le fair»! 
toute la lumière *ur l«^ bruit» qui, A 
re projm*, ont trouvé de l'écho presque 
partout en Kurop*. Il «*st d* toute oé- 
rf»»sltA que Ton tire au clair la que»

pinion rmriéré.- m I «pagne, v«»ici coin | cipr r r(.niir„ |^r condition moins
. . ..A. !....« I é...» » 1 k.. r ,»ta\a*Bv t . * . . » • » 1

important meat.ng rK«ur protester con- 
tr«- le* act«*s arbitraires d«*» aut«>rit«>» 
et des "cacique»" l«Kaux contre 1«-» tra­
vailleur» de» champ» dans la t a»tille 
et en \n<lal««UM0, 1 ••» ««rat«*ur» qui y 
ont pris part <»nt dénoncé des fait» qui 
»an* constituer d.*» pr«K-é«lé* inquisito-

tion de sa\oir *i oui ou non le» < m i riaux, n’en *<>nt pa* inoin* la pre'jvc 
pnaonnés de cette ville nndnl<>u»e ont du déni systématique de justice dont 
été Roumi* A d««* tourments d’un aulr»' les gouvernements espagnol* font prou 
Age et m la magistrature, !••» aulori ve à toute heure envers tout<.'s le» clat-

ver «le faim, à se soumettre aveugle 
ment au bon plaisir «ns» patron» ou à 
h» révolter et a nlt-T « »« prison où il» 
seront Unité» «le la f elle fcço.i por )«» 
agent» d«î la justice e.pa^n'ih*. De là 
surgira «m Montjui'-h e u un Alcaoo «Ici 
\ aile et In presse «n iéré.i nurt, fort à 
faire en puilani «le In légrmle inquisi­
toriale «h* cette toalbenreuae Espagne.

( I>e T "Européen’’ ).

L’ELOOUEINCE FRANÇAISE
Le?» lanicues vivante» et la France. — I.c génie franvals 

à travers le monde

Voici un extrait d’un très beau dis­
cours prononcé par M. Laudcnbarh à 
la «listributiAn de» |irix du lycée St 
Loui» à l'arw .

.. Avec un f* n» trè» v if d»’* nécesriré» 
do la vie moderne, où il faut v«ur une 
preuve. entr«* nulle, de *«>n admirable 
vitalité, le paya a voulu qu*- la réor 
gameation de l’cn»eignem*-nt «le* lan 
guee fût au pretninr rang «h** |»ré<HX-u 
[intions de» |K»uvoir* public*.

En# réforme importante a été «léeid«’,e 
nu *uc«è» définitif de la«inelle, don» la 
Kranc»-, entière, on travaille avec ar 
deur, comme non» le foison» ici

l.e* efforts tenté» par h’* maître* 
français, avec 1 appui de chefs éclairé* 
et convaincu*, en vue d»* tr««uv-er à 
l’antique problem*' «le 1 étude «I»'* lun 
gu*'» un# solution devenue in«it'|e*i«a- 
ble, sont suivis avec eollicitudu |»ar 
l'opinion ; le* résultat# **i §«vnt ntten 
«lu», mémo hor* «le Krone*, a''*»: cou 
fiance ou ii\«"' s. epticismo. niai à coup 
#ùr avec curir>»ité.

...Entre autre» préoccupation» plu» 
modeste*, nuxqutlie» c«'j*cnilnnt. vou» 
n’ête» pu» ius«»n»iblew. c«>nim«« «b* vou* 
oid«vr à réussir A vo» evatnenK, nuu» 
nourrisson» aujourd h«u I ambiti«)ti «h* 
vous initier, par une connaissance plu* 
effective de» luugu»'*, n In v ie. « 
poma-e. A l'Ame même <hs peuple 
trangurs.

'orges

la

Pourquoi «-‘'tte ;
tcl-fitime, patrioti«in«'. pourquoi une 

r initiation est nécessaire, voilà <•« 
|ue jo vou«lrais tiés brièvement exa 
amer avec vous.

Si, d’aventure, il «levennit po-t«»ble 
i'«mtrer en communication nv«*v d’au­
tre» pianêt»'* et qu'il « y trouvât de» 
Stre» jiensniit* comme nous, nul no 
doute que ceux ci n’eu*B*'nt mille ch«* 
scs fort iutérvuRMib'B à n«>us apprendre 

■ dont nou» poumon* lau** uotm profit 
] alors même qu'«l* n aurot«,nt pa» at 
I teint le d«*gré «le civilisation où noua 

nommes parvenu».
Ua T**nplr*» éWung'"''

!
lfji sont noa votain» immédiats, «ont 
un |M»u, pour noua, oe» être d'un autre

inonde

nioin» ginnd de ««■ m'-iog"r 
pçr»|>cclivc» sur I «'trangsT.

Qu'il mnbnnple In vie de» autre» 
peuples, en philisipn» et «'ll artiste, 
ou tr* •! l’éludio «huis un «"«prit utili­
taire et pratique, d y gagm-ru une 
vue plu* étendue, uu 'Ctia |>1uh juste 
de» cIiom"-. plus de l’on plus <1 ••qui 
té. un élargiHKi-ment, eniin de sa |«cr- 
sonnalité intellertuelle et mornl*.

('<• M.nt IA h'* raisons le» nlu» gè- 
nérale» de reL'ar«l«*r Bii-«JelA «le» fron­
tière». raison» «h' simph' bon sens, va- 
liable» |sjur un pays nu-si bien que 
j«our un a"tre, «ur lesquelles il «‘St 
vraiment ,»u;>erf!ti d’in*istcr.

Mai» la France »e doit A un autre 
|>Olllt de vue encore, et qm lui «'Ht 
parti«'uli«>r, «le re-ter en c«»ntact inti­
me nv«s: In vie «lu d< hor» ; c'«-»t que, 
par In, elle «'»t tout u f ai t dan» ‘•a 
tra«litioii « t ell* s« plues.- dan* h’» cou- 
dition- h'** meilleure* pour continuer 
«h' joiKT son r«Mc daiiK le monde.

On l’a souvent constaté, |a mission 
propp- «le la France semble êtr«j «in 
donner uu corps aux aspirations con 
fus» * da I humanité, «|e !«•» mûrir, «le 
1< » «légager. «le les ti ansfornuT «*n réa 
üté» tangible* et oralique».

l.e patrimoine commun de riiumani- 
té se i-i>mpf>*e «|c r«'ns«'nibli' «les véri- | 
tés scientifique* et «le «-«liai «Uu. vér’tàa j 
morah's qui sont as»cz viv«'iu«'iit #*'ii- j 
tic» j ar ton» pour *e traduira en t«*ii- | 
dunces. en im|ailrion», en volontés j 
identiques.

f,,e.st le propre de» vérité» scientifi- | 
que». «|u'elles «Icviimmuit immédiate- i 
ment c«»mnninca A tous b-» hooimc». «le | 
culturtî suffisante, A «(ucbpie patrie . 
qu ils appui tiennent.

Il nVn est pn» de même «!«■' vérité» 
moi aies et de la direction qu’elle» im- ; 
priment à n«itrc volonté.

Four »'imp«»»<» uiiiverselbment et «le- 
vtuiir une force a«’tive. efficace, une

le hnsar«l des influences.
(’«•la no suffit plu* aujourd’hui.
La' pennée étrangère est «fevenue plus 

active, plus intense, plus originale; «b*s 
foyer* puissant* s'allument sur tou» 
le» j «oints du gli>l>«'; l«*s nation», A la 
faveur «le la concurrence moderne, ont 
pris une f«»ns«'icnce plus nette d’ellcs- 
rnTmc» et débmdrnt, maintenant, leur 
in<léjs'iulanco iubillectuelle avec le mê 
nu* voin jaloux qu ell '» réservaient au 
trefoi» A lu défense do h*ur intégrité 
territoriale.

Dans «'es conditions, les qualités de 
son esprit et b* prestige «ie un langue 
«••nié nt rmwii vmrtin o mn*rrv*5i- à la
Franco la «I^ubii^ou »oi«'ller ti* II*'. »’il 
ne »'y alliait un«» mrge Compréhension J 
d«> toutes les manib'station» importan 
t«*» de l’Ame étrangère, au’sllen s ap 
jielb'nt l’individualisms hmitant d’Ib­
sen. l'individualisme forcené de N'iet/.» 
«•he, l'ascétisme il«« Tolstoï, l'impérial» 
me «le Kipling ou la religion de la 
beauté de Kushin

Vou» le voyez, mes ami», »««uci de 
j la force et de la prospérité «ic n«'tn* 
i Paya, b- roui i «le lu grandi-ur «lu nom 
Inui'.ai*. aussi bien «juc v««tre intérêt 
particulier voit* corn man «lent «bî v««u» 
nn i> >-n oomniutucaiion av.-c le» 
foi ives du rests du momie.

\ ««ils couipreiicz nmin«« n'uit que ce 
n’est pn» par unn rsiwontre fortuite 

| que In France se paRsionne jsSir la pro 
biènie d» l‘eniicigii(nn«'nt «b'* langues et 

i qu'elle preud «a-fpb'lque sorte, uffici 
• Ib'mcnt, A In faiT» «lu in«uîde, l'engage 
nient de In féminin, man «lue c’est par 
*a fitfélité nt|'-iiua à s«in génie vulgnn- 
*nteur et parve «jue »on instinct l’a­
vertit <ju il n'y i a «li» rum inoins que 

'de »a domina tic h intellectuelle.
I e problème lu passionne parce qu’. 

elle voit de* lueur* éparse» A réunir «n
! un«« rloiî" éünetdb', une formule a tr«»u- 
1 v.-r, en un mot, une tiVçhc français*' A 
1 accomplir» , 1

II l’attire, enfin, |>our son im|a«.rtan 
ce Rocinle. Si élit* parvient A rendre 
aisé l'étu«le «I*'» langues coinbi«'n dif 
ficile aujourd'hui. v«)ua l« sAvt*z la 
France, par lu même, aura été, une 
foi» de plu». In bonne Sœneuae. et a 
pn*s avoir répandu à travers le mon- 
«lo l'idés «le fraternité, elle aura fa 
çoiuié aussi |'in»trument le plus pro­
pre A la réaliser

Peut-étf* rrnindrefrVous, qu’à «•hn«--

gtierre systématique A tou» le* mots 
étranger*, et qu’elle traduit,—ou cher­
che A traduire, car il en e»t de rebel­
le* le* terme» trrhmqu** eux mêmes.

Ix» journaux, 1«^« revass mettent au 
concoure la germanisation de tel voca­
ble étrang'T. et le» titre* A l'avaBcs- 
incnt «le certain» fonctionnaire* #e nm- 
surent ou nombra de terme» indigène» 
qu'ils ont substitués aux vocable» ex 
otiqu'-s et fait adopter dan« leur ad- 
uiinistration.

Il est p«-niii» de penser qu* c'«*»t là 
tomber d’un exoèa «lan» un autre ; que 
les paraphrase» plu» ou moins heureu­
se* que «ont lu plupart de ce» mot» 
forgé» alourdissent la langue alleman­
de «an» l’enriehir, «i même e!!'* no 
sont j>a* de nntui.* A favoriser, n'é­
tant, ep général, que d*-** approxttna 
tions, une certaino temlaneo A l’iov 
préirision. qui e**t. dit ««n, nnturcllo A 
l’e*prit alh'umnd ; qu'il y a au *ur- 
plu», qiiel«|ue puérilité A substituer, 
jusque «lan» lu grammaire, et même 
«lan» la grammairo française et dan» 
la grammaire latino, «leu dénomina­
tion» allemandes aux tarioe» latins u- 
niversellometit en usago ; qu'il y a. en 
fin, qu«'lque contradiction.—peut-êtra 
même quelque ingratitude,—A in»taller 
le téléj>hon« «ntro Berlin et le» gran 
«le» villes étrangère» ««t A dépouiller, 
ensuite, cet utile et ingénieux appareil 
du n<«m que son inventeur et. à »a 
suite, tout l’univer» lui ont attribué.

Nous n’nvons pa» à nou* rahiir... 
contre le néologisme importé ; car. in- 
«apahlo d'asservissement por la fierté 
«le non génie, notre languo est impuoâ- | 
in<>nt h«>Bpitâli«'‘re. '

I,* lioft sens de la France, »on goût, j 
inaltérabl««, »a littérature, sw ocotié- ! 
mi*'», la protégfTnient «'ontre tout® a- . 
Lerrution. -«ut engouement durable «lo j 
l’exotism»’, ell»» n’était sufUsammcnt ; 
garuntic par la conscience qu elle a. | 
de {xisséder le mode d’expression !c i 
plus pariait q»»e la pan»é*' humaine 
puisse revêtir.

l’a* plu* donc fine son génie national , 
la langue «b* la r rance n n «I atteinte j 
A minuter d’une intimité plu* grnmle ! 
n«'«N- d'autres pays.

Eut il besoin de vous rassurer, en- J 
fin, sur la r «fie roussi on qu'une con- ! 
nm-nnoe plu» «•ff<*etivp de* ltvngu<*s et ; 
du In vio étrangère* p«>uirait a'oir sur ; 
le Hcntinmnt pntriotique ?

Dans nos rlass«‘» «le lnngu«*« d«' 1 n- 
vtiiir, on jiarlern exclusivement nlle- 
mond, anglais, italien ou espagnol, <«n 
y étmliero avec sympathie et «>n v ap- 
prérb'rn avec équité la |»en»ée et le ca­
ractère des peuple» étrangur» ; mai» 
on v restera passionnément fronçai*.

Et, je vous le demands, n c»t-c«! pn* 
nu ret«>ur «le «pielquo voyage, de quel 
«jue séjour A l’étranger, et quand nous 
franchissons n«»tr«! frontière, «jue lo 
sentiment «l«i In patrie » avive, s cxnl 
te le plu» dun» no» Ame* ?

A hp rencontrer nvec le *<*ntiment na 
tional de no* voisins, quda qu’il»

Le pape Jean XXII était originaire 
du Cahor*. Or, il lui arriva, certain 
jour, du Dijon, un couain qui insista 
beaucoup pour obtenir A la cour pou 
tificale un emploi.

—Que hui» tu faire ? demanda »a j
sainteté.

-Très saint ;ère, A Dijon, nous ne i 
savions tous faire que de la moût or- |
de...

—Parfait, je te nomma d«>no mou- 
vardier «iu pa|>e

Quelques jour» plu* tard arriva A j 
Rome un autre couain «le «Jean XXII, , 
du Dijon également, et qui avait fait 
lo voyage dans le même dessein.

—Je n«i puis, lui dit leIpape tu nom­
mer que mon second moutardier. En 
cor* est-il nécessaire csro lo premier ti­
tulaire y cennente.

Jean XXII, paratt-il, comptait sur 
A faire unu^le refus dudit titulaire qu'il savait fort

jaloux d- -os prérogatives. Mai» il nd 
vint précisément lu contraire. I* cou­
sin numéro un se «b'clnra- enchanté 
d'un évAnam«*nt qui le faisait monter 
en grade en lui e«infér«nt le titre do 
de "premier” moutardier.

Incontinent, il se fit e«ïnf*ctionner un 
costume vert-pomme avec un mouter- 
dier en sautoir et cette duvise : “Je 
chatouille la bouche 
nez.”

Quant A la question appointement*. 
lo pape crut en vain en être quitte en 
promettant à se» «leux moutardier» «Je 
no pas le» oublier sur »on testament.

—Saint-j>ère. autant vaudrait «ie la 
moutarde après «liner ..

Et Jean XXII, bénévole, octroya 
mille duens A son premier moutardier, 
cinq cent» au second.

et je pique le

Réflexion d un philosophe r
Quel» drôle» de raiNonneurs nous 

faisons ! Nous honnissons le* femmes 
qui nous lAchent et nous rimons do* 
vers en l'honneur des hirondelle* qui 
fiassent leur vie à en faire autant."

GAZOLINE

BOIS
CHARBON

‘û&h
ftSctCKEURS

Wilfrid Lacroix & Co.
rat. main «arc

Pictures l Caz, Electriques ou Comblais
Non» pouvun* vou* vendre de» fixture* à 

gn* pour un logement de cinq appartement* I 
tsvolr ;

1 fixture è SlumtArM arec globe» pour salon. ; 
1 fixture à 2 lumière* avec globe* pour salle j 

A diner.
I jH-ndant à 1 lumière avec globe pour pa* :

^fbraquetto» pour chsnibm, le tout poeé pour !
$*.<*>.

Venez noos voir avant de donner votre «soin- ! 
mande ailleurs.

BAINS LAURENTIENS

25, 29 rue Bleury, Montréal
li»7—ma-j-e-n

Pitchard Andrews Co., 
d’Ottawa.

Graveurs, Ouvriers en cuivra, etc.
Ouvragé»# d«* cuivre p«uir Egliso? 

et Bureaux, pln<iuoa commétnorati- 
ves. d.*» uiéumllea «*t bulletin» de 
bngag«>.

133 rue Sparks, Ottawa.

Bain Turc complet, 60 cent», si vous» vous enregistrez 
entre 6et 10 heures p. m.

.Ouvert le Dimanche matin, de 6 heures à midi.
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MIX
24 pouces .....
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ISSOkTIAEHT COAfUT DE FtMOIRERIEI 

Téléphona léOH.

ROUR POULAILLERS-
l'»r Ion» d* L» I —mtr Car Ion» de

COpInd» vet»* ! BOpladS
• 1.A0.................... 4n 48 pouce*..................... SS.OO...........
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•4.ftO................ ISe
TM1-SI, IM mua.-------- 0TT4SJ
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ARMES A RE U

...THE.-

Empite Eleclric 4 Mfg Co„ Limiteil
OTTAWA.

Appareil do_rhi*.iffH(ç* électrlqns.ds toute 
dcM-riiw w a apt IOI1. Fouruilure en el«*.-tnclt«% Ha- 

; çuage et polùwuxo eu ur. argent uu nlctieU

Fusils de Chasse, Bifies, Carabines de tout calibre,
DEPUIS $1.00 à $125.00 CHAQUE

Dos tncillouros fabrique* Française*, Anglaises, Bolgrs et Aiu&ioainea.
Agent* pour «LEFCVER ARMS OO."

CARTOUCHES AMERICAINES ET CANADIENNES,

CANADA HARDWARE CO., Ltd, 10 DK BRESOLKS 
MONTREAL.

m-jan

La Débilité chez les Jeunes Enfants
Tn««t I» mnnrt» «it «l,ac«-or<l sur c* i.olBt, qu* la «t^bllilr fuit trop «1* vlollmn» p»r.nl l*a *nr»nt. ru bue *g* ; mats, à part qurlqar» tmtaUre* fereèassa» IlsMt4«S 

qunnt à Irar « h.mp d*»*tlnn. full** p*r «I*. p*r.nun*« animé*» <1** mrlllruro. IntruUons, .1** p.rolra à l'action. Il r a loin. !,«* Journaux ont boaneonp parlé 
récemment «le la mcwtaUté «SoMSlV* parmi le» enfant, en b»« »»* : e'e.t parfait !

C e»! maintenant aux mère* «i* famille il*a»lr et de eninhaltre celte elfroyable mortalité en adoptant pour lenr» enfanta en has a»* la nourrttura seleattflqn* 
par •■cellrnr*. l'aliment Idéal. LA PEETONINE, le plu. bean leg* que le Uls-X envié ta. Hléele ait tranamU au Vlaatléme. an aliment pur. complet, parfaitement 
atérllUé. d'une eorapo.ltlon toujours uniform*, qui nourrit la. enfants, favorise lenr crois.tuer et aisttre leur âeveloppem«Mit i an aliment sans rêvai. ÉCONOMI» 
QUI, autant que bienfaisant. K t vente partout.

îin dépit des mélnag. » d *1". enqiiè , n.«mi»«mt »« oc-ùble maniable, propre 
trment» de ra«^, .1» ont e» U.«« évu- ^ /.^cule. panm les hommes^ 
lution distiiK-te, probm.bincnl tb*t u«- # < «t la T*«’ triomphe le génie A la
te. d«« la nôtrs. L’Apr* .......U* la ' abstrait et pratique de la h rance.
caravans humains Hulfoit-e ver» m» 
dmlànést. ils l’ont gravât * •'«» un au­
tre ciel, par «1 autres chemins, semé» 
d'obstacles diifér«'Ul* «b1 « «'ux qu*; nous , qu«* 
avons rencontré» naus-mèm»** uu «xnirs i#■ le.

qia'lqu* sorte, de la gangue «jui l'en- i national* no vienne 4 MUAflÜ 1 a lim- 

vt'lopp* A aon origine, s’élrvei dan» pidité, qu'à ex[>rin>sr tr«»p de chose*, 
un*» iègi«m itb'ale et r«*vvMir une forme notre litiigue ne *ub^>»è «juelqur iri-ép« | 
•nisis«iaiite qui, t.iut iu«*nible,- In mit- | roblc attain U* et, qot ettit, que le* h«'iis 
t«' «»,i plaine valeur et la trn«le êtni-j même* «pu re>u«* unisMNit A notre j»n

trie ne nnisaèuit p«tg m* r«'lâ<

de notre huvtotre et «jui 1«*» <»nt obligé* 
à fnira np»**! à d’nuircu rmsource-*, à 
développer d'autre# d* l«,ura faculté» ; 
leur# yeux ont contemplé Un# autre 
beauté, leur e«iuffr«nc* s'eet «•xlialèe «il 
d'autres a«venta. lour rêve s'eat b*vr«0 
4 d’autre» chimèrea.

le fon«l univeresl «le la nnAinsi, sur

Su |M'nH« e originale, csrte», ne le «>è«le 
cri rien A celle «b*» nutrna jieuple» ; 
mai* elle fait quelque «'hose «le plu* 

«le travailler «le son c«Mè pour 
•■lie n*pen*«e, à «a manière la pen* ! 

»ét' ctraOirire et. nprê» l’avoir frnjipée 
A «um eoipremte. elle en fait «le la pen- 1 
aée univer.eUe, humaine.

Notre littérature claHsiquc, par ' 
exemnle, n pu «’nlimeTiter à de» sour­
ces «liv «•r*«-»«, mai» et c «ut j»«ur « o j 
la niêtue qu’elle ert classique «'Ile* 
s'exprime «pic le général et l'humain. 

Ile même, la'France n'n pa» tiré «le
ture, de» forme» do pansée, do vîe »e ||on propre fond» toute» 1«»h idées poli 
sont épanouies, variées, au iwint tique* et Miciale* qu'olle u »«*niée* à 
qu’on serait teoté de croire, si «oit travrra p. muntb' ; d’autr»** peuples 
n’entrsvoyait !«•» couss» toute» contin- »ouff*Tt cotiiui'' elle de l'injustice,

humgéfitcq de cette diversité, qu uns hu 
nité, conac'ente ds i'imiiirii»ité «le »u 
tâche, oit voulu «n répartir !«• fnrdenu 
entre le» diverse» race*. »«-l«»n l«i* au- 
tituds» «le chacune, l’une réalisant le 
beau, l'autre formulant le droit, celle 
et plus apte à «« gouverner, «-elb' I* A

de l’opprcHston «'t «lu fanatisme et, 
comme clic, ont aspiré A » affrani'hir, 
mai» r’iMt elle «jui a proclamé la char­
te do l'humanité moderns, c’e*t ell«i 
qui a révélé au monde lo* mot* i«a«'rés 
qui éclaireront dêsormai» an marche

(’«n crainte* ne -<*raiont jni» jiiivtifièc». I 
L'histoire en main, on fient affirmer 

qm* lu France, iloput* que sa langue 1 
e*t fixée, a a jamais rien abdiqué «le 1 
son originalité quami elle s'ouvrait 
aux influence» «lu «rch«>r».
» agisse d'indimius <>a de pcnf»lc*, n'<>n 

I^ei tempcrnoienta' vigo'uvux, «fu'il 
I.«-* ti'Uipéram* nte vigounnit. qu'il 

s'ngisso d'indiv nlu* ou do peuples, 
n’ont pa* A riHlontcr «l'être absorbé» et 
éteints; il» prennent leur bien où il# 
l«i irouvimt «•! sortent de res emprunts 
plu» robuste» et comme rajeuni».

Aimn fait In France.
Quand, par ••xemple, A la fin de l'Em­

pire. un grand courant europt-cn passa 
sur elle, incertaine qu'elle était «le c« 
«fui c«>iivenait à sa nutur* «le ton» cr* 
élétm-ni# disparate* qui l'envahissaient 
par toute» scs frontière», elle n pu, un 
moment, hésiter, s'égarer; mai» la 
brume n'n pn» tardé à s* dissiper et 
son génie à ri--.pltnuhr dao- soa anci­
enne |>urcté.

Que reste t il ourd'Hui «le» excè», 
des •rretir» dit r«>nutnUa>ne1 Rien.

BN AVANT
BN AVANT

Le “Canada” a maintenant une circulation quotidienne de près de

se mouvoir dan» le demi jour du rêve pi(lH je durable justice
ver» plus de rubtoii, plu# de bonté, j Mm# notre vue port* Plu» loin, mm»

* i» «tu
et «le la métaphysique, retto autre 
réservant l'ai'tion alerte et la clair* 
vision de# «•ho»*'*'

N est il pa» évident, «lé# lor» *ju«* 
notre expérience »«'rnit inoomplètn 
elle ne s'asx’uiilatt qurlq-je chose 
Lexpénenos «le» autres ncupl**.

11

plu» graml*. du ijaoilU. de ceux qui 
marehent. avec nous, à la tét# do la 
civilisation ?

X'eet-il pas évident que le s«mci «te 
notr# existence «le j;ran«ie nation nous 
ntfiosc le devoir Impérieux «le lutter 
rur tou» b** points, «lan» tous h** <1«>- 
niaine* av«r ! activité •*lrnngèr«*. par 
'onséquont dVn suivre partout e», 
dan* une cerlaine nu-surr. d’«*n pres­
sentir h*» manib'stalioiiR ?

Et t intérét «Je l'individu nest oos

n U un r«Me incomparable, ani 
que, auquel il inqiorte que la Frarn'e 
continue «le se vouer; il est utif par 
tir de la gloire ri du prestige du nom 

*' fronçais, il e*t au»»i éunneiiûncnt ci 
d*'^ vili.ateur et pacifique; car multiplier 

dr* les points par lesquel» les esprit* «xnin-

20.000
l'infini dont notre littérature antérieu­
re n* porte aucune trqce, un* curiosi­
té plu» intente «lu monde et d* nous- 
m«*m<'». une eoncejHioii plu» profonde de 
Fart et «le le solenùe. et. pour sxprimer 
toutes c«s cboàs# druve*. pour rendre 
dr* nuanças jusque là insoupçonnées, i

rident, n’e*t-cc pn» réduira d'autant le une rictiesm- nouvelle et une prodigieu
hamp «le la barbarie. «1« la viohnice et 

de lu haine ?
Mai» ce ride «k'Vient de plu» en plu» 

difficile A t«*nir.
Four parler a«i nom «le* peuple». U a 

suffi ju»«pi‘iri à In France d'avoir de» 
i«lécH clainrs et de le» exprimer «lans 
un langue si admirablement précis» ; 
In nMilièr*. quand cils ne sortait pa» 
ds sou profire fond», lai aa venait, 
uumuI elle uouvait, tôt «mi ford selon

étranger»
mêleront

. Ces 20.000 lecteurs se recrutent dans les meilleures closes de notre po­
pulation. _____

En annonçant dans le “Canada,” les marchands atteignent les 
meilleurs acheteurs, les meilleurs clients, ceux qui ont

■<• nouplnui* de langage 
San» doute, «le- voonbl 

d* plus «n plu* nombreux 
à notr» idiome. ’ i 

Mais il n'y • p«N !i«iu de s'effrayer 
de ce* intrusion* Elles sont aussi an- j 
ciennsa que la civilisation et oonstitu* 
ont un urooédé norauil d'sarichtsss- 
mrnt des longue#.

Lm Urm oat doatvo aux Rpanaias 
le# tenue# relatifs 4 Fèoutura. 4 l’art.

DE D’ARGENT.
ANNONCEZ IIAJKS L.E „ CANADA."

___
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LES ARBRES FRUITIERS HYGIENE PU SOMMHii.

M. 0. E. Dallaire fait d'excellentes recommandations aux cultiva* 
teurs. — Ce qu’exige l’arboriculture. - Embellissons nos pro­
priétés. - L’école fait-elle son devoir ?

K<>u* dV-tnchon* <’• qui nuit (I'iiiip in 
ronf<ti^n«,w ftûtv par M. O. 

f. l)alla»r*. d«*vanl In So« i/*l4 l’omo- 
logique à Ht J£rAm«, il y « qu«-lq,ut*«
jours.

|| nrt iuciubitaM*' qu'il *«• fait un 
travail conuid^rablv lianx le M*ns «la 
i'arboricultura fruitn'ra mais j«- rcir^t 
•a d'avoir constaté <!•• ums yeux

Kn affr«-ablf ai aNantac^ux. Or, 
«r^atiMn d< « vwrvsrs, la rultuiv 
fruit», ra|<|M'll«-tit assi'X !«• Ixmlit-ur 
paradis t*’rr«ietr*\ tin tnAin<' ti-tnps

l>rii partout dons aotrn pravinco un , article 
van<;iw> presque absolu do direction à

considérant que noua poumons 
exporter [H>ur l.» à lô ntiilions de 
piastn-M de pommes et autres fruits 
dans les divers pays d.- l’Europe et
«I ailleurs, je me demande si nous ne jcela témoigne d*' l iiitidlii'enre d« 
de\rions pan r«doubl«-i «le «n'ile |«»ur bitante. 
btira l'édocatioa «lu ouitivatsm -ur oa 
point ; lui donn>«r le» eonnaissantsis 
aussi indispensables <pi« \ ati>W sur un 

de Commerça d'une i«-Jle vu-

la
d« s 
«l.i

quo
bu-

i ce sujet.
’ le montant d arjr.mt I'• I»ii*.«'• par U-» 
rulti\at*urs |M»ur l’établiswm.-nt de 
>erjr«TS est élonnnnt, extraordinaire, 
L, dirai ; et cependant le résultat ne 
Jpest pu» extraordinaire, bn-u que l'on
*s,nslntn «le n-els progn-s. 

A «pioi cela est il dft ?

vendus 
à notre

ne
cli •

J allai» ajouter de» fleur» aux cou 
leurs varié* » «hui-» ce tableau à •'ein*1 •• 
bau.M, et j’en dévoyai» une j«>lie mai 
»on «le rainpapue, un loyer oii rayonne 
la joi«-, «|u*> tant «l« jfen» ont r«’xé, que 
nombre «le ^en» troûteraietit si «m leur 
••n avait «iéin«*ntré lu beauté nu rouis 
«le l« ur preiuiAne éducation.

Ne nous v trompons point, l’ins 
truction primaire (murrait l>eaiieou|> 
en ce sen», il ne tiendrait qu a mettr«

lo A l'in<H>mf>étwnce île la nlupart 
rf. » agents veod.-um «pii ne s’ix-cup nt 
«qu« l'une chose VENDRE

ÿr.lA <■« que les arbn-» 
cor.'^cnnent pas souvent 
mot.

3o a ce que le» variét*'^. plantées ne | 
ennvi-nn«-nt pus au marché, »urt«>ut à 
l’exportation.

4(, A ce <|ue l'on ne sait pas en j»r 
>i.ral comment plant.-r un ariire.

l,es «leux «^«’•fauts généraux J,. )n 
plantation sont, <l’nb<»rd, la mauvaise 
Imbitude de verser «le l’eau en quanti 
té dans la fosse pour y délayer une 
|k>ik' épai s s* «lans laquelle on place le 
pommier, le poiri«*r, etc.

I.« second, c’**st que l’on ne ta^e pas 
(iiffi-amnient In t«*rrc autour «les ra.-i 
f,< a «|* s«*rte que la terre w’affaissti et 
«•qu’il reete «b* vi«l«* sous l«“s ra« in's et 
i , l’arbre”, ce «pii le fait infaillihl» 
nvtit blanchir. |»<»iinir et...périr. La 
tn-r autour «!•'» racines «»t s«»us l'ar- 
brv doit s’y mettre ‘‘avec le» mains”, 
ti n<>n av«f 'es j;ie«ls.

CVst le j>oint capital. A mon a\ is.
îjn troljièm*’ mai, o’est qu’on rilan’.e 

Je» miys»è- trop prés le» un» «!*•» au- 
"

▼né

leur.
Mais il est maintes autre» con»idéra- 

tioii» qui «le\raient engager la plu­
part (les genii à se donuei les douceurs 
d un verger plus «>u moins considéra- 
ble, niais toujours agréable dan» tous
1rs «-as. ... ......... ................. ... ............

1° Ix-S fruits constituent une n«»ui 'entre les mains de nos proh-so-Ors «-i 
riture saine, naturelle et nécesSair* é ! «|<- nos élAves un joli traité, expli 
tant donné que régla général-- la po ; quant simplement la nature, la vie des 
pulation mange trop «le viande, sour-| plant.-, la Unité, t la U-aut»- «I. » 
ce «J|. bien d. s maux, «lisent l« » méde- fruits qu'ils apprécient naturellement 
cm» et le» philo»oph<‘s ain»i «|Ue h-s soins de c on sert a lion

2o J’ose affirmer que la superficie dun v« rg--. etc...
primaire ne fait pa» a*»e* en 

Nos profe».vars n’ont ,>n» l«,s
de terrain «ultivé-e «*n uotr«- province 
|M>urruit nourrir plusieurs fois In po­
pulation «pii l’habite. Or, on pour 
rmt consacrer la partie la jdu> c«^nve 
liable à la plantation «l'un \<>rg«,t «4111 
paierait ini«-ux «pie tout»’ autr«- culture 
avec «l«‘s soins juilicieux et »ui\i». Je 
«lis terrain convenable, car cela n'«-»l 
pas une question secondaire. Mais le 
sol ne 17'tant point, j*1 ne nie j ns 
qu'il nuit |>os»ibl<’ de lui donner «les 
fai.-ons «lans le but «le l’améliorer . 
l'égouttement, l'assailli4sèment narfait 
du sol par exemple.

3o I/einUHi eri.-nt «!«• nos propné 
tés, lu plu. value nu«* cet avantage 
«Inune i» un»- Ici me. avantage quit tout 
le nion«l«? apprécie beaucoup sans »e 
donner lu |x-ine d’en avoir le mérite.

1«> Au jioint «le Mie patriotique, 
l’attachement au pays natal de nos 
bonne» familles canadiennes f’ar ne 
l'oublions pas, noua ne r^t-u'ndnm» tletmmt autour 
nos gens i.-i, qu'en rendant notre pa\s .réussi.

ce suj.-t,
irbr«*s au

fait

L’Kcol
«X* sells
coitiiaibsanees voulues 
lânioiu. la plantation 
tour «i«,s maisodi d'écofc.

Nombre d’ifixtitutn>e«i ont 
planter tie s arbres j.ur b-uts «lèves 
non» n’en vo\ >ns plu» la plupart »«• 
s«Ynt décoUmgé«ts ; potmpiol ? Oh 1 
simplement, pane qu’il» étaient mal 
plantés, qu'on en avait laissé tout-'» 
le» branche» et surtout parce qne l’on 
a planté di'* arbre» «pii ne . conw 
liaient pa» au »ol

Tout le monde a voulu planter l é 
rnbl<\ notre arbre national, mais «1 
oublié «pi«> l'éiable ne «-rolt pu* «lans 
toils les »<>l».

Avec un js-u d'instruction- là de»»in*, 
un peu «l'. sjirit d ««bservalion. «>n au 
«-ait planté d«-s arlm*» de la même e» 
|s»e que ceux qui s»- trouvent naturel- 

«le l’école et on aurait

E fast Xi * 10 heures de sommeil au 
eonvalcM-eui «*u aux eidant», s à la 
j.uine feoinie; 7 à l'homme «Hvu|>é; ti 
à l'oisif; A suffisent aux vieillard», et 
3 ou I aux mala«lc*

Ajualre heure» de sommeil de nuit, 
donnent plus «le force « t d én«*rgie que 
si» heur«s «le somme il <1« jour.

I. homnie <|ui d«»rt j»»u «>»t plus irri ’ 
table, plu» maigre, inouïs susceptible 
duu trotail soutrou; il tlig«<i«- mal, a 
li-s mains briilaiil«,«, lo Cor|>s (vhauffe, 
peu d ap|M*tit, et souvent <ie la lus
t*,»>«> et «h- la préotvupaiioB

I..-» organe» ne sont pas tou» a»»u 
jet Us au sommeil

1^- e «Mir, le» |M>uiiions agi»-eut la 
nuit comme le jour; toilu jMiurquot ils 
sont plu» souveat Waladi-». et e «ut 
p«»i eux «|ue •’annonce la vi<'i||<»-e. 
cai «•«•» organe» s« uU ont re.-llemcnt 73 
an» «ItiU» un houiine qui a atteint eet 
âge. tandis que d'autic.» n'ont peut < 
tr«- agi qu« AU ans pendant le cour» «!• 
«•«•Me vie.

l’oui se livrer au somnn .1. il est un 
1«‘ «pi.- la digestion soit, sinon (•«vota
plie, du moins comment........ pi» h n rp» !
«•t h-s in.-mbrv» ».#- nt bl«11-» d . ti.-iu 
t« ». du ligaturi-» et «le «ouiptession

Il est t,on de *«• prémunir contre le 
| bruit, coolie le grand jour <-t le cou 
j rant «I air, sans cviH'n«lunl s'enfoncer 
'lans «|«- |trofoud«*» alc«i\ « - où I up ne ) 
-•««• renouvellerait pa-: il faut éloi .n.-r 
«le la chambra à c«>u>'h* i I- . paifum». ; 
!• 1 fleur» odoraute» sus-«ptibl-.- «la» 1 
ph>xi«-r, et tfiieiotit la «i l»*it«. le»! 
narcisses, le |i», la* ro*.-t la tul»-reu».-,
!«• jasmin, i'anllct, le seringa.

Le» lit» trop mous sont malsain» . j 
d» excitent lu sueur «t produisent «Je 
la faiblesse.

La t.'-te «loit être élevé. , t modéré ' 
ment «-«mverie; !«•» ;'i«.«l» chau«ls, h-s) 
«ouvertes chaudes tnui» léger»»», I .>»jirit 
tranquille. Tous ne »«»nt pa» d ac*or«i 
j*oui U u’-te, il y «n a qui prétendent 
que la |K>vition eomplétemeut homon 
taie est plus favoraldc au somuieil; n 
chiicuii d en fuir»- l’exiiéi n in

Il faut aulant qu» p«>»»ible s habitu 
er s dormir tantôt sur un côté, tan 
tôt -ur I autre, afin de cou - i\er u«iv 
organes l’équilibre que détruirait lu in 
tiuue plu» grande «pu- |«-s un» ou les 
autres auraient à subir d une uiauièr. 
trop continue.

E. H. LEMAY
MIUmjelORileSCIlt!
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EN GROS
CNIMBRES S. 7. 8. EDIFICE àUIAIICE.

107 Rue ST-JACQUES

Pin, Epineite et Bois Franc
BoU de tlimenüion voulue pour 
const mrt ion de Wu^onn tic « 
ebennns de 1er, Ponts, Manu 
factures *.• •.*

Coupes sur Coimnanile, lambrissage de Chars
t’M-: u.itf.

LATTES et BARDEAUX
t. Mr. S. n

il, MUÏ I [1ER, IICEUEO'EMRUUtE
DE TOUTES DESCRIPTIONS 

Manufactures par

CONSUMERS CORDAGE Co.,
MONTREAL LIMITE,

MANILLE SISAL
Cable,
Cwrde 4 nais,
OorUe A ballots. 
Corde A «ma,
Corde A peau», 
Cordo gouCronnSe, 
Cerdce A llunow 

dormaetee, rt

RUSSE

Cable,
Corde b ballote. 
Corde A foin, 
Corde a peaus, 
Corde fabriqua.! % 

la ma>n. 
Corde A pu.pe. 
Corde 4 pttpler, 

■to.

ÇOMMOH €£ E N S E

Itntllae goudronné,
• punyarn goudron,té 
k.groe dormantoe 

goudronne»», 
Corde A volloe,
Corde» «le

jardinier» Cto.

JUTE
Corde A matelam 
Cerdo A écorcoe. 
Cord j goudronnée, 
Corde A ctoeho», 
Cord« « « «. uu»,

«to.

Tue le» Rat», touri», ',Coauér»il««< et Punaiio»
PAS l»«U»Kt P. NM HUiMc 

Ko rniir .-h. r l«>u«« le* m»r«ti»iid» ot» au \« 
.t»t ru«* queru c»uc»t, Toronto, Ont.

Les rate et les sourie morte ne jettont 
pas ue mAuwuiêe odmir.

Dr. It«ulili«'k, 
Kmjiloyr «li

RUSSE
EMPAQUETAGE

- ITALIENNE JUTE

POURQUOI PAS VOUS

la l'onipuirnio
Albin.

HU l nion Avo. Montréal.
Chrr I rqulmrt -L«*s pr«‘son- 

t«*»« sont pour rcrtitirrque ( «un 
mon S«,m-«* N «‘riniu l'.'\t«*rmina- 
tor a «‘onipl 1 oint* n t piir^r<* ma 
tl«*mt*urt* «l«^ rats, s«niris, rot^ur 
r«*ll«*s, I .'art n-N* omployé ti .-t
pan mii-iblt'aux mitron animaux 
«•t la mort «lo-* rats ot «I*-» souris 
no provoquo pas «|i* nontour «1«>- 
sn}« rouble.

\ ot ro <li*vou<*,
I'. (L Htunm k,

Cord<*H n luttoH, murqito “ Lion,**
Calilt* «lo truiihiiiiNHion, ** R«*tl Throacl.’*

l'ii’ollo troni|»siqu«‘tn|ro «*t Conlo /i Mutota*, 
(’ortie « h' riiiinvro An^laiso garanti** pur nmnlllo, 

Toutos l<*s marqiiOH tUvorito* «l«* l'il a lionn.
IIS—• - n

qui

IE SUM EMI le UPON ET El RUSSIE
Interview de deux délégués au congrès d’Amsterdan. M. Katayama propagandiste 

nippon. -M. Plekhanoff et ie mouvement antidespotique.-Un incidental) congrès 
d’Amsterdam.— Silenece sur l’empereur au Japon. - Les terroristes en Russie.

T>* i-ongrè* Rorialist* d’Amstrrdatn a 
Jin» hti, ggpfgf il convnut «i,- »c»ilignor 
r*rtaia —ignoré j»ai l«* üépû
thr«.

A l’ouverture du congrès, aux np- 
pla’idissfiucnt IrénétiquoH «!<• l’assis 
lan e, M, Katayama. b* délégué *;>. la 

jn)K»nni». «•( .il Plekhanoff, cl»-f 
du pn^ti socialiste déin-K-ratique «1»’ 
1(u».-ie, (Vbangenient un«* chaleureuse 
ts.i .-n. »• de main et té-nuagnaient pu 
I iqu. inent du regret douloureux qu il» 
«prouvaient au syieirtacla du sanglant 
antagonisme qui met aux prise» !«• .la 
pm «u la Hu».»i(* ; ils affirmaient !<uu 
tement combien bis masse» «lu ils ie 
pi- ••nt.'nt sont op|K»».'-s i. la euerre 
k'tuelle,

C^u.-lqm* dix er»e* qu'aâ-ut éti* »rn» 
d- île |.-s impressions «-ausé. » dans 1. » 
divers milieux par .«•t inri«lent, l’int.- 
rêt et 1« toiunnnent qu'il u pro'««qu-» 
a- sont pa» dout«*ux. 11 a parti <-u 
r ■ ux à un repré»««*iitunt «lu “Matin . 
:!■■ xoir de ju'ès es «h-ux hommes, «h* 
» '•ntrob-nir avec «-ux «H «le sp rensei­
gner «ur lÿ.- ( progrès «lu inouv«ni« nt s«> 
tialiste «fiibB Jiuirs pn« s rvape- tifa,

\\ant «le »«• rendre nu .-ongris 
1 Xi i-tetdmn. M. Katayama - tait ail» 
passer qu«lqu«-s semaine» aux F.tats- 
i ’ii», où se trouvent, parait il, un 
prund nombre «le so< iulist.-s nipoon» 
i! n voulu s’ent« mire «ivec

‘ Ah' cela c'est autre « hose A (tactique, qui nuit au parti, sans obtc 
chaque mcctintLi^imux avilît i*itoai mil i P'* 'l1' véritable» ré-ultats Le gouv.-r 
gi'nts d*» |X)li,'«', AVsc pTrin^ prêt n .«T - nemen t ru-.-e na* pa.'t f>eur d,>s nx'iir- 
|»our nous iui|»oS‘-r lo «Ü.Mcê.ChOKo trier», mais il rramt bien davantage In 
curieuse, dans «-«-rtaines villa», nous irm».-»* ouvrière, qui s’éveille peu a
pouvions HttH«pi«-r à notre gré le «-api peu.
talisme, mai.» il n«vu» était interdit «le “ Vou eroyet «!on« à une révolution 
t«»u«-her a’u militarisme, «lans d'autres intérieure ?
nu contrains on nous abamfonnait . “ Non, je n’y crois pa», me répond
l'armée, mais noue ne pouvions parler M Plekhanoff. «ini ajoute aii»»it«'>t ;
du capital. ! bt pourtant )«•« «-la»»»*» ouvri*»r«,s et a

“ ivet-vrius des journeux socialistes | grinoh» seront libre» quand elles |„ 
au Jaj««>n ? jvoutlront au,-un gouvernement tui

i ”—(Vrtaiininisnt: nous avons un (pourra r« i»t«-r û ««-tie volonté, le jour 
1 journal hebdomadaire, «t un»- revue où ,-lle s’affirmera; nous _v travaillon-

’

11 y «les centaines «!e per-oixiie» 
«lepiiu un an ont bénéfi-K <1,» effet
merveilleux du traitement «lu <Joct«ur 
Ma, kay i-ontre 1 ivrogn«*ri> >• vous 
buvez et m vous v«>ul«v vous gu.'iif 
pourquoi ne pas vou» a«li- r au «Jo< 
tour MacKuy. Son traitement en 
a guéri d'autres il vous guérira l>ri 
vez une simple cart«- |x>stale .«la ne 
vous «nûtera rien et vou» apportera 
d«** rcnseign«'m«-nts prérieux. \dres»ez 
I. docteur MaeKay. H«M«-1 d.. \ il!* de 
Montrés), ou Hdmont Ketn-nt g ,, b«v.
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Kusôbr Senegal & Fils, 
Mont l i ai.

L«*s pri'gontos pour cor
tifici' qut* l'i'inploi iluiis notre 

I oluliJiHaoniont de lu “( oininon 
I S«*iix«* l^xUtrininutop t'«>i- Ron- 

<,li«‘s" nous a «•ompletennuit dé­
livrés deseiM) uerelles «>( autres 
insertes dejgoutantH dont l«*s dif- 
férents ateliers (>taient inti'-ti s

Krsim Sknki ai. «t Fn>.

$1.00
VOUS OUVRE
UN COMPTE 
D'EPARGNE

3 p.c. d'intérêt alloué 
sur lea Dépôts

I .’éconotnle «*»t la bii*a «le 
lu proapi-nU* «t voua «b'Viiz 
prendre l’imbitmle de faut! 
don épargne*.

VENEZ ou ECRIVEZ pour 
AVOIR UN LIVRET.

Sovereign Bank of Canada
ANCLE 018 RUES 

8T-JACQUFS ot 8T-PIERRE
ANCLE DES RUES 

CUYot STE-CATHERINE
l.a KliccurHale «l«* rO»n*s( «*st 4»uv«*rt<‘tl«* 7 A IMir.s le samedi Hoir.

LF ROMAN ROMANI MM F

Le Unman Itoiusnesquc. c'eut I» pu- 
Miration que mut lerteur at«rn«1 avec 
Impatience, pnrea qu'il n v en a pas «le 
plus pssHlonruiU-

l.t si l*»n marché ’ pour lie. on aura 
le bonheur He lire écrit dan- une 
rature à In (ois tré» -oiunéc rt tr, « sim­
ple. un roman tout entier accompagné H«> 
plusieurs autre» fasti* I. •■,ir> * «pi .«n 
ne «luitte pus avar »|.- I«>» av,,ii .Ua,, 
rée»

.Sommaire du numéro H août (No Itj»: 
André l'hemlrt. mu»l- «n» t/igam-x 
I/-on t*harj*entier. J Fat Pé.
Meurlce Ilonra.v I. nvr.i 
Muu|iussant ( L'ssprl' «le), l.ea Vieux 
Marcel Prévost. Ps\,hé 
Alts-rt Savine — La laniille du prési- 

d<-nt Hooseveit
\\ de Palow»ki. Le trnrr«aav 
Homun. — L«-.s lt,,|»e» Manche», f>ar

Kdouarrl Kod
I n vente à la ’• Llhrnirin i-ranva.sr l«wrg i u«- Ste-C'athortnc. .-t t.'l rue St- 

.l»c«iu«*» .1 P«mv. frri.priéta Ire
La III,raine* franfais, j,ns ..',le tou» 

collection «lu ** I toman Itntmu'rnqur

From Krolr «lo Bflornn*, 
Mont nuil.

Jp soitnsijgnr «,t*rtill<* que nous 
avons fait usn^o de ”( ommon | 
SenHC Kxterminator" hv<h* pl«‘i- 
m; sal iala«-tion,

Fr. Xavikh, l ui. Dir.
S«i*ur M. simphino 1

AsiD* dP Vi fViâVidert'rd.
Mi-flet-xou* d«-* contu fo-.-nn-,

80-«-n-b
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Uulncaillerie. Installation de plom 
tcrlc et d’appareils 6 vapour 

dans les habitations.
Contrats passes a - - - OTTAWA

14—tu» I « a

4
FOURNITURES pour INGENIEURS 

et INSPECTEURS
t me mre si ali t e

TOPLEY Orra w/

!>**
»

eux sur l’nt
p rentIn- pur le Japon -«fia'.itude à 

liste.
Comment êtes v«iu* devenu s-Htin 

li-t« 7 J'nuraih «ru «jur le- doctrines 
ti i marxisme duss-nt constituer, v« r» 
la < -tiquét.1 «le la civilisation etiropé 
mue, un<* «•«ai'M* que le -la|H>n n n pu* 
«nrore franchie. .1»* pensai» vraiment 
t) * à l'heure présents tout eit.>y« n r.ip 
| n e^t plus que «lévoué nu régime i»<- 
tu, 1 «le son pays.

Je suii. dit M Kgta> •ma,* fil»
ri une fumille paysanne ; j* n»1 -or* • 
pu» d'une Mouche prinrit'Tf font j-ui 
u li'-miiM-, j«* quittai la ferma d«* me* 
pa" nta, fio'ir «'iitri-r comme «luvriei 
du une imprimerie <!«■ luki.v 1

CVst t«»u» juMju’an mai* il faut a 
I jouter «pu- plusieurs journaux «piotidi 
en» ne radient pu» l«'iir> sympathies 
jHiur notre mu».- «*t publient vulonti 

i «.•m n*»» «irtiides.
I ” Et où m* trouve le c«*ntrc de votre 
parti ?

“ \ Tokio même, on »«• trouve !«•
siège «h- notre »<>- iété. l’A »«v iuti<»n .-«

; . ialist»* japoname. «jui compta U«»i* 
l ,«>nt« menibrea pay an M. 
i ■’ Le pr«»grunun«- socialiste japonais 
I est donc le programme »«>« irtiisu- int< r 
aa.iunal c « *t avant tout un program 

! me républicain ?
” Au Ja[K>n, ripond M Katayafma. 

après un«- légère hé»itaiion, quiconque 
».* prononce contre 1«- régime en vi 
gueiir «-*t einj>ris«>nné rans jugement. 
La tuberculose fait le reste Mais h* 
socialiste» japonais n’attaquent pa.» la 
monarchie: ils n’y gagneraient rien 
Lu' monarchn* ne nous gêne no*. La 
Coustitutûm actuelle n<>u* suffirait »i 
nous avions lu majorité- à la Chambre 
d,-» déyiuU*» «*t si nous |>ouvion» réali­
ser in partie la plus utile «le notre pro- 

i gramme.
“ Et vous e»pér«*z que vous arrive- 

1 re/ à «'«• résiiltn» ,
j ” J'en suis absolument convaincu. 

Dans combien «le temp», j«- ne le sais, 
mais nous arriverons à notre but

( K Ql E DIT M PLKKH A N OFF.

lormuial.le au prestige du t«ari»m« 
N«ui» déplorobs l«t guein-, niai ••Ile au 
rn «•«la «le bon |siur nous, soeinliste», 
que la défait.* certaine «le la Kir -i,- e<m 
tribuera pour beaucoup à n««u,« aider n 
triompher «lu d«‘»|io(isme, «'outre le 
quel la masse |>opulaire s.- «Ire--,- leu 
l«•lneIl^, niai- sùi.nivn*,"

ETAIT MALADE
AU CHANTIER

Maladif» «lo.» ICoius, du l'oli* «*i de 
ri:»toiiia«* raiddciiii ut guoi io.» 
|Mf lo» l’ilulo* du l>r L'hiàae 
pour lo» Hein* «*t I** l'td»*.

LE MONDE MODERNE

une imprimerie «ie iokio « a. ,
y fi, frapfs de la façon inique dont j M lYkhnnoff • »t le chef «le» «lélégués 
i - pati.-ns traitoirt les eiiitiloyi'-s ; i russ»»- «pii ref>ré»ciitai«*nt nu ««ugres l«* | 
jn i-lui» |Hiur In pt-mi-'p" fta» u la ••S/nt'idemokrati-li« -kiiîa l’artiu h* 
lourde ofipression «lu capitalisme. R parti socialiste «leimsTntupi»- de Un.»

"Bienbit. j«i |>ur(i» pour !«•* Etais- 1 sn*. 
lin* . j'y trouvai du travail «-t cou ” y.M’ls sont Vs progrès «Im 
•«i 'ni t«>us me loisir* à m'instruira mont 
Je lisais lieaucouo ; i«« suivais le» vous,
cour» de l’université ; je passai des
examen* et conenis de» dipl<‘>m«*s. M«n . .

s’étaient firivi c«*nscien«» «le 1 ouvrier, «’elle du paysan 
l même, commencent à «’éveiller contre 

l«> destKitisme

mouve-
so, iali «t«• en Russie 7 demandez 
Ils sont con-iHérabh-s. l.a guer

>nt l«‘s j 
«te en h

__„.jiit consi________MA ___
re «'st venue n«»*i» aider b«'nucou|>, croy 
«•/ le; mais «oyez <**rtain nuseï «pi«» la

imiiresBions première*
*• - « t nffirméra.

' l a |.»0ti, j«* |■<•v ins au Jaf on jy 
pM -liai |.- marxism* pur . le t*Trnin •• 
tait fertile ; j'eus hirnt<‘it de nom* 
>rt-u\ adcfites.

WtK’JALIS l'EH J AIM IN AIH

Ainsi, l 'est tous qui avez pri» l'i- 
hitiative de la propagande socialist*
au Japon '

" - • bii. c’. st moi, et j en sui > fier : 
i ni obtenu de» résultat* «pie je n o- 
•ai- <«,p«'-rer. l.a preuve en est mie le 
it«>uv erneiM* nt de Tokio a < <bt.. u ouel- 
qu« inquiiiludc «J«’s pr«'gré*s de la doc­
trine ; il y a quelque* mois, une cn- 
ruête était ouverte, laquelle «•tabli» 
mit qti’il v avait au Japon troi* n.il- 
b « »«s-iali.Ht«u>.

Et ce chiffre uet evaet ?
— l’a* du tout. gouvernement

fherrb»' naturelb-ment à diminuer I un- 
l'ortance ,1e notre jmrti ; mai* ««‘la 
h» s#rv ira à rien ; nous faisons des 
progrès énortma. L’ann*’»' dernière, je 
bte suis rerulu. avec «Jeux d*- me» amis, 
riun» tiej/i» prov ince* «Jc^ Femixire : 
dan» chacune, nous avoiis. vlan» le* 
ville» le» filu» importantes, donné o«-s 
eonh-r. n«-vs et exposé notre program- 
me. pj, f en rhmiue occasion. et
malgré un droit d'entnV de ‘25 «*nti* 
m.-* environ, non» avons eu six ou 
*• l>t e«-f)t* amliteurs.
~ '—Et vous nx«*r pu parler librement, 
%*n* l'intervention des autorités ?

>;V

’’ Il va sans «lire que votre propn 
guilde ne fietlt *«• faire que dan» le
plus grand secret, avec le* plus serieu- 
»,-s pn'fuutions '

” Il l«- faut bien; chex nous. In firo-

Iiagamle »•• fait surtout par h-s livres, 
«•s brochun-M, !«•» j«iui-naux. qui sont 
répandus fiartout f>ar nos comité» et 

nos organisation».
“ ljuclle différence faites-vous entre 

un comité et une organisation ?
••—Un comité est le centre de plu- 

Meurs organma'tions secrètes d'un* 
localité donn«V. Dans chaque grand 
centre ioduitrie], ü y a un comité. En 
«mire, nous a“on» un c«>roité central, 
qui «linge tous le* comités et toutes 
I,> organisntirns aecondairm. O cty 
mité central a son siège en Ru*»i**; 
mai- il se déplace sans cesse, allant 
d'une \Mlle à l’autre.

A Genève, d’ou j'arrive, n«YU« ré­
digeons ntitra journal ”Iakra" I l'E­
tincelle j.

•*- Et votre paYti repré»«mte tou* 
le* socinHsPn «le Husaie ?

” Non. notre parti est le plu* i*n 
portant: r’«t«t le parti de* ouvriers 
n«»u* somm«*s d«** marxiste». Mai*

M k X Boi ■ -cil, >1»* \gathe, d«- 
Lotbinière, yué., écrit "Je céaire 

| vous parler d« » exc«'llent-i , ff«*t» des Pi 
Iules «lu Dr ( hase |)oiir l«*s r*«ius et le 
foi*-. Loi»qu«- je travaillais nu chan 

j ti-*r de bois d<- pulpe l'hiver «lernier. 
I un «i«- m. gnrvotu fut attaqué de 
«l«-s»rdres «Jn foie et de» rems. Il (ht 
«lit *.»n nppétit «d «•«• qu’il mangeait ne 
digérait ini-; bum. Hob iirin«- était jieu 
abondante, fortement colorée «-t c«>n-
pumit «l« « d.-fiots; il souffrait de dou 
!« urs nu «lo*. aux cété» et aux jam 
Ian.

"Avant «l’avoir terminé la première 
b«‘lte «I.- Pilules du Dr (’has.*, pour le;« 
i«‘iu» et |<- foie, », * organe* étaient r«- 
tablis A l«-«ir état normal et il «-tait 
c«im|ilèt«-inent d«tbarra»sè de bi douleur 
et de In souffiitnc«\ En «Hintinuant l’u 
Mlge de ce.» ptlul« *, mon fil* fut com- 
plèti-ment guéri, et non* n«- pt-nions ju 
mai'* une «>«-«‘ii»i,,n «!«• I*-» r«»*«iiuniaii 
«Jer.”

Pdulea «lu Dr I hase, pour l«»s r«*ins 
<-t le foie, une pilule par dose, 25c la 
Iw.lte, ch«’z tous les marchands ou de 
Kdmnnson, Mates «t (’ompany, Toron­
to.

Pour vous protéger contre le» imita 
tion», le portrait «d la signature «lu 
Dr A. W. C ha».-, l'nu leur «lu fameux 
livre «le ref’Tdte», sont sur chaque bol-

131-g

Saint-Pétersbourg. 3].—Quoique la
Russie n ni* pa* eneore rejeté la pr«>- 
positKxn «lu gouvernement américain 
f»oui la réouverture de nég«viations 
tendant. i Is reconnaissance formelle 
don passeports américains, il est à peu 
près cej-tain qu’ehe déclinera d’exami­
ner cette question, qui touche à d’au­
tres questions de politique intérieure et 
qui entraînerait un renjan'ernent com 
plet dna loi» ru»*.** concernant les juifs.

l.e numéro lAc t-ar poste goc 
lin |,r,-ml ,l«-» aboiiiieni, nts 
Achoto/. Le ttoman lt«imanesqu«
I.«- Munrlv Mo'l.'r'u >iu ni-Hn d'août 

pu ven»«‘ A la l.ibrairic I'rains l»< t«'.Mg 
ru- Nte-Cathorlnc «-t 43 r.H- Ni-Jacque»
.1 l’ony (iropriétairo 

«4uc vou» cru* <|ui «lêsiron» m- .Wstratn- 
,-i ,-n iiiciua t,-inp» êlarvir l«•uls r,,nuai» 
MtiM-t-s », u-ti» i(i<|«iit.. Il«l.'rnl|p» et arti»- 
tiques, vIpmipIiI l'y acheter bien vite 

Sonmiam du N-> 1g" a-,û» liH*!
Homun m supplément ( .suite )
L Omlire de In Corde, pur k: *tt llor- 

nuug.
La Chevauchée «le l'i'lipe, par II -Il 

Gaiotwron. h lllustrutlon*
La \ ille du T'.g'upr Sn-rf-, An-i.irma- 

poura. (-ur de la Moth- 4 Illustrai uni» 
Le Saint Nvuode et le clerii*' Hu»*,- 

par Michel lu line*. <i illust ratior»
Cn sculiiieur de k'alals.». par (». Mon- 

tlcuai, rt photograph!»»
Consul* et Ad.cleistrateur» Coloni. ux, 

par Maurlca i ubs
Au Fil de l’Kau Les Industries de la 

Seine, par Rodolphe llrnu-r. 7 photogra­
phies

Crie Imposition t.’nr ersrlU- deux siècle* 
avant -1 -C . p-.r G n, rtraiid 

Une Itêpubllqua Théocra* «que. r«r Au­
gustin l'hierrv s photographies 

Le ]A août sou» le N*r,-od Kmplr*. r»r 
J IH-Ralv»'*

!>»• la gloire «-t de I Argent, nouvelle, 
par l,<int*«'vrr/ M Illustration»

Le Verger, poème. p«.r l'aul Hubert 
].<-• Fptnmaa Annamite*, pus Eugène | 

Jung ."i photocraphii-i- 
Ia- Général La I*ayntte, par Tristan, -t 

Illustra tkins
Séville, par -lean |)arn*y. 7 photogra- | 

phie»
Lu Corolle d, s k lPiir» («ar l- erdinand 

Faldeau l«> llbi»trathms 
Le liev de Tunl» par Guy de Long-| 

prev. M photcirraphle*
Chien* Marltltiif». pur Qulssny. S pho-j 

tographn:*
Chronique s. i.-ntifujur i>nr A du <'un- 

hu A photographie»
Mouvement Littéraire, par «J ,1e Lau- t 

Ire
l'age* Féminine», par llcrthe du l*ré- 

ailly
Su» Concoiir»
Musique ; Menuet, par H de Franr- . 

m««till
Le numéro 3«V. par n- »«e 3fir 
Achet.*r “ 1-si .Monde Moderne

The DOMINION RADIATOR CO Limited
MANvrAcruirieet* er MAftCHANuo ue

TUYAUX EN FER, ARTICLES D’ACCOUPLEMENT EN FER MALLEABLE,
SOUPAPES EN FER ET EN CUIVRE, ARTICLES DE PLOMBIERS.

Bureaux et Ateliers: Toronto, Can. ^ in •« >i r»;i /,■ » f 
it'll. Il /(>, u . • t

\tnnt r/'itl. ljuï'ht't'
\ iiruuiu\ or.
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La Fournaise à 

Eau Chaude “NOUVELLE STAR
w-www

La plus perfectionnés des
Fournaises sur le Marché.

I.m seule fournaise ù scellons tiihulnircs,

avant un tiers de surface exposée au feu

de plus qu’aucune autre fournaise.

Cette section dltlse renu en autant de

corn pu rtj tnents qu’il y n de tubes, donnant n I nsi la chaleur beaucoup 

p 1 u s RAHDh.MhNT, et partant Dcnticou p pins F.CONOM

La “STAR IRON COMPANY" Limitée, Montréal.

CIOARBTTBm EQYrnKNNBm

••RO Y A» Là**
16 CENTS LA BOITE

«>xi*t«‘ nm<»i un parti ’itocialintc révolu 
tionnairr: c'«^t le pnrti intallectu»! ; 
«•♦• mint, ror.tme il» •‘intitulvjt eux- 
nu-mes, le» UvrrorirtM. Vou* l’avez vu 
à l’iruvre; c’eut lui «|U; a exénité «le 

, PUbva. Non* ne «aunoas approuver »a 
m .*** tti:- hi

Manille, 31.—l.a ville Je Ritmng. jvro- 
vinco r|e l.aguna. ¥e de Luçon. a été 

il détruite pnr le f«*u. (’mt personne* ont
|>*'ri dnn* 1*-» fluimnes et 5.000 »c trou 
vent *an« aliri. I>*« perle» sont «a»ti- 
méi-* h J million «le franc». 1 a- gouver- 
n«,m«*nt fournit de* Unite* et de* ali- 
men*., a la yupulation ruinée pnr l’in­
cendie.

V
Pour 
Toute 
Sorte de

CHARBON
Pour Engin, Poêle, Fournaise, Etc.

ALLEZ CHEZ

L COHEN & SON, 36 rue Prince.
Tél. Main 861 - 882.
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U AM ADA ~ SAMEDI M SKPTK^BKE I®04_

IA fiEfiütdfPfTIISCOiStllS
POliR Ui CVLTIVATKUK

’r<i*ur. l-o» plun)^« d«* li» «J<i
«ont KI«tw*kAlr«^i. mûm au

i mili«*u. Il*» plimiM noirou.cour-
■ |i*a, k tour «lu « ou au <l<‘«
jfita «lu hi-c, furmant m.o (•«|>A<* «]•• <*<>r 

Z _ , .. li,T. Ik kttu< du doa il'liu flfrÎH lilru*
lo Chaatrts Ctt arbrti frul»l«r». V«aax „.uir„„ „,„rno«t mi r«»u* «nr I» Aput|«

MaiKk 4e tciKhrrt*. — Vttük #1 vacfeck at* le* et le rraoiivreaMAt il«-* miIck ;
telBH tfe ifWiltc. «ai de aaltf*. La »««»♦ "-'»<>'‘l*” dtl >•<«» (iCf4«0i «•**•*

,«lu \ol limu noir ; pla»iron roua notr

ration d.- ou 3 livre» par jour. ' ouvrier auit. le* jaabm «^artA.'a.
r»* Hulliannttf. une i uhum. «Je pntaaiea cli* terre mir In

l«»IS. — I.«. Mint trAe n.l.ea «u inutile il «n <iuvl«pie aorte à <ke
protéine H* ont un •Ica meilleur» u n “h ‘k1 »*rocli#t <pi il (l«.nn«<
Hmrnla rounu» »«,..» I.» « un.h nui *» 'J* l»"''4'’? ,n n^*nt, , *+•**''
maux, le» wUrs iniu. r.-. et l.>» < o '' • wilixu en I . I.runlant «x«a-
.hon*. U farine «à imm» et «run-ou J^ oution. H lu K«‘- •« «ni In
(uni trop (,,r.. ..tri-. .'.tr.* Joim V i’“J1* l‘"— r jnmlo-
toute •cul*', elle doit .'Ire m.'-le.' (.iiiill.. avec mou outil, autour de In

Oofklac.

lu lil ll.s l '0\ - l*.... T .. î^t l‘»ul 
d‘Abüutalurÿ,

tpivl truiliuoeut me ooii»<'il|fi-vo.)»
d’apiiliquct à d. « |ïoinmi<'is atteint» de 
chancre» ?

UKIMiNsi-; l.o traitement à uppli 
«mtr tu.v ‘Vhutteia* de» arhrva frui 
to .»" .on >i»t. I. .‘ou|m r atei'Un in» 
Uunie.it l ieu tiamiiaiil tuna 1«» ti»»ua 
liBIttfreu.'», Hliii d'anlev. r tou» le» <u r- 
tne» \le la |»> uni turc. Un (rotUi .n»ui 
te I % plao -. uett.a nae l'iu» vient de 
fane i.\e. ccc |M>i<piée (l’.meilie, l’.n. ni» 
«ixuli(|'l<! «pie t elle «'i rCldcmiU eaUtêl'IMl 
le» flinil -, Infill, .leux ou trou jour» 
aii.'-, loja'pic .a |iinie i -l i -eclie. un 
rtvoLMc d’uu enduit de laaatie û irrrl- 
fei II i t tou.'our» utile, lorat^u'un 
chunere ne inonire, de |.iali(]u.*r deux 
ou tini» ineieioa» ioiitritiMJinali» drn« 
le * oiftinnac de In fwrtio nttarnlc, \i> 
•ui ui tixe la circulation de lu »-«e 

pi* - de» latriiua niuludt'i-
gl KUTIOX — W 11..., t’ S» 

(.anient. I*.
J'eau-alla dire coûtent qu'il y n 

do i|.;\eut» 'lui pro«iui eut de» t.uux 
j^ra» à boueheri? (pii > nt la ‘ haïr 
blanche et (pic cet la \iamle »o tend 
plu» cher »jue la vUuiiie du veaux or­
dinaire. Alora eoiunu-nt font i!v, ce» 
• •levrur». pour obtelii' de» tiaux à 
ehaii hlanehu ?

UKl*ONSÈ * Vne londitiim nnmn- 
tielj. pinii obteiiii .les ''tiaux iilaio'»" 
de houehi’ric, eut cjue le» jeune» «ni- 
nutux nf prennent pu» d autre»

rou i laii ; . •m»»>«‘h cri» roti.x fotiev ;
plume» de la .(ueui* I run noir.

Kl le oiind pm an «nuf» du CM.id» 
de 113 à « ot. Kl U* eut bonne eou-
t eirte, •‘(Il AXKl ir.

iViôre d*ndre»»er le» ipieiit ion» à 
“(llnneur'*, Ste Adèle, l*.Q.

S te \dile 1* y.

de •avili* dont il tient de d«*tueher d'und uiitr«« aliment». Il n t a pu» .
•OU. produit, de im>ih en 'u»«7e (tour M'V ,rt u*w,,•, ,|" «»>”"«•»• l’*-.

le> nmmaux de ferme , JMU |mur.ai.-m »e trou
pa»»eI alitneQtaliou île» animaux

TOUtTKAI \ l»K (IHAINK I K
I fh' !»•» tourteaux de irraina «le 
lin août nu miun priMiuit .L la fabri­
cation de l'huile de craine «le lin. 
t.’ i*»t uan nouix ituo* riche et tr<'» »-«iu

ter un oeii plu» loin oui» il pna«r à 
la touffe «uit'anto- l>eii\ femim*» u< 
eoiapaynent un nrrneheur. Kll«*« rn 
ma»»ent le» iwtinmi*» de terre dnn» de» 
paniers «pi e|l<*« vident toit d«tn» de» 
•an» <pii «ont plu» eoir.nuMliB »i |«-« tu-

Les principales céréabs
et leurs sous-produits

tenante, pnrtu uln ri-ment propri* A I en- j hëreulea d«>ivent être triin»|»irtê» A do» 
cr«ii-.»iment île» Initiaux et dr» t on dam le» cnlliet», »oil dan» de» tondu* 
t«>n». Su riche»»* en tirotèine en fuit reaux. <pii nont |*rWêrnble» lor»'pi'«>n 
une aliment de cramle valeur ooiir le- ,4 Ut -. idrr dir.» tement «mi\ri pni un 

| vache» tnitière» ('«•» t«>ui teuux m* *loi- »<iupii «I ou dan» de» »ilo». Au»aitAt 
tenl être donné» .» ee» dernière» <|uVn «pie la récolte .-»( enlevée, il faut pas-

' ‘ ~ ‘ »<t la h«*-im .-n trnt'-r» dan» h* ehnmp.iiuMléri'e at.» de r«-n*>iln

I. l >A(jI
TOUtTKAl \corruv. le­ ur. tiKAlNK IK

tourteaux de t'rninuo .LTv.'-\V,'itvlr‘ -‘’': mK !*l* *.««•« ......« .......... . .m-luü .i I.
OKIM» AUSIkNf» fnliri.-ntion ,1,- l'huil. •!. ........... l'.-.l

î;ir..itère de l'Aitrifultiir*,
Dit {«ion du t'omminKaire

Ottctta. *25 mult i'.IOt.

i le plus rich" de tou» le» aliments c« n 
' centré», mm» rl vnr'V beaucoup en 
!<pialité. ( 'et •«* nourriture n’<-»t pu» 
propn* à rulini**ntntion «l«.» < lot làonh oi| 

I u «le- *vioeipaux cultitateur» de In t|c» veaux. Ia*» t«>urtenux «h* irininedt- 
Nouvelle K* O* *e remarque -lue la COU- col ton de bonne qualité onl «le < nu 
tü» ' v.-in rule cher Ut . Irsso ugrirol* |-ur . JU ont un C«'U
e t d acb» ter I**» duii-r. nte» iio-.irritur'*s (pê* nçiénlile et |teuv*nt »er'ir n l’ali- 
pi-.n les :»n'n:rtU\ «le fertne, .-i I aveu- men tut ion n-.e. f ndit «h e«inc«*rt nv.

Iterstice a trois résultats : il aihè- 
te de tnt nier le» sillon» formé*# par le 
butoir et «pu* l'arrachage a déjà 
détruit# «n partie ; il rnsscnthf# 1*11 
chaîna le» fane» de t*olilllie-i lie terre ; 
et en fill il met à dée«mv«rt le» tuber 
culi*» qui êtaien* each»» mni# la terre 
ou 1er fîmes qui ont échappé aux ta 
inar»*u»«‘K fin i-nlèxe iiiiiiiéiliati'meiit

pa»trurt»aticin doit être «ccondée par 
un*' extrême pro|>r«*tié rbr-i I* tmraonnel 
uiiioi que dan» i» n»atéri«*l et lés us­
tensile».

Ku r.'ti.pt nu t h» •fXttoa# <fe la |Ni»tau- 
ri»ntion. le» Damns mit eu pour «»b>et 
de «létruin» d’nliord q»ii l'eut être
ap|M*lé I’ ''Inconnu'' «le U flore bucté 
rteiine et d* lui aubattluer etumili* le 
"connu" put r««np!<»i dn culture» pur«*» 
• bactérie» félacfiontiée#. A «léfaut «ie 
ns précaution», il» «adflftflnl ‘tue l’ob- 
tention «le Karoine qui earucléri»e cer* 
laine» irpir'pi»*» «1<- ImuiTas «l«•xi«•nt es 
seatielh-uieiit chanceuse et que, (mur 
a»»ur«-r le succès de la fabrication, il 

j e*l alwolumant né«*aa»alr«* de proxoquer 
• la maturation «h* la «rènm pat l enee 

im*ncMnmt de» dite» cultures, après sa 
pasteurisation préalable.

\ la fa'eur ‘i» cos procédé», le» fin­
nois utuau-nt pu. en outre. eX|Kiiter 
dan» de lamnes conditions, et »at s a 
'\«»ir reeour» à K emploi «ie pré»ei \ atd». 
leur» beurres en tiraudv Itretaum- I n 
fin, (.lusieur» e»#ni# leur ont im-iuu» de 
constater, d'autre purl, que la qualité 
du beurre produit est «l'autoat plus 

j Kuti»fui»ante qua la «'rèum a été por 
1 t*#, dan» l’aetu de In pa»teuri»utioii, à 
1 .im* plu» haute tcmp«-rature, toutes li- 
j laite» étant gnrrlée», niktufelleineat.

The Canadien Fng
Sipal Cn„ Limited

TORONTO, ONT.,

J.«-» rap|iort«ut », à c«itte oevaeion, re- 
b.- fall#», que r«m porté" üns lttTôür I M»« "» *• l>«;*tiqu# de In pas-
d. bt ferma pour en f.»ire .inexe. ll.-nte t^nsatum s est rapidement répandue 
litière im.ir les lystiaux et un riche *»“ Ibtncmatk. la cause en .tq «lue, en 
furni^i, «*t Ton ratiuu**^ 1^ tie il est \iim, û lu proniuliftHtiou

FABRICANTS...

di

rie. san» eon: altrc quelle e»t In 'a 
leur d** ce» aliment*, Icui» qualité ou 
à quel» an'orctx en particulier il» 
nont dcet'ilé». l’Iunicur» cxja'ricni •*• 
unt été foiti» en Kuropu et en Anu'-ri* 
qui afin de s'assurer de l.i valeur de 
(bfft'-rcnt» alim< nt» d a|iié» leur contenu 
ni prim il» » uutntii». mal» )<•, résul­
tats ont été si o| poM » dar» chaque 
ea» (pie II* pl'of. »in*ui Henry CT; vu nt à 
la ronrtuhinn. dan» son ouvrait* elas*

«l'autre» aliment». I ne ration xle il <*u 
4 livre» par iour, pour I*-» \uche-. lai
tière-i, est suffi»nnte.

W \ CI.IMONS. 
Kvdaeteur nu Minisb're

«Je l'Apiculture.

Récolte du sarrasin
nient» que h* lait et ne br<iu««-nt p««». i siquc "Nonmture# et Alimentation", 
Il r»t doue iii«lî»|» n-abl* de le» niUM* qu'il e»t impoesiblc d'établir la m» 
1er en «h-hon ‘a » heure» ci. r. p •* leur d'un abrneut eu partirulicr cotn-

I.'- but 'k- x aeln- est h seul ain <- it purntivr-nient «i un autre, en »«• ba»ant 
«romenàble; mai» von» constateiT/ que sur le» prinri|>ei» nutritif» que rha 
l'admm'stiation jriuinaliêre «le (|UiIque» dm contient, l.'-s rlifférent««s sorte» de 
«»uf» frai» t««nreru la blancheur de la fourra «{es à crot, xolnm- et «le trrain» 
x innde. I.'alimentation d*-» mères n'a que h- cultivat«uir ja’iit employer u'i» 
pa- à notr# a'i». d action sur la eolo ec» altnient» rhanfent beaucoup la'n- 
ration de la x iiimle. Il y n pluli'.t Is leur nutritix» de « e» «h-rnicr». C. » nli 
une qm-tii it ‘de l<M-alité. Tamil» «pie ment- »ont »i »<ii«*t» à être adultéré»

terre, qui ne tartîi-raient par. ù verdir 
si elle» restaient à la lumière, ou à d«*- 
xenir la proie d*- bestiaux ou d«‘» ma­
rdi d<-ur», ipii |e» eoti; idèieut comme 
leur propriété. I.iw-qite plu-, tard «>n 
laboure I» «hamp, il faut faire suivre 
chaque charrue par une femme ou un 
enf uit, qui rauinv-ent encore, par ehn- 
que journée de eharrue, un ou deux 
minots «Je poniniCK de i.-rn- éohapjiéc», 
maltrré ton» le# sain», A lu reeherohe 
de» urruihcurs

Du tabac

nue
«li»ertaim*» rA^ittn* donnent toujotirx 

xenux blrrtr-d'bPautre», axec le même 
îime, finunii-sent d**- xruux u chair

\ , St Ansel

n*i*ime.
COI. »rée.

3i‘mc question, \ \
nu de Dor cheater, I*. tj.

Tous le» printemps, j ui de.! vaehes et 
«l«*ti x'eaux qui sont ma l’I'' ». faible», «» 
x«» le mat de patte*: même le* p«iu- 
lain, mai< hunt sur de» boulet*, tin inc 
dit qui eeln dépend «le II- que je fall 
ehe me- (irairte» trop tard «*t que «•«*» 
fourrage- ne >«>nt pa n-»< / noun- 
Hunt*. M-» animaux lêehi-nt le* mur* 
de ehaii.x, et mnngenf même «Je la ter 
re.

l<é|Min»e.— Il -e (H-ut «pu \ii||« full 
ehi*1/ tr«»p tard xo» prairie». I.a Ué- 
praxation de l'apiiétit de x os animaux 
prouve qu il» m tmuxent pa» aa»«*s «le 
principe» minéraux dan» leurs ali 
meut- la première chose ù faire <-t 
le Miigner x u* p:\turaye» et \'os prairies 
-u leur douuaut u I automne, de,, phi», 
■hâte» nu moyen île» »■ ori* » de i|é 
■ho»ph«»ratiPn bout de quelque»
iMm-cs, v«in» aurex «le» fourravte» bu-n 
•lu» nounissauts, que d'ailleurs tous 
i.nirrier snlei.

Ku attendant, donner n x o» anminux 
lan* «lu M>n yioudlé. «t» In limaille d o» 

Huit»
-«■i>iie» in urutf aux porceletI.a distinction à 

nt» à .» irpuiv* de. nitre nvmipe* el "middling»"

ji'-n et i'Jti t’ï ni •
Wnc une tonne «h- 

an éborry ' urj 
terrain. S’i /Jt.ti-e à «ri entrai» ehini 
que xini* réi’olfi r 2 tonne» de foin A 
I ai pent, i.u lieu d une, M>U.- X ly ir de 
* iiP* que xi>ti«* urgent i«t bien | lu<-é.
I ne tonne de -ories i tonne r.iiglnioe 
le 2*-’lo H>- i mûte (25 HO hxrablr» a 
bord di * «*har» à Montréal 

I»- coût «l«* trnnwport varie axe«- la 
l.stunev, mais l'on |ieut assurei d une 
maiiiêrr générale, qu'ai hetée» au char, 
i -oit 15 tonne- A In loi» ). I<» mût ne 
ilépUKV i n g uère H.'t i»i |„ tonne |,our 
n im|iorle quel endroit d.- In l'roxiaee. 
t '■»! |iour«|u<*i il e-i toujours Préféra­
ble de «e met ire plusieurs ensemble! 4 Ronce" 
pour acheter 15 tonne » la foi- \| généralement 1 

Dr tiiignoa, «|e .*-te \dè|e. p. g rn 
inpoi te tou* !• - an» «le l’Angleterre.
>o«i améliorer -e» ferui'-s, et **our 
ou- le» luttixntsiurs qui di'-.irvnt m 
ixou

to gl I > I ION — l n abonné, 
îabriel «le Ibnudon. I' g

que idu-ieur* station» expéruaentale» 
am»ricuine* »’oceu|»ent de faire l'ana 
lyse dr- différentes sorte» |»>ur publi 
cation. Ipnlquis lio'-xi- not«*s sur h-* 
aliment» b- plu» en usage est tout 
ce que (e cadre «J'un article de joui nul 
|K-ut iKum-ttre.
I.K I11.I- l.e blé e-1 un aliment pro­
pre A l'ulimrntniion d« tou- le» ani­
maux «lu ferme, pourx u qu'il -oit don 
lté a''*e jugement, l.e blé endommagé 
peut être au-si utilisé avec axuntage 
dun- l’aÜin* ntntion, c ar -a x aleur.dan» 
ce ta-, e- t «|Ui-l«|ut foi» égale ou pri»
• ne égaie uu meilleur grain, le blé 
n'«*Kt inférieur au maïs «pu- de dix poui- 
cent pour I <-ng'rni-*em'*r»t de» animaux 
«le firme l.e.. sou» produit» du blé 
d'un usage commua sont b* son, le» 
recoupe», le» “middlings" <*t la fuiine 
de qualité infériinire. l.e «on e>t re­
connu I un * le- nuilhur* nlimi-nt» (wnir 
le* » aoh<** laitières - t b - moutons, «I 
même que isoir le» ehexaux i«ti ne sont 
p:** «ournis A un trn'nil trop dur. In 
nature (oie-ine èt fibreu».* du son h* 
rend éininemnu nt propre A un mélan­
ge a' e i - incï»,h - (loi» ou autre- ali 
ment» tr.’* Concentré» l’otu In même 
raison. i«-|M*ndant. il ne doit pas être 
donni <u grandi quantité aux eheva-i* 
a< eoniplis-ant un ttav ai! (ténible. o i

Il ne faut pa- attendre |»>ur fain* la 
récolta du »arrn»in. que se» dernières 
feuille» ni*-nt fructifié ; on perdrait do 
lu sorte le produit dm première», qui 
est In meiileur et b- plu» abondant, 
l u floraison du -ano-in s’opère m 
trois phaKi-s »uccc»»ivr» ; huit 
nprèa Képanouiesenient de* pr'tnièo*»
fleure, le» seconde» commencent a » ou ■ ||>u<, e||- t„inni. l>ar ,lu
mm. et bientôt de aouvenux Is.ulons , ,m# „ |nl*irw lo, ,,n.nn(-.,^ ,.t

......... V' Surissent qu.i.se f.irm,.n, |M ,h*rnièrH qualité. Cette ré
jours plu* tnid. e est u dire trois m* (.n(tr trrmin(r. on enlève |e» feuilles
mninc» après le» premiere.. H » > '» I ,|„ milieu «le |„ tige, qui forment la
nuiua fond » faire sur *.* d.-nu.-rm |fjun|iu. jnlfnn^Jlaip. pendant ce 
ileuiii. Ist'N Maronclvs Maroni 

m un

1. époque de la récolte du tabac «'an- 
1 nonce. xer* la lin de septembre, pur 

In teinte jaunâtre que prennent le» 
feuille» et par l’odeui |iénetianto qu el­
le» dégngeat. Un pro< ède k la rudlou- 1

de lu loi du '.ti mai* I v,.,s. qui a rendu 
obligatoire la pasteui i»ution du lait 
consacré à la uourtitun- «lu liétail. 
mai» aussi »urlout aux améliorations 
qui ont été introduite» dan» le» dixer 
•es branche» du l'indu»tiiu laitière, par 
l'apiilieution du »y»tème pasieu,>en. i

t'omnie, «n même tem| », il résulte ; 
du fait de celiD <>|>ération qu un-- gian j 
de parti** des gnrui««» pathogène* qui ' 
pvuvent êtr»* contenu» dans le lait se 
(roux•• détreiti, il y n lieu d«- souhai 
ter que la méthode danoise, «pu, aî.i.d 
qu’on l’a xu phi* haut, utibso la pû* I 
teurisntion «ians In fabrication du | 
beurre, .e généralise de jour en jour à 
mesure que s'affirmeront »e» avuntu-

, :
I.a salaison du l>eurre a un trille 

but :
Jo l.e» gouttelettes d’eau ci de lait 

*'agglomèrent et «.'écoulent ainsi du 
Ix’urre ;

2o l.e sel ù la conservation du beur-

4»_4,4*

d’Appareils à Signaux 
perfectionnés pour le
brouillard, à air com-

\

primé, Pompes a tri­
ple expansion, Réser- 
veirs à air, etc., etc.

2P- nia.'.«.n.

. , temps, h*» feuille-, du haut complètent
certain point, mats •' *st , |our m„turité ; on Ire cueille les der

sur I*-* pi i-uiière» que r«*posi* l i'»jM>ir 
prim ipal «le In riVolte.

I.or* don* qin* le* grain- noué» les 
premiers sont déjà, noir», le» seconds 
ont pri» une teinte rouge foncée • dè» 
que co» dernier* t«*--«*nt d'être A l'état

llièrcs, et ce sont les meilleures.
Aus-itêt que la lé'-olte est terminée, 

il faut, «ans retard, couper les tiges 
pré# du sol. qu’i Ih • épui-craient mn 
sidérahlement par l'> mission d 
xenux drageon

laiteux, «pioique -e coupant faeilenn nt profond qui détruit la plantation 
over 1 oiuf!*’, il c*t vl In r!)t«**rrant 1i*ii et !<*»i rarinM.

l.e» feuille* di tabac, A mesure qu'on 
le» porte nu séchoir, sont déj»o»é«*» sur

t

(air. 
n ’«•* t

pu* toujours bu n définie, quoique l’on 
entende ^ n*'i «h meni par le prenu m 
du son uiiiulu et. par le dernier. le* 
plu- fine* norc« IL * du -on mêlée» d'un 
P«'u «h* farine l.e*. recoupes d** qualité 
infi tieure «ontiennent -oux-' nt «|e« bu 
l.p m - ri d.- In |«)U*»iêrc de moulin **1 
ne sont p:»* propre» à l'alimeiltation 
I * ** "miildlinga" eonviinnent spéciale 
lient à ralimenlation de» |Niri's. et 
doivent être donné* axn- du lait éeré 
n'<* ou du mat» l.e» farine# de qualité 
inférieure sont de deux aorte# : In
plu» maux aise appelée fréquemment 

• Red Dog ) contient 
germe de blé. J.u 

rurde «nantit* de protéine et de mu 
tière gra»*e qu'elle contient en fait un 
aliment t*récieii\ fiour le* 'aches, le» 
chevaux «outri» a un dur labeur, "t 
le- jeune* iu*chon«.

I. autre* sorte «h* farine inférieure e«t 
meilleure «pie l« I ■routière

moisson du *aira»in. t'«H-i urrixe plus 
ou moins «h- iMinii'- heun*, selon la teni 
|»'‘rature oui »’«•»( près lui te do dix û 
on/'* nrwaine* après (a semai Ile.

Un coiip |e -urre-iii plutôt » la fnu 
cille qu'é la faux. Dons les sable# li 
gers. lois'jUe. par suite d’un été v. il 
a |ii- j»*u de dével«>p|iemeat. «>n î ur- 
l a» lo*. Ce dernier pid<-éd«' est peu i-\- 
pi'ditif, niai» il «'grèiie moin» lu ré­
colte.

Il ne faut pas javeler le sarra-in ;
*e» 0*10tle*t et -e* tige» xertes «-t
chat nue» ri*')*:-rnient d<* s’échauffer 
plutôt qu elle» ne sécheraient à ix-lti; 
ej oqu- d';» u'anei’c «le l'alinée. t)«i rn
fait, u me*:..!} du K rxVolte. de ju tite |êt«(g-e» ré-juli- r», l'ai 
gerii#* qiHr J o- nnu “a hi*r*' *. .(ebout. |.e» séi-hoir* i-mplox 
• n .. •i-artnnt pni i- pied et qu‘-»n 
lui—<* ni -i priiiisnl une «|uin«aine de 
jour». |hi«4- que la graine «tehève d<* 
lauiir. I.a pluie qui (M’iii Murxcau* 
dnn- cctle saison n'offre *>u» de dm 
ger . au contraire olh hâte la .natu- 
rution

Un a engrange r.i on n'«*tumeulo le 
sarramn. Sc* tige» et se- feu il h h. ris- 
tées xertes au moment de lu récolts, 
eoipciveiii encon- une grande partie de 
l«*ur eau de xégétation lonM|tt’oti Ir 
rentr** ii lu ferme, t’ est |-oui «ette 
rai-on qu'on le bat immédiatement.

Il y n de» cultivateur» qui se trou* 
xetp bien de battre le sarrn-in à la 
mu1 h ms ; mai» souvent il n'est ;

.A<» Knfir. il lui donne du goût et de 
l'arôme.

La quantité «le »e| A employer varie 
d'après les g-oût» de» client» ; tel aime 
un beurre salé, tel autre demande un 
Iwurre très doux. Knlin, la manière 
dont on sale la beurra a une grando 
influence sur la (junnltlc de m-l à cm- 

»u- i ployer sale t «m du beurre incomplè- 
. * «lonnei un labour teinent délmté. iiaaucxiup de *e| »e di» 

iK sont dan* l'eau et le lait qui s’écou 
' b*iit ; »alu-t on, au contraire, du beurre 
parfaitement deluité. «m doit en em­
ployer de moindre» quantités.

I e *c| A employer m* doit pa* être 
«•a gro» grain» ni en grain* très fin». 
Le sel doit »e dissourlre facibin«*nt et 
«oiiiplètcment dan* l'eau: s'il »<- dis­
sout lentement, s'il laisse un résidu, on 
doit le rejeter.

Les sel» tré- hygro-eopique». c'est « 
«lire qui absorbent rapidement l'hunii- 
dit«'• «je l'air, «pii s aggloiiièrcnt, qui *«• 
mouillent xi te. comme h- disent le» cul- 
tivateiir». n** eonxiimnent pn*. Ils 

«•ontiennent «lu ehloreti- de eah-iuui <•% 
surtout de magnésium, qui donnent un 
mauvais goût au b«'urro ; il» le rendent 
um«*r. Tou* Ire *«-1* contiennent une 
faible quantité de chlorure de magné 
sium et «ont un |s*u hygnutcopiquc».

le sol en paquet» «h* d x a (lou/c 
feuille». Il faut n'oir soin de ne pu» 
mêler le» qualit* - Vu bout de troi» 
ou quatre Kiur» elle- ont perdu une 
partie de leur eau d*- végétation, «-t 
sont a-»e/ amortie» | ««-ir ftouvoir être 
exposée» A un courant d’air. On le# 
cm fi h* alors une A une. au moyen 
d’une gros-1 oigtiill' que l’on pique 
dans lu nervure taédiaiu* tir lu base «h- 
ehaqiie fi-uil'e ù ih- forte» ficelle» «pie 
l'on tend rn-uite A d- - elott» OU à «le* 
i r.> iu-Ui. placés à cet effet ili-n- b-s 
séchoir» où on h*# «ié|x»»e en plu*ieiir» 

fuit le reste, 
ordinairement 

sont autre ebi're que «Ick hangar* ou
xert» A tou» le* vent*. mai* s’il.* en eontiennent une quantité

Lorsque la dessication de» feuilU- aet „n |y,u Hppr«vial>lc, il» doivent être rc 
on Ire eneaiesc j.-p.^ abeolumcnt.ni unee<«uffisammcnt 

cm on h- met en bull 
\r<»i** nu rom m erre

DSiNES “ ISLAND CITY M 9E PEINTURES ET VERNIS
la grande t'ftrande do rcs Pctnturse Préparées et nos Blancs do 

ftrrr.b, nouaprcuVent tire ci» c'a plus que !n qualité de nos Marchan-
uicea ••tapprecté

190 RUE McCIU.

* |K>ur être li

UNE FEMME CHANCEUSE

Kn nio'enne, on einph'ie J f'our cent 
de *••! |H«ur le beurre qui ••»( eon-oui 
nié immédiateinent. et «J*- -J a 5 |)«»ur 
«eut pour le beurre «le ronserxe.

t " le !*nx courant «le Montréal. ) MASON, GORDON & Gie
Coiiiineiit Alun* l>rni*ht*aiir, aprea 

bcam-oiip «lit hoiiUrances, re» 
< o.tx ra ht aantê. L'élevage des pigeons

MARCHANDS DE

Mme Abruhum Dcsihrsne, épouse d'un
«lur. a*-* r se. . |M>ur -up|>«*rt-r un ! fermier bien connu de Saint Léon I»

et alors on

*n «•umpoiu

battage aussi énergique, 
le bat nu fh’-au.

Le paille de »aira»in narait la moii'4 
noun i--unt)‘ ih- toute* le- ouille- do 
céréale» et la nioins appétéo par b** a* 
nimaux. Lorsqu'elle a été en tassée

tirand. i^uc , »< compte une femme
chuneeu-e. Kt >lle a grundeuient rai 
son de l’ètrc. eoini'iic xou» pouve» I» 
eor.statcr pur 1 entrevue suivante-“J’é 
tais lie* épuisée et nerxeu»e. Chaque 
jour apportait son c«>ntingent de tru. ........... .. < , n„ .i.iiirK ,le 1 » nimaux Lorsqu elle ,, ét« .ntusM-e a- • Jour apiKirtalt son contingent de ira.1 ami' beaucoup l.-s xoladles. De» , , ! i J i i>'* le ....................-Ile s'échauffe par le# 'aux «le ménage, mai* j’étm* trop fat

M. ..... .....Am, „ ••II....1- tun-re nu» ite et HOU unv lie re'lent en I"" oaiva^r, tiie p nuiiin jmi • » ‘ .mni me 'airV-nt In poulu "Doikin*". 
Mai* j ai met ai* «i a'oir votre a pp ré- 
nation -ni eetre race a'unt d'en déci­
der l'achat ?

Itl.l’ONbF. — Ih- loutre le» poule*

nuire qualité et son prix «le revient en 
rend ratenient l'usage piofitalile pour 
l'alimentation de* animaux de ferme.

MAIS. —l.e mai» est la meilleure de 
toute» le, céréale* p«utr l ahmentation

anglaises. |tl i„rr de lioïking est cunt ‘If ferme II entre |n.ur
conteste J«-«Killeure. A cause .|e |0 j beaqe«jup dan* la fabrication de l'a
blancheur, «h» la fine»*# et «}« l'abon de la glucoke de la bière, de»
danre de sa ebair Klle e*t n. Anpi' xpiriUieux. etc. La liste de* »ou» pro 
terre ce qy.. In pool" C'K'V.-Cinur r,t duil» «le blé Cet, par conséquent, très 
rn France. Relie dimen»ion, scpiélctt» Dan» h-* procédé* de fabricn

ti«>!i, l amidoo est enlexé et In matière 
gélatineuse ipn reste «*-t vendue sou»

raison» énon<v<- phn haut, et le I ■'- 
♦ ail, qui n’en xcut iruère loi*ni elle «--t 
frniche, n<- la regurue p'u» lorsqu elle a 
*ul i la moindre détérioration Mai*, 
dan* quelque état «pl’elle poit. elle 
fottîie une excellente litière, et e!h* 
e*t un m*ill6ur excipient «l< » urine «t 
«le* «léjft-tion* solid- * «.m les *»ai!te» 
d*-» autres «s réal##.

ble t'our h-* remplir M< s nerf# étui'-nt 
grandcircnt «iélabn *. -le ne |x'uvai» 
lie* dormir et le muindre bruit m'of 
frayait. .J'ersayai plu»ieur« remède» et 
' in» toniques, innis aucun ne me sou- 
lugen. Kn un mot i'empirai constam 
ment et je di’-seapérai» de ne jamais re

L'installation «lu pigeonnier »e com­
plète par un# quantité, pix>p«>rtionnée 
au nombre «lu pigeon», de |mtihoirs, 
trémie» à grain» et d'abreuvoir».

Le* perchoir» sont rond», uu peu plu» 
petit» que cfux de» poulrp, Jô » 30 mil 
limètre «le diaorètrv serait une épni* 
«cur suffisant»*; "<>n peut nuaei utilisci 
de* |»*rchoir» plat» sur le-qiirl» le* 
pigeon* *c reposeront: le* tr'-mies sont 
constituée* par dre boltre en boi» 
ayant, 'ucs du côté, lu forme d un 
triangle renversé A In luise duquel se 
trouve ajusté un tiroir long dan» le­
quel tombe b* grain, l.e* abreuvoir* 
peu veil’, «ffrctei toute* ]o» forme* pos 

d)l«s; les meilkrjr» »ont «*eu\ en line

Bois de Construction
li.V BROS

MANUFACTURIERS ET MARCHAND3J3
Pin Rouge et blanc, Pin de Ccor&ic, Br Col, Fir, Codre, 80 Col, Chèro, h°m- 

ock et touteo le» autre» sortes do bois
Coa*tructlon de Vois?«cnux, Dois prur Chemltta de Ker. 
Cale-ot^hen et lJati*Hcn do toutes les longueurs et do 
toutes les Kror*seur>.

B. C. Fir, Pin d« Ccorgr'.o, Pin Naturel, a plancher ot u finir. Erable et Chine, 
Pâtre, Roulonu Bois acio», ‘Lath" et Bardeaux en Codre B. C.

léger, croi»*anm ra|Hdt -i rand» ap- 
tltnde i« r«‘agT,xi**'.unent ; m-au fine, 
r>«>itrine abondanuuaat < hnrgé«- d’ex< e| 
lente chair, i1 n'en faut pa» daxanta 
g<- jKiur eonstitutr mie rare do choix et 
exciter le» préférence» «Ire Anglnb 

Mni» l'introduction de cet ta rr.ee 
dnn» no» hn*»e» cour* exige (h-* ntten

La graine de trèfle
(•n récolte au c<*mmenccment t'e sep 

tembre, In graine de trèfle *nr une

lu nom de pi ut eu, l.e gluten est très 
propre n l'alimentation de» 'aches 
laitière» et à l'engraissenu nt de* ani­
maux «le ferme l a farine «h* gluten SP-onde coupe «le ce fourrage. Un fnit 
e»t le glut«*n après quo I'«'•«*«»rce et le dan* «e but. la première rou|ie «le Iron 
germe «lu mai* «»nt été éliminé* Klle* nr heure, uftn que In grain» n'arrive 

tioo» ; l'animnl est «le nurur» dourre. o»t très riche en protéine «*t en matiè | pn» trop tnrd it maturité. On ojvre 
d** caractère Irv» timide, de aorte qu’il rc gra»-e ("est un aliment d«* premi«-r de «S"' manière» isoir axoïr le* g<»i- 
fnut l'isoler «le«« autres race», nuxqmd- , ordre jwiur le» \«»<bc* laitière», mai», »p, yd eontiennent ia graine ; «ni 
le# le» Rorking» ner'-ent »c souffre 1 vu »a nature eoncentrée, il doit «'ire bi«n ou le» extrait du tr*fl«- fnuché, 
«iouleuia et même de victime* mêlé avec du «on ou de l'avoine. Le ou bien «»> le* prend sur le trèfle en

La Dorking ret moin» rustique. et > g.mne «lu mai* «**l très riche en pro ! oore »ur pied.
elle demand*- à être préservée «le* 
froid* «-t «la rb.:?*Jdité ; «•nfin, elle «>1 
tn'* exigeante, el|# veut betpeoup et 
bon, «lit M. Kugène (iayot.

Un In nourrit en Angleterre, «ie pi 
|té«*« dure», composée* <|e farine, d’orge 
et d'avoine, de mat» et d'orge cuila.

Ceux de »*«'phxhiit* qu'on n'nümett- 
terait pa» de la sorte, |Mitirau-nt. »e 
déx eloopemieat mal ou tout au moinsloo
a'-«r lenteur. I-ce sujet» «piYn intr*»
«luirait «innn une hiuuu: cour ne devront 
fia» être changés de régime, et ce 
n'ret «pie peu à |»cii qu’il conviendrait 

1 d<- modifier leur alimentation.
l.e coq Dorking ***1 de balle taille. 

Il
par un

téim* «t en huile ; après que l'on ett u Dan» le premier ea».lorsqu'on s aper 
exprimé l'huile, le nbiidu est connu çoit que la plupart de» tête» sont 
«ou» le nom de Tourteaux «h* tuaTa. (mûre*, on fauche, et. »i 1«- l'tup» «--t 
C’cat un aliment «h- giamb* xaleur. l.e beau, on lei.-e le trèfle sécher en on 
son de mai* n'est pu* tr«>» pi<,pr«- à dm-, Si le P mn« est pluvieux, on met 
l’alinientatton. Il y n plusieurs autre» le tn'-fb* « n petite# botte» qu ««n «ln*«»«-
aliment» « base die mai* «ur I# mar j |iour hâter la de-sieaiion. Aii*Hit«5t
«hé. Leur eomiHisition varie lteau«*oup «pu* le fourrage ret bon à rentrer, on 
dan» le» différent» ea* et 1 achat ne de- bat au fléau pour *épnn*r le» gnu»*.-» 
viait «>n être fait que «l'upr«'** le# rc#ul- Dnn* le *««e<>n«l en»,on laisse le* tèt«*» 
tais d'analyse* bien mûrir et le» tige* se de»#écher.

AV01NK U X.leur nutriUve par un t-mp* .-baud, en .ta-t In ro

««ui'r.-r lu santé. .le reçus un jour la ,.n t*|u galvanisé* où l’eau arrixe 
'♦►«te d une amir, qu. me conseilla for ' Iw.u „ p,.,, ,.t ,jui ^ contiennent une 
tenant d < »avcr Ire Pilule» Ro*e» du ■ L,ranj0 quantité, l.e* Ixiuteilles ren
Dr William», .le résolu* «ie suivre son | 
conwnl, et j« ne tordni |»a a nu- sen 
tir mieux, •le pri» de» fore*-» de jour j 
en jour, mes nerf* prirent de* forces et , 
»<• calmèrent, et «-ni iron une denii dmi- ! 
raine de Iviiu*» «|^ (-e Pilule» firent re 
couvm ma santé et mu gaieté «l’on

grande qui 
versée» dan» de» giwlèt» sont également 
a*»<*« jirutique». Ici Kélaveur «Joit s in

f;«*nier pour trou'er b* racipmnt a «*011 
e plus pratique, en même temp* que le 

plu» écononiHjue: il ne faut pa* oublier 
qu«* las |ng«Hms boi'ent hcnuc«mp.

Il ne faut pa» «’herchcr d’autre» eau

DEMANDEZ MÛT. PRIX OU VENEZ NOUS VO.’R.

SKÏL'.'&i, 25-2S-27- 80 rue St-Franeois-Xavier, MONTREAL
Agent» de* pro\lacs» Maritimes Je l'Hsti 

llie British Colnmi-îa Mills, 
Timber snit TraJInu Co. 

Pot'#!#»» Fir #tid Cedsr. Vancouver, n. C.

I Bureau: MMn IS47
THLKPHONE» . 2 w.‘!'t IHIM. Gordon,

ti» -ms- « u

THE

i.»n «le eroi* maintenaat qtn* le» Pila- #.»* aux maladie» qui «iécimeut le» c«» 
I-*» Rose- du Dr W illianis sont un r« inè ! lotnbiers que relie* qui lumt provoqué*»! 
«h ideal |ii<iir h * femme» faibles ” 1 i>ar un c«»niplet manque .d hygiine, par

I.-* Pilule» Rose» du Dr William* |« malpropreté, lu mauvatM» nourriture 
nourrissent !> » nerf d’un sang n«>u et l'infe<-tion de l'enu. La plupart de» 
'vau, tiche «1 txmge. le» renforçant «»t nialadi'*» infeetieuset.. diphtérie, entai' 
l'-f calm.int. et iMiérissant le» innln ' rhe un*ni, etc., »r transmettent par 
«lies nerv euse» telfre «pie In névralgie, 1 l'eau cou l nui - tnV qui «ai le véhicule de

l'axome est bien eoiinue. La Lalle 
d’avoine et les recoup**» sont le» prm 
eipaux »<>u* produit» «le «-e grain La

il tête bTru. ie cou est épais.»* < b«IU 'i *'*"". “*nsi»t- prineip.lem.-nt 
énorme «mD. I.» crête est T" ntetiu.-» ,H.reellre enlevee» de# grains

rée du soir et du matin ; «>n cueille I 
gousses |«-ur b-s Iran spot tri dam «b* 
*«es A In fr«*ne.

le* trolihKe» ob'enue# Mint nii.xi** i\ 
sé< hei mu s«>!cil, étendure sur «h-s toile»

par un ewirtne «■«»-"»<»■. i n crew* e«« 1 , _ ___ ,... et non pas au f«mr. «-online on Te fait
simple, haute et large droite, réguliè- jxf*n* f«* faille# ton « ••» ««> J *• queJumdoi#. .e# «pii alterre le# fneulté*
reagent Umbdée. barbillon» l«'ng* Ir.r- d ua« certaine v«» eur tniur I oilmen germinalixe» : ce n’e-t «nie «pinml elh*s 
gas at pendant* : joue, , ouverte# d# I U'u*’ -«'tout *1 «Ile e..nt.cnt un «x-r (h>nt ,>U1| ^-he* qu’on e,, «-.xtrait la 
patites plume* blanche» ; oreille* rou-i <*ln n,'®bra de grmn da'"iae ««> tfrain(, pP< lin battage proh ngé
ge# aux extrémités, d'un bleu aruré . ^ ^ * •' pu» troP ' ° n„ (|êa«i, »oit par un in»uilin à Ihv
at neeré préa «lu conduit auditif . 1 ‘••lêV'iro* de moulin. l*ee recoup»** .-ard ou un- meub*. soit par d«*s ma
bouquet* blabrhAtres. bec fort, noir d «'««lie varient souvent «sn c«jm*»«>'ii j h|Vs<iale*
#t jaune ; iriiTaurore foncé ; pupille »•“" » ' • ineillenre# qualités de re-: _______________
noire. La ^atte ret forte, charnue. |«'ul w •*“«" prvel.'uac# pour -• 1
d'un Uenr ro»é. eiiuj doigt* , limantation quo la moulé# d avou

Quant au plumag». le o«»q Dorking 
argi-nté n le cnmnil et les lancette OKOB.—L’orge e*t un Abiiv‘nt 
d’un Im-au jaune paille *etré «le |>etite* | premier choix ]Hnir l«-s pom. «t le»
tache* notre* : épaule» d'un jaun«* roux [vache» laiti«'r«». Les sou# produit# ■!■•
tré» \if ; plume* de recouvrrmrnt de*|c* grain »ont le* «le-h.-t» «b* bras*cii«- 
aile* d’un beau noir s reflet# bleu# jet »erxent A I nlimeatat ou «le* .uu 
|JOuiT»rés : grande- plume» «lu vol maux d«- ferme sur une grande «Vh 'Ile
blanchi*» : |Ja»tr« a noir hrillant -..Idan» quelque* district». I «x» déch*ds _______
flanre. eijii*»e« M nb«l«>men noir mât : ( «Je brasserie sont sininletnent de l’org* , üh.i». loreque
grande» plum**» de la queue noires, le» .duquel ou n «’xtrait la dcxtiiu*.- «*• je j ja«a.**«l«u' «m»h* délai à l’arrachage 
plunu-s de recouvrement et «h* la queue «uct« . I.«* grain enc««re humide, après ()jj arrache le* pomna * «le ti-rr«‘ A 
et le» faucilles noires. A reflet» vrrt* cette extraction, n est pa» dè-imble j |,ru* «•«« à In charrue. I.'instrument 
et ivron/i*#. pottr ^ I alimentât ton i»n géniial. 1 ai* plu» oonvenahlc |m«u> 1 nrre. mxve u

J'animal ret t|à# beau et a. dit Uh- jioraqnil «*»t *«v, il »e eon*er'«* Lien hr«» est le ens-het e«>min«**i de deux 
«lac1 pire un air patriarcal _ , |?K ^ Xx*'' et «m ma •, «h*p ts niât***. longiu ■ de un pi«'d. et

«le 1
Des pommes de terre

La maturité de» pi^ninK-s de terre
recoan ait A «-• «pie b** tige# •»• fié 
trisseut. puis se deaaèchant. Si. lcr»
qu'on coal# If iMmre en l'appuyant 
axa force aur un tuliencule. la |H*lure 
résiste et ne *c »oul**x«* oa* il faut 

li-

la dnnsii de Mnint-fjiiy. In paralysie 
partielle « t l'ataxic locomotrice. Ce» 
piluleH guérissent aussi toute» le» inn- 
ladi**» «lue- A un sixn? onuvri* <*t iiuuenx 
y compris I*** ninlndie» particulière» 
aux femme» Procure/vous h*# xérita ! limjndr, ix*tte recoinmatulation à dune 
Me- n\.s |«. nom au long "Dr William* b«*aucoup Moins d’imjH>rtaace, mai» 
l’ink l’ill- f..r Pale P<*«q>|e" -««r Ken il •*»( toujours cvrtnui»-» «qMiques «le

toutes les malmJic».
I ne eau bien pure et fré*queninient re 

nouvel*'*»* est «l«»nc «1<* nécessité ab-olue. 
Si h.*K pigeons «orient et qu’il# trou­
vent A h*ur p«>rtée une ri' ière A «‘au

'«'loppe «pii entoure ehnquc boite. V«>n 
dure par le* marehuml» de reunède» ou 
cm <>>••'•«•- pnr In |»*Kle A fdl rents In 
bo!t«- «m *i» lu-.lti » fn-ur ftî. V) pnr Tln> 
Dr ^ ill nn » Medicine C’o., nrrM*kv*ille. 
Ont. JSl jf-'JJ h

De l'arome
des beurres

Durant ce» dernière» ttnné.*w. on »'e»t 
livré xi'unr façon portieuli* re, « n Amé- 
riqur et au Daneniark. A l’étui]** «le 
l'iaflueni'e e» -rc«W» sur l’arome de* beur-

«us *01 
ti«* l«'l’année oû I on est K>rcé de le# tenir 

enfermé»; on »c rapjadinra «h»n«', A ce 
moment. n*i» recominundatiou».

U* mobilier «lu colombier m» complète 
encore par qualqiais outils in«Ji»pen*a 
ble» nNi bon entretieii «Je. colombier* 
("est d’alH>rd le grattoir, plat et loni; 
d«* douze œntimètrr» *<#i\iron, «•■unau 
«hé «b* x-ingt-cinq cetitiniètrre afin de 
bi«m pouvoir pénétrer au* fomf d«‘* rase» 
tout en avant la force suffisante pour 
détwher la colotnbine q«ii p«»urrnit 
«’attacher apré-s le» filanches; il faut, 
d’ailleiir*. l’ciïlt'er nouvent. ce «jui évi 
te d< durcir i*t de s’attacher tqiré» les 
plancher», t ue raclette «lunt I»# lient# 

i sont écarté»*# d’un domi-c en limètre »«*rt
. 1. 1 « -j i également à attirer le» excrémentsre.« par le» cultures pures ,1e bactérie. , tout Inl»»nlll },. grnAet ou , )>3

ensemencé;# «laa- «a eren. • «... vu. de 1 Enfin ln p.Ue%t |tt bros.e Horn
provoquer .« maturation. j p ètent la rério de» ouUl* uéc«îa#aire»

Poison Iron Works
Engins et Chaudières 

pour tous services, 
Constructeurs de

Vaisseaux en Acier, 
Dragues Hydrauliques

et à Cuillères
DE TOUTES DIMENSIONS.

USINES ET BUREAUX

Rue Esplanade-Est, - - TORONTO
«S-

A ce sujet et n I Wce.slon d’un 'oj*a* ' RU ^tto'âge d«x» case», 
ge «i enqu«-te entrariri» nu Dan -niark 
par d«*r> iiuuiiliic# «J# ta coinnusxion m*- ! 1 " ê
tiim. en \n;:leterre. concernant V"** \ riOMmerTPm m 
ge «', pré-c 'Stif. chimique. Cl°Vf ^ 0
|>«»iir la conservation du înit et du ' AmW. A JL jfoL Iwt
>.urr'. c«*h dernier» ont conxiqué dim. 15 CBNTS LA BOITE

LE SEUL ATELI ER MODELE A MONTREAL
CofFrea-fort», toute, grandeur.. 
Portas, damier, modèles,
Portas de Voutea,
tonte dim enI SlOD v>\>

G®'

tenu». .*t au beau. rappott le» observation# sui'an
1 1 tes

D’alwird il. signalent qui*, d’une ma­
nière générale. In fabrication du heuir# 

«le

AUBSI
îfeourre* <^o lew. genreo, 

culvic, or, .rgent cw nicSoî-
Crx-ri#!* (X|«its sti»<>«* » I^l•h1i»x‘,,-t,5

rCtSVEFT è. RIVET, Propriétalrtt,
JjkMI IX MT». TéL M«rç. TH 414 BUI BT-UBf’

die/ la poule, la crètc est ployée, , tiêr* gro>*c. l-c* d**chet« «Ir bra«M>tia . réunire par une forte douille dun» la
mo'onnc «iuelfluef«*ia double et «knto mml une exedbate nourriture f>our le* .,u*il,. -’inw-re un manche e«»urt et
liV • #«>n iK»i«îs. »a taille et sa «Jémsr- 1 ' iciie*-. mai* la »nveur n’en est l*a» «h,lit î'ouvrier se sert à *J«Mui courbe et
eha te rapprwehent assez «•- *- " »*r*« «roûtee bar ère «U^Ueo# «i une I — "Xorehanl en avant.nxarehant en avant.

au rao> ‘-ri 
c'est-à-dire 
«*t additiontiée ultvrioureaasnt «le cultu 
tre pure», t«*n«l à sc propager de plus 
et plu- nu i)uu<-mnrk. Mai* ils ajou­
tent. d'iiprès le» «•xpérinicntateur», «|u«, 
*'■*"* efficace, l’opération «Je 1.

Dans la cave du ma#trn«|uet.
Vu énorme tonneau de (wrienr d e«u;

TOUS a&WRE3 Dt BUI8 OC SOIAQE

• la cr«nn* pasteurisée, un homme, tenant ù In main
ténliMQ |mr l«* ehnuffsge xin Lcm* sur Iw.uel on lit li#

mots : xin pur.
— Pa* de contravention possible... on 

ne peut |*a» dire ««ua je mr>u,ll.- mon 
vin... je me contente d'humecter

LAURENCE & ROBITAILLE.
* y 60 •9—

tuiaiix : Colo M'Duis It Cfiig. ENTREPOT : 468 Rm WillüM. 
TÜ. BeN. Burtfttix. Main 1488 Entrapot. Main 3844
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EXPOSITIONS ET RECOLTES
Liste des expositions agricoles de notre province connues jus­

qu’ici. — Etat des récoltes dans divers comtés. — La récolté 

des pommes.

LiHTK 0E8 EXPOSITIONS üt I IN 
TKHKSMENT NOTRE PKOVlNt E

Kndrott Date
Québec................................... Sept. 1 au 10
Oitaxxa ... ........................ •' Di au 24
Toronto................................ “ 1 au 12
-hurbrooke......................... AoAt 27 *ej>t. .'(
St Hyacinthe ................... Sept 22
Asshertsburr. Ont........... •4 10
Sturgeon Falle. Ont ... •* 23
Renfrew, Ont..................... 29
Sault Ste Mûrit-, Ont...
1 ax-h'ite. Clé Aigcu-

Oct. 4 5 '

teuil .................................... S«-j»t 27 28
St iiboire. Bagx>t ......... 13
St-Joaejib. Bcoupc... ... 29
Rerthior. Berthb-r............ 27
Bronse, Brooie Corner. «« 6 7
St Nnrei»»»*. Champlain 
Sf Martiuc, L'hatc-au*

•7

gmy ...................... ... ........ c
St H'-rmu*. Ueux-Mon-

....................................
• «

Oet.
27

.Pci*eé. Gaajiê... ..............
Mofitréal, Fan- Dclori- 

mier. jH>ur ( té Hoche

20

Inga .................................... Snjlt.
21 !

fluntingdon.......................... *' >* 1»
St Alexandre, Iberville. 13 II
Dorvixl. Jacques (.‘artier S« 2*
Ste-Rose, Luxai................ 14/
Bedford. M s»i.-qUoi...... Aofit 21 23
Rougemont. Itouville . S<*j»t. 20
Waterloo. ^F.rfford
l*f>nt Chateau, Soulan-*

13 H

ge*......... .............. .
St«' TIp-rMlosie. N’erchè*

#• •17
H

re-.......................................... èè yo
St-C’amille, Wolli- ..........
St François «lu Lae.Ya*

•• 13

aiMfka.................................. «« 15

BEAUTE

M. St JuiU'ph. nou* *<rit:
l.>xp»t^«tion »l«* iKHMliiiu 

^UfA liru, h- 29 inhiv, à St Jo- 
iq>H.

T.«*« rtVnltog nnt tn-K lv>nn^ Apfinrcn 
ro ilntw notre e<init*‘. I.** foin. <*n t^run 
d<* r|iiai)tité, •■«t <l<' diiHlité l)r<*n «iifx' 
rirnro à «•fini do l’an dernier. T.a réeol 

gramn a bonne appatcncc.

jaimnif-s de terri* «t le^ lé^nnn ^ 
Ktn» Tm*bux rt en tfrnnde quamlit^. !^*>i 
ruitî», et periiculiïrentent 1«** pommen, 
«Mit en grandi abondance.

BROME

ExnoMtion du comté n Bronn* for 
1er, leu mardi mercredi, fi et T sep­
tembre.

CH MEAi r.VAY

M. Nap. Mallette, Ir secrétoire fie la

1 «ociélé d‘Agriculture fie ChAtca'iijuay, 
aouk écrit

KxfXMiilifUt Agricole de cinq .■otn'.éx, 
à SU Mai tue*, U* fi M-pleuitire pro 
chain Vu rintf»>rtnn«e de cette cX|mi 
•ition iJcpui« qu elle eet ouverte aux 
quatre comté» ovouiiiant, celui de 
flmteaueuay, »i en renommé pour «en 
binux chevaux et «ex troupeaux ‘le lié- 
te* à corne» «le race* divurwm cmvi»»* 
lrce« notauinicnt le*» A> r*hire et le.
MoUtein et au««i h* flé(iart< nient dea 
volaille» qui «cru un de* attrait* cette 
année, dit» section* étant faite* jour 
chaque coujde, dan» la l>Ati»»c.

Pour accommoder le* xuiteurs, 
tram *>p>« ml quittera lu ifurc Hotiavi*n 
turc ü huit heure* «lu matin et retour 
m-ra vem *tx heuri» du *oir de Ste- 
Martine arrêtant ù toute» les «tation* 
intermAdiairv* allant et xenant. Ue 
même train ira ù Beauhamni», à neuf 
heure» et demie le mutin et x‘ retourne­
ra xer* cinq h'•ure^ du *oir, pour le* 
pa**ni.,erH de ValTex field. B<'aulu«rnoi» 
it autras «tation* .-ur le N Y. C.

— La ftwilxe du foin a été ahondantc 
dan* lu proxince Je Su Martine et le 
comté de Phut» unr ua)’ et tout le foin 
e»t île bonne qualité, mal* le* exuéale* 
lai*«ent a désirer et on a beaucoup de 
diffieulté*» à le* eauver. à catwe de* j 
pluie* fréquente» ; la laiterie n’a pa» 
été trA* payante, xu la modicité de* 
prix *ui le marché, le* cultivateurs ont 
néjrlicé le* troupeaux et par là, ont 
diminue lu production du lait.

BEDFORD

Itcdford 1er Notre exp»nation an 
nuelie a été de* plu* Etrillantes cette 
année. I.'assistance a été nombreuse, 
b-» cxpokiint* ont paru tou* satisfaits , 
de* résultats obtenus ; aussi un très : 
urand* nombre de Iwnux jirix apéciaux 
ont été iceordé*. Tes eourses ont été 
très intérexsanle* le» deux pur*. Et 
no* lion* enltix ateurs. laissant leur 
moi*s»>n p«.iir ces deux jour», »e sont 
fait un plaisir d assister « «ettp hHe 
annuellu du conHi'* de Mi*si*qu«».

Beaucoup d’étraniP'r* fint nimai pris ; réeolte. 
•art à. mttre e\po»iti'tn. Les r**^ ett»*» | Le* lé|

«luoitma très belles, 
■ iicot n iurtMapt aucun

cc» patate», qui, 
en U|{e», uont 
fruit.

Tout cela ••«t <1A à rexec**ive -«'«he 
re*se que non* axon* eu» en juillet et 
)U»qit‘à ee» jour» dernu-r*.

Il faut luire except on pour U vallée 
Malu|>édiu, i>û cette sé«hcrca*o n'a 
pu* été ttUa»! longue.

SHEEEOIU)

M (!eo Authier, tir la Wontaque d** 
Sheflord, nous écrit:

E'exjioaition agricole du comté de 
Shefford aura lieu à Watcrh>o. I * bS 

un et 11 *<»pt«nibri prochain. hile aiti 
re toujours b> aucyiip lie vuitcur» et 
de eoncurrent*.

L’on promet eette «mue «!»• aurpu» 
ser oe qui »'y est fuit i«i-qu'i« i

; dont le* fonctions précèdent celle de 
ruite|li|»*nro qui «•- traduit •hr* (’«n 
font par un mhii n- ou un# |Hime, le 
ml-nta qui plu* tari «In»/ l'homme fait. 

Inert ù uournr et A e»pri’ <r tout ee 
qui» l’Ame huu air* <« utient d*1 senti'

! m nt» noble et véuér.-ux.
f’e*t le ■ «eur kéx l'èn-, le eour qui 

dan* la famille d «iltord N*in»i|iire nu 
contact de celui n une mère tendre et 
«léx’.-née e «n-uito *e p.Tfaetionne -ou* 
la direction d’inat Ils leur vertueux et 
oliivtien*.

L'avenir d'an peupla eoinute celui 
d un mdix'Hu rejicrsc oui le* prinei|H»N 

^«•1 1 ia*U uetiou qu il 'e.(t.u dan* l'é-»>
! te.

Or, l'antUH» demi krr v<»u* avex énjyè 
'«n milieu «le non* une niaiiton dtVIucn 
j tion catholique banç*i*i», « E-.>>.- ,^1»
| no ta dé.-irions «lef>ui« !oturteni|»« »*t 
|»our laquelle nous von* .jard-ron* un» 
éternelle reennitai** ain e 

Le monde inorédule. quiH 
Unit e le» éinolitin» i doue 
dre* <|e t'enfane* clirètuiui 

i capable île comprendre, e»- 
j liment d'un homme umnd 
i xertu* aussi proffiu (•■* que 

Mai* jiour vou*. xou* axe* 
pat exjierienee ee que lu religion peut 
exenvr d'influenee et d'empire *ur le 
‘<eur. surtout *ur celui de l'enfcnt, et

n « jamais 
n et *i t< n
i. serait m 
que ee «» n
font i* fit fie 
toifchan’e* 

ifipri*

I.<•» foius bout fini* r‘Lu

x’tiua ri>inpiv>nei le i 
' ou* rex iont dun» 1 
qu»*, toute autre pu,, 
ou empire dix in. olh

de inqHirtunt qui
'est

saison
très longue, vu le* maux ai», temp* 
récolte dépasse la moyenne.

Le* grain* et légume* «ont trv» beaux 
et dépassent la moyenne eux au--i. I •• • 
fruit* fie toute* sorte», surtout les 
prunes et le» pomme* abondent et lu 
qualité est excellente. Le* paturnip a 
sont bon*, le* x «'dies donnent plu* de 
lait que l'an dernier Le» ji une» nui 
maux *f>iit i lier, le* commer çant* 
paient le* porc* a bacon cinq | i «.trea 
le cent et il n'en reste presque plu»

VE RC II ERES

M Julien Beaudry, rultixateur de
St Mute, nous communique le» intér- 
sant* renseignement qui suivent * ir 
le comté de Verchère* 

l.'exjvisition «erieole (lu comté fie 
\ en hères aura lieu à Wte Théodm ie !<• 
vingt septembre prochain.

• Quant A l'état do la récolte. on 
peut dire que le degré de j>einieabi'ité 
de* sols donne la mesure du •••iule 
ment cette année. Dans les aides, 
le* terres noires, le» alluvion» la ré 
coite de foin et fie grain ••-t i tonne, 
restriction faite pour le* xieille» prni 
rie*, qui. fKiur la raison apportée plu* 
liant, n'ont donné qu'une très faillie

a étéi «d’élever et d'ixgrarilir le 
I

part à notre exposition 
sont très satisfaisantes.

RI MOU S Kl

M, U Bégin, secrétaire fie la socié­
té d'agriculture fie Rimouaki nous fltni 
,m» le» rcnaeignementa suixants.

Nous n'axon* jms, cett*» année d'ex 
|M>«itinn. mai» seulement un c/meour* 
fli récoltes «ur pied.

Dans notre comté de Rimouaki, la ré 
colin fin foin est beaucoup au-dessous 
île la tuoytrine, celle du grain x« être 
excessivement faible, ainsi que celle

gumes connue on le* *èiue pé 
néralement en «les endroits plu* élexém 
et »ur de» terrains plutôt légers <pie 
glaiseux, le* légumes, <11* je. ne pa 
missent pa* avoir souffert de la -ai 
son fiiux ifuise nue non* axons eue, et 
partant, la réeolte en e«t bonne Dan* 
le* jardin* eependunt, le» ravages c«u 
sé* par k‘ *‘vei gri*” ont été. eonsioé- 
rable*

l.e>. terre» fortes en gé^ral ont beau 
eoiq* souffert de la pluie et le rende­
ment x est médiocre.

Poii* ir* fruits abondent

(iueattfM) 
anee ici bas, 
jsi-bèile le six'ret 

ur en iféxe- 
i loppant en lui ixxo- UiiNtinct du de 
j xoir. tous le* *en«iin> nt» purs, gratui*. 
et héroïque*.

Un terminant. Ré \. p. re. nous vous 
remervion* de xoti tléxouement et 
tiou» domandoii» à Dieu d,> un pé-uir 
et «le xous coiiserxri >'n<'nr>- bunt île* 
années, afin île von o m . r |r i •nqi» 

1 de finir les grande» u n i. , ,iinj -i n* «'•••» 
*’t a nous l'occasion de U loi xo noce , 
«i’or.

\ euille* accepter il x • • f);Uoi: rn. 
i<e calice et <t‘tte b<>ni uni mu Initie.
! tributs de |pu,‘ riVniinai-sAiice

\pics cette afire -c une autre m un 
iflaiü fut présentée p«i \| .1 Delaney

:l n i iehe caHee et une bourse roudu- 
lette, furent offert» - au jubilaire.

M. le curé parla d'abord en anglais, 
i remerciant* du fond du ciMir ►<•* bon*
| paroissiens île Icui don* et de leur 
' lion» souhait*.

M parla ensuite en frarv ai- 
le* eanadiens li xn< 'M- de 

tt.»n délicate qu’ils xonnnnt »l 
nioigner ,<n eette oeca-nn dan» la lx»*l 
le tangue que nos ancAtr»- ont apfior 
«•'•<• aX’ec leur foi de la Vieille Ui «nee 
fi autrefois, f’onserxou» iabxu-ement r< t 
liéritage dit-il. notre I Mil)' ne o*t la c ai 
dieu ne de notre foi.

En agisvant ain i. l'éeli-e n'aura 
pas de meilleurs etitan'- et h* Royau 
me Britannique île ni- ll. iic- -ui. i-

La bénédiction du St Sacrement mil 
fin à retre belle fétc ■ju.- |« paron -ieu<- 
de Ditlhon-ic n’oubliront jartm

Qi.e j'attaque ou i ue je défend 
Et oix i n est pa* autre rho»»
Que |’hi*U)ire d’un pauvre enfant 
I'm, pau«rv mifnnt que ee Ale «fuel 

«le U>| chlaiit. «a» fil» de Uilonillie, «le . 
I Lui|s»<eiir, du con<|uerant. qxu* nous 

|iucarnera Eu somnine | troc haine, «u
Qicàtr» National, Mme Jlemiett»* M. 

jret, la vaillante artiste ! l’auvtv «n* 
faut, dont I hutoire traviq'ie fera cou 
le*' bica il»-* x rates larme*. A truxer»
I» enlhou»ia*rae* ineontrolablea et 
mal”ré l«* fri--,iii> «ur I»-* étiitieruxes î 
l’aux re giund e*eur patriote, au»*i gé 
uiul que celui ije -«m |^n«, dnn« une 
laiitciae d'anénitqtté ; co-ur <i«int le» 
elaiia sont fiai alx se» pat h eontacl 
«l'ut» aiituMiii (jui -•• sou xi eut «|e Ma 
grain, pa la frx>idv morgue d'un Met 
terxxi,l» » t par I. * frixniité* iiic«>asé- 
qUeJt*cs de f • t te nuj ératrice ■ Ex hue, 
dont la I • rx'olle était .x Ile xl'ut» •». 
-•au * est tout iila, le fs-au drame j
«le ItoHtanil, et c-i au*»i Uluinixeall, I
«•tt«‘ vieille moustathe qui inontt* la 

arda à Hrhnabiun et meait héroIf|U<» 
ment a Wagtani c<"*t nus-i le ,M,ni 
te •»,< t amorata. la Nap Jé«ni»c. <l.>nt 

audace- font frémir ; c‘e»t Knnoy 
^1 -•!ei, «lonf I histoirt» « c« n-*‘rxé |* 
uoin pour k faip* |>n>Mcr A la !éiy*r*d«.

t
t 'oir»' i| ! , sf»r le frx.nt -le |‘A
gl' fx ■• e-t (a mi i x « . t tmflre l'Eiéiè |
ce. Ah ' c'est ItHil c.» uiondi là, |
< •-! tout c«'I» «i iu.-n «i nulle t ho-<
ei|c.,rc que est •' Vlglo-i . IIIIIIK >| tel, 
chef d ••'fix i e, qu'on rrj«ré»enteru lu 
> maille pniehainn. < hc/ («aUX'ieati,
<1 111» un lux «!• eo tuiae». «le (le. or H.
«i<‘ toileitc», de ni i «c < n »• ^nc uiituaL'1
«table, f i -t | hi-loirc. lu l ia:::! lie1

OE
SECONDE 

MAIN

MARCHÉ
INnir faire de la plaçai une grande 

quantité de Machines neuves que nous 
allons recevoir bientôt, les machines 

ij suivantes seront vendues à «les prix
1 11 ès mod «Tés :

le et héroiqui* )ii" (oire. t out " ■t
tout authentiqui*. indêniab le «pii »i«Mt
1 *ra *«>u» |c* xoux lie» *jm»' tuteur* «l
lllolllk

1 •. M DcIixk >1. le nouveau «Iinv
tnir nrli.tiqua un Natpjixal1, |*iU r 1 a
x untei' d'axitir débuté pixi un coiUp <|i-
n 1» t n*. I- ne n ui* •M-riiu •t Du-
d'eritni*r danH Int détails. mixi- «tu on
rmu* fier met te un iiuple ron-.il

Si ! on xi-ut avo ir «!«•* pl.ne»-». . »n f.»
mit 1 i* n <|e ré-crx «»r ««-s i •ilb-ts 3 ou
1 joui■* «i Tax r n- e, car d« -» «•«•ni> uin< -
d" JMI -o’ine- »iiont n-fii-»'»** aux iH>r
te- t e i>'*rii lu fi’ te d.-- fèile*, r. ■! Jou-
i—ciut-nt qui dépa*^i-rn l’att • nli- « bl pu
l.b. l’oui -ati*fai re lu ru rio-ité, réau
tllOIIS lu «liwtiü'iiti» >n st n*- «iIminons que
l'énoiu•«• d<-M tubl> n iiv r

Renier
l'ntten
lui té

persi mpages

c#o4#»eTrr« cgypticnnes

“ROYAL”
15 CENTS LA BOITE

25 ANS DE SACERDOCE
Vf. l’abbé A. A. Boucher célèbre avec éclat son vin 

quième anniversaire de prêtrise.

f Correspondance particulier* T
Dalhoimie. N B . 2. Le 2o août «1er- 

m*r. la xille de Dalhou*ie était *n 
le* paroissien* célébraient le 

îftième anniversaire il»* l'élévatiori à ia 
ptêtri*,' do leur «ligne curé. M A. 
Boucher.

Üé>s h1 matin le- eloch»** 'le I église et 
du eoux'ent sonnaient cotnuie aux jour» 
d» grande fête.

Il y «ait messe solennelle eeléEirée r>ar 
1« pasteur, assist»’* «ie M l'abbé J. Mc- 
l.aughlin, curé »1> Uhasle. N. B. coir 
me «liaere et de M I uE»l»* >1. Whiten 
curé «je Bu.moral, comme sousdia«'re.

.r'AnnrqUait dan- ie ►anetuairc le 
Réx\ ^!. Y an r|e Mortel, eliré de Ik lle 
chas-e, O. Drapeau, de St <lean I. h-

............. .... —J------------------

i . et K. P

fut donné

Wall are, de 

par i'. Mc-

> vangélute. P.
( ampix-llton

Le «ertnoa 
Laughlin.

\u dîner une ndre-se, n “mpugné-e 
«lu d«in d'un jeu de brex iaire, fui pré* 
eentée au héros du jour |i«r *«*» «x 
frère* du comté «le Restigouehe.

Dans l'après midi, les élèxTs du cou 
'xent donnaient une petite séance in 
protuptu. Un bouquet fut offert pa • 
Mlle ^ vonne Doucher, enfant de 7 un», 
nièce du jubilairn ; et une aHre>*«» fut 
lue par lille Marie l.cBlnnc. M. l'al>ls: 
Bouclier x répondit en terme» tput A 
fuit chnrmnnt*.

In magnifique chant, ’eomjioaôjpour

i la circonstance, n cio* c«*tte partie du 
J Jirogramme.

La soir I é-gll-e était remplie et le 
Kév. Père Van de Mortel prononça 
une allocution *ur le* beauté» (Ju *a 

I rerdore et *ur l'anniversaire que l’on 
ffij ; célébrait.
i^tscin. , Apre* ce sermon, M B ni C'omeau fait 

9 l la lecture de l’adresse française suivan-

I
1 te ;
“Au Ilév. Père A. A. Boucher, curé de 

Dalhou cie.

Rcvd bien gimé J'asteur 
Il y a 2.1 an», aujourd'hui, vou* re 

noncie/ nu inon«le et à ne* piai-irs 
■ | . consui rer xotre x ie au «erxiee de 
' Dieu

Ma gr«4 tout le respect que nous a- 
j xon» |»our votre grande humilité no* 
bon ;«• n<* »auraient rester muette»

: lorsque nos coeurs d«’*l»ord«‘nt de recon
nais»nm-e.

Nous xous épargnerons cependant, 
Réx Père la lourde tâche de subir l'é 

loge d* toute une xl» de dévouement, 
«le sacrifice» et de grande» o ux re- 

Depuis 7 ans «juv x'ou* été* au milieu 
f|c non», x’ou» nou» axer montré le che 
min du d«‘xoir **t «l» la xertu par vos 
|>nroie*. vos exemple» et x-os action*

Il existe dans l’homme un organe

Li

S NOS TOEATfitS
THEATRE FRANÇAIS

Boxx -*ry Extravaganza t <» . tien 
«Ira I affiche toute la ««‘manie nu Uriin 
çai* et lundi. Fête du Trnx’ail, il y au- 
la matin**** Dan- la Ixuiffoniiene fuir 
ImiqUe que l’on doit jouer. <>n xojt pa 

i radrr h'** “lions «!«•» tioulex'nr Is pa 
tiNicns. La trouj>« jou« outn* cela, une 
fane musicale avant nom ‘ La gai" 
Modiste ’. Il y a lu derfnn* un* salade 
«le toutes h» di'éilerfi*» jH>»»ible l n 
xieux monsù'iir, - <pren«f d'une modi*

1 fe, il i-t rend à rétahli»»etii«*nt jKiur x 
acheter «h-s toilette», i’éjiou»c * trend la 

i farce en maux ai jiort et il ►. n. w 
(une intrigue ou «les xix.ur» ut de- 
artiste» sont mêlé» de la façon la plu* 
drûlatiuua.

Avec la troupe, voyage le trio mu i- 
cnl Taylor, le eom*-dien hébr«*ux, B< n 
•I an sen. le» (réres Dax«*nport, la belle 
puri*i«*nne, Mlle lie \rros, la raxi»-an 
te Belle \ cula, exécutant de» danse* «*t 
de* chanson* du plu* bel effet,

Mme Olivier Dufour
In

Comme des milliers d’autres femmes, 
souffrant de faiblesse générale et 
de beau mal, se guérit avec le 
grand remède pour les femmes — 
Lisez son histoire -SOYEZ en bon­
ne santé —ENCORE des louanges 
peur les

PILULES ROUGES
Le cas d« Maüauw Bufour n cat qu’un exemple chop 

«i parmi de» millier:, «h* <•«» guéri* j>ur les Pilule» Rou­
ge». Beaucoup de femmes mariée* ou non, reconnaîtront 
leurs maladie» en lisant l««* •ymiitAme» «kclaré* par Ma 
dama Dufour dan» la lettre «uixaiite, qui e*prime au»‘ 
si toute sa reconnaissance enx*rr* h» Pilule* Roegw 

“ Lee Pilules R«»uge* ’, fs nt elle, “m'ont guéri.* de 
faihiesse. d'im*gulnrités. de licnu mal. «le maux de téta, 
de palpitation» de cœur, de dyspepsie et d une foiih: 
il'autrcs nmladi'-s dont je soufflai» depuis sej»t an», 
e e*t à dirc d«*jiui* la naissance de mon jir«*mier enfant, 
«le voue envoie mon témoignage en faveur «le» Pilule» 
Rouge», afin que xou» le publiie* jaïur les autr.-* f-tü* 
^•le* qui «•uiffrent.-’

U“ Comme je vou* l’ai dit plus haut, je souffrais de- 
i» la naissance (|«! mon premier enfant, aprè» laquelle 
! ai eu un«* reehute tr*"** grave. Mea organ*-» interne», 

apré» eette terrible maladie, étaient re-té-s d'une grande 
faible**.- et mon e*toiriu. était si déli'-at fiu** j’mais 
toutea |e» ci (fieu lté» à digérer le» moindre» choses. -Ué- 
tais aussi constijke et »«*pt métlocin- qui m'avaient don 
né leur» soins, ne m'avaient ajifuirté auexm winlage- 
metit ,|’étais devenue mn'ere. jiAb*. et avec une bien 
.Mauvaise peau. On me conseilla abin» de prendre le* 
Pilule» Rouge*.

“ Depuis que j’ai commencé- l'usage de ce merveilleux 
remède, j* prends du mieux et des força* Me* maux de 
tête, de ventre et d'eetnaiac sont ma:plétrrnrnt dispa­
rus et je mange ce que je xeux. -an» que cel*. m<- fati 
eue du tout. Je dors toute la nuit d’un bon sommeil, 
et toute la journée je «uis forte et bien portante.” Ma 
dame Olivier Dufour. Eapamda, Ont.

Madame Dufour souffrait dans tout son être et tous 
se» organes étoient faibles, lorsqu'elle a commencé à 
prendre les Pilule* Rouges. t "est A re remède merveil- 
leux ou‘elle doit la santé, et c'est aussi ta* remède que 
«otites les femmes doivent prendre lorsqu’elles «e sen- 
•sut indisposée».

I«es Pilules itouar» rend«*nt immédiatement I appé­
tit, font digérer, suppriment les maux de tête, le* lour­
deurs, les vertige*, le» *nffo«-i*tions et le» |>alp:tatton». 
Ella* dissipent au»*i le* «hmleur» <1 estomac, dm reins, 

^ (iaM, «A*-1- t-U«. ^.4.mnrvxre le» UuU-

1

ACADEMIE DE MUSIQUE
La -rmains jirochoine, |>* ji.ur «|o 

h«’*te «in Travail il v aura matin*
Le puhli. aura |»»ur -«• dé|eet«*r. uni- 

troupe d'o|>éra comique dont t «r.dine 
Boelen «-«t In prima donna. On jouera 
la “Prince»-»»* (‘Inc”. Cett* pièce a 
été jouée pur tout le JihX ■» axe> un é 
gai succès. I.'hmtoire «e passe ail QUI 
yen-âge et fait n-vixre une qu«-n-ile 
qu’eftt Loui- NI nxie Charles le Te 
Diéraire, «lue de Htiurgogne. La Prin 
ce*»»* Chie, est mêlé*»* à une intrigue qui 
met en relief la palanterif et l'astuce
du Roi Loui* XI. 1^* rôle de Mlle 
Bo' len «e prête bien jiour son beau 
talent de chanteuse. Son jeu eut Isin, 
séir «-t l'attrait xh- - n personne et la 
beauté de »e» toiliHt»** *«int autant de ) 
facteurs de sucré».

Mm* OLIVIER DUFOUR, Itpanjla, Ont.

HI8 MAJESTY'S
M M. Ej -hcr et Ryley axiv eux, Mlle 

1-adore Rush joueront “(.littering 
(»loria”. lux tronixe ilébiitera par une 
matinée, lundi, Fête du Travail.

C’est une de* meilleures comédie» 
produite» à 'oindre* «-t quand on I m
ierprêtn nu thé&tr*- Daly. à New-York,
Ce fut une reilite «Je Mieeés «*t d’entl.oii 
siasme. L'auteur est Hugh Morton «t 
km pièce « suffi pour ion»ner*r mi ri- 
|uitati<m. An premier net»- on voit 
»ur In rue Bond un établissement d»* 
j«tallicr ; la vitrim* e*t une m'-rx-illc 
d’étalage.

La mis* en m n<* àme un "Tan-J rô|e 
dans la pièce. Mlle Rush «--t déjà xe- 
nus ici dan» “Florodora’*. !.*•» toi 
letb** «ont très riche* et du m< dlcur 
goût. Lis artixt<-s miivants font pur- 

| tie de la troupe : MM. Par-ons, 
Héri«)t, Daxds, Clnrk«i, Mlle» Laudcn, 
Olney. Davis, Kn- nian La compa 
gnit jouera touts; lu semaine, matin's.-*, 
lundi et samedi.

PARC SOMMER

I* '(•- L i- hti dt. i I Vit.'Ion ) M>ui» 
B Motet i-'lnmltenu — MM Dhixxrol. 
M« tl« nu h 'I Niuigxs. I. Umje
t m Uran/. \1 Filion Muré- !uxl
Maimont - Painiii-ri. De tontr, 
(«odeau. l. uCMila* finiiç-ais — Fi-rli
nel- Prokcah M (iuiroud Etc . I
etc.

'tarie Loui-e Mine Devoxod Etes
»•' Cnnurata M Audio! Mim-il. Thé 
r- M. (.érair-ln I.'Archidu.Jie»-e
M un* Dartignx l'anuv l-s-ler - Mme
pellet. loti*., etc. soit 70
«lotit .'Ut jiarl-.itit*

l*>» décor» sont
I ' 'lin de lu duché»-" de Pacue A 

Bad< ù
II Le ralon (h* Laques, à -ehol 

brun.
Ill- La Haine de M'-tterxxieh
I' Lu fête aux ruin*-- Romaines.
' La plain»' de W'uirraili
' I La mort d*- “J.-Viclon'*.
Mumti'imiit. »i l’on xi-ut de la («Série, 

qu'on aille xoir.
V cause d«- la longueur de la pièce, 

le» repn-sentatiohH «vimnienis-ront un 
'quart d’hcun- plu- tôt, l'upri-» midi et

|l<- »«ur. « t le» billet» retenus d’avance 
*t non »«i»lam> ‘ un quart d'h* ute axant 
le- repeé-etrtwtTmis* Ai-roitt mui» en 

| X"nte. 'Ui i

THEATRE DES NOUVEAUTES
La dir«»-tion du théâtre d*» N’otixcau 

té» a t<-nu n brillamment inaugurer In 
saison, «le <-oinedie pendant la semaine 

I du .’i siqitcmbi"
I** then t n- a subi des trannlornin 

ti«»is qui ••font très appréciée» de* 
spectateim I»-» logea sont poiirxii’-» 
«le nouveaux fauteuils «Je- plu» ronfor 
table» ei »an- nuire le moins du mon 
de a l'arcou<>tiquc du théàtie, le» dé 
coruteiir* de la mnis«>n Yaliquett»- ont 
plan- ax-ec beaucoup de goût d« a p«ir 
tièie» et des drafierie*.

1 outi les pcilltui' « ont été retou 
t hiV« et Je» dés r>i » iult-lti'-ni apfiro 
pru s aux o-iixk » qui seront, jouéi-s, qui 
«>nl été apjiorlés i|.« Paris,

La pn • • choisio jiour 1«- début de- 
art in* est la «•< Ivbic comédiii de 
taxe Ciiichea, “Mqoj#rjui fit <ouiii 
tout Pan et «pu à Montreal, aura 
pour interpréta aux Nouveauté», deux 
de. al tiste* qui en assurèrent, le •'rand 
snecé* à Paris.

<*• «|eu\ artiste», MM IWritn-, ais et 
N vin* «auront, aux côté» de leurs ■•« 
malade l'galriinuit tix-s binn roté* sur 
h-s grnndi-» »«vn*-* françaises, fuir*- re 
x •' r» le» heure-, de triomph«-« «pi’ils 
r-uqM>i p rent la bas dans n-tts fine «•«»
oe-die.

Voici quelle sera In distribution d«- 
la jiièp*

M lia Myriell, rôle d Hélène Dnngv ; 
Mlle de V nn*nn> . .Inch' --'* «f«- Mal 
mont ; Mlle M-'-aulIc, xi font te-an de 
I ii-uraii ; Ville Lafon. man|ui»e de

-français, rfijch«*i»»e de
Vienne Mouvnlliei(

blés du retour de l age. le.» irrégularités le* pertes anor 
males, le» enflures d»-* jointures, la froideur des puni* e.t 

Igim t ■ iifin tous le» ■«> mptôme» proxcnunt de l’a- 
némie et d«: tout»** le» bialsdic*» particulière* aux ,f<*Di *yl°-r> acrobut**»* *ur tniii- coin
nie-* et aux jeunes fille*. j m* le* lr*r- - Barto. le» quatrr Pirolns,

l.«ai Pilule» Rouge» re vendent chez tou» le* mar- ; le» nain» les plu» agile* et l'-s jilit* 
chsnd» de r«xm/*de» Elles «ont aut-i envoyée* par lu drôla* qui soient sur la scène, les 
|Ki*te, «lans toutes le» partie* du Canada «t «les Etats 'quatre Lukeus, ce» merveilleux gxm 
i ni». *ur ri*cej>ti«jn du prix. 50e. la boite a* six boit*** na»t*'« dans leurs tours unique», Rosa 
jiour W 50 i rio Bourdon «ur *«>n violoncelle et

I^e* Mé»J«win* SjaV-taliste* «Je la fie Chimique Fran i l'orcb«**tre ilu parc »ou» la dir lion 
co Améri<-a«np «lonn'-nt U>u* 1«-» jour*. exc«*pté |e» tj. «le M. Ernest Laxigne, voilà en deux 
manche*»* de- «uxinutltalions gratuite» au No. 27J rue mots le programme de lu journée d,- 
St D* ni-, Montréal. (dcinain.

J.aiour Mme I 
Lix'upool ; .Mm»
Mme Bèp**“■.

M. L'-françuis, ryî» «Te Jaqquca Dan- 
py ; M •ioub)>. •fuillaii ; M. Loin- 
bartl. «lue «e Mnluuuit ; M. Dairy, 
Scrtcnx , M N> ni», tnarqui* «le Sar- 
gé ; M. Neiiillet, Ndi/av ; M. Drunc 
ton. le général comté «le Tournuy ; 
M. Carême, I,axial ; M B'-rt«i;i, I éon.

Presque tous ce* artiste» «>nt une 
reputation qui s'étend hors d’Euro is- 
et la tioiijie, dan» stm ensvinble, e»t 
d'uns hoinogcnéité très bi'-ti comprise, j 
Nous pou vous donc. >i«iUN ntt«-n)lre «l'a- j 
voir r«*tU* année, une »étû: d’excelIfT J 
te* n |<rés'*ntati«>n* «le comédie* qui I 
rapfielleront à beaucoup d'entre nous, i 
cette Comédie Française «h* l'an», qui | 
a tant fait Jiour montrer A l'univers 
le génie de notre Inticuo innternelle.

La saison IWf 05 aux Nouxu-auté* ( 
s'annonce donc fort brillante.

L'sncourligament du jniblir -aura 
répondre aux «-ffm t» j» rséxérunts «h* la 
dinrtton actuelle et «JéjA. non* dit on. 
le nombre de* abonnement» pris, à 
doublé celui de l’an demi or.

L«*x billet* et les coujsin* d'alionno 
m'-nt* sont en x-ente actuellement nu 

.théâtre. A lundi hoir, JKiur les début*. 
D*-» chanteurs comme Adamini et \oU, allions oublier o« «br* '■•ue l’or- J

ehestre, con»tdci abiement augmenté 
cett" annén *ei« sous la direction du 
maé-tro l-üchorn. Quÿuu »e. le «li»c !

.v| Machines pour Travailler 
le fer :

t Tour, 11” x t» pied h 
I To tr. 17“ x 6 pied a 
t Pluuctir 24” \ (• ptedu.

Machines pour Travailler 
le tois :

.» Poney Plane ur». d.* 24 j*-n
1 “ •• de JO *•
1 •• »• de |2 “
I Corroyour 12 pouces 
l Pluncur et Kmbouxetour 24 

poucen
t Miuhitio h luttes et Itot- 

teur
I Mnchltic pour ituprlncer le» 

boite».

Engins
I Engin A Murine Vertical, J 

f«irec» C. V.
I l.nuiu Statlonalre, 4 force»

t. V.

1 Lttttln A Marino Vertical, 8
force» C. V.

I Engin Matlonalm Vertical.
18 force» C. V.

•I Englim Statlonalre» Hort-
Xoutaiix 18 force* C.V.

I Engin Statlonalre Horizon­
tal If» forcer t. V.

I Engin Statlonalre Horizon­
tal 28 force» C. V.

I Engin Wheelock Antomattc 
110 force» C. V,

Chaudières :
I Chaiullûre 10 force» Verti­

cale
1 Chnudière 12 force» Horl- 

zontnlo pour briqiieter.
t Chaudière 18 force» Hori­

zontale p«>u r brlqueter.
I Chamltere |8 force» axec 

Boite a Feu.
I ChnudiC're 20 force» Horl- 

r«»a*ole p«»ur brlqueter.
1 Chauxllèrc 22 pouce» Horl- 

/otitnle pour brlqueter.
I Chaudière 28 force» avec 

Boite- ù Feu.
I Chaudière fit) force» Horl- 

/«uitalc pour brlqueter.

‘s pour travailler h* fur, m'iivt's, 
Ma<*liim»s jMiur travailler l<‘ bois» Kn-

toutos ^ros- 
poiir livrai-

^rins (‘I ( haudiùrc's de
s(*urs <‘t fomvs (‘M stoc 
son iniiur(liat(\

ADRESSE:

ALFRED RUBBRA,
Machinery Exchange,

22-24 Victoria MONTREAL

§sp. GAGNON (g CIE
Vente a Boo Marche de Septembre
Semaine de rende/.-voua de» acHc-teiir» nouclcux de leur» 

Intérêt», a no» comptoir»,

lout n c t •- préparé pour tniic une réception amicale et di> 
g «n- de no» client», A leur rut'ftir de In campagne.

I e» PETITS et le» JU NES n’ont pa» ètè oublié».

Non» a von» tout ce qu’il faut en Marchandée» Sèche», pour 
approx Inlotiner le» élève» rent rant en «.la»»c : Ha», tiant», C«il- 
lel» Mouchoir», Ca»quettc», Tourmaline», Cravate», Nona-Vé- 
tement». Sweater» et mille autre» chone».

*1.* r°"^ fnlrc ,c M» >A‘*I de la MAISON en revenant de la 
CAMI’AOM : Inpt». Prrlurt», Hldeaux. Portière». Store», 
pôle», etc. Bon» Marché» dan» fou» le» département» et nar- 
de»»u» tout nous DONNONS DE RICHES CADEAUX de toute 
valeur a partir d une EPINOLETTE jusqu'il une belle MONTRE 
EN OM.

Prélarns Anglais et 
Canadien

Iton* prHnrtM ,t» gni* v«irg«* il» 
l<ire« t: Ill -O , « -JJ.

Bon* i-r. lori « tin g \«-rir«i« <in 
Urgr > TT .>t T.V" 

l'rAInrt «‘tira fur» p» Joli» jm-
troim n 30 ««t 3.1'

l’rêlar i » «i<- 3 « •■i >rr 3 1 g -t 
vpru* •> 3.V' la. 4.1 « t .XO-

Tn|u* taju-Htry fl l>ui< mnrcliA 
Tapi» *1" jui» à Son mari hé 
Tapis pour mi'nlhir», A hiai rnsr- 

chf
Ta|il* |>our chr>mii'«, A bon mar- 

ehé
Itiripaiix. prt|p* rt «tor«!*, A bon 

mart* hé

Jupes de Robes
pour la rue

t n grand Job do hnllaa Jupn» rta 
r-d-'* pi t»* n innttrr. vinnnnnt 
•l'tirn n., . . ,11 Moth .t «ont v»,n- 
duc» A 1-3 da inolna *|un le* pn* 
réguliers

lli'llr* lupna dn rôtie» d« t.nutn* 
g»aii'loiir*, SI «n» »| .xa SI 12

Fxtra iM-lin» iiip«» <1* robna A
• 9 20 S 2 1 > S3 MO

Itirh» qualité «fn lu|>e» «•« robea,
* S3 ts s t «m S4 te

Demandes dos CARTES qui vous donnent droit S 
RICHES CADEAUX.

nos

BARGAINS dans tous lu* Départements, LUNDI BT LBB 
JOURS SUIVANTS.

-o—

L«*» femme* «jui n* peuvent *’v rencre sont tiiiée»(J‘é- 
erir» nue cleserijition coinjilète de hum mnladi"*. Noa 
Médecin* S|»'riali»tes nqx>ndn>nt le jour même, «lonnnnt 
d«-s ron»eil« qui guéri**ent.

No» :»«»Ii-rin» qui. «lepuis de» année», p.e traitent que 
le» fenune*, ont ftteint la perfection «-t |r« gnériKon* ex­
traordinaire» obtetiue« par eux ne dn-ruient surprendra 
personne.

Toute correspondance drit être adreW»- «’«•anne »uit;
CTK CHIMIQ(:F. FRANCO aMFIUC’AINE. 274 rue ht

J*«»ur dix «^nt*. In directinn du parc 
Solimer nou* offre un «jiSv'tacle nan* 
pareil, que personne ne xoudra mau 
quer d’aller v«»ir.

THEATRE NATIONAL FRANÇAIS
Sur lu |»age du garde d-* la brochure 

c?' V/rbin" qu il di»iiuit à »«>n fil», 
!ùw.t* "t ri’rixit ce- «impie» vers 

“tltuud Dieu ! oe o’vst pa* une cMia*

Blessés dans
une explosion

Samuel Butler, KiankW' e*t rt A Ma 
xor, trois ouvriers, "nt été conduit» à 

j l’hôpital Général, hier «|>ri** midi,août 
1 frant d«- nombreuse- hiexei.n*» reçues 
au rr»ur* d'une «-xpbision. dniiw la rue 

j Duke. I**» troi* homme» était nt oceu- 
jjé* à veraiT du phoaphore dan» «le 
l'eau lorsque l’explosion «e nroduisit. 
Frank W«*«t a été le phis séri"u*<-ment 
ble-*é.

D. GACNON & CIE, 168

ELEVATEURS OTIS
LES MEILLEURS OU CANADA 

MANUFACTURES PAR ni«: «

CANADIAN OTIS ELEVATOh COMPANY
»< SI! LIMITED 1» 111

423 RUE ST-JACQUE8,
■ MONTREAL. - '
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Ce que Je veux
Cb qu« ju vuu«. ktir la ctiU'kU.
4 i'*<. larx.uu 3tu| \ u t*i iu>Uk »<>urir«
ClM) ultMiaa qui m< |i»i|c
D*b» U> tuirutr «iatr <1 uu ruuao«u ,

C"*M. un nul (joritu *..u» |»k t.i uie tu a 
OA ue c<iu<lwikM uu< >4ii elinioiii 
l/U MMI IJUt i< Mit il MUlm VuMlM 
W^é lo liitl «!. k • oit>44>>•*■* l'Iaix Kr»

CV *JU* t« \au\- a | iu>ri/wn.
4 «'*1. 4Ui «| >*|i<i n-iht grttui
I U h iu<|Ut.l ite /nu i lu liriMu.
).«- »4i,r. M 'Ttiniikitn ,

C «Al <iii|t mute >*c Milice*,
«lli le» ri\|ere4>. |t44 MV futirk jeu*.
Knov *• un |hi» <ucrteieiik 
Itlmii'lii'k miu* l»»i Ve» la» feuille*'» ;

La mode rKh/Huu et <m« omLir*H« violut é\è</ue 
1 « •J'-'i v u>o» « tiui' d'ailb'ur*. tort

. ru Mrfftie, eoinnie VuUfl en poUV4>> }U
!»ui«,ur iuHik an .r>mm« aux dtivl*. cmr T v^u* *“ d*

</»«• noua rucouilloru, d«IM l* aiHAtf* dr ^ WO»*UI»g* le or*
lu Miuir, Ir* iiienuuu briudiUn i|ii'rllf> «“ulrun
IniKve à t/liuier »l*n# Ir» (m> de kat Knfan, )r vcmo aniioncvrai toujour»
■on*, Je voue iti/jrinler, ckèiuu lou- 'dnn* uw.tuie menu, eh&toynnt rl di
trit'r*, iiiie notre fiuitaiwie que le* élé v,*i> «U** (wveeeoiruu de toilette, une tin 
*'a>111* < M|>ricieii«u-k ont lancée. «le réune et une rumcir d avkBMBWtt.

|.«» «'«M/uette* <|Ui niiiM'iit apporter I ‘étol* . e.-tte eoliaiiw- koUiil

LES AVIS D’UNE MERE
PAR Moe. DE LAMBERT

A SON FILS

QuuAtuea autn* que l'on prenne <W> IA

A SA FILLE

On a. ituok tou* n» teinp*. nefllpé l’A
| U. ........................... «.n,,,, n,,»--- l OU >‘-|4, qu. | »*»«.. “■ »»»»«>■ Ig
Mil» eu»**' Une note nouvelle dnne l«mr nou* avions |>ri«e a. Iu>« irraiid inértai, ; wr" uai’anaue . n mûrirait, pour la ren-, huum*»* fliauinl une A part. <»w le*

[toilette ont iliiairtne de mettre l«n*r <|iii 111,14» pioiaoit à t'HUre du prétexta ) utile avoir rt axceiloitta •ouvarnaura | at>aiicl<>n44* à
"I <|U elle fouritlaaait à mille yeatna »l>U | •l uU t*r

NOUS EXCELLONS DANS LA FABRICATION J
DES

i.'O lue tient ulivic 
touchent leura ict>
« »t'i U-a kiguek foiiv 
t!rl|iipe»>t aa»'iiu>nt

koeeelllk
■/rlat«ai,autvk , 
aiiuiiiiek,

»ia>ileu ra.

_ ailaa-mAhiea. *aaa am'ouf »
on.l.r.ll.. letii .v,qt.ie, leur* «hauami quelle foûrr.ikkait a mille ^rkina inu I ott lm* pran.lra T A |wtM le# pnnoaa •“*»• peoker qu elUa v.*r.»|«<a*i.t la moitié; 
• «* «’t nu me parfoi» leur* k*»"1» .-n ttlca et tfranru», i‘ét<»le ■emlile voir : pauvant-tle .-n avoir. #t »• taa cooaarvr. I . qu'eUea'truTt
liurini.nii d«‘ Ct>Ulet,r et «k" !••» varier clmnnuer «on auccei». A»e<' le* tnam hek **é tr»»uve-l-44n «taa houuna* »*•«•« auotaa le bmiheur ou ia inaltivur «le* h«»inn*«»

dit ,, >1 >*e.vk aa à*a ! toujoara •enloal le i*e«M>ln «le IM
Ile drvirut. il t‘a( vrai, un peu en 
i'inbrante l’.lle ria«/u<< «!< lr<nab«t et

■u«

l.e «/u* )e vwwi
("ekt h mit |M 
Hefroa 11 foiMtC 
F't K lic cou un

pour mon r 
•ta un fini» 
■l'un êvlaiiti 

Il «MM lu lu*

»>auui«
Muitior.

< liaulti*

I n luji 
J > n , .<
»C>K«mKj 
t)ue Ut

■ '«’ <|ll<4
Cr'-nnt 
r’eal i 
Kl.tUtn-

«UMkeI* (te ei
thyu

r*« n ftelne «tu 
•arduiet «I <iti

,«1 veut 'V«*^4
un |4eü|i|n ft |T 
iiir kou* i«> («mi 
ma» rêve* ite

ii»»rant 
lm en«'

reiriui 
«léMM I

M.i » axant
Sin,» quoi t 
< «■ que le V 
P'cal Une I*

«I nm
Au front 1»'
Il iloitl t«>- 

Ne fatnut /

alxliqwi «t me rut.re. 
>'«1* * t u >41 inun «Miqiire. 
•ne .1 il < t>t >mI» rheveu s

■ur 44 la voix l'oiiçr 
nmf, aux yeux niirC*. 
mien tietlt* /tunlk 

1* le* Itriil* «te UioUlMu*

I MILK ZOLA

Avec le* robe* blanche* dont lu v<> 
miiu ««kt «i j«t«i*ianf«i. celte fantai*ie 

. n obtenu un auoaàa a**»'/ vil On choi *1 affaitaMT 
! xiru, par rxotnple, p.i.ir um* joutnée, ietn*.
I une ceintiire «l«- laffelae "pucc" ;

1 tualirt-lic *ara ‘h’ uduiie ic:ntc, !.•» miu 
lierk m«rrdor^« et le* muiUm rie S mule 

1 «iimi paol * que |H>**ilie l'our un 
auti’c Jour, une ceinture niaîa *’haru>«4- 

■ niaern IrA* bon av«,c «h** «milter* de 
chef ma u iuun< «luit, «loi. .•nul* et une 
ombrelle 'run /aune un peu atténué.
N ai p- pa< v«i 
i'cxl^mn 4*t d
tn«'r r«jmJue||e, |(« ceinture et I 

' lier* Ardleilieat ruMUt !
l^unn'l in veil t role'cr *n toiltM te

[d'une teinte live, oti renonce ah ira a _____  *
auMirtii Ira runt* et le* chaii**urea ; O I V",s
•’n revnn le . ehapt'an -• mcitru A l.u à la devanture d’une iMiut4que
I uni «on et li-- eouleur» ch4»i*ie «e Mme \
font perfoia i| un> hurdu > A laquelle Itlanchikiu like «le la S«>«•tél4'• <J«»m (Vnt
îu.ii* étioiik it*'«ui,«-outiin.* depui* Kilos.
!>>nvtciMp*. \i(lki ai )«• note avec un* Kn toiln une «pli |>eiit pa-'ker |H>ur 

* toil'tiw bleu |uil«*. une ceinture, un une blaix hiiikeuae «le /{ro*.

h* Mtlie* ra>«»ur«M> du taf

Alor* ou <>t en trein «le In templu 
«■••r |»ar autre eho«o : par l’ém rine ru 
«•h< l'i**!' ot *n tulle. Bien nuaif*^i*«-, ]
bien délieieua». bien auréolant.* «•«♦tte j 
nu he qui met autour du vi*H|fe com I 
u««- une moutae <!•• brume, mai* bum ! 
(rnifite ««uan l'n rien l'abnl, une briæ 

, humide le flétrit, une avéra* l'acbéxe. 
t a--• «u .lu.-e j4«m>• «• a (j'c*l un joli nuadv. mai* un nuage qui 
«^an'i* iohc» •v'Compa j vi/t. contnie t«m* c«m»x qui Boni 

lésera et «an» Al£lte*ae

t OMTKSSK MIMI.

FAISONS-NOUS BELLES!

ÿ>
/

ypT*.
♦ 'Mi

v
ni era le

fuit
l.ell.

lotit U 
ni met

4 ,,»t que, \ 11\ ( /• \ <tu 
t I h» feluuu I ««;»• I I
nutonim . I

i« le*, col., «fi foumi:
I •l’Ut tt> itMtinontNe • u « <•« 

pauxre «««iff

la un .

n f< ml
ie[>)

aioir ralXiiinatilek >|uu > ekt par e!l« »
• |U* la* inalkiifi* k'élt'.eut ou *e «létrul- I 
avlit , que I fMliKal ion leur eat coupe* 
«lan* la |<rwr>iie(« jeûiirikc .telupa »û iea 
Impresaitiiik kuiit |>l«l* \ivea et plua pro*
1«Mille* t/ue veut-on >|U elle» leur inapt» '
reiif puim/uti a.'» l'tMifanra, ou Ica at>*n» 
•limita atlra-infiiuefc a ii<«> Kouvcrimuu * 
qtil, étant /.ri...* or«!innireiuent dan* la 1 
l.eilpli leur lri«/oreiit rie* w ai liueliXf t>a*. 
«pu réveillent t»»uie« lw« / akk'nuia ItaiP 
•h», at «’ut me: lent la au|i«rat Itloa A la 
piar«i «le la ral./riun t 11 (allait tiien plu- 
lAi /Mjiiher A rendre herédita‘re* certal- ' 
ne* vertu* en la* faikanr j'»>--**r de la 
mer* aux enfant* qu'ù y, ««aiaerver le» 
Itwin* />ar de* *>ihatItuti««na Kien n e«l 
«Inné kl iixvl entendu i/ue l'éducation . 
«iu'on dunue aux /eune* per*t>ni'ek. On ’ 
le* dektlmi A /ilaur un ne leur donne i 
de le (on* que pour la» atframnila , ««n
fort 1/la leur aiii<>ur-prv|>re un le» llvrw 
A In mol le «ne, nu monde et aux tuuaitek , 
M|iiritoii» , <>n ne leur d«mne jumui* de 
levona «te vertu ni de force II y u ur«* | 
liuuatice. ou plutôt une foi e à croire 
qu'un* pareille éducation ne tourna paa I 
loutre «Ile*

Il ne «ulflt pu » ma Idle, pour être «•■• 
limatde «le *',t»kujettir extérieuraniaîft 
aux Idenw'miie* : r*- »onl le* Miiliiuenta
qui forment le carnctérw, qui < omluiiteiil 
1 oaprli. i/ui gouvernant la volonté, qui 
répondent «le la réalité et <î«* la «Suréw de 
toute» un» ef.rtnk tpiel «-era le pntiripe 
de i'*» kantimeitla 7 la reli/rioii quand i 
elle k««r* xruvt'e dan» notre t’ieur. alor» 
loulea 1cm vertu» rouleront A celte miur- 
ca. tou» la* devoir* «n rnnueront rhai un 
dan» leur ordre t'e n'e*t pn» mon-x pour 
la conduit* de» leut e* jiervonni ». que <!«• 
Iea oltli/rer A fane leur devoir . il (aut
le leur (aire aimer I autorité «•»! )«•
t.vrnn de l'extérieur. qui mHNkUjetti* 
point le dettanx quand on prescrit une 
conduite d (aul eu montrer le» rainon» 
et le» motif» et donner du i/oUt p««ui ce 
que l'tvi conaeiile

\ ou» arrive/ ilnn» le monde vecex-v 
nia (illo. avec de» principe» voua ne 
aaunex trop v«>u» fortdler contre te <iut 
voua attend \jiporler-v t««ute v««tre 
religion . iioMrr>»»<-/.-la duua v«»tre nrur 
par de» aen II ment» : aoutenex-la dan» 
votre esprit par d<-« réfloxion» at par «le» 
lecture* <'«>nvenable»

. _ ___ ___ la*
litiuirvi 7 l*|>*«iiiant Iea pratuiérea __

né** koiil préowuaea puikqu «Iles aaaurent 
la mérite «Iea autres 

Il 11'y a que deux teuip* dan* la vie.
«>û la vérité *e montra utilement é nou*. 
dan* la )«uni>aa* />our noua tnxlrutra ; 
dan» la vieil|*»x*. pour noua c.ona>il*r 
liana le temp* «le* pi««>ionn. la vérité 
nou» abandonne

Voici, m<m Itla. quelque* prteepte* qui 
r?Jfar-i:r,t L- ooxiura : lixexdea «an» |>ei*

«| ne Ce iw *01 t point «le» lavinia »ech«i» 
qui kenlent I autorité du ne i«iére ce 
»ont tien avi* qu* vou* donna un* arma, 
et qui partent du ctaur

Ku entrant «lanx le inomle. voua voua 
Mc* apparemment propcaé un objet 
vou» ave/, tiop «l'aaprlt /.our v«ailoir y 
vivra A l'aventure , von» ne pouvex «v* 
pirv’r A rien «le plua «liyna ni de plu* 
convenable «|ue In iflair«'

feux t/ui »«• liornent A la fortune ont 
toujour» un mérite borne Tout Iniiiune 
qui n aiqma pu» A æ faire un tfrenti nom 
n'etécutcra /amaia «le vrand<'» 1 honea 
r<M4X qui uiarclivivt IVonclialanimeiit souf­
frent toute* le» |M.-iuc* île leur pr<ifes»lon.
«-t n en uni ni I honneur ni In récom- 
penae

Si l'on enten«tnit hier. »ea inléréia, on 
néylixeralt la fortuit.', el I on n'aurait 
«lau» l*iute« !e* |irof4'»»i<MU «pie lu yioirw 
(Miur objet Quivml vou* «le» parvenu «i 
un certain de^ré de mérite, et «pi'll eut 
connu, la /{lande /{Inire a toujour* la 
lortune ù »u suite. On ne peut avoir trop 
d'ardeur «le s'élever, ni ►««utciur *e« dé­
sir» d‘ea;iéranr«H troji ftntteusea

Il faut pur de» urnud» otqeta donner un 
Krund ébrnnlcmeril «i l'Ame, «an» quoi 
elle nu »e nietlrmt point «m mouvement 
(quelquu anient, t/uelque vif «lue soit vo-

Itiau n’est (du» heuraux cl plu» nére»- t.u amour pour la gloire. v.,u* «l.meure* , (|1M 1 ,rNer Ull intiment <p:i
encore bien eiiMleca «lu terni* . mais, non* fait aimer et e»(iércr. qui nou* don-
quand v«iu» 11 irler qu'A moitié cbvinin, 1 nr un avenir agrénlde, i/ui accortlc tou»

Iea temp». qui iv»»urv tous le» devoir» 
,1 ont ♦••'ijour» Id-uu tf avoir «.aé qui .. p.^.d de noua A uoua-mémM «-t

Kien ne convient mon» n un leune '«psi e»t notre xatant enver» Iea autre»
homme i/u'une certaine m"'lv»tie qui lui * n «xncien «llaalt «|uul * enveloppait

...... ,, , , au mantenu d* «a vertu Knveloppe/-fait croire qu d u eat /.a» «apalde de vnua ,,r vofr,. r,.|l(rt(in ’Vile
ginniii'N clmae» f.'ette modektie est ! viuj» «ut* d un *ran«l aecour» c.irtre les

laiblraHe» de la jriiiieusc et un naila a> 
«uré dan» un Aire plus avancé

Il y a «lt»-on. «leux préjugé» nuxquel* 
i il faut obéir la religion et l'honneur 

("e»t mal parler que de traiter la reli­
gion de préjugé le préjugé eat une opi­
nion qui jieut ærv 1 r A l’erreur ronimti A 
la vérité rr terme ne «loit s'appliquer 
qu'aux choses Incertaine*, et la rt'ligioii 
ne l>»* p«»

Quolqtie l'honneur *r»it Ijouvrage «le» 
homme» rien n'e*t plu» réi>l nue le» 
maux «pie souffrent ceux qu» ont voulu 
»'y dérober II serait dangereux de »e 
révolter contre lui II faut même tra- 

j valller à fortifier ce neutiment. |>ui»qu’il 
i doit régli»r votre vie. er que rien n'«'*t 

plu» contrau-e au repn» et ni* noua don- 
! n»1 une mufPiiij /du» mrertaine. que d««
( penaer d'une façon et d’agir d'une au­

tre |lonner-vou», autant qun v«>u» pnvir- 
j re*. le» aentiment» de In r««ndtilte «ju il 

faut garder Fortifie» donc ce plV"«igé de 
. I honneur, et «me votre délicate»»* le 
porte iu»qq'au scrupule

Ne Vous relèrhez point »ur ce» princi­
pe» ne rekurder pn» in vertu «b-* fetu- 
re« comme une vertu ordonnée par l'u- 
«age ne v«iii» accouiumer. j>n« A croire 
qu il suffit i!e se dérober aux veux du 
monde pour payer le tribut que vou» de- 

! ve/ A v««» obligation». \ ou» «ver deux 
tribunaux Inévitable» «levant lesquel» 
voti» i!c«<r 1 a**«T la cunsétance et I" 
monde Vou» pou Vox échap|»er nu ii)<>n«le 

j mai» vou* ti'erhap/ter''/ pa* A la cons- 
1 cience Vou» v«>u« «levee A vou»-méme le 

ténioignagi- que vou* été* une honnête 
I personne II ne fnut pourtant» pa* gban- 
i donner l'approbation publique. />»rre que

.............. - ■- ■«- «■■■ du n.ipri I. la réputnlom 1 ait le n>.
: tmn- qui rondulvent A la gloire bien pré- , ^ rl^ ,(r vertu

S| VOUS été» sensible et délicate sur la 
ré|*utat»on si vois rmlgne/ ilétre at«a- 
quée »ur le» r«Ttii» e»sej«ttelle» d y a 
un moyen «dr n.Mir rainier vo» crainte», 
et pour contenter votre «lêlicnL-ase c>*t 
d'étre vertueuae Ne Mingc* qu'à épu-

POELES D’ACIER
Pour Communautés, Hotels, Maisons
Î>rivécs, dans toutes les grandeurs, 
es plus beaux modèles sur le mar­

ché, les plus économiques, donnent 
toujours entière satisfaction. Qualités 
certifiées par le Mont St-Louis, qui 
les a eu usage. Aussi tous genres de

Poêles en Fonte, Fournaises "Tortue”, Etc.
Vous trouverez chez nous toutes les dif­
férentes pièces pour réparer vos poeles.

r/9/X TRES MODERES. ^

O. BELANGER,
338-340 Rue Amherst.

Tel. Bail Hat lt>4* Lit I Tel de» Marckanda 2H1.

KODAKS
DEVELOPPEMENT 
ET IMPRESSIONS.

Verres 4 Lanternes Magiques.

R. F. SMITH
Montreal Photographic Supply

17S6 Kl K NOTRE-DAME

Pré» «Je la HAtinac du Hell Téléphona

Tél Main 1487. MONTREAL

un<‘ langocui «I* t'Aniv. qui I «lu/d'vha «la 
prendre I oaaor. et de »•• pot ter avec ra­
pidité ver» lu gloire On «b.alt A Agf-ai- 
la» que le roi de l'erae était b* grand 
roi l’ourquoi Bcra-t-il /du» grand que 
moi 'j ré/Mindit-il, •' taut que j'aurai 
une épée A mon cété "? Il y a un tiiérlle 
»upé rieur qui »ent «,ue rien ne lui c*t
iui//uaaibia

Les grand» noms ne *c font pn» en un 
jtajr in«««» c« n'eat pn» 9culi-nie>ii in va­
leur </ui fait le» homn».» exlraonlinaire» 
c '«'kt elle qui le* comli.cn> e. et lo:. autres 
vertus tek achèvent

.Soyez mon fila, ca que le* autres pro­
mettent «l'être viva modèle* »ont dan# 
votre maison Vos pèr»** *>nt *u *■«»>>- 
rier toute» le» vertri» A celle» «le leur 
profession Fhlêle au »ang dont vou» 
sorte/., «ongi'r. qu'il »>e vimi* e»t pa* |»er- 
mi» «l'être un homme médiocre . on ne 
vous en quitter» pa» A bon marché I n 
mérite de vo» pérni rehAU*»era «otre 
gloln-.et (en* voire honte m « o'.i» dégé- 

f itère/ ils é< iairaul vo» vertus et vna 
défaut*
la uaiksaBCW f»<t moins d'Itor.neur qu’el- 

!<• n en ordonne , et vanter «a race c est 
louer te mérite d autrui.

\ ««■^» fri>vivcreï mon fil» tou» )«•« chc-

Succursalc de l’Ouest : 148 RUB PEEL.
T eue phonr Up 1006. Prrs db l Hotbl Windsor

paré* > e*« m grand trésor qu’un b«>n 
nom et la rêput ition «'«• se* />êree II» 
v«-u* ont m » A portée «Je tout Ce n ekt 
p*-. «**«•/ de II'» égaler, Il fnut le* pn»
► ••r «• arriver au terme j«> veux «ilre aux 
honneur» i/u'ils oui approché* de ai pré», 
et qu une mort prématurée leur a ravi* 

Il v « de» vertu» qui no » acquiérent 
que >lan* lu disgrm'e nou» ne »avnn« 
< <• «pu- miu» korrmie» qu'aprek l'uVotr 
éprouvé» l.e» vertu» de la pro»/«énté 
•ont douce* et •arlle» . eel!e* de l'adver- 
»ité sont >lui«'« et difficiles, et deman­
dent un homme tout entier

Il y n *1 |h*m île grande» ti>rtune* In­
de ne vou» en avoir point lAlené -I ai 
nor> nte» que )«• purdonne A vo* père» 
lait re que la, pu pour in«''tre «/uelquu 
ordre A no» affaire», oft I on ne Iai**o 
aux femme* que In gloire rie l éi oni»iiile

rer vu» Aentlmenl» qu d» surent raison 
Mibb'* et Jilein* d’honneur N<tnge/ A 
<-tre contente de voua-tilè«ne. c’est un re­
venu de |dni«ir» certain» et voux nure* 
encore la I««unnge et la bonne réputation 
>1*' plu» ayez de vraie» vertu», vou» 
trouwre* ««se/ d approbateur»

Vou» n'ête» pa» née »ana agrément» 
mai» viai» n'ête* pa» une beauté cela 
voua oblige A fan»' prnvtHton «le mérita . 
«>n ne vou» 1er» pn* grére *ur rien I a 
tieauté a île grand» avantage» If. nn- 
rten dit, ** que r e»t une courte tyrannie 
«•l !«• premier privilège de la nature «pie

(11 11« i«. 11%!- «.int >iur um 1l.u*
Al» 'm «i

1l'cia nu l« h un i >«• | *4«N «1 .’tr • > » 1
r»
cl* ■ v«|u

•w . (t. t
\ i»\,> z d«

t* fuit» .
MW !

1. -oie «»Ù N«» ■ n ■ v « b>t r i. r* 11-, ,t i ro
-*I»r mi\«i »..ti.i |>lu» «l;é.r. l’ü , aili ?» nié

N«* 1 . rhafi m 1 «11 «••lo'irs « 1 «-.««la «a* m** iiiin.
11.
i

te m«[UUtttf . i * rui>pi- rnislr i« Ig.- et \ •», •’b t'IirifViaux velourX. b »»«li •» it
utllii'. l«. «I« * vii•ne l «•11»' qil'«» •i ! a voit tufnf «t v« tl « i ipire Bine (b* Citr u%f!r

fi 1 LUtmuni1 iii >|éi' •t rougi f 1 «ai l«'» tMH'l «!«• « beiiilb'. I”«'«iillu1i l'S «i aut im.iif
«1« •rnier> in\1 OtlH «lu «ol. 1 ( cboi-ea'i \ 1 ' ( bi'i e ««i «lu \ • •ur<>, •«
e t lotilt MH fHM';tnr. Mit >•» 1 i-1. In i ii« «. t(ii< lie «b- «at 111 Y ..|« *ur* % ••rl
ri un |f.| e s uIP lllte t.‘ 4 Llutb', SnuTivii|«' «-t iiO> uone lu iqii • l rmc
U «loit tins fVf «i< ^ muili

Chronique

No .*> Le i|»n>iet nc-t | m « !«• ttioin» 
j<»li. l'irnune fou» /«4>uv<>/ en juger
tout en v«liiiir» tiin|ti««i«e, u'eu liiai* 
h tuffcliu môme ton et boude d’aciér 

en ut «lit.
\ ou loiiti'-. vo iniononin - frimou» 

.es imnitie* i'» il> « nu» de «•. * p'-ve» «{«' 
ehit| «'nut. I *t le désir le plua beau 
de tutti

I UI>XIN

ml.i i«« e ht r.'tuit ' ipu'l>|iie« |>rn «i'e« *>u du *;\tin hlnnr 
• !>• eoqvent 1 avait Mai* lout «’n n • *t lieu à comparer ,%u

“Mi* Inire Uith'i, i«1>itt la li
*anu**uiit le» t |ii|id« « ?

«‘hère pi lit* • «i«'m< .i*.lb. ! \ll«'/ il<ni<'
fa ie tiav ailb r va «’ .‘.a b-e niMiitk ir«>,«
blanchi*» «it «, a r'K ft.tu rie n iaire. '.a
tort «lu «•ouïeut...

—” H «vis. • Il < 1" plu1*. bit • b» •«• ! Au
couvent, « ’ 06t bien lu plaî t1 (tour ap

bli

endre « travmllei ’
—“Bail, répondit lu mère ! |.e* rç»ti 

Vi'nt», c e»t bmi |H»ur savoir faire de* 
ç«'*t«« et les enfant» pauvre* n‘\ «le
Vi aient jntniii* mot li e le» pied* t, a 
lé* tf&tw !

“f'ebt <]é|>end I«enii4'nn(t «|o* c«*U- *
Vent». «Iivj»* tranqiiilU’aunt, pomme
pour lu calmer. ^

—“Tou* le* priuVin»* •«ont awnibla- 
hle*. fit-elle ! Et nn lieu d’appiétiHlre ( 
juste l*' née*»*turc p«iui l av enir, on [ 
Iftir l»ourr«i lu tAte d'un lot d’hi»toir«'a 
itrntihs et qnuitii elle» sortent «le liv. 
(a ne nuit aeulrment pn* fnirv rtiiiw 
«ne pauvre pat uta .

•le regardai* aveo pitié nette (jraiule

•IVn «’lm*
«hinc bii'ii \ rni cjim 
gâtée (ifftWUkenient. l’uilt 

\ «t» eniMit» ne «onl il* /m» it 
\<>u» fnin «ztlbliT qut vos |«*>| 
dij. eut en mène temp» que «e rreti 
««■af \«»'» ritlt-i. pn «fonde» et n<tii>lir>'u 
■ms «ninme les auerifiie» «pie \o<t u'»-/. 
fnit» |»>ur en\

Mmi tout ra e>«t un peu dû u r*’'«lu 
eat ion qiiv I on donrH' aux jiuir.tai fille» 
de» i;rund» e««uxent» la modi' 1 

tin V» é'«'‘t«■ comme «le» ilqe)taa«>>ai, 
leur n| prenant K fnir«' grariétiiurmélil 
uuo révérrttrg, A n‘*citet d»-* vei», it»«''-

purent* jiu-'iit «le «avoir faire une boniiv son 
u»'* pniii |n> mi <|. bien rrptiicr une paire d*'ou

'hnu*>ett« 

C. |U«' fu«l «i un m» n tir |M'n«er
• |U il |a«kkvdM . JaiM.iciuiei' kuvnnle «pii 
*nit sur U !»«’ q t. dç «*•* Jolla U014/4* ro 
■••» toute lu •'hftriie. In eoNmographnie 
et I al.'it'iv, a i! t i. r««'ii à inanipT 
•oir. quand il aitiv» fatigué T

En ...................t nf>*i-nte, le», IjAUW pieu-
rent et Mmlanie •»! un salon «iui eau 
»e «!. mode OU «le littératurv UV*»' de» 
arnica.

.1. remplirai autant <|ii I me sera po»- , iieil*» /«erannnaa portent «ur le front 
»ihle le» «vbligatmn» «le mon • tat le .n., lettre» «'e re< «xnmandat 1 un La
vou» laisserai aidant de bien qu il en 1 b«.4|itA Inspire un sentiment de douceur
fa 4t. si voue aver le malheur iljêlrc sai » , q,j/ prévient. Mi vuu» njavwa point ce»
mérite et n»»i*r »i vou» ave* le» ver'u* uvanc*1», on voua Jugera à la rigueur
que >e v «u* dêaire gu II n'y «it «l«»nr rien dan» votre air.

t'omnra je ne «Miihatte rien tan' »|ue , n( {iRns Vrlf, nianière». qui fa»*e »«'ntir 
de v«iu» v <»ir parfalUnnant hcmnêto hum- ,jUr v«»ii« von» Ignorer l.'alr île c«*n- 

voyon» quel'- en «ont |n»_ >1e'<>lr» fiance révolte dnn» une figure mêdiorrw
Que rien ne iwiite Part ni dans vo» di«-pour connnltre no» «ibligntion» Je m tn»- 

trui» mol-méire jmr ''e» réflexion», peut- 
être -arm-/' n".er heureuae pour chan­
ger un jour me* précepte» en example*

« oMo .1111 exhorte doit marcher la pre- 
mtên li« nmba*'adexir de l’erw d"man-

cour» ni dan* vos njusteinent*. ou qu'il 
aoit dlffleilcmeni aperçu Part le plu» 
délient ne an (ait blint s«'nttr

Il ne faut pa» négliger le» talents, ni 
le» agrément», puisque le* femme» sont

• 'ait u 1 » feimue i|« Léonldas, pourquoi . af.,«inê,.k ^ plaire moi» Il faut bien plu» 
n I.«««éiléu'one on honorait riant Je» lem- ' p^asi-r A *r donner un mérite aolide. 
me» ? ' • " t"est q«i>lle» eeule# *“* , quiù s'oouper de chose» frivole» llicn

ut faire d.» homme» répondit-elle n'c.*t plu* court que le règne de la liea'l-
I ne dame grarque montrait A I» mère de 
Phocuui •••* p!< rrerle». et lui demandait 
le» mit ne* elle lui montra »e» enfant*
, , m, dit \ 01IA ma parure et me»
ornement* .1 «•spèr» bien, mon fila,
qu'tin i« ur vous frrex toute ma «luira.

( A suivre )

té rien n'est plu» trUte que la suite de 
la vte de* femmes «pu p'ont »u qu'étia 
l^lle* Si Ton u Comn.vnrA A n altacher 
A v«»u» par le* c gré u «en tll ramené/ tout 
A l'aJiiltMV et falte^ qu'on y drinuuie par 
le mérita

> A suivie ,

Mesdemoiselles à la cuisine!'!^ T.
______ ‘ Uiaaoudre. l.e mctM eat ntora rotnplcte

UIZ HBl XEI.I.OIS, Pl-VT FlkA.- J*11’"* f*»*»»1- -t tout le *.•! qu’il r«u
>1 \S’il Melt"/ liana tine ta»8e,«,lcf ^ ««tmh" ntt amre

un «ii un litre «le luit, au-rr*** et nroina (’KK\ Kl I E A I. \ VINAffJRKTTK 
ti»«'/ n In vanille Écrase® «Ion» un , •.>
moulu, un cbdiii liter «la rir. jater. le ; < ” ’ “  ̂ 'H;"'ll«.n. "Ile eat ccn
dan» 1" lait l«o,nlla„t et tettra» aussi- ****" « et »erv,e « hand" av,»-
tôt «pi 11 form. „„«• ,»àu- » eraer «><’ra j î“f ‘x ,W
dan» ................ml.' et Imaaer r"«rotdir. Iff'"1 rt '"Kn‘’n h*»<hé* préaaaté. apart
l)rc»*«*r »nr un plat axæ une rsiuron

j me j« étudiwi' le» nstre», et toute leur |
, vie, 1 «»» tel me* f.lle* qui |>oui In plu , °h co.nbien sont A plaindra l-a ma 
part arvut de* unfivnf* «f,»»ttvriara rxiu ,nn,,> ‘I"1 ^,>nl êl>>\er leur» filbn dana 
giakunt «lu méti'r «lu l«',ir |k*r«' «>u d«'« l'ouvenl» ù !« mode oû, ma ehA.V,

femme maigie et f*tiguép <|iii tout en
vous parlant était obligée d«*
pasacr du linge, de voir au
dîner. «le consoler un béW* ma
lutle. (K* courir n la |M«rte, |>endnn( qun 
ramt'c di'A enfante, une grosse blonde

mains rouce» «Je l-m trière !
Au Couvi-nt, le» jeunes filles de 

vrai en t apprendre plu» de sériatts *t 
de ehoses aolidas, ntteiulu que le* ein- 
geritr «lu m«>ud« qui k'np|»ell«‘nt aussi 
“ntnntèrcs dtaitncuiW' ü’attrupjM'nt 
toujours asse, t«\t. aile* ’

«Surtout «le noa jour» «»ù les maris 
! no sont plu* milliardairoH et où !«** 
survente» sont «i«*» dame* il faut met­
tre de e<\té benux-oup «l«' ge*l<-a et d'ex- 
tra^agancas *

Aii*«i, »i dnn» la» couvent » on ap­
prend aux jeunes fille» A porter avec

on n'apprend qu’A faire «fe jolie» phra
•a* ....

j ( «8nbien plus encore sont à plaindre 
les pauvre* maris -qui croient aimer 
une femme aArinu»® o\ bonne e« qui se 
votent «.ttaçfc** pMir toute leur vie à 

j ce* pBUjiéee vivantes... ma chère qui 
sortent «lu couvent...

MAKCrOT.

le gi'lée «i«* /rritseiile* et nv*»' «lu 
^«'•g«•r!* orneuieula *ur la pyramide «le 
ria.

K AT KM DF. FOIE DK VOLAILLE.
- M'-ttez une cuillerée «b* graisse et 
deux cuillerée* de farine dan» une cas 
aerolc, laisser oitii*! ouelque» inatants, 
pui» a.»«*utei j*'«i A peu un demi li­
tre de lait jiiBiiu'A ce «jue v«>t4a ayex 
une sniir«' blanelu tr»** éjraiksc

D’un autre eM<, prenex un mortier, 
mette/ v un |H'tit oignon et un np»r 
ce au de lard de la grosseur d'unw noix, 
pib*/ bien fin et ajouter votre foie

Sltr Ulie aKSK'tte

CERVELLE EN SALADE
Dresse/ In .«ur un pint, entourée «|e 

laitues et «t'unif» «lur». Au moment de 
servir, \«-r*er. sur le tout une aauce 
mayonnaise |»as troj, épaiasc.

On peut auaki la «loi,ne, «n, salnde, 
c’«»st à dire «ver une vinaigrette «u 
lieu d«* la mayonnaise 

La cervelle de de*aerte donne une 
très bonne omelette. .

CERVELLE S.VITE TOMATE 
SAUCE TARTARE

. -'Il 4.1 1 La cervelle Miinjtlement cuite au
«,ue VOUS fuie/ aussi le plu* possible, court-bouillon se sert aussi nvec une 
puis mélange* cette ,«Ate avec la sau .aUM tomate, un,, gauce tartare une 
os blanche. Ajoute/ ensuite 6 jaunes ,alir, b lare he «ver d^ câi,r«'s une
d veufs batte* les blancs en neige re sauca pi,,,, intP. /a,lc<, 
mue/ le tout ensemble et verser dan* ; k

\CIOAKKTTB9 BaYrTlBHHBB

“KO Y AL-
16 CENTS DA BOITE

é|«vnn«M' «b*» marti'her «le guipure., on 
foi te et bien («v.irlniTt*' fai»nit de la ■ •. . ,, ' . , . «i««it nuHki leur eiuM'igiur c««niment on I
dentelle «Jiuix la fnietre «lu «.«.on, ,

................... . . ... , les relève |*our (dire un pansement ou
hallali i* Huit «le même «pi elle fut , • x. « •., . . mettre r main u la |wtte.

éyoïate, cette fille, de v«ur ainsi **• t »,
«h lu'naer su pauvre ma..,ai. sa..* a’of I ,CJ-1 bi' r ^ ««• •<»•>•»•
fri» A lui doniiet an {«eût cuti| de ! Mo/art ave- beaucoup de débraiesa«

La'aet encore bia- i-u —•—

un moule ou une casserolle grai»>*«*«v et [ 
■aupoudrée «le rAptire de pain Faites 
cuire 3 4 d’heure au bain marie feu ’ 
dessus

HAITK POUR I K GATEAU DE ! 
FOIE DE VOLAILLE. - Retire deux
cuillerée» A a«vu|>e de bouillon, «leux | 
cuillerée» A bouche de jus de viande.

POIVRE ET SEL

HYGIENE FEMININE
r\ BEAU TEINT 

Profit;**, ob*'re madame, de* bon*
tmi* eorniohoiu hachés et mêle/ le I'P*v '««u» d«»nne le savant «loc

mni» troj> b.en intentionné pour «jue 
vous ne lui en sa<'hi«*z pa» gré, couune 
ù moi, du reste.

Donc, pour ménager votre tient, 
ontunem»'/ par éviter !«• chaud, ri voua
«■‘t»'» l)J««lidu, et le fr«)ir| H VOUS «'t«'h 
brune, et brune ou blond«'. n'oublie/ 
pn.-. «jue ri«i u*' plombe le teint comme 
la brise fralcba de la nu r ou l’action | 
«le marcher contre le veut.

Comment! il faudra d«»nc, dite» 1 
voua, n aller ni A lu plage ni a la mon j 
tagne. Mais il est affreux, ce docteur. |

-d'en conviens, chère madame, il ««wt j 
féroce. Vou* en entendre* bien d'au- 
très.

Ainsi pour «'««ntinuer, il vous défend ^ 
b** émotion» réitérée* «ans s expliquer 
autrement «ur b-ur nature; la trop bon '] 
n*' chère, Ion viandes f«»rt«'s. le» c««n- 
diments. b:t épices, le* liqueurs, les 
vins vieux, les édart» il'1 regime, !,•» 
c«»i»«'ts. les chaUKSUD's, les vêtement* 
trop serrés, les Veille*... autant «l’en- 
nemis «lu teint, dit il, qui le r«*ugis- 
sent, qui le pâlissent, et qui l'altèrent 
au d«'trim«'njL «le la beauté.

Mats, diM'teur. vous «'*eri«'r vou», il 
faudra .çjonç m; prjiqjr «le tout, lioire <|e
I • au. être fugotet: ot se coucher . av«*c 
le> Jioulek ?

Oui, ma«lame, ré|M>n«l le «locteur. 
Quand je voua «li* qu’il est terrible !

I li bien. n«»n, pas si terrible «iu«' <;a.
la- plus «bir pas jiaseé, et *>• n-duit. er, 
somme, à un régime éloigné «le tout 
rxrAs «le notirriture ou d" plaisir. Il 
y a, d ailleurs, «les mé«li« ationa a1»*'/
• ••uelles |»our eorriger re» excè». Vlaik 
il est inutile de !«•* indi«pier i> i. C’est 
affaire A votre méd-vin ordinaire R«> 
venons aux soins que réclame v«>tre jo­
li visage.

I ne pratifiue très défavorable au 
t'int est celle «pu consiste, «lit le Dr. 
Motn», A se débarbouiller ù grande
eau. a faire subit au visage «b'» ablu 
tuais trop abondantes ou trop fré I 

1 ’ ■ ' • 1 u*agi habitue] ■ i , ..1,
est Afalement trè* mauvais Pour ne 
oa» fietiir i*» teint, pour ne pas irriter 
In p«;uu «hi vlanj*' , il fnut se inver dou-

t, SBir *1 Ül/Itll "< une s,.,
vietto de f«M1«* fine légèrement mouillée I 
d «■au chaud»' pen«lant l'été et d'eau 
frafiche jH-ndunt 1 hiver.

Pour b*» |>eaux gras*»»», on emploiera 
ave.- avantage une eau alcaline, natu ' 
re!l«' ou artificielle, ou bien on na leta
II reau quelques c ou tte» d'alcoolat ou 
de vinaigre ah-oolhjue «le l»>nne qualité >

l’our I» jzeaux Rèch«'«, «>n emploiera 
la lanoline pure ou un peu de mousse 
«le suv-ftn bien neutre «t itt.upnble d’of 
fen*er la fleur *i *««n*ible à !'épid«Tme ' 

L’usnVe m-Kléré ,.t intermittent de lu 
glycérine contracte le derme, effare («• 
rid«‘s su|M'rfieielle> .-t assouplit le rêvé 
t«'incnt épidenniijtie. Ma;» a«>n usage 
exagéré finit jmr de»si’vher, plisser et 
ra’cornir le* tegument*, mutout lonicjue , 
l«^ t«qnt «'st délicat «■♦ naturellement iu 1 
*«•. «rommn le vôtre, chère madame.

Dont avis.

GAZOLINE
NEUF OU OE SECONDE

AUSSI
Peintures,
Huiles,
Cazoline,
Ferblanterie,
Poêles,
Vitres, 
Glacières, 
Outils, 
Coutellerie, 
Vernis, etc.

MAIN

Menés Vivants 
pour la Pêche

I. L. LÀFLESJfi,!
1926-1932, RUE NOTRE-DAME
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MONTREAL
bKt nia i

QUAND BEBE EST MALADE

N«' I" dowiA jias «J'ftuilc de Castor 
nitiiMéaiioiul" ou d’autr«« purgatifs 
i\« re» «q enuHant de* coliques. Surtout 
ne lui d«>micr pa» c*'« préparation* 
’’«■aimant*"»" vinpoistmiiée». ('m rj,«, 
y 1* ne peuvent «pie le remlre pire. !.«•*
1 ahlettes Huby’» Own .ont ce que 
' otre bêla- r«»|uiert. Elb « «ont un
g«'titil laxatif «*t font dormir l>«ll>«'', 
parce qu'rlli»* le rendent heiir«'ux. El- ! 
b*» rafrabhiaaent »a petite bombe hé 
vrenxe, rcatqurent son estomac a«i<b! 
et soulagent sati* aucune dotUeureet- 
te dentition i|ui a'ob*tine A ne pa.* 
a «»pérer *an* douleur. Elb*a sont ce 
«pic toute» |«>» mères ont besoin pour 
leur* b»é>éa — «q misai pour I"» en­
fant» plua Agé*. Voici ce que dit ma 
«hime Routhier. «le Greenwood, f A.
—“Jh conaidère «|ue le* Tablette» Ba­
by a Own valent leur p«'*unt d’or dans 
toutes l«» maisons où il y a d«*« en­
fant». Mon seul regret est de ne pu» 

c«*nuu leur grande valeur plu» 
tôt.’ te» tablette* seront une ai«io 
précieuse «iè» le moment de »a n .is 
»an«*e, et sont garantie» ne contenir 
aucune drogue dang«re*i*e. V.-ndiun 
par loua le» marchand* de remèdes ou

Rrmanricr et insiste* toujours pour

COCKBM'S 
OLD SCOTCH WHISKY

Dextlllé «lu motd pur n»» oodinaa du 
Nord. La malllaur qu'on puloa* *ro- 
aurar.

J. & R. McLBA
•eut* A* enta !0| ,,1.1 i-s r, MONT AL AL.

UNION
Société «i As«m ;«n<'econtre io feu 

de NUHWICH. ANü.

KTAIU.1K é.N t 7l*7.
CAPITAL - - - - . 89.800,000.00
Pert «a payé** ~ - 882.000,000.00
bureau (irliK-ipnl [««ur U Province deUuq: 

l>ec. 1K MPI B Hum;.. Montmkau
OBORO8 ' V M AN, - Surin tondant,
K. J. La no Loi s, 1 .
.M. J. Wai^h, J Agents spéciaux,

envové.*, par |n imite A 25e 1„ bolto, MC , «leuta sont le» pi«* tarde» et la*
^ * 11 Medicine I îllef •ant ^^tureiirB, mu«A«bie®.
t o., Drodkville, Ont. ganta/irz Grauue «autfactiri a to*a

131-g ‘2Q h IHSnnff ■tWTAito aa/arz^^a^^ ,
162 eua 8t-Dcato • » (JoNTRKAb

a
t«»ut La<*eer « uire pemlant dix mi- ' l*M'r ',0,,in |>our conserver au teint de .B^kaallé, qui est Irirn le plu» avare 
nut«* et bez la saure avant de «ervir *** •l«Mu «eir -, rrm -ille. «on richanl. «pie I on •'«utne 1 ..... n ,nv,t4

tablement inærit
l’apiar d'emiiallag*

RpèctaliU pour gens emporté*

^ ■*** •<> -'mil a- fl * Call T MT- > Il . t • . .......... ----—" • 1 »*«iiir» r ai t •> y
Sur ».»« bureau, un j«,urnah»te qui avec la fécule de pomme «le terre. ( A JK,I,'4 "H ' Peut être ^ un intime «lan* un grnn.l restaurant"

décoléré rarement trouve une rame ! M. A Toulouse j. ntontre t il bien exigeant. v«,u» ûnpore - Lar«;on déclare t il d’une voix n,^
«t un papier cria. «1 uu grain «léplora M \NIKRK lié' m- ^AI KK I V il«. '**'*''"'*» Hi.-n rigoureuse, ? per.^. le regret, donn./ nom. um' eue
ble. »ur lequel aea colb'guc» «>nt rhart- «tm-o KRt; UK Dh>8AUxR l > , Mai* qu.- n êtes voua pix'tc à subir ictte iK.ur «kux

«Lif». — .8«'ttre un morceau de sucre pour garder la fraîcheur «Je |« iminm, udan» une cuiller, tremptr le tout «lan» ! «e T A.wsi n’hésité-je point A réiumer pour un v eU ' <*eU,t rô,*»l«'tt'‘a
le plat trop *alé. sans cependant qu*. j à votre profit. Ire ordotumm-e* de rô ' r.; i;,U aucra ^it aub»^ tout à lit. {doc*ux u. peu *évér*. .ans ^ *L . ^

tmaa. ie prendrai U manche l

JOSEPH FORTIER
Articlo* en Ohancellerle, ïm- 

Mi’«»«ion*. Reliure ot réclame*
Registre et fin tnulna sur entmuande. 

204 8t-.îa«|ue», .Montréal.
*C». Mata *44 A toller Mata 448

' ' * *-
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LA CRISE :
Un article de M. J. Meline. ~~ C’est la speculation qui en serait la 

cause.— Comment enrayer ce mal.

15
Cotto

tol.’miitutn* cot»nhi<r« ti.ut Ifs semait d-1 du M Ftlftin* n
My> tr*verw •‘ tuellnn^l u». orU« mentrA qu.. cm |jio^«tie« Amieot |*our 
l*mbl<». U» muio. pràututimv. ('« <iuc l ou i>«*ut

M J. atuiin premier mun.tPo

rur, <ii«euta la " R^pUDÜqtta irait
v-iii»o ” l*'» rau.c* »lc la cri.v «•t le* ro 
cijci|«-h «ju»' l’on jM'iit y apporter eu 
(Traîna. üiiTt qi e Uiutm laa ooiiMidé 
ration» de I *ut«nir ne put*m nt, amia

— _ que 1 ou jiaut
ufiinnar loutufoia, c'e.t iju av ts !• 
"truata" qui aévÎMaant en Amérique cl 
la pcritélu**! “bluff" qui (uumo tou. le. 
n nH*itru»nent. tran.mt. d au delà de 
I Océan, il n’y a plu. aucun* «feunt 
|«>ur I ncKcteur de

M. K tienne oiialvM' piumita, n\ro une
imite, pn. . ap|»iiquer .-A notra pay*, grand., .ûr.té .le coup d (« il, le. c«»n» 
tout, eroyon. «jue cel article lutéieà.na q u-nc . lie relie |wr|)étue|la incertitude 
no lecteur». I.e vojci. : f «lu prix vrm du eotun et l’influença

Lu * Wj* eh* ^ oloiiiul* \ iout «.e <|^|)lorul>h* qu rxcivo nur lox roiifii 
publier aur lu (rue cotonnière ua tua-j ti(»ii« de lu produit ion ; “ No. fil,.tu 
yi»tiai ârtioh» iw ! honoruhlo M. i'.tlrn-. <lî( |J# ont h» cl»t»lx ou rte *p^culer 
m . qui mérite d’étre r« levé et .ouhgné; ou d’f tr. victime, de In apéetilaiu n <'.m 
,| lui a été Inspiré pur K* récent article atiltr.. Leur préoccupation c».. nuell. 
tic M. (aillaux auqu.l noua avon. déjà n'eat plua, aujourd’hui, coin tue autre- 
ii'qiomlu. niai, la qu« jitu*n e*t «m-1 foi., «|r | rocéder dan. 1*. melllcuie.
IMirtanie et h* point dç vue du Pr*’.! i roiidltton* po».iblea à la trap'll rn»a- 
((••nt du gronjic colonial ( »t n la bd. tion du coton en filé, et d. h filéh e.i 
,i original et »i 'rai qu on in* siiuiail ti>*u., i*cu importe qu il. fui)ri<|iieiit 
Iron in*iat»r »ur un pnrcil Kuj«*l. économiquement, ou tin aient

1 .l'clare <1 «bord qu il non un outillage pe,f..ti. n . !
de M.

..|i principnl
«O
II

('aillaiix aur .n conclu ; aiMile 
et que In «iipprcuion do tnnto

ulic ÉÉmiot^tarif, douanier, et l ap| 
bleécliange int-uiul, jropo.éa

con»id.'ration r.'ellomi m impor-
------- p<*nr «dx, ist de . apfrovi. on

ation du ner do matière première uu uioment op 
portun. Ont il. achuté uu plua b« ?
Leur profit réel a« rait de \x n Ire ù la,.

'aine'* sr t’Iier aux »*oûi .

........................... , -- | inuriqu''» diminue i< «u ih
coup claiiM lu t r*8C < otonot1 re, ttlàia il l'ûiij^tiutntcra pu*». Ont ilü 
ajoute de auite quelle ne eon<«titue pa., „ppro\jsjonnenient de roi 
a e<>ii nvi», 1 unique explication de, la j-uki a'infféni«T et

curai, | ropo..*. pu> 
dre finance, ne (r

iHi.nl qti n^'gra'cr 1«- mal uu lion de le: M, di.|. n»iuit de c.tte
jjiierir. I «du dit, il admet, a'e- M. , ^ ont. u».' f«»rniulité qui rorsiste à 
t mllaiix qu.* la .urpioduclion. n.ultatj mntion de lu matière brute en produit. 
(I«* lu création en r rance de trop nom- fnjri, niairher une ti.inc, La transfor 
I reux étai>li»'«ein.’nt., «•'< jkiui >4ttUn 1 fabnqtM'* diminue leur bénéfice, el ic 

duns In i r.»e .otonn.-te, niais il l'niitmuintrrH naa. Ont il* mal fait lei.r
rot<T. ? Il» uu

I ___ B „ ^ . ing<-iM*T et déployer de.
iii*e uctu*Ha. t 1 pro>li^e. d'babiloté œnime industriel.:

"Il convient, dit-il, de fuiie entrer ; j(n nc ^ra
ti Iqine «le compte, un nuire ordre del ,(uiru pu8 uioina par une gro»»e j.erte " 
>n.idérations : le. ex(raor<it»inii». fluc- p n’pg^ pa* pcs«rihlc de parler plu. 

Mutions qu «ni antoic*, d«*pui* qu. Ique ju#t,. de mcttie le doigt avec |>lus 
tempe, et 'jon. une jciiudc 11 C(nt<*> 1 (.récision sur une de. plan*. qui 
Mut particulièrement, I. s cour, de la ,0,^,. l'inilu.tiM' cotonnière, la afiécu- 
1 utiére preini- rc loiiilv , il y a qta-1 (mion, (pii jette le man hé de cette 
• ni. x nnneen, à JM» , 1 grande industrie dans une véritable
gramme., le coton d Annriqu.* de a HMftr(.)dc Comme le constate trè. 
■pialite qui »eit .h* V'pe. « * ^ ''i.in ' l'honorable. M Etienne, tous
' « ■‘Tû r J. . W industriels .«n sont victime. le.
iranc. Il ( «t aujonrd hul, pur un hru.J 
<lno mouvement de recul, revenu à Ü7 , ^

«pli.pier In iMMSBMb on a as ! H y ««ralt plus d'un moyen de 
, ! l.uiop.* cpie lu rayer. si le» intéressé* eta 

1 ..lt> Jiiinuelle du Coton ne pouvait

»ona hAinrdcut<<a auxqueUea se plaisent 
le. .pétXilutcuri «lu Noiiwa . Moud* Il 
en conclut trop ju.teui. nt que le i«*u« 
de lu plu» efficace .. fait le dévulopI>C 
ment do ln culture du coton dan. no. 
colonie*. Le jour où nous aurons un 
marché du coton ù noua, nou. devien 
• trou. le. ri-gulateui » de no. cour. H 
le» Mpéeulateur. uméi icains m* noua 
rançonneront plu. à leur guise.

M. K tien ne comprend tiVi. bien «|u«- 
ce n’.'.; la qu’uAv md cotion d’avenir, 
.nns inflin n«v v< ri table sur In situa 
tion actuelle d«» rindu»tvie rotonnlére. 
«pii aérait d’un «•ff'*t imméciat et pra­
tique. Pour rem>-di«*r à l’ev.Vu actuel 
de In productir>ti. il conseille l'imlut- 
trie cotonnière dv eli«*tchcr «n hùtc l«» 
débouché* nouveaux "1 Vfrnpie, l'A 
»i«*, dit-il, ont une iV-.-i-x .* «le ronsom 
mnteurs nui manquent de vétiinent» ou

t.>rqiu»iti«>a semblait de'oir 
AU«- imilaitement infructucu»*- quand, 
.oudaii). je |M>u.«ni un «ri de job*.

Le dcriuçr tiroir ne cédait pas aous 
m«-« doigts,

1 V Lintérieur, quelque ehose «|e vt>lu 
•Milieux »nu. doute fa«.nil obataele 

Qu«-I objet pouvait bi.-n s,» trouver là 
et de qu<-fl«' «qM.pie loin laine ' 

d’au* la«wu tauu effort, le tiroir tint i 
b««n

I J’étais mtligué au dernier notât.
N’y avait d pas le de. bijoux, de» i 

! Ici 'r*. '
Lt «« ttn |H-nsé.- rue ttMuhlail «'-trange | 

ment «le trouxer dm !• tires, (U-* let 
tr«-i vieille. d«* plu* «l’nn <i< nu siéi le. 
dan* ce menlili* de jeune fille 

l'iis d’un *.’iup«do, ««-p.n.uunt. je me 
n.is au lit. Aval» je 1* <!r«.it de rr«> 
cheter ainsi ce isH-rétairi*, de violer 
pvutsHiv un »(str«-t^

Je ne pus dormir.
• Le secret de qui? me demandai* je 

Mon grand «uu le n'avait jia» « té marié 
«*t |>eu de femme* a Voient diï habiter 

ICvtte maison.
Uuh ! « '«-(Mit (»eut-ètre , n réalité quoi

...N»s Mamas soul linimselleininl Conues (I AppiicKes.,.

qu«- carreafKMi.iani'a insignifiante, <te. I
.un» importance ou I

«iuàpr 
(Il r le

«pii en «ont insuffisamnicnt ;>otirvua. ! f‘>l|t 
Ingénions-iiotis à en faire des client N 
«le la fabrication française. l’n ».e 11 
«‘t( fait «léjà dan c«-tte voie l’Ind».
Chine, Mudognscer nehètent des coton 
nude. \«-nant de lu métropole. IK- 
nmi'eaug effort*-, plus il.- hardie-*»- 
cher no. industri* Is, f«|.i. de so(|t.le-«e 

de leur» m h<‘teur*

f»apiers d sffaire# 
l«!lés là

Il i»«- pouvait v avoir d'indiscrétion à 
remui-r i-es vieille* |>apera*»e* !

1 t, me dts-idant, je m«' ivlnvai pour 
m.- li'n-r à la plu. inipuidoiinable de»
wr action*.
J’avoue quo je ne pensai plu. du

exotique* amélioreront promptem.-nt 
dan. la balance du «•«mimero», «-nfrel.-s 
coloni. * «-t la rr.ét m; .de ig part q i 
revient A no. fabriqi:

apres les autre# et 
«'atrpraver.

I na suffire aux besoins de la rongom- 
mation du monde, parce que le* Lut*. 
t ms fabriquent de plus en plu» pour 
t, nr compte et <>n al’.ait ju«qti’à «lire 
que le jour était proche où ils ub.or 
1>. raient p«mr lem part tout le c ton 
qu'il* produiraient. ” 1c préaent abai*-

à «’entendre au lieu de s’entre déchirer: 
M Etienne en indique un de son cét«^ 
«jui e't excellent et «pii .ernit souve 
min s'il était d’une oppli>*ation immé­
diate. Il fait jiMtement ohsen-er que 
tant que l’Amérinue aura l«* monopole 
do la foiiniiture «iu i*otcn. l'Europe se­
ra I«* jouet et la victime de* combinai

Non* *omMi(. tout à fait de l'uvia 
>de l'honorable président du gcoujH* co- 
, lonlal: mm* n’occu|>on» pas dons la 
! clientele d(« no. evdonice la [-lace que 
: noua devrions y avoir. I.'importntinn 
.étrangère \ . t encon* beaucoup trop; 
‘ cruisidérable «-t elle nous lai.fti* une 
j vaste marge do is laquelle notre octi 
, vlté pouirait m* mouvoir. Il « t 'mi.
: <*t M. Etienne le .ait mi* ix qu- p. 
sonne, «pie si certaine* de ce# Ci-loui' 
échappent à notre étn*int«. c’est que 

| nous n’** somme* pu- protégé* o«i que 
[ nou* n’y jouissons que d’une produc- j 
tion insuffisante. Je ii-counni . «■••p u 
dnnt, <ju« «>** n'est pus une miaou pour 

: n«>u» rn d«‘*«iiitér<*«- er « t il y n desmo 
I’m»* I m«*n(a où r-llc* pourraient nous r i \n 

H» I (osé* I tout nu nu.wis de «l'\.-i >«11.
nous ne pourrons y pénétrer que le J 
jo«ir où nous aurona l’organliatlon q«n

U- mal no fait

regretter «*vt acte 'h.h nt, lor» 
rè avoir, de vive force, fait <è- 
tiroir récalcitrant, je uio trouvai 

|''ii p:> > nco d’un |>«*tit o.ffret « n bo.s 
' d»* santal.

Il contenait, nu deMU# d’un lit «le 
'fleur.! fanée*, uu médaillon ancien .iu 

1«‘<|U«-I . tail peint* une exqun.» figure de
i jeune fi-mme.

! * '«uv bleus avaient une dnui'eur 
-Imrmnnte, In boucin* était ^(^•t|tl■, é* 
tram'*inciit |»-tite, et la taille souplo. 
p; ! • nu «I - ..u# (f«*a bru 1 cotume uu
U'm:'» d>i Directoire.

lout était gracieux dans ce nsage.la 
! r.e J.m souo'ila. In f«»rm d> li<at«> du 
n / et un amour d« fosi. tt« jm*. du 
menton.

iVu«‘ll«* trouvai 11* que c.- portrait.....
< •*> fleur, d umoiii dans ce «Jéior d an-
twn !....

L«* Icndunatn, mon grand-oncle 
trouva la |<hyMiuii«>mia «ingulièiv, 
j.t -.n-rii 1 m’>. Irv yeux révour*.

J etai» rév«*ttr, en effet, «t plu. 
r< veur amoureux.

Oui. amoureux de ln jolie j».r,*»nn.*
• I 1. i' pré-.-iitiut. rv mé-lnill » >1 1 t«*m|H 
pn» ■■ c* médaillon que, toute lu nuit, 
l'â'ni, tenu entra nu**, «h.igts, laissant

' r ,‘",u un agination vngiibonde loin, 
bo-n loin de I .•(xxpn* |jr«‘.-« nte.

t ' ; ■ ab urtk p>' :
tin "iMa-mi-r
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Vins, Cafés, lés et Epices
St ills (K^KJsittiîres au C’anada dos ct'lMjrvs Vins ucs Pères Blancs d Afrique

Gojinnn AIpcSrlcAn
Pure eau tlo vio do vin vieillie dans ties fut* en cligne.

Vins Blancs et Vins Ro«ges(sÆlls.)
MUSCAT, MONTAI EL eî AliCANTE, les plus Fines Liqueurs sur le marché.

Nou.s avons dans nos caves un superlu VIN CLAIRET MOUSSEUX 
ET DÉLICAT, le plus presentable pour la table.

Demandez nos Fameux Cafés “T- M AU C” et “LA ULTANE”
Pur* Cafés d’Haiti, du Mexique, du Brésil et de St-Domingue.

... A U SS I
bpicbs i)h tous ans u iss.

EXIGEZ CES MARQUES DE VOTRE EPICIER.

*

COMTE, FORCES & CIE -
16 et 16 Place Jacques-Cartier Main 9032. 2,4,6.8 et 10 Rue St-Amableat***#***#***##**#*

nous manque, «m véritabl* outillare 1 *m#»v»* !
ainsi pour un«* si

PAGE D’AMAN
F.st il ri«ti d<* plu* charmant que les 

?ho#«*# nnei'-nn*-# qui dorment au fond 
d.» tiroir». | tin* paquet» fragile» aux 
ruban- fri|»'“*. chiffons menu., pages 
jaunie*, lai'#*'-* par ceux qui n«* sont 

lus et uu’nprès des ann*»*», tout 
flqu'un fn’trottvn.Bilimcdâu»

?

té--.(up.qtielqu
j'« ' • >

J’ai ^flnjotir* '‘U h b'ur égnr*l une 
*-> mp< tnl< particulière, un** «nrfoiri’é 
iiüniTigible, ninuuit rêver pendant de. 
I ir*' devant leur, débris et «ebouCr 
1 ir j>ovi»sièrc pour ch* r< h‘*r ù j»énétrer 
un peu leurs secret*.

Il e»t rare, en effet, qu’elles n’aient 
fuis A «lire quelque histoire émouvante, 
j amour «auvent...

I.» hasard «l’un Voyage d’affaire* 
:!>«n# le ^lidi m avait ann n»’, l’eue an 
i;«'-c IA. à passer dans mie ]>■ tit«» \nl«* 

Provence où habitait un vieil onde
moi. le frè-n* de in«»n grand-f>ère. Je 

l<> connnissai» A peine. n<- I ayant ' u 
qu’à l’ftgc *»ù j’étais loomlàn.

1)11 1«* disait un peu maniaque et *mu- 
ciige. Iw* digne homme, pourtant, m>» 
St fét«’. «t su maison, tout do suite,me 

’•ut ou'trte.

11 v vivait seul, sans entourage et 
dabs un henu désordre, comme un 
vieux célibataire qu’il était.

Cà-tte maison, d’ailleiur* dix foi* trop 
spufieuKc jg'ur lui. datait du siècle 
passé. Tout étu t r<*«té en état les 
tenture*, le uuiuble*, le* moindre, ob 
jets.

Mon oncle m’en fit b r honneurs ®t ( 
rouvrit tout e.\i>r*’*s t»*ur moi ln eham* 1 
bm bleue, la plu» Ndle. relie qu'on 
donnait autreîiiis aux invités de nmr- > 
que.. .

Ib’in ! HûVcf t-épétalt il A *a ' 
vieille bonne, y a-t-il longlomp* qu’on 
n'est venu là !.... Y o t il longtemps!.

J’étais enchanté d’occuper rett* 
cl.ambre bleue coquettement meublée, 
à Puncienne mode. Il y u'ait aux murs 
de 'icillw gravure# qui m amusaient | 
et, sur la cheminée, de. bibelots com­
me on n’« n faisait plu#. Tout, du reMe, 
m’intéressai t <lan.« cotte piT-ce, inhuhi- 
tée detiuis tant d’années. 11 me sem­
blait <iu«* j’allai* vivre là uue page du 
temps poué.

(imls «voient été le# héto* «le fette 
chambre bl«*ue ? Qui s’était accou lé à 
ce balcon, avait couché don* ce lit, s’é­
tait regar«lé dan# cette glnco ’

Ik;h journaux qui tapissaient h * plan 
chfi de. armoire* portoient d’in'rai-

d’exportation. (”<-t IA un Mii>-t sur l< 
quil nous nous tirojvisnn* d** re'enir 
pour ri*|x»ndre ù ln pen««'e «-t à l’invi 
talion d« l’honorablo M. T tienne

J. MKl 1ST

Hemblabli*# dates ; un almanach oublié 
#ur une étagère évo<|unit un gouverne- 
m<nt reii'i-i «• dcpui.i lotigtomp et, 
«Inns l’air, flottait c«* parfum singulier, 
doux «>t iirre ù la fois, qu'cxhab*nt le# 
choses fané,-#.

Ce *nut en arriére «Inns riiisiotre me 
ra' i- ait et, dès !«• i-o'r < <■ mon arri­
vée, nu lieu de me coucher comme il 
eût ét«' rationnel, a(.r< # une journée .1** 
chemin de fer, j« me nu. u fureter do 
tou. côté».

Pi*» ri«*n#t découverts par moi bi«n 
tôt, me révélèrent, u n'en pa* «iouter. 
'pu* c’étmi une femme qui avait liubité 
js'ur la dernière foi» cott** chambre. 
Dos bout» d’étoffe, J. épingl**». un do 
<•11 or, une houpjiette do poudre le 
prouvaient.

—I ne femme ?... Laquelle ?. . me de- 
tnaiidui' i>'. «•m lianté.

Pouvait-on imaginer |>lus pruUique 
décor que cette j«<iic |*i«’»#- aux tenture* 
bleue#, nu pu|>i<'r à fl*-ur», dnn.-i l<* si- 
lenoc d» la ville endormie ?

Intrigué, je poursuivi# nu** recherches, 
je visitai l«*s moindre» coin# et j ouvri* 
très indiscrètement jusqu'aux tiroir# 
d’un p« tit -.«xrétaire «-n bois de citron­
nier, qui »*• trouvait près de le f« nè- 
tre.

>*ou# \ ingt prétex
dan# la i;iiamoic bleue afin de 000tom- 
pl.-r encore »«>» traits charmant» Au 
jour, d# paraismiii-nt plu» délu-at» «-.,. 
core ; les yeux étaient plu* fram*#. le 
teint plu» plat, la fossette plu» mi • 
gnon n**, et »ur h* ercle d’or, j. pu# |i 
K*, fim ment gravé, »x* mot nivsti*- 
roux : “Lys.”

1 «• n était |>a* IA un nom courant, 
i man peu t V-tn» quelque surnom, *vm 

r>«.|«* de douceur et «le pureté, «)Ui ‘ al- 
I mit. d'ailleurs, exquis«*meut a cette 

pl ' -tonoaiie de i*un* fille, 
j Alors, j«- tournai au» 1 .«*» frt«'«.«

• pu reposaient, odorante* encore dans 
i«- coffr«> «!.- sautai. Leur poussière fm- 
2-Jc s «tfiitU’ tou# ui*-x «loigt», et à 
ma #Ur|>n»e. j,. e<>n»t »t»ii oue /.us’ .
fl.-urs se trouvait m. paqm*t enrub.'ii 
110.

!»<« I«>ttj-«-s, peut étr» ?....
< - Ile P'MWC nu ir.»ul)but et media- ' 

gnm.it atgi.1. Quoi ! allnis é- souffrir 1 
«.‘H l'f 'iidru quo œtU* jeune fille «Al -té !
a,,m” !....... Allai# j, ê-tiv j«|,,ux *.........

n ! ce nY-tuii-nt pn» de* l.-ttre*, 
simph-imeit ua p«tit cahier où ' 

au jour 1, tour une innin féminine,’ 
«'•II.- «I.. In Jobe I v#, sans doute, n'ait I 
ln.»»è son ca*ur rh«nt«-r.

Le seul endroit ^Montréal pour vous procurer un bon

(Jï&iret Importé
Le meilleur Vin de Table

A $3.00 LA CAISSE
GRAVEL FRERES, rue Ste-Catherine, Coin d* I Avenu* 

du Collège MoCIII

Tou tas
mu

N«
nini#

faoait ««es
■■a

émoi.
tré.'or»

ANACLET CORRtVEAü
Souffre de Rhumatisme Pendant Deux Ans.

Pendant ces deux années il se 
frotte sans résultat avec tous 

les liniments imaginables.

Seule» les Pilules Moro le guéris­
sent et le remettent en our- 

faite santé.

Le rhumatisme n« s«* guérit pu* avec dos applies
Bon» e.xt«*ni«'s, comme 1» prou'»* tri** bien le témoignage 
lui suit de M. Corrivcnu. 11 n’y « rien dan» ces uppli' a- 
1 "n# «pu puisse guérir le rhumatisme, c’rst tout au plu* 
n le soulagement est momentané, eer le rhumatisme 
1 '*#t pu# une maladie de surface, ni une d** cell**# qui 
l’eu vent être enlevées pur de* application* #ur la pes.u.

L** rhumatisme est causé par le mauvais sang qui 
lèlocto tout le système, r’est pourquoi il ne vient pa» 
!•"•)«lur» d'une manière subite. Il progrès#** même trè» 
fntem«-nl, commençant généralement par d»*' douleur» 
lui tiraillent le» muscles, et voyage d'une jointure à 
1 autre. CV# douleurs augmentent avec l’age et quslque- 
Lis elle# s’aggrn'ent tellement que le malade devi«*nt 
(■»relus dan» »*(* membre* et vtettme constante de* tné- 
fiiitsr-l* eette maladie qui, dan» #a rage n’oublie aiicu- 
»«* pf ’je du c«*r(»# humain, «lepi.i* le» muscle» l**# moins 
ln|Hii innts du syslèma jusqu à ceux do* Vulves du 
t«eur.

Il est rnisnnn ublu donc, le siège de lo maladie étant 
dans le sang que le rhumatisme ne puisne être réduit 

du* appli ation« extern**. Il n’y a pas de remède 
fui rapporte un so».;.igainent aussi durable que le* Pi- 
Llcs Moro, car elles attaquent la maladie dans sa raci- 
*e. neutralisent les germes qui la causent et «vdèvent du 
lystè-me b» substances qui empoisonnent le sang, (iui» 
lors'iue l»*s orgsuc-. .^.ût ainsi «Ubarrassé*. îe malade ob 
li**nt un soulagenn'nt qui dure.

Nous publions aujourd’hui le témoignage d’un horn- 
tt- qu» nous avons eu le plaisir de guérir avec les Pi­
lule* Morn, et qui souffrait depuis longtemps de rhuroa- 
•tsme. Monsieur Corriveau e«t parfoitet.wuit connu à St- 
'«lier, Co. Uellaüiasse, et sa guérison fsit l’étonnement 

tout le monde.
"J’ai souffert de rhumatisme pendant deux un», 

eonvmt j’ai été obligé d’arrêter mon tru'ail ^ tou.iour*
Pavai* d**a douleur* et c'était avec prin»* que je (MM'ais 
•aire mon ouvrage. J*ai essuyé de me guérir à mainte* 
Tpriiies, mai* *aa* résultat. Ce n est qu’avec* les Pilules 
éoio qi» , pu obtenir soulagement el guérison. Je 
^ saurais aujourd’hui «sprimer tout* ma joie, car les

Pilule* Moro m’ont parfaitement guéri. Non *c'ilcm<-nt la 
ioulcur que j'avais dans l’épaule est disparue, mais me* 
lorece se sont aussi reconstitué»-* et ma digesti«*n qui se 
faisait mal. est parfaite. «Je recommande les Pilules Mo 
Si à tous lee homme» malade» parce que je considère j |,a* ,|>n menton, n’était-elle pas j

Je lu# et relus ce» page*
I n r <eur de vingt uns ’■

C«*nfi»lenci s «-harm an tes, y disait 
rê'e», y traduirait son prcuii. r .

Ou sentait dans ce cœur «l«- 
(le t.ndirsr. et ,|»< |„,ntA r„ 
temp# qu une grande noblesse- U« 
ment.

ce» l:.^^ déficfeusemeut nnives
t exlinlaient en un<« p,»-#,,- in.léfmi'sa- 
I>. -, t«.ut<- vie délicat»**#»* »-t d** imn-Ut, 
«l«** rêve* émus, «h-s révw d’amour, 
avec d* # thé»,ne» chaiTnante» sur la vie 
à deux, sur le foyer n-mpli. »,,r !*■*
cheiubin* qu rm adorerait.

Quelle éj..,u»e admirable, quelle mAnt 
inoomimrolde c'ait dfi êtr**. pnr ln 
suite, celle qui avait écrit d»> pun-ill*-» 
lignes !

Malheureuaement rien d'autre nu,, ce 
trop t’onrt rubier ne me renseignait #ur 
ln jolie J y s, sur < • qu’nvnit ét*- sa v i»*

Avait <!!« connu ces joie» auxqui t|c» 
c!l« avait ainri révé ? S’était elle fuit 
«e f.ver <|.- tendres.»» ’ Av«it ell<- eu 
autour <i elle o»-» petits anges <|u'clln 
avait souiiuité» ?

f <•» fleur# fanée* semblaient de» fleurs 
d’amour, pourtant.
J’eus beau cberrlier. je ne pus trou­

ver autre chose.
Mai», «hir.mt trut mon séj„lir , ho* 

mon grand onde, je ne < essai «J*- nenaer 
à Lys. Son portrait ne me qui4tait 
pn» et j avais appri» par co*ur se# 
corifi<l«*nees d»* jeune fille

A n en pa# douter, j'étais amoureux 
d’elle, eperdmm-nt amoureux,

Au moment d» repartir pour Pari», 
je voulu» av«,ir le co?ur net au sujet 
de ma mystérieuse bien aimé*, et n:«> 
sont me trahir, j'imaginai ifn question­
ner mon grand oru le par d'habiles dé 
tours.

Je mis à dev#eir ln ri»nvei>ntion sur 
les fleurs, et je déclarai, canrmn j ar 
hasard, qu’il *si était dont le nom 
jioétique pourrait la’ll Mro donné aux 
j»*une» filles, Lys par exemple.

I-e vieillard sourit
—On y u pensé, fit il Ce fut mémo 

le surnom que, dan» w>n jeune tem|i*, 
ton grand père donnait à ta prand'-
mère...

Quoi 1 c’était grand’mèr» qui était 
sur re nuxlaillon, grand'niére que je 
n’avuis jamais vue qu’avec ses che­
veux blancs en tir»* bouchon, son dos 
voûté, s«>n front ridé M dont co |>or- 
trait, unique san» doute, était demeu­
ré- cinquante ans dan# ce tiroir ignoré 
«le tons '

Mais, «*n effet, étais-je sot de n’avoir 
r * n remarqué ' S*-* yeux étaient bi«>n
bleu* comme ceux de Lys, et celte 
marque qui nous nmueait tant, nu

SIROP 
O’ANIS 
CAUVIN

%,

Employez la

‘Royal....
----------e—----- . .1 —»._i —ar «*?—I—

Household’
«'—e....... — ■ --------- li -r»

I A FARIMK PAR 
FXCF.t I PNCK 
PULR IL

P A I N

/< vs \U'ros (lavrulajil avoir 11 ia tnni- 
a buiiialUo lia

SIROP D’AMIS GAUVIN
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oléra, Dysenterie,

Cast un ramàiia prosinu* 
pour /«*s !1 gtiurit las /
<’éfs é/*!nsomnio, Dentition douloureuse, Ch 
Coliques et Rhumes.

EIM VENTE PARTOUT A 2S C T9.

.et le*

CHALEU

lier»

ntyle*

GLACIERES depuis $6.50 à $200.00
VFTSUZ LES VOIR

PATISSERIES.
VT K n vente rhe* tou « I»** dplclers. 

tir.’ ma Jeu sam o.

GEO. R. PR9WSE, 208 Rue McGill.
■ ■111' Il

POELES EN

Nous fabriquons tous les 
modèles de poêles en acier 
poli.

Nous envoyons le cata­
logue et lee prix 

sur demande.

b a ^ i • M** ■

(tarant ies pour 5 ans)

Prix : de $15.00 à $25.00
j LA CIE LETANG, - - 267-269 rue St-Paul

BUTTERWORTH & GU,
OTTAWA

tu'elltM s<mt un excellent r*mè<l> .J*> r> i -i i>- au# 1 
U«-d*vins «le la Compagnie Médicale Moro, «le» bon» mn- 
»eil» qu’il# m’ont donnés.’’—Anaclet Corriveau, St-Va- 
i«. Co. Beliechasse, Qué.

Ix-s Pilules M«*ro sont un remède entièrement végétal 
Llle» |>euv*nt être ja-ises pnr I*» «sifant». les honunv# 
Â'àee mùr et le# vieillards jinreillenn-nt Klh* guén#'ent

r*#te de la jolie fossette 
Pauvre chè»'- l**inne-mamsn, eormne 

vous aner dû rire. lé haut, dans le 
ciel, en voyant votre r»^lt fil» amou- , 
r-ux de vous «ar j’étus extraordi 
nain ment amounaix .

«’«tait donc pour vous ees fleurs d’a* |
f homme qui souffre depuis longtemps, eomme celui qui | njour fané»-# daoi le pMit coffre de 
tiani de •'«percevoir des premiers «ympU’imc» santal et que grand père avait gar K-**»

I>es Pilules M oro #v v«’ndent part«>ut ftbe bs boit ou comme de» reliques. T'était »lonc vo 
six Ixtlta# pour î'J.Stt. Kites sont nu»ui envoyée» pr.” la tre surnom, «<* j«'iii mot de Lys, qui 
Italie, sur réception du prix, aux Ktuts-t'ni» et au t'a- allait si hier n la gracieuso image du 
lada. Adresae* vos lettres: COMPAfiNlK M LDiCALK . m<-dai!lon !
HOBO, 1724 me bt*-Cathenae Montréal. ( Omm» votre ctour de j< un« fille é-

undie et bon î... comme vous a-

ve* dû rendre heureux celui dont vous 
ave* été la coinpagn* ot «uquel voua 
ju-nsi**/ «h'-jà |^••'lt-Âtre «il *ceiv*nt ce# 
pag'-s intimes

Comme vou» avex dû les aimer enfin, 
ces enfant* qui sont venu# faire la joio 
d«* votre foyer !

lit je nu* '••n# déliflivwarment êmu «*n
<1 à cela, moi qui fus un «de c«s 

tout petit# vers «jui s’etivoioient, dam ‘ 
ce décor charmant, U# rfivee de la jolie 
Lys...

'HENRY DE POUCE.

C’EST LE TEMPS 00 RENOUVEAU
Tout le monde s’apprête à faire quelques 

changements en vue du printemps.
Pitn ne saurait plus réhausser l’aspect Je 

votre maison qu'un SYSTEME ELEC­
TRIQUE.

Nous somm«*s des expert* dan# le genre 
et nous vous poserons tous les appaieils né* 
cessairesaux meilleures conditions possibles.

MÉCANICIENS-ÉLECTRICIENS

m
**

*M
**

*m
**

**
M
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Trais homraes connus font naufrage;
M. Emile Dellsle. restaurateur, les agents Vézina et Deschamps. M. Poliras sont 

emportés par une vague. — Le yacht de M. Poliras désemparé.--Sauvetage) 
émouvant des passagers - La foule assistait muette d'horreur.-- Les détails 
de l’aventure.- Courage de l’agent Descbamps.

est ît tâche It .plus ardue pour les'malades pendant la 
convalescence. Quel ennui d’élre lié sur un lit de 
touffrances—pâle et faible et attendre que la Nature aide 
an ? vstème à reprendre ses forces. Aidez la Nature avec le

.• i

LA GRANDE

PHARMACIE A

Vin Saint-Lehon
coup d». m\ h«,ur<** «oiuuwt dmiii 

|«t tour* et I** concert chArtvarinu* d**« 
d’uMinvK hurlmt * «• Ivruit ili* 

nix heurwi «».t on «limit un énorut» «ou 
pir d*‘ F^pit <iui «‘^hAppn <]«•* millier»
fie iMUtrine» du jieuple «fuvrier làolmiit
U fm<l> |*f»ur quelque» heure* tie
repo».

Pn'» du |M»»it tl*. la rue Notre IJnme, 
<m vit Itt foule uiH-ner miH* In jiluie 
aui cinglait le* ficure», ;K>u»t/»Ba qu'élit 
11n11 pnr un violent “iit>roit'’. MAlé' 
L In foule x’oiei ee que notre repntieu- 
«nt conutatn

Au loin, entre Viawville et I^mirueuil
»n |*etit y nr ht d'une vinuglaine «le pied» 

<inn»nit otiviron dnn»nit fomnae hnlltitl^ au en 
orife d'énorme» vatrue».

paquet» d'eau enveloppaient rn 
{;tUMinent l'esquif et le» gen* ee di 
eaient "Mai» pour *ûr il» vont »«• 
noyer”.

• fumai» on n» fut *1 pr«« d«* la v^ri 
té. Soudain, on vit la frêle embarea 
t»f>n aeeoiiée comme une coquille de

noix, pui» l’on vit de» corp* emfKirté» 
pur deN»u» boni.

Au»«itAt «le» chnlouive» »«t «M'ta'hé 
rent delà live voguant «iiffieilament 
ver» le» naufrage.». Il» travaillèrent fer­
me contre h* flot, mai» impunément. 
I.à lm» «lan» la barque on erut remar* 
quer un mouvement ver» ln terre fer 
me, en effet comme le vent avait mol 
li ou était parvenu à remettre la ma 
chine en ordre tant bien que mal, et 
enfin l’on atterri»»ait.

Voici ce qui était «rriv* M Poitra», 
'propriétaire «lu yacht, et M. Kmile De 
(islr, re»iaurai«.iir, «•c»in l.agauilietn-ra 

: et St Dominique, mmu «pu- le» agent» 
.p’ciaux \ é/iiia et Deachamp» étaient 
pniti» du tjuai de Ixingiieiul, malgré 
le» «aire» avi» «le» nvrrain». le vent 
«ouffiait f«i.'t. la pluie tombait «Iru et 
le iai»»eau tenait nml le fleuve. M IV 
liide était à la roue, Dewhamp» k U 

'machine et Vé/ina ainsi que l’oitra . 
prêtaient main forte, ici et !»

Soudain, quoique ch«i*e ne «lérangea 
' dan» la ohanibre d’ignition «bl moteur.

Vé/ina voulant aider à l>e*»hnmp», d*
»St|uilibra le ya«-ht, «lui embarqua un 

•t «l’eau. I'«gro» pa«pi«.t «l’enu. I*«utra» fut lanc<> 
paY «Ickmii» bord. Rapide, Deerhamp» 
»auta h l'eau, empoigna »on camariwle 
«pu »«• liiKaa tant bien que inul A bord 
i>endatit que Deschamp» nageait ver» 
llelisle, qui avait lui uu*ii été em 
porté dan» le fleuve. 1, angoisHe fut 
grande4 heureu»cinent que .M. Delisle 
mi excellent nageur et qu'il réussit à 
regagner le l>oid, » ai son comp«igtion 
épuisé, n un jiouviiit plu».

Kufili, tou» étaient xauvés, mai» 
l’engin refusait tout service, on réussit 
cqx-mlant h Je faiie fonctionner l'un 
de» pi tonn rt Y r. r"g"gr.n la terre n 
v«x le^ trois forces di«|K>nible«.

Pendant tout ce temp» la foule avait 
assisté angoissée au jiéripétie» de 
cet affreux spectacle

\* bruit s’était vite répandu. que 
e«‘s me*»ieurs *’êtai«mt noyé»; aussi 
»’emprfl»Kêrent il» d’aller rassurer leurs 
épouse» dont 1» déeespoir fairuit |>«'iiie 
à voir.

Cet fàcomparabî^. totiîqttfr'tfCjoftteilMflt'ttvous 
faut pour redevenir vous même. Il fait un sang riche et 
pur—-aide la digestion, aiguise l’appétit, tranquillise les 
nerf*, procure un sommeil paisible et vous met sur la 

voie certaine de la guérison.'
U VIN SAINT'LCMOM *»t H rtc h» fMf <hi r»Mfl a»ivç»i»a>|H.

tm. Di.«vr»W»r >.>»■<Il* «si i)«•(«• Acr. raUi*., p»f U ^«»tM 4u «A
c«iti»4, «I ••••i par l«» prerMte «:« t»brte»llo».
IojÜICI pour q»e voir» pkaroMci*» von* Aoa»« I» “VI» ft»t»« |>h»» “ 

JLa vente d»»* U» pN»nu«<t«^ épMertr»*« hotel*.

r. X. ST»CHARLES <0. CIE.
IpftUri tm 0rt tt tmportmUvr» é» rfa»

St*>i.»s*ront - Montréal.
•eut» *x«»U pour l»C»M<t».

■ c«t I
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LES FUNERAILLES
DE M. BLANGHET

Nouvelle église

Elles ont lieu ce matin à 9 heures et demie. — Fn grand 
nombre de personnes influentes suivront le cortege— 
Les fleurs.

( Corrmpondancfl particulière)
St-Hyacinthe, 3 - Le *.>rvi«-e et la

•épulture du rcgnltt- M. Blamhet, M. 
P., tué avant hier «lan» laffreu»» cul- 
lition de Richiin«»n«l, ont eu lieu <« 
matin même a In rathétlrab» «!'■ cctlo 
Mlle A 9 hcr» et demie Le demi «st 
conduit par MM. Alcxi» HIanchct et 
Thuddée HIanchct. »c« fn«rc« ; lolin 
Logan, D Logan et l’homafl l.ogan ; 
Ixiui* Tétrcault. N. Blanchard, I Beau- 
.regard, K Delâgc. et V. Vincelcttc, ».« 
beaux frcr«T» . .I«ih Bdiard, ex M.P.r.«la 
Richmond. Kvlw ard Mi tioicrn, •lam. » 
Connaughton, »e» cousins ; Achilla De 
lâk'e, avocat, »on a»»ocié «>t neveu 
’lh«<ma» Oi»ab. I^éon Orsuli et Paul 
Orsnli. aussi neveux I.e» jKirteur» du 
poêle »ont HM l^mis Lussier, V E. 
Fontaine. A. M Beatiiiarlant, \l|ihon 
»e Bourgault, Emile Marin, avocat s.et 
li A. Beauregnr«l, pmtonotaire.

I EvS El.Kl RS
I.i^ «>ffrandes «le fleurs sont trè»

nuttibrett-'’». M ‘J L. h. Moris«»n, A. D. 
’i' Bcauchemin, Ixmiîm Lumkt, !.. A. 
Oendroti, N E. FontHim'. I M IU-a.i 
parlant. .1 O IVauregard, •! V. Mar 
«eau. \ Drlàge, A Bourgault, Emile 
Mivrtn. do*. Roy, le* prolonotairea et 
le shérif ont «tffert une croix de r«»««’» 
blanche» et d’œillet», d'une gramle 
bea lté MM Cléophas et ll<t-t*tr l'a- 
gntteln, «m coussin ; la f«vinil|e «le M 
I P M«vrm, une couronne ; M et 
Mtne Eugène Sicotte, une couronne ; 
MM Boisseau et Barillet, une ancre ;

1 M. et Mme Dr d. A Dnrche, une croix, 
M et Mme Morin. M P.P . une «-ouron- 
ne . la famille Orsnli, une croix ; 
M. «-t Mme S. 'I. Durloe.une croix ; 
MM. Beaur«vard et DelAge, une coi. 
r<»nni‘ ; M. et Mme <i. Il Henshaw une 
couronne ; M. et Mme Fdrnomi Luacier 
«le Montréal, une couronne.

CONDOLEANCES
j Sil Wilfrid Laurier, l’Honorable L. 
P. Brodeur, ministre «lu Revenu «le 
l'Intérieur, Th<>» Kennedy, de Rtxrbe- 
ter, N Y., d. IL Rainville, avo«at, «le 
Montrégl. Mlle Quinn, Mme d. I,«»ner- 
gan, M et Mme do». Boivtn, A*hI Siv. 
Provincii.1. «le Québ«N', M. D A J.a- 
fortune, avocat «le Montréal,1 F. H 
Daigneault. M P.P , p«mr le comté de 
Ragot et L. P. Dcmer*. M P , jatur le 
comté «|«« St dean. «»nt envoyé «les té 
légranirae» «le ciuidoléunce»

BOI QUETS SPIRITITF.LS
f’armi le» per*onne» «jui ont fait ch» 

offtandi*» «Je menaça, j ai relevé le» 
noms de M. et Mme d N. Ihibrule. M. 
Fuaèbc Morm, MM Lussier et <»en«lr<>n 
M. et Mme I Marier. M et Mme O. 

IC. DcMbiillr». M et Mme Dr Eugène 
St dac*iue*. Mme .T. P. I.arivée, M et 
Mme Alfr«»l CAté. V. «t Mme d. t 
(’•'•té. M et Mme M agi «dre t'été. M et 
Mme Dr O. L L«'P«*nte. M. et Mme 
Solvnic Carreau

l n tram partira «le In gare |W>nn 
venture n 7 heure» 10 «•«• matin, nrri-

T.a par«»i*»e <|e Ste Agathe «^•,» 
M<mt» fera ériger au printemps pm 
chain une nouvelle église paroissialo, 

I v raiment «ligne de c«»t cn«lr«iit devenu 
! iri populain*.
I C«*ttc église qui meflurera 70 x LV» 
) pied» <»t «lont l’intérieur sera du style 
de la Rennl«»ance. sera ceriaimènent 
l une «les plu» Indies «1«*» canton» «lu 
Nord «d même «lu dio«V‘.»e d’Oitavva.

Il y aura, att«'Tiant A ••«•tte église, 
une sacristie «le 35 t 50 pie»!», pou­
vant répotnlqe au besoin du. culte, les 
jours «je KCtuume «lan* la saison ri­
goureuse. ' '

^ La fa«;ftde qui sera en |iien-e A bosse 
'et en pierre «le taille, avec »«•» deux 
tour» en nyvcqnne ayant chacune, 1 JO 

j«iie«U «l« haut-Atr. présentera un effet 
réellement monumental. quoique ce 
;«ndnnt. trè» unie et peu enrichie.

Ce» plan* ont été préparé* par MM. 
(Tauthiar et Daou*t. an*hite«'te* «|e 
Montréal. trop connu» aujourd'hui 
pour en faire l’éloge ; tuai» «pi'il suf 
fise de «lire que ce» Messieurs ont ét«' 
rhinnis parmi hs» «lix ou <l«>u/o archi- 
tec t es qui ont soumis de» plan*.

Les lenteurs de la guerre

vira i» St Hyacinthe .•« temps pour le*
‘ funéraille*.

Il semble, d'après h»* dernière» dé|»ê 
rhc*. que le» Ru»»««* et le* daPonais se 
préparent A quelque coup décisif. Le» 
deux armée* «put éloignée* I une «h* 
l'aiitr» et pou» i iitcn4r«;ns »ûr* nient 
parh-r procliaineuiehl «l'un engage 
ment sérieux. En attendant. «>n »«‘ pré 
nat'e activement de pmt et «1 autre «‘t 
Ira |H>sition* son t fortifiée» hAtivenmnt 
en vue d'un atta«pie prochaine. De* 
deux côté*, l’on ••»< généralement cor , 
fiant» «Inn» le risultat final et le mo 
m*nt «l'«*n venir aux umins. T. ardeur 
«hs soldats est soigneus«*nient soute , 
nue nar le» che^ nu moven du iumi-ux 
Scotch Marchant Mpe«-ial Old Highland 
Mhixk'. le plu* pui»*knt et le plU* e| 
ficace «le* tonique* iiinnu* autourd hui.
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Merceries et Chapeaux
POUR HOMMES
E.* AMOUK KUX

Petit faire bien «le» chose» qui paraissent ins.«n»«V» 
aux yeux d«* l'observateur ordinaire, mai» il n'*,*t 
janmi» «»»«•/. insensé pour n«;gliger sa toilette: V«nis 
pouvez croit»» qu'il «»st sen»é si voua 1« voyez «•hftisir 
s*-.» cravate*, ses chemises et se» nous-vêtements 
«1 ét«« «lan» h»» nouvelles lign<»s que nous avons dan» 
toutes «•«»» marchandises. Nos mmveuutée «lan» h’* 
cravates de fit) cent.» s«»nt attrayantes pour lotis. 
Examinez nos «li*niiér«*.» consignations.

7 Côte de la Place d'Armet 2400-2246 Ste Catherine
22S St-Laurent 2637 Notre-Dame 225 MoCUI

L. A. DUBItULE. 131-4 >V» SCOTT.

CHAPEAUX D’AIJT0,?1LE
NOS IMPORTATIONS DE CHAPF.AT’X POI R L’AU­
TOMNE NOT'S ARRIVENT TOUS LES JOURS, PLU- 
SIEURS CAISSES CHAQUE JOUR.....................................les /ll^odcs les plus IRouvelies

UN COLON A MARIER
venant ilirectement <1«» la manufacture. QUALITÉ EXTRA,

g» PRIX LES PLUS MODÈRES. ==:

CHAPEAUX CHRISTY
Mission delicate. — Six cent trente-six femmes prêtes à 

aller à la Colombie Anglaise. — L'n choix difficile.— 
Les impressions d’une petite bonne.

FOURRURES! FOURRURES!

f=r
KAMOURASKA

Dimanche, le 1 du courant. M. Fr 
nc*t l.apnint«> député de Kamourn-ka. 
au parlmu-nt fédéral. «»< M Rodolphe 
Roy, député au parlt^mcnl provincial, i 
rencontreront leur* éh»»teur» à St l’n* 
c«il, aprè» la me*>.r, nt à St Bruno, a 
pré» le» vêprea.

ï/ondre» 2
M F.«lgar Wallace, 1«* cor rt»* pondant 

d«* gui'rr*» «lu ”Daily Mail ', qui a tant 
fait parler de lui ii l’époque «le lu guer­
re *ud-africaine, * est vu charger, ce» 
tempe «h'riticr*. «I une iiii»Mi>n qui «'xi- 
gemt autant «l’activité «pu» d'ialelü- 
getice et «le eavoir faire 

« Il y a quelque» moi* «léjA. un jeune 
colon habitant le* r«>gi«>n» ivcub-o* «le

question S.A.DeLORIMIER, ------ 1700-------
rue Notre-Oaini.

Eetdl \Tal que la Montreal Cotton
Mill*, de ValieyfH»ld, d11' ' r«*dtiit le
nombre de »e» ouvrier* et le nombre 
«Je» heure» de travail pur semaine, 
paie encore NEUF pour c«»nt «h» «liv i-
«lend» à *0» actionnaire»?

ABSENT DE SA VOITURE
I n cocher «le place a été romlamné, 

hier, à $3 d’amende, pour avoir été 
trouvé ahernt «lu véhicule «ju’il condui
■ait.

Le n»e«»rder a pr«>fité de ro«»ca*ion 
pour faire une vert* semonce à l'accu

150 doz. de Cravatas (Haute Nouveauté)
Hacriflées ^ 12i cta chartine.

127-«1-wU-a-«i

d. G. GRATTON,
1410 Stc*Cntherinc

OUVERTURE DES CLASSES. 
QUESTION DE BON 

MARCHE

MOI TÉLlPMONEt).
•ureau tf'admlaietratlon, Main 3QOa
n exaction, Main «Oi
OMrétalra d« la Rédaction.. Kat ,,4T 

là im n»*U)en«-ci J
Agen ta da publicité, Ma)
OodfYoy Lan a lot»,

OlrootoucOérant, Main SOS*

Vou* trouverez to«i» le* natale* )n«1i»- 
lieiiHAble» «le l>«ia goût ut à t>»in marché, 
«•'U «m» plume*, crayon* r«vcl«'», papier, 
encre. eiKrler», efface*. éponaMt. «rtioi- 
»«»», livre» cla»Ki<|ue*. Uolte* «te n(-ce»»ni- 
r» iiinii» et <•l>««■u^lx Cahlor* da «rif- 
foniinxr» «le b ù ftc Cahier» «VexertFce», 
rte le «\ gic 1 OU leuille» «le Irenu panier 
pour lOc Unite* «le papier et envelop- 
!>«•*, à fl. 10, 15 et 25c S»c* en cuir 
pour fillette» ei Karyoti» à 15c. 'Jftc, JV3c 
et (1 *J5 Hotte* «ln mathématique», «l» 
g 5c A $» OO

J. G. GRATTON,
1410, Sti-Ctlirlne, Coin Vlsitition

Vins du Rhin et de la Moselle

Ift Colombie \nglni»e, ndre»Bn è M.
V.altare mie lettr>' «fan* Impiullc il le 
firiait «le lui tnmvrr, «»n Angleterre, 
un*’ jeune fîlh» «ans fainille, «pii serait 
prête îi l'ép<iu»)'r et i» partager «on ex 
i*t«!tne «ù milièti de* li«*i* canadien», 
qu«' dominent !«•* montagne* couron­
née» «!«• nrige.

M. W nllace, «pii «»»t doué, comme «>n 
sait, d'un c«>urng«» j*«»u commun — A 
preuve *«•■« démêlé* nv«»c le Mnr Office— 
aoeflpta «eltc nuemon, fit publier «Icns 
le* journaux I» lettre «lu jeune i ol«>n 
et nttemlit le» ré|H>n*e*, «pii n<- tnr«lè 
r«»nt pas à nfiiuer en grnn«l nombre.

Malgré l’existence isolée et éloign«'’«» 
«h» la civilisation «pi'offrnit la lettre 
du rorrea|>«,ndnilt de M W’allacc, il ne 
s'»»*! pa* ironvé tnoin» «le (k’tt’i femtnea 
à marîor, dont l'âge variait de dix- 
*ept à quarante cinq ans, désireuse* de 
partager le mirt «lu jeune colon.

M. WnUar«» a panse, comme on la 
|Conçoit fa»'ih»mont. «h*» journée» labo- 
ricu*e« «, éplui-her toute cette « «»rre*- 
|H>ndaiice ««t & uit«vrvie»ver le» "«-midi 
date* '. Mai» «afin, è ln «uita d'un<»
• viquétn «le* plu* minuticuacs, son choix 

* s'est nrrété »ur une j«»une fille «le 
vingt-deux un*, habitant ln campagne, 
*n<’hant bien faire la cuisine et possé­
dant. d’aprê» M. Wnllace, t«>ut«»* i«>» 
qualité* ri-juise* pour mndre heureux 

| *c»n futur mari.
l.e eorr«-*pondnnt du “Daily Mnil” 

■"occupe en ce moment «h* F achat «lu 
trousseau ; un»1 fois nette formalité 

; terinin»»». ln jeune fille *e m»ttru en 
route |>our la ('otomhie Anglaise.

Qitt l«;ue» une* «h»* lettre* «ju«» renfer­
me le c«,urrier «le .M. 'VnHace i«-. «M-'nt 
une eertiiiiie naïveté “A «pielle heure 
ferment h»* magasin» «inn* la rol«»ra- 
bi«- Brifat»ni(|ue ?” den«nn«le l'une d«*« 
“candidat»**”. I ne bonne «Kvlnre qti*» 
«(ui'lque monot«'n«' <pi« puisse être Fax 
istenr'- «Ine» et (te colonie, «,n ne tau 
rnit s’y “emHéter'’ plu» qu’à Ampthill

Noua pouvons combb»r tous vos dé-dr» ut tou* vos besoins. Nous 
nv«in» prés«»ntvin«»nt la plu* bell»* exposition d«* FOURRURES que voua 
pui»»i»»/. v«»ir et nous s<illirit«ms VOTRE VISITE, nous avons tout c«« 
qu'il f&'tl pour vou» INTERESSER. Faite» v«itr«» choix niaint«»nant et 
«!onni‘Z-iious vos COMMANDES.

rP7 = VDll's P°ur l’Hut«imne et rhtv«*r. venez voir les 
I FL V UU^ puis nouvelle* créations de l.i nio«le,nos
élé 'imts vôternents «b- fourrures, la richesse «»t !«• fini «le cha<|tie ni - 
t 'n-h». Non» prendrons tout !«« soin possible pour vou» donner sutisho*- 
tifin.

flllts KPAHH VOS FOURRURES DES M1IRTERAHT R'AfTEHOEZ PAS. VENEZ AUJOURD'HUI

Chs. Desjardins & Cie,
1533 à 1541 STE-CATHERINE, MONTREAL

1.11-* ma .1 «t

XOTKE-DAMF, DES ANUES
occcs

VISIT!* DK M. L’ABBF B EK RI K. 
Sf l’F.Rl EUR DE RII El MS ET M- 
Vfl l’l'l It DES ETABLPSSKMENTS 
SI Ll'KU NS D AMtlRlQl r».

CIIF.NIKK — A Ottawa, le îtt eoftt, 
A 7 D0 j,. m., au coin i|«-e ru«»» .)tt»wa 
et llrltamua est tlCc/MN» Iréii*’ ('h« nu.*«
A<•«? 1«1 ans et six inul», fill» «|«\ M 

tfinti t’hénter. h«ailanj;i-r 13t-1

KOCH, LAUTEREN & CIE
FRANKFORT-

Raison fondée en 1719
Reconnue comme une des maisons les plus 

importantes d'Allemagne.

LAW, YOUNG & CIE,

M l'abbé \. Berrué, aupéri.'ur «lu 
Séminaire de Rheim», «jui visite, en co 
moment, les maison* »ulpieii>nnea «lo 
Montréal II bien voulu accepter de «lire 
lu mes»c, «h-main iv 7 heuraa, <hm* ln 
« hn|» Ile «h N«itre Daine d«>s Ang»»». et 
«l’adrc-ser lu parole aux congrégani» 
tes «le \ die \lnri<’.

Prière aux membre* «1 être au graml 
complet.

COl'R DE POLICE

»«iuare, n L«*ii«lrt»à. Plusieurs p-unes 
filles, enfin. *e s«mt figuré «jue «-‘était 
M Wallace. lui même «pii «-In-rchnit 
femme, et l'une «i elle* a «leman<lé au 
«h«tingué journaliste «h»» référence* vi­
sée* par un Hergytnan.

CIOAIVFTrrM BOYPTiBMRKm

ROYAL.”

\\ dfrid Limogœ, garçon «le table,ac­
cusé d'avoir volé une chaîne de nmn 
tre. à un passager «lu '«(mir Quélmc, 

' dan» un»- eX'-ursion. a *ubi une enquê­
te préliminaire, hier après midi 

Le magistrat Sicotte n jugé que lu 
preuve était assez f«>rt° pour condain- 
n«r l’accusé à subir un pr«»eè*.

E<l«>unr«i Venne a«ru*é d'avoir coin 
mi* un assaut indActoi »ur un jeune 
garçon a |>lni«b’ n«>n-COUpabh» devant 
le magistrat Sicotte. hier. Il subira 
xon procès «xi cour du Bis«i«' du Roi 

John \ irtue et Anno- tiarlin, ac- 
ru»é* «l'in«>es«-cnee. ont été eondamn<*s 
à 2 moi* «le prison.

Arthur Rien«l«»au, «•harretier, a été 
condamné. hi«r, i*ar le r«v«»r«ler, Weir, 
à $:t d’aniemle pour uvir fait travailler
»ui cheval qui portait dw

Poudres 

. Nervines

iHathieu
POURQUOI r, r, ,%nt poor

ncS le* ni.ux «U t, ««-. •-,« sut.)
l> mrlllfur ronlr» le lo 

AIIIIT» •'■«mill . Il doni.f un «om-If VI 1 • |••l•lbll> rl ti.liirrl, un
01 flunuCO roullnu |.. i| n|,|it«-tVi, ,-| 
UbAMwVICa u uffni-le |>., Ir ci»ur.

? IS POUDRta 28 cent»
Kn rrnln parlont, ou |>»r 

pottf «ln* manuracturlrr*.
CI» ./. !.. ATathieu.

! 'ruprtéUire»,
HDKH1IHO IKK. P.g.
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à PRIX REDUITS
U PLUS CRAMPE PU CANADA

DrJ.LEDUC&Cie
En Gros et en Détail

Carré Ctiaboillez, Montréal.
Oy MEILLEUR 
/o MARCHÉPRIX,

Que chez lee autree Pharmaciens.

Huile de Foie de Morue Norvé- KQn I* 
Sienne. même vieux prix . . Chopine

Alcool Méthylique, pour ‘brûler, pour 3 «50 
demiards.................................................

EPONGES ven.ant directement <lo Key Oa* 
West et do la Floride, à partir do ..

en
Montant

Peaux de Chamois, importpps dirpe- 1Q|% en 
tement fie la manufacture, à partir de ■4^4# MontMontant

H I* K Cl I A
Pas dp substitution à cettcpharmacio. Nous don­

nons toujours l’article demande.

Remèdes Patentés, Articles 
du Propriétaire, etc.

ItéRuller Notre prix
Pe«»f. Iron and MDn* - . . - - - - • - • 1 no AO
F.m«ilston Scott ..... - - - • • • 1.00
Nasseparellle d'Ay«»r - ... - - • • - - 1 00 .83
Sa*»<*pn«»:ine «te Maori • • • • - - - • • - 1 no .83
t'nstorla ....... - - - • - « .35 ï»
Mair Vigor «l'Ave- - ... - • - - - - 1.00 85
Sirop «i’II.vpophoaphlt» - • « 1.50 .13
l'xtruit de Snssajiarellle itaphael - - - - • • 1 oo «n
l*«iu«lrc.» Hedllt*. botte «le 12 - - - - - - • - 25 13
Sflrllifrue fontaine ..... - - - - • - 1 25 3»
lloMtcillt! A enu rhnude en caoutihouc - - . - 1 50 3*
l’iluli'* d»’ Fer «ir. Htiind. le in«i - - . • • . . 1 00 t*
Pilule* na«1<1 pour le* rtqrnon* - - - . ■ . 3»

50 33
33

Hênovateur do la chevelure Luby • - • « • - 50 3»
Mnv«>n f’utteura ... . . - • • - - - .35 ï»
Pilules pour ln Foie de Fnrter • . . - . . . .25 13
Nitrate do Magnésie. Apéritif Naturel bouteille He i

livre - • - - . . .73 43
Abbey'* Sait, grande bouteille - - . - • • . .AO 39
{Sirop de Fellow* ..... - « - • • • 1 50 t»

.50 .8*
Savon do Castille franfni*. importe- rie Maraeille •. .20 18
Kponire* A voiture» * ... - - - - - • 2.00 la 1b p l an
Splroxono • - • • - • 1 00

50 .88
Allensbury’» Food - • ... 1 on 1»
Ilorltc » Malted Milk ... - 1 no .A3
Kau d«» Ftorirle. grande bouteille .50 34
Santal midi ..... 1 oo •>3
Seringue» en caoutchouc - - 1 25 .30
Sac A eau chaude en caoutchouc 1 25 3U

KLIXIR D'HUILE DE FOIE DE MORUE " WAMPOIE " prix i«:gulicr $1.00 
SPECIAL 70c

Leu oomniandea par la malle rontenant «le l’nrgeut 
«loivent fttr«» adreanées au

PRESCRIPTIONS
De» pliamiiictcn* gnulviC* 

rcTiq-ll^-icnt Uni Le» U»* pn»»- 
crlption* qui nnus ««unttoii- 
flees.

•• l’rCt«-« m t«-mp»" pour 
le» ellent» «U- 1a i'àmpni;rir ou 
«Ir la ville, tellu est ta devise 
qui non» a v alu un record de 
promptitude.

Dr J. LEDUC & CIE,
Carré ChaboilEoz,

Coin des Ruas Inspecteurs st Notre-Dame

MONTREAL
Prèn de» tiare» du firand-Trom: 

et du C. P. R.

Ouvert toute la Journée du Dimanche.
ni -

Lumières â 
de Poche

Pour la campagne, 
le» iagénicur», lo» 
médecin», etc........

Vy> ,7

LS plus grand a»»ortlment de LAMPES PORTATIVES que fou 
pulNHc trouver à MoutrSol.

JOHN FORMAN,
FOURNITURE» ÉLECTRIQUE». 708-710 RUE CRAIQ, MONTREAL.

«31 «t

Cari Anil«»r*«ui, vol, a n»ç»«i un moi* 
<i«» prison.

—-T/enquéle dans la muse de Daisv 
Mansoo, cette jeune s«»rvanu» Ag«»«« «|«» 
I l ai»*. aueu*«*e «l'assaut grave »ur su 
maltrtHàe. Mme A Shearer, «le W«-st 
mount, » e.«t terininéfl hier après tnnli, 
«levant le juge Lafontntms 

La jeune «'nfant a été comlainnée à 
■iibir un prorè*.

Sur la jdage.
Me* compliment, dit l’un, je vims 

d’apprendre que t«»n onuls «»»t m«u t « ♦»« 
j«nir» ri «inn» lu maison de santé où 
il «tait interné d«>pui» cinq uns : tu 
va* herit«-r ?

- l’a» du t«jut. fait l’interpellé avec 
un soupir.

C.immrnt cela ?
- Mt>n oncle était aliéné, c'e*t vrai.

BUVEZ
L’Eau Minérale Canadienne do j

le 9I5WI*HAJSIB.
U3«U-a

mais, héla* ! *i>* bienA l’étaient éga* 
I«»nn‘nt !

Docteur J. Desjardins, LGMdruai,,?1"' St. Lawrence Hall
nient uistaUd de Ruotr^aL Plia i

VM SMjiriil 
TRIAI.

■ : lit- ,


